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Moscou en stage pratique
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Déjà dans la rue. à Moscou, on peut se familiariser avec les 
grands personnages de la politique du Kremlin.

Sauf McGill qui n’y croit pas

Nos universités vont 
s’instruire en URSS

50 CENTS

LAC MEECH

Mulroney et Murray rassurent le Canada anglais

Québec n’a gagné aucun 
pouvoir qu’il n’avait déjà

tége
cietiété québécoise, ce qui préoccupe 
les anglophones de cette province », 
le ministre fédéral réplique que l'ac­
cord du lac Meech « couvre tout à 
fait bien cette question des droits des 
anglophones » ;

■ à la fin de la même émission, le 
ministre des Relations fédérales-pro- 
vinciales annonce que. d'ici à la fin 
de 1988, le gouvernement fédéral 
« aura une proposition en faveur d'un 
Sénat élu » à faire aux provinces ; là 
encore il s’agit d'une proposition à la­
quelle le gouvernement du Québec

s'oppose mais il jouit au moins, dans 
ce domaine, de droit de veto, quoi­
qu'il arrive d'ailleurs avec l'accord 
du lac Meech ;

■ enfin le premier ministre lui- 
même a déclaré hier, pour rassurer 

reoccupe de laopposition qui se pr< 
lualit'qualité de l’enseignement post-se­
condaire, que « c’est le Parlement fé­
déral qui fixera les objectifs natio­
naux ». Quant à son ministre respon­
sable des affaires constitutionnelles, 
il ne fait pas mystère qu’Ottawa aura 
bien des moyens de contourner les li- 

Voir page 10 : Québec

G/7 Rémillard explique aux Québécois

Impossible de satisfaire tout le monde
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PAULE DES RIVIÈRES

Au lieu d’écouter le professeur 
parler de révolution, de Lénine 
et de Gorbatchev pendant 30 in­
terminables heures, vous prenez 
l’avion — si vous en avez les 
moyens — et êtes initiés sur 
place aux vestiges tsaristes de 
Leningrad, aux kolkhozes d’U­
kraine et aux revendications na­
tionalistes des Estoniens. Au re­
tour vous rédigez un rapport et, 
en prime, vous obtenez trois cré­
dits universitaires.

Les cours-voyages » sont de 
plus en plus populaires dans les 
universités québécoises. Mais 
pas à McGill.

A cette institution, l’on estime 
que « deux ou trois semaines, 
c’est pas sérieux. C’est pas assez 
pour accorder un crédit. Chez 
nous, on appelle cela un 
voyage », explique le porte-pa­
role de l’Université, Anne-Marie 
Bourdhouxe.

McGill privilégie la formule 
des « stages véritables ». Ainsi, 
cette année, quatre de ses étu­
diants inscrits en langues slaves 
ont passé un trimestre complet 
sur les bancs des Universités de 
Moscou et de Leningrad. Les 
coûts sont élevés : entre $3,500 et 
$4,000.

« C’est vrai que deux semaines 
cela paraît court mais on ap-

Voir page 10 : Universités

MICHEL VASTEL

OTTAWA — La reconnaissance du 
caractère distinct de la société qué­
bécoise ne donne strictement aucun 
pouvoir à l’Assemblée nationale du 
Québec et assure tout à fait la sécu­
rité des anglophones du Québec, es­
time le ministre des Relations fédé- 
rales-provinciales.

Dans une entrevue dimanche au 
réseau anglais CTV, et à la période 
des questions hier aux Communes, le 
sénateur Lowell Murray et le pre-

BERNARD DESCÔTEAUX

QUÉBEC - L’entente constitution­
nelle du lac Meech ne pourra satis­
faire ni les indépendantistes ni les fé­
déralistes centralisateurs car les 
principes à la base de cette entente 
vont à l’encontre des convictions de 
ces deux groupes.

Le ministre québécois des Affaires 
canadiennes, Gil Rémillard, qui 
émettait hier cette opinion estime en 
effet qu’il sera impossible de faire

mier ministre lui-même ont tenu des 
propos rassurants pour le Canada- 
anglais, mais qui les mettent en com­
plète contradiction avec le gouver­
nement du Québec :

■ « la reconnaissance du carac­
tère distinct de la société québécoise 
ne change rien au partage des pou­
voirs, ne donne au Québec aucun 
pouvoir qu’il n’ait déjà ». de déclarer 
le sénateur Murray à l’émission 
Question period. Pliis tard dans la 
même émission, alors qu’un journa­
liste lui demande si cela ne donne 
pas au Québec le pouvoir de « pro-

l’unanimité autour de cette entente 
parmi les Québécois.

L’entente signée par les 11 pre­
miers ministres canadiens la se­
maine dernière ne peut en effet à son 
avis correspondre d’aucune façon 
aux attentes des indépendantistes 
qui veulent voir le Québec évoluer 
vers plus de souveraineté ou les fé­
déralistes de l’ère Trudeau qui con­
çoivent le Canada comme un pays 
centralisé.

«C’est le début d’une nouvelle phi­
losophie du fédéralisme (...) c’est fini

la centralisation», a lancé le ministre 
au cours d’une conférence de presse 
convoquée pour défendre l'entente 
contre les critiques qui déjà surgis­
sent.

Cette nouvelle philosophie que le 
ministre dit voir naître, c’est celle 
d'un fédéralisme décentralisé, d’un 
fédéralisme asymétrique qu’on re­
trouvait à la base même du rapport 
Pépin-Robarts. L’entente du lac 
Meech n’est pas une défaite pour 
l’ancien premier ministre Trudeau 
mais, dit-il, la constatation que les

temps ont changé et qu’il fallait trou­
ver des formules capables de faire 
face aux défis nouveaux.

Le grand avantage de celte en­
tente sera de permettre au Québec 
d’évoluer en fonction de ses besoins 
et de sa situation propre, en fonction 
du fait que le Québec est une société 
distincte. On ne conçoit désormais 
plus le fédéralisme comme un con­
cept qui oblige toutes les provinces à 
suivre le même cheminement et à se 
couler dans le même moule, soutient 

Voir page 10 : impossible

Le projet de loi admet l’érotisme

La représentation de 
relations sexuelles
est pronographique
MARIE TISON

OTTAWA (PC) — Le gouverne­
ment a déposé hier un projet de loi 
qui interdira toute pornographie, 
mais qui autorisera sous certains 
contrôles le matériel érotique.

Le projet de loi définit l’érotisme 
comme étant la simple représenta­
tion des organes sexuels humains 
dans un contexte sexuel.

La représentation de toutes rela­
tions sexuelles, quelles qu’elles 
soient, tombera dans la catégorie de 
la pornographie, ce qu’a dénoncé 
l’opposition.

« Ce projet de loi aurait pu être ré­
digé par la reine Victoria », a lancé le 
critique néo-démocrate en matière 
de justice Svend Robinson.

Après avoir déposé son projet de 
loi, le ministre de la Justice Ray 
l Inatyshyn a déclaré hier qu’il était 
nécessaire d'établir un équilibre en­
tre la nécessité de « mettre les gens 
à l’abri de certains périls » et le droit 
à la liberté d’expression.

« Nous estimons que ce projet de

loi respecte cet équilibre », a-t-il dé­
claré.

Le prédécesseur de M. Hnalyshyn, 
John Crosbie, avait déposé en juin 
dernier un premier projet de loi sur 
la pornographie, qui avait été for­
tement critiqué en raison de sa sé­
vérité. Ce projet de loi est mort au 
feuilleton a la fin de la session par­
lementaire, à la fin de l’été.

Le nouveau projet de loi fait la dis­
tinction entre l’érotisme et la por­
nographie. Les documents érotiques 
seront autorisés, mais ils ne devront 
pas être disponibles aux mineurs et 
ils ne devront pas être étalés à la vue 
du public.

Le projet de loi définit en détail six 
types de pornographie, qui seront pu­
nis plus ou moins sévèrement selon 
leur gravité.

Ainsi, les importateurs, les fabri­
cants, les distributeurs, les vendeurs 
et les personnes qui louent du maté­
riel pornographique mettant en 
cause des mineurs seront passibles 
de 10 ans d’emprisonnement.

Ces personnes, que le projet de loi
Voir page 10 : La représentation
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contrairement aux Basques(ci-haut) les Catalans s’imposent sans vio­
lence

'Æ
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Sus à la porno
Non à la pornographie, oui à l'érotisme, dit le projet de loi déposé que le 
ministre de la Justice Ray Hnatyshyn (à droite) a déposé, hier. À gau­
che, le ministre du Travail Pierre Cadieux.

Les É.-U. 
renoncent à 
la guerre au 
Nicaragua

WASHINGTON (AFP) - Was­
hington est désormais convaincu 
qu’une solution militaire au Nica­
ragua est « improbable » et met da­
vantage l’accent sur la recherche 
d’une solution négociée visant à ra­
mener la démocratie dans ce pays, 
a-l-on indiqué hier à la Maison-Blan­
che.

Au lendemain d’un discours dans 
lequel le président Ronald Reagan a 
réaffirmé son soutien aux Contras 
antisandinistes, un responsable a in­
sisté sur l’idée d’une solution paci­
fique au Nicaragua et précisé que la 
Maison-Blanche souhaitait modifier 
la perception publique de sa politique 
en Amérique centrale.

« Le gouvernement américain a 
compris depuis quelque temps 
qu’une solution militaire au pro 
blême du Nicaragua est improba­
ble », a ajouté ce responsable qui a 
souhaité garder l’anonymat. « Nous 
voulons montrer clairement que 
nous recherchons une solution diplo­
matique. Et ce n’est pas du bout des 

Voir page 10 : Les É.-U.

Barcelone à l’heure du bilinguisme

Un vent catalan souffle sur l’Espagne
CAROLE BEAULIEU

BARCELONE — Sur les ondes de la 
télévision catalane, même J.R. 
Ewing, le vilain de Dallas, com­
mande désormais son whisky avec le 
plus pur accent catalan. De quoi 
faire se retourner dans sa tombe le 
général Franco. ( Le Caudillo avait 
interdit le catalan dès 1939, répri­
mant durement ceux qui s'entêtaient 
à utiliser cette langue romane, mé­
lange de français, d’espagnol et d’i­
talien.)

Douze ans après la mort de 
Franco, le catalan se porte bien

merci. Six millions de Catalans pro­
fitent à fond de la démocratisation 
espagnole pour revitaliser leur cul­
ture et leur langue (dialecte selon 
certains). Plus de 4,000 livres ont été 
publiés l’an dernier en catalan, com­
parativement à 600 en 1975. La moitié 
des émissions diffusées par TV-3, le 
réseau de télévision national de Ca­
talogne, en ondes depuis trois ans, 
sont produites localement. Un nom­
bre croissant de petites entreprises 
ont adopté des noms catalans et les 
Jeux Olympiques de 1992 se tien­
dront à Barcelone au son de l'accent 
« catalan ».

Langue officielle de Catalogne de­

puis 1979 — conjointement avec l’es­
pagnol (castillan) — le catalan est 
aujourd’hui parlé par plus de gens 
que le norvégien ou le danois. Mais 
une langue ne traverse pas sans sé­
quelles 40 ans de mise à l’index. « La 
plupart de nos journalistes écrivent 
mal le catalan », raconte Josep Per- 
nau i Riu, directeur de Diari de Bar­
celona, le dernier-né des quotidiens 
catalans. « Ils ne l’ont pas appris à 
l’école et il n’existe pas de tradition 
de lecture en catalan. Moi-même je 
n’écris pas bien le catalan. J’ai tou­
jours écrit en castillan. »

Dans les bureaux de Diari, der- 
Volr page 10 : Un vent
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Pour $ 135 millions Métro vient 
d'acquérir Super Carnaval 
sous le nez de Steinberg.
Page 5

süencieux
JiO 

pa
UT CE qui pétille n'est 

pas champagne

Contre ceux qui nous veu­
lent du mal, on se gare; con­
tre ceux qui nous veulent du 
bien, on est à découvert.

■
L attitude agressive de cer­

tains anti-fumeurs a les re­
lents polluants du fascisme. 1

■
La pollution des esprits ne 

nous inquiète pas; et pour 
cause ne sommes-nous pas 
d 'impurs esprits en majorité 
favorables à leur extinction ?

— ALBERT BRIE

W&Êmà
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AFFAIRES
SOCIALES
■ • Le vote

des internes et 
des résidents

La Fédération des médecins 
résidents et internes annon­
cera ce matin le résultat des 
votes de grève tenus, la se­
maine dernière, à travers la 
province. Les instances de la 
Fédération ont déjà rejeté de 
façon unanime les dernières 
offres gouvernementales sur 
leurs conditions de travail. La 
semaine dernière, le Conseil 
des services essentiels a sta­
tué que les services de gardes' 
assurés par les internes et ré­
sidents en dehors des heures 
travaillées de jour consti­
tuaient des services jugés es­
sentiels.

■ Du personnel 
trop qualifié ?

En cette Journée annuelle 
des auxiliaires, l’Alliance des 
infirmières et infirmiers auxi­
liaires du Québec affirme que 
plusieurs hôpitaux refusent de 
les laisser pratiquer les actes 
qui leurs sont délégués et cher­
chent à les replacer par du 
personnel infirmier. L’Alliance 
rappelle qu’une étude gouver­
nementale a démontré que 
certains d’entre eux emploient 
du personnel « trop qualifié ». 
La tendance à la « surspécia­
lisation » retarde l’entrée des 
jeunes sur le marché du tra­
vail, affirme l’organisme qui 
juge que de nombreuses tâ­
ches ne requièrent aucun di­
plôme universitaire ou collé­
gial. La formation reconnue 
par le ministère de l’Éducation 
nous prépare très bien, con­
cluent les auxiliaires qui se de­
mandent « en quoi diplôme col­
légial peut améliorer la qualité 
de l'acte quand il s’agit de don­
ner un bain, de changer un 
pansement ou d’administrer 
un médicament ».

■ Dans la bonne 
direction

Le dernier budget provincial 
marque « un pas dans la bonne 
direction », estime le Conseil 
des affaires sociales et de la 
famille. L’organisme consul­
tatif appuie les mesures d’aide 
aux familles telles que l'instau­
ration du crédit d’impôt non- 
remboursable aux familles 
dont le revenu est inférieur à 
$ 25,000, la non-récupération 
des allocations familiales du 
troisième enfant, et les autres 
mesures d’aide aux faibles re­
venus et à la garde des en­
fants. Toutefois, le Conseil au­
rait souhaité une aide plus 
substantielle.aux moins nantis 
notamment, par l’intauration 
d’un crédit d’impôt rembour­
sable, la non-imposition des al­
locations familiales et la sup­
pression des exemptions fis­
cales pour les enfants des fa­
milles fortunées.

■ Le « strict 
minimum » ?

« Par l'annonce d’un crédit 
supplémentaire de $ 3 millions, 
le gouvernement fait un pas 
dans la bonne direction », af­
firme le Regroupement pro­
vincial des maisons d’héber­
gement et de transition pour 
femmes victimes de violence. 
Heureuses de constater l’im­
pact de leurs pressions sur le 
gouvernement, les maisons ju­
gent cependant que ce nou­
veau budget « ne libère tou­
jours pas les maisons de leur 
misère ». Les $ 14 millions ré­
clamés « constituent le strict 
minimum nécessaire à la con­
solidation des services de base 
offerts aux femmes et enfants 
victimes de violence », réaf­
firme le Regroupement qui 
compte sur la promesse du 
premier ministre Bourassa de 
réviser le budget en cours 
d’année.

■ À la recherche 
de dépressifs

Le Centre de recherche psy­
chiatrique de l’hôpital Louis-H. 
Lafontaine est à la recherche 
de volontaires pour participer 
à une étude sur le traitement 
des dépressifs âgés de 18 à 55 
ans. Depuis une dizaine d’an­
nées, les victimes de dépres­
sion majeure sont traitées par 
thérapie behaviorale cognitive 
ou par pharmacothérapie. La 
présente étude vise à mesurer 
l’efficacité d’un traitement 
combinant ces deux appro­
ches. L’hôpital acceptera la 
candidature des personnes qui 
manifestent une perte du goût 
de vivre, de l’appétit, du som­
meil ou qui ont des « idées noi­
res pouvant aller jusqu’au sui­
cide ». Les bénéficiaires seront 
choisis après examens et pour­
ront se retirer en tout temps 
du programme volontaire. 
(Communiquer avec Ariel 
Stravynski, responsable du 
Projet Dépression, à l’hôpital 
Louis-H. Lafontaine.)

FautîÆSîSffi,
pour le cioMe-

« Le droit d’adopter est un droit privé »

Parents et bébés unis contre 
le projet de loi sur l’adoption

Négociations constitutionnelles

Bourassa fait appel à 
deux conseillers du PQ

SYLVAIN BLANCHARD

Une trentaine de couples québé­
cois que les longues années d’attente 
et les nombreuses démarches auprès 
des fonctionnaires provinciaux n’ont 
pas encore désillusionnés, manifes­
teront ce matin avec des bébés de­
vant les bureaux du ministère de la 
Santé et des services sociaux, rue St- 
Denis, pour dénoncer le projet de loi 
21 déposé récemment par la ministre 
Thérèse Lavoie-Roux.

Pour M. Philippe Godin, président 
de la Fédération des parents adop­
tants du Québec, organisme qui coor­
donne cette manifestation, « le droit 
d’adopter est un droit privé, comme 
le mariage. »

« Ce n’est pas au gouvernement à 
venir me dire si j’ai le droit d’adopter 
ou non, comme ce n’est pas au gou­
vernement de décider si j’ai le droit 
de me marier avec une personne plu­
tôt qu’une autre. »

« L’État, ajoute-t-il, fait fi délibé­
rément des notions fondamentales 
de notre société démocratique. Nos 
droits et libertés, qui sont reconnus 
dans le code civil, sont carrément 
bafoués du revers de la main par la 
ministre. Il s'agit-là d’une invasion 
en règle de nos vies».

Contenant mal sa frustration, M.

Godin a déclaré hier « que ce projet 
de loi était unique au monde puisqu’il 
ne visait pas à faciliter l’adoption, 
mais à la gérer et à la contrôler de 
façon abusive».

Pour lui, il ne fait pas de doute que 
la ministre viole les libertés indivi­
duelles des Québécois en détermi­
nant les pays où ceux-ci ont le droit 
d’adopter.

« Au Québec, dit-il, le gouverne­
ment nous interdits d’entreprendre 
des démarches pour adopter un 
jeune nicaragauen en danger de 
mort. Partout ailleurs sur cette pla­
nète, cela est possible. »

« En ce moment, nous sommes li­
mités à 5 pays. En Ontario, c’est 319 
juridictions à travers le monde qui 
sont reconnues. Pourquoi ces embû­
ches alors que tant d’enfants crient 
au secours ? »

M. Godin poursuit en précisant 
que l’article 7 du Code civil du Qué 
bec stipule que toute personne a le 
droit d’entreprendre des démarches 
dans un autre pays s’il respecte les 
lois de ce dit pays en matière d’adop­
tion.

« Ce que nous demandons, c’est le 
respect intégral de cet article et que 
le gouvernement se contente de ser­
vir d’intermédiare. Ce que fais Mme 
Lavoie-Roux, c’est exactement le

contraire. »
Dans son esprit, si ce projet de loi 

était entériné par l’Assemblée natio­
nale, ce n’est plus 7 ans que les pa­
rents auront à attendre avant de voir 
leur dossier aboutir au bon endroit, 
mais 20 ans.

« Tout parent désirant adopter un 
enfant étranger devra, avant même 
de commencer à remplir quelques 
formules que ce soit, obtenir l’aval 
d’un vérificateur du tribunal de la 
jeunesse, passer devant une brigade 
de fonctionnaires oeuvrant pour le 
Procureur général du Québec et se 
présenter devant la Direction de la 
protection de la jeunesse. »

« Ce n’est qu’après avoir franchi 
toutes ces étapes avec succès que le 
parent pourra songer à entreprendre 
les premières démarches conduisant 
à l’adoption. »

« En Ontario, poursuit M. Godin, 
cela prend 3 mois avant que le dos­
sier d’adoption soit acheminé au 
pays choisi. Ici, cela prend en 
moyenne 7 ans. Avec la paperasse 
supplémentaire que Mme Lavoie- 
Roux s’apprête à nous servir, l’adop­
tion internationale deviendra impra­
ticable au Québec car elle découra­
gera à jamais tous les gens qui sou­
haitent avoir des enfants de cette 
manière. »

BERNARD PESCÛTEAUX

QUÉBEC - Le premier minis­
tre Bourassa a fait appel à deux 
anciens conseillers constitution­
nels du gouvernement péquiste, 
Louis Bernard et Jean-K. Sam- 
son, pour le conseiller pour le 
sprint final des négociations 
constitutionnelles.

Ces deux hommes ont été en 
effet au coeur des négociations 
constitutionnelles qui ont suivi 
l'échec référendaire de 1980, le 
premier à titre de secrétaire gé­
néral du Conseil exécutif et le se­
cond à titre de conseiller du pre­
mier ministre Lévesque. Ils fe­
ront tous deux partie du comité 
chargé de faire la rédaction ju­
ridique de l’accord du lac Meech.

Ce comité, qui sera présidé 
par le ministre Gil Rémillard, 
servira de comité de soutien aux 
fonctionnaires québécois qui

iront négocier avec les autres 
provinces et le gouvernement fé­
déral la forme finale de l’entente 
du lac Meech. Il pourra éventuel­
lement servir de conseiller au 
ministre Rémillard durant les 
travaux de la commission par­
lementaire sur la constitution 
qui commencera ses travaux la 
semaine prochaine.

La présence auprès de M. Ré­
millard de M. Samson, aujour­
d’hui sous-ministre adjoint à la 
Justice et de M. Bernard, con­
seiller-cadre, ne pourra qu’ajou­
ter à l’embarras du chef du Parti 
québécois, Pierre-Marc Johnson, 
qui voit certaines personnalités 
péquistes cautionner ainsi l’en­
tente du lac Meech. Alors qu’il a 
promis de livrer une bataille ran­
gée contre l’entente, rappelons 
que l’ancien premier ministre 
Lévesque a tenu pour sa part des 
propros très nuancés.
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POUR UN SEDAN DE LUXE
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ET VICE VERSA.
Dès que vous tournez la clef d'une Volvo familiale de la 

série 700, elle prend les allures d’un sedan de luxe.
Vous aurez tôt fait de vous en rendre compte dès le 

premier virage serré. C’est à croire que vous êtes au volant 
d’un sedan sport! Même les sièges contribuent à cette 
impression. Conçus par des orthopédistes, ils sont si confor­
tables que jamais plus la route ne vous semblera longue.

Performance. Confort. Style.Tout ce que vous attendez 
d’un sedan mais n’oseriez même espérer d’une familiale.

Une foule de petits luxes comme: une chafne stéréo 
DolbyM" de la meilleure sonorité, des sièges avant chauffants,

une banquette arrière dont les sections peuvent être repliées 
indépendamment...et bien d’autres! Il vous intéressera égale­
ment de savoir qu’une fois la banquette arrière rabattue, 
vous vous retrouvez avec une surface de chargement de plus 
de six pieds de long par trois pieds et demi de large. Ce qui 
représente beaucoup de pieds cubes (74,9). Donc, beaucoup 
d’espace! Pour transporter tout ce que vous voulez et plus.

La familiale qui se prend pour un sedan. Ou le sedan 
qui se prend pour une familiale?

D’une manière ou de vOTjVQ 
l’autre.. .c’est une Volvo. Une voiture digne de confiance.

Montréal
Up-Town Automobiles Ltée. 

8300 boul. Décarie 
737-6666

Laval
Boulevard St. Martin Auto Inc. 

1430 boul. St. Martin 
667-4960

St. Hubert
Ix.‘menn Automobile Ltée. 

3839 Taschereau Blvd. 
678-1220

ues wniieaux
Jacauto Ltée.

3612 boul. St. Jean 
626-8120

oi. Leuiiaru
John Scotti Auto Ltée. 

4330 Jarry Est 
725-9394

"Dolby Laboratories. © 1986volvocanad,
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Les réalisateurs de 
R.-Q. demandent 
une injonction
(LE DEVOIR) — Un litige qui 
aurait pris naissance en mars 
dernier vient d’amener l'Asso­
ciation des réalisateurs de Ra­
dio-Québec à solliciter de la Cour 
supérieure l’émission d’une in­
jonction interlocutoire contre 
leur employeur.

Par ce recours, les réalisa­
teurs voudraient que Radio-Qué­
bec soit sommée de s’en tenir 
aux dispositions de la convention 
collective renouvelée en décem­
bre dernier et qui doit expirer à 
la fin du mois prochain, particu­
lièrement en ce qui a trait à leur 
droit sur la conception et la pro­
duction d’émissions.

Rappelant que le contrat de 
travail leur‘reconnaît une res­
ponsabilité exclusive de plani­
fier, diriger et réaliser des do­
cuments audio-visuels, les réali­
sateurs reprochent à la société 
d’Etat d’avoir violé ce droit d’ex­
clusivité, par le biais d’une en­

tente, signée à leur insu le 25 
mars dernier avec le Syndicat 
général de ses employés.

Selon la requête, Radio-Qué­
bec aurait ainsi reconnu à des 
personnes autres que des réali­
sateurs, l’emploi de spécialiste 
en production éducative qui 
constitue un emploi de profes­
sionnel et qui comporte des ac­
tivités relatives à la conception 
et à la production de documents 
éducatifs télévisuels. Ces per­
sonnes, selon les requérants, ont 
maintenant le droit de détenir 
l’autorité et d'exercer les pou­
voirs afférents à la profession de 
réalisateur, ce qui est contraire 
aux conditions de travail conve­
nues.

Déjà, cette situation, estime- 
t-on, cause un préjudice sérieux, 
et en la maintenant, le tort de 
viendrait irréparable, ajoute 
t-on.

Incendie du Dupont Plaza

Un couple de Laval 
réclame $ 148,600
(LE DEVOIR) - Le catastro­

phique incendie d’un hôtel de 
Puerto Rico, qui avait fait plus 
de 100 morts à la veille du Jour 
de l’An, a eu des échos hier en 
Cour supérieure, alors qu’un cou­
ple de Laval et leur fille infir­
mière ont intenté des poursuites 
totalisant $ 148,600 contre l’hôtel 
Dupont Plaza, la firme Ame­
rican Express et le transporteur 
aérien Wardair.

M. André Leprohon et son 
épouse, Cécile, expliquent qu’ils 
se trouvaient au bord de la pis­
cine quand le sinistre a éclaté et 
que pour échapper aux flammes, 
ils n’ont eu d’autre choix que 
d’escalader un mur passable­
ment haut. Dans cette manoeu­
vre, _M. Leprochon, qui est vitrier 
de son métier, se serait blessé à 
la colonne vertébrale au point de 
n’avoir pu retourner à son tra­
vail depuis.

Quant à leur fille Judith, elle 
s’était retrouvée sur le toit de la 
tour infernale et dut attendre en­
viron une heure et demie avant 
d’être rescapée par un hélicop­
tère.

Cette dernière soutient que la 
suffocation provoquée par la fu­
mée lui a causé de graves pro­

blèmes de mémoire et de con­
centration, si bien qu’elle a dû 
laisser tomber pour cette année 
ses études en vue de l’obtention 
d’un doctorat en éducation des 
infirmières.

Alléguant avoir subi un choc 
psychologique terrible, en ne sa­
chant pas ce qu’il était advenu 
de part et d’autre, le couple et 
leur fille précisent que ce n’est 
qu’en fin de soirée qu’ils avaient 
pu se retrouver. Tous trois de­
vaient être de retour à Montréal 
le 2 janvier dernier, soit moins 
de trois jours après le début de 
leurs vacances à San Juan.

La requête reproche princi­
palement à l’hôtel Dupont Plaza 
d’avoir fait défaut d’appliquer 
des règles élémentaires de sé­
curité, tandis que American Ex­
press est blâmée pour ne pas 
avoir procuré à la famille des va­
cances auxquelles elle avait 
droit.

Enfin, la requête précise que 
Wardair devrait être tenu res­
ponsable pour avoir choisi un 
établissement non sécuritaire à 
cause de problèmes syndicaux 
dont le transporteur ne pouvait 
ignorer l’existence.

L’idéologie de la Cour 
suprême décortiquée 
à l’université de Montréal
JEAN-PIERRE PROULX

Que les j uges de la Cour suprême 
se le tiennent pour dit ! Le Centre de 
recherche en droit public de l’Uni­
versité de Montréal est en train de 
décortiquer leur idéologie. On veut, 
en analysant leurs écrits, cerner la 
conception qu’ils se font d’une « so­
ciété libre et démocratique » et pré­
voir ainsi l'« orientation possible, si­
non probable, de leur démarche col­
lective ».

L’expresssion: « société libre et 
démocratique » constitue en effet la 
clé de l’article premier de la Charte 
canadienne des droits. Car si la 
Charte garantit les droits qu’elle 
énonce, « ils ne peuvent être res­
treints que par une règle de droit, 
dans des limites qui soient raison­
nables et dont la justification puisse 
se démontrer dans le cadre d'une so­
ciété libre et démocratique».

« On perçoit toute l’importance », 
écrit la responsable de cette recher­
che, Me Andrée Lajoie, de saisir « l’i­
dée que les juges se font d’une so­
ciété libre et démocratique ».

Voilà un exemple type de travaux 
prospectifs que mène le Centre de 
recherche en droit public (CRI)P) de 
la faculté de droit de l’Université de 
Montréal.

Le CRDP célèbre cette année son 
25e anniversaire, ce qui en fait le 
plus ancien centre de recherche de 
l'Université de Montréal. Son direc­
teur-fondateur n’est nul autre que le 
juge Jean Beetz de la Cour suprême. 
Il compte aussi parmi ses premiers 
chercheurs l’ex-premier ministre du 
Canada, M. Pierre-Elliot Trudeau, 
qui y prépara naguère Le Québec et 
le problème contitutionnel !

Les travaux constitutionnels cons­
tituent effectivement un axe majeur 
des orientations de recherche du 
centre. « Us ont permis, explique son 
directeur actuel, le professeur Pa­
trick Molinari, d'une part le dévelop-

\e cioiie-

pement d’une véritable doctrine qué­
bécoise et francophone de ce secteur 
du droit et d’autre part, ont autorisé 
une réflexion essentielle sur le rôle 
de la norme constitutionnelle dans 
révolution de la société québécoise 
et canadiennes».

Ce centre, rappelle-t-il, a vu le jour 
à la demande de l’ancien ministre 
Paul-Gérin Lajoie au moment où 
l’État québécois prenait de l’essor et 
obligeait à redéfinir les rapports ju­
ridiques des citoyens avec lui. De­
puis, le CRDP a produit quelques 
deux cents études.

Le CRDP est aussi demeuré fidèle 
à une méthode de recherche par la­
quelle il n’isole jamais le droit de la 
société qui l’entoure. Aussi beaucoup 
de ces travaux portent-ils non seu­
lement sur l’analyse juridique 
comme telle mais « sur une problé­
matique plus vaste » qui prend en 
compte « l’ensemble des normes qui 
ont un effet sur le fonctionnement 
d’un secteur donné ».

Le CRDP vient par exemple de 
terminer, sous la direction du socio­
logue Guy Rocher, une étude sur 
l’application de la Charte de la lan­
gue française dans les écoles du Qué­
bec, étude qui a permis de mesurer 
« le passage de la loi écrite à la loi en 
action ».

Le CRDP a ainsi contribué à cons­
truire certains secteurs du droit. 
C’est le cas du droit de la communi­
cation et de l’information sur lequel 
la profession journalistique fonde de 
plus en plus sa pratique. La loi sur 
l’accès à l’information adoptée il y a 
quelques années à peine procède du 
même mouvement.

Un traité général est d’ailleurs at­
tendu cette année en la matière. Le 
CRDP a par ailleurs élargi la problé­
matique à la « communicatique » 
c’est à dire aux questions qui se rat­
tachent au droit de la communica­
tion, de l’information et de l’infor­
matique.

Au cours des prochaines années, le 
CRDP entend axer ses travaux au­
tour de cinq axes : les droits fonda­
mentaux de la personne (en raison 
de la Charte canadienne), le droit et 
la société, le droit de l’éducation, le 
droit de la « communicatique » et en­
fin le droit de la santé et des techno­
logies de la vie.

En regard de ce dernier domaine, 
signale M. Molinari, le CRDP se si­
tue à « la fine pointe de l’expertise » 
en prenant dorénavant en compte 
« les technologies de la vie ».

Le CRDP compte seize cher­
cheurs attitrés plus une dizainè de 
collaborateurs associés.

Les offres ont été haussées de $8.4 millions en une semaine

La STCUM ne s’explique pas 
le refus du syndicat de l’entretien
CLEMENT TRUDEL

La STCUM a modifié son offre aux 
employés d’entretien en y ajoutant 
$ 8,4 millions en une semaine - $ 4,4 
millions furent ajoutés dans la seule 
journée de dimanche - ce qui équi­
vaut à 18,5 % de hausse en trois ans 
(salaires et ajustements) pour ses 
2,000 employés d’entretien.

Le président du conseil d’adminis­
tration de la Société, M. Robert Per­
reault. ne comprend pas ce qui a pu 
clocher pour que l'assemblée syndi­
cale dise non, dimanche soir, à ces 
offres. « Rien ne sert de faire trainer 
les choses en longueur », a déclaré 
hier M. Perreault; la STCUM n'a

plus rien à ajouter et s'avoue désolée 
de l’échec apparent du précédent 
qu’on croyait avoir atteint ; un règle­
ment « à Montréal », pour la pre 
mière fois en 20 ans.

À noter qu’à la demande du minis­
tre québécois du Travail, M. Pierre 
Paradis, les conciliateurs chargés du 
dossier des chauffeurs (en grève de 
puis le 13 avril) et des employés d'en­
tretien. ont reconvoqué les parties 
hier, à 19 h, aux bureaux du minis­
tère du Travail, Boulevard Créma- 
zie. Les syndiqués devaient, à la sor­
tie d’un conseil inter-syndical, dé­
cider s’ils s’y présenteraient ou 
non.Si l’on se fie à la STCUM et à sa 

g, Mme Louise Roy, il y aurait peu 
attendre de cette reprise de con-

MICHEL C. AUGER

La Ville de Montréal devrait pou­
voir compter sur les villes de la ban­
lieue pour appuyer ses propositions 
de modifications à la loi sur la fisca­
lité municipale, qui doivent être dé- 
battues au congrès de l’Union des 
municipalités, ce week-end à Qué­
bec.

Selon le président de la Confé­
rence des maires de banlieue, M. 
Bernard Lang de Côte-Saint-Luc, 
« Montréal est sur la bonne piste et 
ses propositions doivent être ap­
puyées ».

Montréal propose de contrer le 
glissement du fardeau fiscal du sec­
teur commercial au secteur résiden­
tiel essentiellement en permettant 
l’octroi d’un crédit de taxes foncières 
et en plafonnant le compte de taxes 
dans les cas extrêmes.

La Conférence ne s’est pas encore 
prononcée officiellement sur ces 
propositions — rendues publiques la 
semaine dernière par la Ville de 
Montréal — mais le maire Lang croit 
qu elles « seront utiles pour 85 % des 
villes de la Communauté urbaine».

Le seul problème qu’y voit M. 
Lang est que ces propositions ne con­
tiennent rien pour les municipalités 
qui n'ont ni commerces, ni indus­
tries, comme Hampstead, par exem­
ple.

M. Lang souligne que, personnel­
lement, il appuie non seulemen' les 
mesures destinées à faire face la 
crise cette année ou l’an prochain, 
mais également une refonte en pro­
fondeur de la fiscalité municipale qui 
pourrait comprendre l’instauration 
d'un taux de taxe variable.

Mais le maire de Côte-Saint-Luc 
n’est pas plus optimiste qu’il ne le 
faut quant aux suites que donnera le 
ministre des Affaires municipales 
aux demandes de Montréal.

« Il me semble que le ministre de­

mande l'unanimité, et il est impos­
sible d’obtenir l’accord de toutes et 
chacunes des municipalités du Qué­
bec», affirme-t-il.

« Mais il faut espérer qu’il va faire 
quelque chose parce que le problème 
existe depuis 12 ans et il ne va pas 
disparaître », conclut le maire Lang.

Pour le maire de Lachine, M. Guy 
Descary, la plupart des mesures pro­
posées par Montréal sont des palia- 
tifs adoptés à un moment ou à un au­
tre par les municipalités quand la si­
tuation l’exigeait.

« Cela me semble tout à fait ac­
ceptable, à condition que les muni­
cipalités aient le pouvoir de s’en ser­
vir ou de ne pas s’en servir », som 
tient-il.

De plus, M. Descary croit qu’il 
sera difficile de mettre en applica­
tion l’une des propositions de Mont­
réal, soit le plafonnement du compte 
de taxes. « C’est, difficile. Il y a incon­
testablement une question de justice. 
Qui mériterait de payer moins de ta­
xes et de voir son compte de taxes 
plafonné ».

De plus, le maire de Lachine ne 
croit pas que cela doive aller plus 
loin et affirme qu’il s’oppose à la 
réouverture du dossier de la fiscalité 
municipale que voudrait faire Mont­
réal.

« On ne trouvera pas mieux que le 
système actuel de la valeur mar­
chande pour l’évaluation foncière. 
Toutes les autres méthodes de calcul 
sont de la fiction », affirme-t-il.

« Nous avons une liberté d’action 
parce que nous avons la liberté de ta­
xer. Cela, je ne veux pas le perdre », 
soutient M. Descary.

Selon lui, les municipalités et les 
propriétaires doivent se rendre 
compte que l’augmentation réelle de 
l’évaluation, quand on tient compte 
de l’inflation, et la baisse du taux de 
taxation fait qu’on paie aujourd’hui 
moins de taxes qu’il y a cinq ou six 
ans.

D'un cru rare et 
recherché
Cette exquise et exclusive «Excellence» 
décapotable rallie le charme 
classique à la technologie 
d'aujourd’hui:

i carrosserie en fibre de verre 
• moteur (Corvette)

305 po. cubes

suspension de Cadillac 
force motrice CiM 
servofreins, servodirection 
vitres et antenne 
automatiques
contrôle de vitesse de croisière 
air conditionné

tacts. M. Perreault confirme, du 
même souffle, qu’une médiation spé­
ciale n'aurait aucun rôle utile dans 
les circonstances.

à 20 h 30. dimanche soir, selon ce 
que révèle le président du conseil 
d’administration de la STCUM, le 
président du syndicat et le principal 
négociateur patronal avaient en 
mains une entente de principe que le 
président du Syndicat du transport 
de Montréal, Normand Lamoureux. 
s'engageait de recommender à son 
assemblée. (Au même moment, à 
Québec, on apprenait que le conseil 
des ministres venait d'adopter un dé­
cret suspendant le droit de grève du 
S TM qui ne veut pas se lier à une en­
tente sur les services essentiels).

Trois heures plus tard toutefois,, 
les Montréalais apprenaient que l'en­
tente de principe avait été rejetée 
par les syndiques du STM. Comme il 
y avait le huis clos à l’auditorium du 
Plateau, personne n'ose affirmer, à 
la STCUM, que les détails de l’offre 
furent mal expliqués. 11 y avait bous­
culade, urgence, et le vote se serait 
pris à main levée. Estimant que, 
peut-être, l’assemblée syndicale n’a 
pas pris tout le temps voulu pour étu­
dier le projet d’entente, M. Perreault 
a demandé officiellement au svndi 
cat, hier, de reconsidérer ce rejet de 
l’entente de principe. Le STM doit 
normalement se réunir dimanche 
prochain mais les dirigeants de la 
STCUM sont d’avis qu’il ne sert à

rien de prolonger le scénario; « il n’v 
a rien de plus à mettre sur la table ».‘

En dehors de l’offre faite en fin 
d’après-midi, dimanche, par la ST­
CUM à ses employés d'entretien» U 
n'y a pas de règlement possible », af­
firme M. Perreault. « Je pense que la 
population en a assez », ajoute celui 
qui se dit « sidéré » par la décision de 
l’assemblée syndicale.

Les aménagements aux salaires 
consentis dimanche, selon ce que la 
STCU M a précisé hier, l’ont été à la 
demande expresse du syndicat qui 
promettait qu'avec ces tilt unes con­
cessions, l’accord était pratiquement 
dans le sac 60 électroniciens très 
spécialisés furent ainsi gratifiés de 
hausses de 21,7 %. Le gros du $ 1,9 
million ajouté à la dernière minute, 
dimanche, servit à satisfaire les em­
ployés de soutien les moins bien ré­
munérés. Il ne faudrait pas croire, a 
notamment dit M Perreault, que 
parce que nous sommnes allés au- 
delà de ce que nous aurions dû, il 
pourrait s’instaurer une coutume de 
négociation «ad infinitum».

Au nombre des compromis impor­
tants qu'a faits dimanche la STCUM, 
il y a eu le retrait de son exigence de 
mobilité du personnel pour des sur­
croîts temporaires de travail ainsi 
qu’« un régime d’assurance salaire à 
compter de 1988 » et d’ajustements 
salaraux à chaque employé d’entre­
tien.

Photo CP

Assermentation à ia Cour suprême
La juge Claire L’Heureux-Dubé a été assermentée comme juge de la 
Cour suprême hier, devenant la 61e personne - et seulement la deu­
xième femme - à accéder au plus haut tribunal du pays depuis sa créa­
tion, en 1875. Après avoir prêté serment devant lejuge en chef Brian 
Dickson, Mme L’Heureux-Dubé, qui est originaire de Québec et âgée de 
59 ans, a déclaré que son nouveau poste constituait le plus important 
défi de sa carrière. Elle a rendu hommage au juge Julien Chouinard, au­
quel elle succède. Le juge Chouinard est décédé en février dernier. 
Tous deux avaient obtenu leur diplôme de l’université Laval en 1951. Le 
juge en chef Dickson a souhaité la bienvenue à sa nouvelle collègue et 
dit avoir la certitude que celle-ci deviendrait un juge remarquable.

Fiscalité municipale

Les banlieues 
appuieront Montréal

L’Église met l’Armée 
de Marie en déroute
BERNARD RACINE
QUÉBEC (PC) — L’Armée de Ma­

rie, en vertu d’un décret émis hier 
par l’archevêque de Québec, le car­
dinal, n’est plus reconnue comme as­
sociation catholique dans le diocèse 
de Québec. I ,’abbé Jacques Saint-Mi­
chel, chancelier du diocèse, annule le 
décret d’érection canonique accordé 
en 1975 par le cardinal Maurice Roy, 
à l’association dont Mme Marie- 
Paule Giguère est modératrice et 
qui compte 25,000 membres.

« Cette douloureuse décision », a 
déclaré le cardinal Vachon, a été 
(irise après de nombreuses consul­
tations et nombre de mises en garde 
aux dirigeants de l'Armée de Marie. 
« Je pose cet acte en vertu de ma 
charge qui me fait un devoir de pro­
téger la foi du peuple chrétien de l'E­
glise de Québec», a-t-il déclaré.

L’erreur propagée depuis quel­
ques années par l’Armée de Marie 
était majeure et extrêmement 
grave, a souligné le cardinal Vachon.

Il a expliqué que l'erreur majeure 
consiste à affirmer l’existence d’une 
trinité de l’immaculée, dont les trois 
personnes seraient Marie de Naza­
reth, l’immaculée Mère et l'imma­
culée Fille, qui vit ici au Québec et 
qui serait nulle autre que la modéra­
trice de l’Armée de Marie.

Le décret interdit à l'Armée de 
Marie de se présenter comme une 
association approuvée par l’Eglise 
du diocèse de Québec.

Il interdit aux églises paroissiales 
et autres lieux de culte d’organiser 
des célébrations sous les auspices de 
l’Armée de Marie. La prière à la 
« Dame de tous les peuples » est dé­
sormais interdite.

Les prêtres du diocèse doivent se 
conformer à ce décret sous peine 
d’être privés de la permission de prê­
cher et d’entendre les confessions ou 
sous peine d’être frappés par d’au­
tres sanctions prévues dans le droit 
canon.

Le diocèse se réserve, en vertu de 
l’article 123 du droit canon, un droit 
de regard dans la disposition des 
biens de l’Armée de Marie, qui ont 
été amassés auprès de catholiques 
de bonne foi.

Le cardinal Vachon a lancé un ap­
pel à tous les membres de l’Armée 
de Marie leur demandant de se con­

former au décret et de se joindre aux 
autres fidèles du diocèse « pour vivre 
intensément l'année mariale », en 
participant à toutes ses activités.

La doctrine de cette association, a 
expliqué Mgr Leclerc, découle des 
présumées apparitions et révélations 
de la « Dame de tous les Peuples » 
d’Amsterdam, qui ne sont pas recon­
nues par l’Eglise de Hollande

Des journalistes sont entrés en 
communication avec le siège de l’Ar­
mée de Marie dans la basse-ville de 
Québec et ont offert aux dirigeants 
de leur permettre d’expliquer leur 
point de vue dans l’affaire. L’offre a 
été refusée.

Un comité, présidé par Mgr Marc 
Leclerc, évêque auxiliaire de Qué­
bec, avait été formé par le cardinal 
afin d’étudier la doctrine propagée 
dans les livres publiés par l’Armée 
de Marie. Le comité a remis son rap­
port au cardinal Vachon en août 1985. 
Deux mises en garde ont été faites à 
l’organisation et toute l’affaire a été 
potée à Rome devant la Congréga­
tion pour la doctrine de la foi.

Le comité a eu avec Mme Giguère 
et les dirigeants du mouvement plu 
sieurs rencontres notamment une de 
trois heures au cours de laquelle 
Mme Giguère a pu prendre connais­
sance du rapport.

Dans une lettre rendue publique 
hier, le cardinal Joseph Ratzinger, 
qui dirige cette congrégation, révèle 
qu’il a étudié deux livres qui lui ont 
été soumis et affirme qu’ils contien­
nent tous deux des erreurs. Il s’agit 
de deux livres de M. Marc Bosquart: 
Le Rédempteur et la Co-Rédemp­
trice et lie la Trinité divine à l'im­
maculée Trinité.

Dans sa lettre, le cardinal Ratzin­
ger laisse au cardinal Vachon « toute 
la latitude de prendre les mesures 
que vous jugerez nécessaires, sans 
exclure la possibilité de supprimer 
l’association ».

Les deux livres en question, af­
firme Mgr Leclerc, vont nettement 
contre la doctrine chrétienne sur la 
création, la rédemption, l’incarna- 
lion et la Vierge Marie.

L’Armée de Marie, a expliqué Mgr 
Leclerc, avait comme objectifs les 
« trois blancheurs », l’Eucharistie, la 
dévotion au pape et la dévotion à la 
Vierge Marie.

Et autres petits délices: tableau de bord en teck et enjoliveurs de 
capot plaqués or 24 carats. Seulement 58 OOO $ (ou meilleure offre). 
Pour le goût de l'Excellence, veuillez prendre contact avec:
Raymond Waechter Jour: (514) 327-1141 Soir: (514) 326-0110

ÉTUDES DE 
L'ENVIRONNEMENT 
une réalité 
qui nous touche...

Aux personnes désireuses de connaître les multiples dimensions de 
l’environnement ou qui veulent acquérir la formation nécessaire à leur 
pratique et à leur engagement social.
l’Université de Montréal offre le CERTIFICAT EN ÉTUDES DE 
L'ENVIRONNEMENT qui comporte les quatre axes suivants.
• AMÉNAGEMENT • ÉCOLOGIE
• SANTÉ • ÉCOLOGIE HUMAINE
Conditions d'admission
Avoir 21 ans et détenir le diplôme d'études collégiales ou l'équivalent ou 
posséder des connaissances et une expérience appropriée au programme.
Demandez le dépliant, l'annuaire.

Date limite d'admission: le 1er Juin 1987

Renseignements: 3335, chemin Oueen Mary 
Tél.: 343-6090

Université de Montréal
Faculté de l’éducation permanente



4 ■ Le Devoir, mardi 5 mai 1987

L’ACTUALITE INTERNATIONALE
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Conférence de paix sur le Proche-Orient

Pérès relance le débat avec Shamir

Karamé

Liban

Karamé
démissionne

BEYROUTH (AFP) - Le premier 
ministre libanais, M. Rachid Karamé 
(sunnite), a démissionné hier à la sa­
tisfaction des dirigeants chrétiens, 
après avoir dirigé pendant trois ans 
un gouvernement d’unité nationale 
qui n’a pu mettre un terme à la 
guerre civile et à une crise écono­
mique sans précédent.

Dans une déclaration radiodiffu­
sée, M. Karamé, 66 ans, qui dirige le 
gouvernement depuis le 30 avril 1984, 
a affirmé être « désormais con­
vaincu (...) qu’il était de son devoir 
de démissionner pour servir l’intérêt 
du Liban et son salut ». Il a rejeté 
dos-à-dos ses détracteurs chrétiens 
et musulmans, qui avaient durci 
leurs critiques à son égard.

Cette démission a été favorable­
ment accueillie par le camp chré­
tien, alors que les dirigeants musul­
mans se bornaient à en prendre acte.

M. Camille Chamoun, chef de la 
coalition conservatrice chrétienne 
du Front libanais, et ministre des Fi­
nances, a estimé qu'elle n’était que 
« l’aboutissement » des « nombreuses 
erreurs » de M. Karamé et de « sa 
fuite devant ses responsabilités ».

Le 23 avril dernier, M. Samir Gea- 
gea, chef des Forces libanaises, avait 
appelé M. Karamé à démissionner 
ou à réunir le conseil des ministres 
sous la présidence de M. Gemayel, et 
a invité M. Gemayel à le démettre 
s’il ne le faisait pas.

M. Nabih Berri, ministre de la Jus­
tice et chef du mouvement chiite 
Amal, a affirmé qu’il « restait aux cô­
tés de M. Karamé, qu’il ait tort ou 
raison». Le chef druze, M. Walid 
Joumblatt, n’avait pas réagi hier en 
fin de soirée à la démission du pre­
mier ministre qu’il avait traité, le 1er 
mai, de « voleur ».

L’action du gouvernement libanais 
est paralysée depuis le 15 janvier 
1986 à la suite du boycottage de M. 
Gemayel par M. Karamé et les mi­
nistres musulmans pro-syriens, qui 
protestaient contre le refus du chef 
de l'État d’entériner un plan de ré­
glement de la crise libanaise par­
rainé par la Syrie.

Le gouvernement, paralysé par 
ses divisions, s’est montré incapable 
de résoudre une grave crise écono­
mique qui a provoqué en deux ans 
une dévaluation sauvage de 1,400 % 
de la livre libanaise, jusque-là épar­
gnée malgré dix ans de guerre.

JÉRUSALEM (AFP-AP) - Le 
chef de la diplomatie israélienne, M. 
Shimon Pérès, a relancé la polé­
mique qui l’oppose au Likoud 
(droite) en confirmant hier l’exis­
tence d’un document sur un accord 
relatif à la convocation d’une confé­
rence internationale de paix sur le 
Proche-Orient.

M. Pérès, rompant la trêve des Fê­
tes du 39e anniversaire de l’État hé­
breu, a déclaré devant une foule d’es­
tivants israéliens à Ashkelon : « Il y 
a un document en vertu duquel Is­
raéliens et Américains seraient ha­
bilités a quitter la conférence inter­
nationale si celle-ci cherchait à im­
poser son diktat».

Il répondait ainsi au premier mi­
nistre Yitzhak Shamir qui avait mis 
en garde la veille « contre tout débat 
précipité au gouvernement au sujet 
d’une conférence internationale pour 
la paix ».

« M. Shamir ferait mieux de renon­
cer à vouloir imposer son point de 
vue sur la conférence internationale, 
s’il veut à tout prix éviter un débat

au cabinet sur ce thème », a indiqué 
M. Pérès.

Vendredi, les ministres du Likoud 
s’étaient unanimement prononcés 
lors d’une réunion contre le principe 
d’une conférence internationale et 
avaient réaffirmé la primauté néces­
saire de négociations directes entre 
Israël et ses voisins arabes.

De son côté, le chef de l’OLP Yas­
ser Arafat s’est déclaré hier prêt à 
rencontrer n’importe quel dirigeant 
israélien sous les auspices des Na­
tions unies pour discuter de la mise 
en place d’un État palestino-israé- 
lien.

Au cours d’une conférence de 
presse à Koweit, M. Arafat a déclaré 
que la seule condition qu’il mettait à 
une rencontre avec un dirigeant is­
raélien était qu’elle se déroule sous 
le patronnage de l’ONU. Il a ajouté 
qu’il pouvait s’agir soit du ministre 
des Affaires étrangères M. Shimon 
Pérès soit du premier ministre M. 
Yitzhak Shamir.

M. Arafat a précisé qu’il répondait 
ainsi à une proposition du ministre

Élections sud-africaines

Winnie Mandela 
empêchée de parler

israélien sans portefeuille Ezer 
Weizman, qui lui a été remise à Al­
ger par un journaliste, qu’il n’a pas 
identifié. « M. Weizman a suggéré 
une rencontre avec moi pour dis­
cuter de l’établissement d’une con­
fédération. Je le défie de me rencon­
trer, lui ou tout autre dirigeant israé­
lien, même Shamir ou Pérès, sous les 
auspices des Nations unies, pour dis­
cuter de rétablissement d’un État bi- 
national au lieu d’une confédéra­
tion ».

M. Arafat répondait à la question 
d’un journaliste qui lui demandait de 
confirmer qu’il avait proposé une 
confédération palestino-israélienne 
au cours du Conseil national palesti­
nien.

Le dirigeant palestinien s’est dé­
claré « optimiste » sur les chances de 
tenue d’une conférence de paix et a 
ajouté qu’il s’attendait que la pre­
mière session, ou au moins une com­
mission préparatoire, ait lieu avant 
la fin de l’année. Mais, a-t-il dit, il ne 
faut pas s’attendre « à une capitula­
tion des puissances arabes ».

« Une telle conférence, si elle avait 
lieu, devrait être consacrée à une so­
lution juste, exhaustive et durable 
qui prenne en compte les droits na­
tionaux légitimes du peuple palesti­
nien tels qu’ils sont envisagés dans 
les résolutions de l’ONU ». Selon lui, 
« la conférence internationale sera 
une bataille politique qui doit être 
menée parallèlement à la bataille 
militaire ».

\
Photo AP

AQUINO CRITIQUE WASHINGTON
La présidente des Philippines, Mme Corazon Aquino, a accusé, hier, les 
États-Unis de ne pas fournir l’aide militaire promise l’an dernier. Mme 
Aquino a déclaré que les soldats de l’armée nationale ne pouvaient pas 
lutter contre les rebelles communistes « avec leurs dents et leurs 
mains ». Elle assistait à une cérémonie en l'honneur de l’armée de l'air, 
en compagnie du commandant en chef des forces armées, le général Fi­
del Ramos, à gauche.

JOHANNESBURG (AFP) - De 
très violents incidents sont survenus 
hier en milieu de journée sur le cam­
pus de la principale université de Jo­
hannesburg, où la police a chargé 
pour disperser quelque 2,000 person­
nes venues écouter Winnie Mandela, 
procédant à l’interpellation d’une 
centaine d’entre elles.

Mme Mandela, épouse de Nelson 
Mandela, leader du Congrès national 
africain emprisonné depuis 25 ans, a 
quitté le campus de l’université du 
Witwatersrand sans être inquiétée, 
alors qu’autour d’elle, les policiers 
chargeaient des groupes d’étudiants 
à coups de fouets et de matraques. 
On ignore s’il y a eu des blessés.

Les organisateurs avaient été in­
formés au tout dernier moment que 
le meeting, qui devait débuter à 
12h30 locales, avait été interdit en 
vertu de la Loi sur la Sécurité inté­
rieure de 1982. Le rassemblement 
avait pour but de protester contre la 
tenue d’élections réservées à la seule 
minorité blanche et de réclamer l’ap­
plication du système « un homme, 
une voix, dans un État unitaire».

Winnie Mandela avait été invitée à 
prendre la parole par deux organi­
sations étudiantes radicales : la So­
ciété des étudiants noirs (BSS) et le 
Syndicat national des étudiants sud- 
africains (NUSAS, blanc).

Quelques minutes avant l’heure 
prévue pour le début du meeting, le 
président de la BSS, James Maseko, 
lisait à la foule le texte d’un arrêt 
d’un juge de Johannesburg déclarant 
le meeting illégal. Le doyen de la Fa­
culté de Droit, le professeur Sinclair, 
tentait alors de parlementer avec les 
forces de police présentes au bord de 
la pelouse.

Winnie Mandela et la plupart des 
personnes présentes se dirigeaient 
alors vers un gymnase proche, bien­
tôt suivies par la police.

Pendant que plusieurs dizaines de

Iran gate

Secord interrogé
WASHINGTON (AFP) - Les 

commissions spéciales du Congrès 
enquêtant sur l’Irangate ont inter­
rogé hier à huis clos le général à la 
retraite Richard Secord sur son rôle 
dans cette affaire, notamment en 
tant que coordinateur du réseau 
d’aide privé au rebelles nicara­
guayens.

Les membres de ces commissions, 
qui doivent à nouveau entendre le gé­
néral Secord aujourd’hui, mais cette 
fois publiquement, se sont refusés à 
préciser ce que le témoin leur a ré­
vélé à propos des ventes d’armes à 
l’Iran et la diversion de fonds au pro­
fit des Contras.

Le général Secord est notamment 
accusé d’avoir coordonné un réseau 
privé qui aurait aidé financièrement 
et militairement les guérilleros anti- 
sandinistes en 1985 et 1986, à une épo­
que où le Congrès avait interdit toute 
assistance de ce type. Le représen­
tant républicain de l’Ohio Michael 
DeWine a indiqué qu’il attendait un 
•témoignage exhaustif de la part de

M. Secord au cours des auditions pu­
bliques qui doivent débuter aujour­
d’hui.

Pendant le week-end, les commis­
sions du Congrès avaient entendu 
l’un des autres principaux protago­
nistes de cette affaire, le vice-amiral 
John Poindexter, ancien conseiller 
pour les affaires de sécurité natio­
nale. M. Poindexter avait jusque là 
refusé de témoigner mais s’est dé­
cidé à le faire après avoir obtenu une 
immunité partielle.

Les commissions doivent déter­
miner si le président Ronald Reagan 
était au courant de la diversion de 
fonds vers les Contras et si la loi a 
été violée. Selon le président de la 
commission spéciale du Sénat, le dé­
mocrate Daniel Inouye (Hawaii), M. 
Reagan savait beaucoup plus à ce su­
jet que la Maison-Blanche ne l’af­
firme. Le porte-parole de la prési­
dence, M. Marlin Fitzwater, a cepen­
dant réaffirmé hier que M. Reagan 
ignorait tout d’activités illégales de 
collectes de fonds pour les Contras.

Raid afghan au Pakistan
ISLAMABAD (AFP) — Deux en­

fants pakistanais ont été tués et sept 
autres grièvement blessés hier au 
cours d'une attaque de l’aviation afg­
hane contre trois villages pakista­
nais situés près de la ville frontalière 
de Mirandash.

Selon des correspondants de 
presse, plus d’une douzaine d’avions 
de chasse afghans ont pénétré à 
deux reprises dans l’espace aérien 
du Pakistan hier matin. Il semble, se­
lon les correspondants, que les 
avions visaient la résidence du diri­
geant de l’opposition afghane réfugié 
au Pakistan, M. Mir Ghazzan. Ce der­
nier habite à Ghulam Khan qui a été 
en février dernier la cible de raids 
aériens qui ont fait plus de 100 morts.

Les avions, apparemment des 
Mig, ont largué leurs bombes sur les 
villages de Ghulam Khan, Sher Khel 
et Meraki où se trouvent des camps 
de réfugiés. Plusieurs maisons ont 
été détruites.

La semaine dernière un F-16 pa­
kistanais avait été abattu alors qu’il 
poursuivait six avions afghans qui 
avaient pénétré au Pakistan.

D’autre part, sept personnes ont 
été tuées et 11 blessées dont certai­
nes grièvement, lors de l’explosion 
successive de trois engins dans une 
locaüté de la frontière nord-ouest du 
Pakistan, a-t-on appris auprès de 
frontaüers.

L’explosion la plus grave a eu lieu 
lors des prières de l’aube dans une 
mosquée près de la ville de garnison 
de Miranshah. Sept personnes ont 
été tuées et neuf blessées.

Quelques heures plus tard, une au­
tre explosion a eu lieu dans un parc 
public non loin de là, blessant deux 
personnes. La troisième explosion, 
très puissante, s’est produite dans un 
bureau de l’Office des réfugiés afg­
hans, provoquant des dommages ma­
tériels mais pas de victimes.

policiers en tenue de combat péné­
traient dans le gymnase, l’épouse du 
leader de l’ANC retraversait tout le 
campus escortée par quelques jeu­
nes noirs, sous le regard de plusieurs 
groupes de policiers, avant de quitter 
l’université.

Pendant ce temps, les policiers 
chargeaient pour disperser les étu­
diants encore présents.

Trois équipes de télévisions étran­
gères ont été interpellées au cours 
des incidents : deux d’entre elles — 
ITN et Visnews — ont été relâchées 
peu après. En revanche, les trois 
membres d’une équipe d'ABC (un 
journaliste et deux techniciens), un 
Américain et deux Sud-Africains, se 
trouvaient toujours au quartier-gé­
néral de la police de Johannesburg 
en milieu d’après-midi, a-t-on appris 
auprès du bureau d’ABC-News.

La plus grande organisation radi­
cale anti-apartheid, le Front démo­
cratique uni (UDF), proche de 
l’ANC, a appelé à deux journées de 
manifestation, aujourd’hui et de­
main, afin de protester contre les 
élections blanches.

Accord sur les armes nucléaires stratégiques

Reagan se montre optimiste
WASHINGTON (AFP) - Le pré­

sident Ronald Reagan s’est déclaré 
persuadé hier qu’un accord pourrait 
etre conclu dès cette année sur la ré­
duction des armes stratégiques 
(START) si les Soviétiques faisaient 
un effort.

Le président américain a con­
firmé dans un communiqué que les 
États-Unis déposeraient sous peu un 
projet de traité sur les START qui 
refléterait les accords convenus lors 
du sommet de Reykjavik l’an der­
nier.

À la veille de la reprise des négo­
ciations de Genève sur les armes 
stratégiques et spatiale (NST), M. 
Reagan a indiqué d’autre part que 
« des questions importantes» n’é­
taient pas encore résolues pour par­

venir à un accord sur les forces nu­
cléaires à moyenne portée (INF), 
notamment la vérification et les mis­
siles à plus courte portée fSRINF).

« Nous nous sentons très optimis­
tes », a déclaré le porte-parole de la 
Maison-Blanche, M. Marlin Fitzwa­
ter, en niant qu’il y ait un change­
ment de ton du gouvernement amé­
ricain sur la perspective d’un accord 
sur les euromissiles. Il a ajouté que 
les consultations avec les alliés se 
déroulaient « très bien ».

À propos des START, le président 
Reagan a estimé que de « grands 
progrès » avaient été faits : « Je suis 
fermement convaincu qu’un accord 
sur les START est à notre portée, 
même cette année, si les Soviétiques 
sont prêts à résoudre les questions 
importantes qui restent », notam­

ment les sous-limites pour les ogives 
des missiles balistiques.

M. Reagan a précisé que les né­
gociateurs américains mettraient 
sur la table des pourparlers à Ge­
nève les nouvelles propositions pré­
sentées à Moscou par le secrétaire 
d’État George Shultz, notamment un 
engagement des deux parties à ne 
pas se retirer du traité ABM jusqu’en 
1994. Cet engagement sera lié à des 
réductions de 50 % des armes stra­
tégiques sur sept ans. Les deux par­
ties resteront libres de se retirer du 
traité en cas de violation ou de me­
nace envers leurs « intérêts suprê­
mes ». Après 1994, les deux pays se­
ront libres de déployer des systèmes 
défensifs comme le « bouclier » spa­
tial étudié par Washington.

AVIS PUBLICS

Voir aussi 
en page 15

AVIS DE CHANGEMENT DE NOM
AVIS EST par les présentes dinné que 
GERTIE GORDON, ménagère, rési; 
dante et domiciliée au 4052 Carlton, 
Cité et Ddistrict de Montréal, adressera 
une demande au Lieutenant-Gouver­
neur en Conseil de la Province de 
Québec afin de changer son nom en 
celui de GAYLE GERTIE GORDON

MONTRÉAL, le 27 avril 1987 
ISSIE MYSZKA

AVIS EST par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 16 jan­
vier 1985 à LA BANQUE TORONTO- 
DOMINION de toutes dettes, présentes 
ou lutures. payables à 132865 CA­
NADA INC. taisant affaires seul sous ia 
raison sociale de RESTAURANT LE 
CHRYSANTHEME a été enregistré au 
bureau d'enregistrement de la division 
d’enregistrement de Montréal, le 23e 
jour de janvier 1985, sous le numéro 
3550607

Ce 28e jour d'avril, 1987 
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS EST DONNÉ à la Commission 
des transports du Québec que Mon­
sieur Fernand Lussier a acquis la tota­
lité des actions détenues par MM. 
Jean-Paul Barré et Pierre-Paul Las- 
sonde au sein de la compagnie 144012 
CANADA INC., détentrice du permis 
M-308221. Subséquemment Fernand 
Lussier et Micheline Transfèrent la to­
talité des actions qu'ils détiennent au 
sein de cette compagnie en laveur de 
M Marcel Archambault et demande à 
la Commission des Transports du Qué­
bec de maintenir ledit permis. 
Actionnaires avant la 1ère transaction: 

Fernand Lussier 99 actions ordinaires 
Jean-Paul Barré 42 actions ordinaires 
Pierre-Paul Lassonde 42 actions or­
dinaires
Micheline Lussier t action ordinaire 

Actionnaires après la 2e transaction: 
Fernand Lussier: 183 actions ordinai­
res
Micheline Lussier: 1 action ordinaire 

Actionnaire après la 3e transaction: 
Marcel Archambault 184 actions or­
dinaires

Le requérant demande également à la 
Commission des Transports du Qué­
bec de décréter suivant l'article 85 des 
Règles de pratique que la décision de­
vienne exécutoire à la date où elle sera 
rendue.
Toute personne désirant s'opposer ou 
intervenir à la présente demande doit 
s'adresser à la Commission des Trans­
ports du Québec, au 505 est, rue Sher­
brooke, à Montréal, dans les cinq jours 
qui suivent la deuxième parution de 
cet avis.
1ère parution: 4 mai 1987 
2ième parution: 5 mai 1987 
CORBEIL, GROLEAU 6 DUFRESNE 
Procureur de la requérante.

Ça
s'apprend
chez
nous!
Ne vous laissez pas prendre 
au dépourvu. Une formation 
en secourisme et en RCR, ça 
sauve des vies et ça s'apprend 
chez nous! Rappelez-vous que 
l'Ambulance Saint-Jean est 
le chef de file dans le domaine 
de la formation en secourisme 
au Canada.

Ambulance Saint Jean

appel d’offres
Gouvernement 
du Québec
Les ministères se réservent le droit de refuser 
toutes les soumissions présentées, même la plus basse.

Ministère des approvisionnements et services

Service des achats du gouvernement
Projet
7159
Clôture de la soumission:

Description
9600 tonnes métriques de bitume 
13 mai 1987 à 15 h

Livraison
Usine des fournisseurs

7152

Clôture de la soumission:

18 appareils de recensement de circulation 
2 cueilleurs de données et logiciels de communication. 
15 mai 1987 à 15 h

Québec

7150 impression de volumes (format 6" x 8Vi") quantité variant de 500 à 
5 000 exemplaires, et de 80 à 560 pages.
impression de volumes (format 8Vi" x 11”) quantité variant de 500 à 
5 000 exemplaires, et de 80 à 560 pages.
3 868 000 chemises de classement vertical
2 160 000 étiquettes adhésives par pression pour ordinateur — 
forme continue.

Clôture des soumissions: 19 mai 1987 à 15 h

7151

7154
7156

Québec et Montréal 

Québec et Montréal

Québec
Québec

7158
Clôture de la soumission:

325 600 blocs de papier à écrire
20 mai 1987 à 15 h

Québec

7155

Clôture de la soumission:

90 coffrets en acier inoxydable pour panneaux de distribution (feux 
de circulation)
21 mai 1987 à 15 h

Québec

7144 fourhitures pour appareils de traitement de texte et d'imprimantes 
pour une période de douze ( 12) mois.

Différents endroits

7146

Côture des soumissions:

Acquisition de disquettes 3Vi pouces, 5% pouces, 8 pouces format- 
tées et non formattées, sur une période de douze (12) mois
27 mai 1987 à 15 h

Différents endroits

7161

Côture de la soumission:

Environ 6 600 litres de pesticide «Velpar L» concentration 240 g/li­
tre d'ingrédient actif hexazinone
13 mai 1987 à 15 h

Différents endroits

Les conditions de cet appel d'offres sont contenues dans des documents disponibles à l'endroit suivant:

Service des achats du gouvernement 
Bureau des appels d'offres,
150, boul. Saint-Cyrille est, 7e étage, Québec, Qué. G1R 5K4 
Tél : (418) 643-5438

Toute personne désirant assister à l'ouverture des soumissions doit se présenter à l'adresse susmentionnée à l'heure et 
à la date indiquées.

Le directeur général des achats,
Jean-Claude Careau

Invitation
Qualification des imprimeurs québécois 
pour l’impression des chèques gouvernementaux

Le service des achats du gouvernement invite les imprimeurs québécois de chèques gouvernementaux à se qualifier 

Seuls les imprimeurs ayant satisfait aux exigences générales d'inscription du fichier des'fournisseurs de biens et rtéte 
nant un certificat de qualification émis par le Service des achats du gouvernement, seront invités à soumissionner pour 
la fourniture des produits en cause. Br P°ur

Les exigences pour l'obtention de ce certificat sont contenues aux documents disponibles à l'adresse suivante

Ministère des approvisionnements et services
Direction générale des approvisionnements
Division du fichier des fournisseurs de biens
150, bout St-Cyrille est (6e étage). Québec, Qc G1R 5K4
Tél : (418) 643-8463
N.B. Les fournisseurs déjà détenteurs du certificat susmentionné n'ont pas à retormuler une demande

Invitation
Qualification des manufacturiers québécois 
d’émulsions asphaltiques

Le Service des achats du gouvernement invite les manufacturiers québécois d'émulsions asphaltiques à se qualifier 

Seuls les manufacturiers ayant satisfait aux exigences générales d'inscription du fichier des fournisseurs de hiene et H* 
tenant un certificat de qualification émis par le Service des achats du gouvernement, seront invités à soumissionner 
que les produits en cause seront requis s™mer iors-

Les exigences pour l'obtention de ce certificat sont contenues aux documents disponibles à l'adresse suivante

Ministère des approvisionnements et services
Direction générale des approvisionnements
Division du fichier des fournisseurs de biens
150, boul. St-Cyrille est (6e étage), Québec, Qc G1R 5K4
Tél (418) 643-8463

N.B. Les fournisseurs déjà détenteurs du certificat susmentionné n'ont pas à reformuler une demande

Québec
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LES AFFAIRES
-EN etUELetUES LIGNES
SERGE TRUFFAUT

■ Troc de dettes : $313 milliards US
Le marché international du troc de dettes contractées en dollars a pra­

tiquement doublé en 1986 pour atteindre $ 313 milliards, souligne une en­
quête rendue publique par l’Association internationale des courtiers 
spécialisés dans ce type de transaction. Selon l’International Swap Dea­
lers Association ( ISDA ), quelque 14,000 opérations de troc sur des det­
tes ont été effectuées dans le monde en 1986 contre 6,980 qui avaient to­
talisé $ 170 milliards en 1985. L’étude de l’ISDA démontre également 
que 24 % des opérations « swap » sur les dettes ont été effectuées avec 
des contre-parties européennes, 16 % avec des Asiatiques et 7 % avec 
des contre parties canadiennes. D’après l’ISDA, les institutions finan­
cières ont été à l’origine de 60 % des opérations d’échange de dettes 
dans le monde en 1986 alors que les entreprises comptaient pour 29 % 
du volume. Les gouvernements et organismes internationaux publics 
ont représenté 11 % du total.Les « swap » sur les dettes consistent à 
échanger des paiements d’intérêts sur des emprunts pour, par exemple, 
convertir un taux fixe en un taux flottant ou vice-versa.

■ Lavalin réoriente UTDC
.La compagnie UTDC, spécialisée dans la construction de matériel de 
transport de masse, que Lavalin avait acheté du gouvernement onta­
rien en 1986 a pris un nouveau virage pour activer ses opérations. Afin 
de se diversifier, UTDC Inc. a acquis un « gros intérêt » dans Maxim 
Inc., constructeur de camions d’incendie établi dans la région de Bos­
ton, a confié le vice-président de la compagnie Gordon Nevison. Cette 
percée pourrait être suivie de coups de sonde dans d’autres secteurs 
d activité intéressant UTDC. Selon M. Nevison, « divers aspects sont en 
cours d’examen soit la fabrication, le montage et la technique de pointe 
liés à l’industrie du transport. Notre idée, est de rester dans le domaine 
où notre technologie peut servir ». L’entente concernant l’investisse­
ment dans Maxim, signée vendredi à Boston, ouvre un nouvel horizon 
pour le constructeur de matériel de transport urbain. La compagnie 
aura recours à la technologie de Maxim pour construire des camions 
d’incendie destinés au Canada et à l’exportation dans d’autres pays, a 
déclaré le président du conseil d’UTDC Armand Couture. La transac­
tion donne également à UTDC droit à une option d’achat d’une demi- 
participation dans une usine en cours de construction à Middleboro, 
Massachussetts.

■ Tanguay et Cantrex s’entendent
Une entente de principe a été signée en vue du regroupement des opé­
rations des entreprises Ameublements Tanguay, de Lévis, et Brault et 
Martineau Inc., une filiale du Groupe Cantrex Inc. L’entente a été an­
noncée par MM. Maurice Tanguay, président des Ameublements Tan­
guay, et Marc Bureau, président et chef de la direction de Cantrex. 
Ameublements Tanguay, qui réalise un chiffre d’affaires d’environ J 45 
millions et emploie 225 personnes, opère trois magasins, un cen're de 
distribution et un centre de liquidation dans la région de Québec. M. 
Tanguay demeure président de Ameublements Tanguay et accède au 
conseil d’administration de Brault et Martineau.

■ Les ventes d’Équipement Denis 
grimpent

Au cours de l’année financière 1986, les ventes de l’entreprise Équipe­
ments Denis ont atteint $ 18.5 millions soit une augmentation de 84 % 
sur les $ 10 millions réalisés en 1985. Selon M. Laurent Denis, président 
de cette compagnie, « cette croissance des ventes est attribuable à la 
pénétration des produits sur tous les marchés desservis par la compa­
gnie et par l’ajout de nouveaux produits et services ». Quant au bénéfice 
net de l’exercice, il est passé de $ 314,000 en 1986 ou $ 0.13 par action à 
plus de $ 1 million ou $ 0.35 par action, ce qui représente une progression 
de près de 230 %. Au cours de cette exercice les marchés de l’Australie 
et de Nouvelle-Zélande ont particulièrement été pénétrés. Par ailleurs, 
l’acquisition et la mise en opération d’une nouvelle usine à Saint-Hya­
cinthe a accru de façon significative la capacité de production.

■ Bonnes performances de Transit
Lors du troisième trimestre de l’année financière en cours, les ventes 

de l’entreprise Les Fourgons Transit ont dépassé $ 2.4 millions, en 
hausse de 61 % sur le $ 1.4 million de la période correspondante de 
l’exercice précédent. Les ventes des trois premiers trimestres se sont 
élevées à plus de $ 5.1 millions comparativement à plus de $ 3.8 millions, 
soit une progression de 35 %. Le bénéfice net de ce troisième trimestre 
s’est établit à $ 593,000 ou $ 0.16 par action comparativement à $ 274,000. 
Le bénéfice net pour la période des neufs premiers mois s’est fixé à $ 1.1 
million ou $ 0.31 par action. Le fait saillant de ce trimestre fut la mise en 
opération d’une nouvelle usine à Laval.

■ Bocenor à la Bourse de Montréal
Le Groupe Bocenor vient d’annoncer qu’il a déposé un prospectus au­

près de la Commission de valeurs mobilières du Québec, dans le but de 
faire un appel public à l’épargne. Les preneurs fermes de ce placement 
sont Lévesque, Beaubien ainsi que Geoffrion, Leclerc. Groupe Bocenor 
est l’un des plus importants manufacturiers et distributeurs de portes et 
fenêtres de bois du Québec. Bocenor exploite également un commerce 
de distribution de matériaux de construction et de rénovation en 
Beauce. En décembre dernier, la compagnie a fait l’acquisition de la to­
talité des actions de Fenebec, une entreprise spécialisée dans la fabri­
cation et la distribution de porte et fenêtres mais en aluminium. Le 
Groupe Bocenor prévoit, pour son exercice financier en cours, réaliser 
des ventes de plus de $ 34 millions et un bénéfice net de $ 2.1 millions.

Métro-Richelieu acquiert les douze 
Super Carnaval et rattrape Provigo
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L’amabilité a joué dans cette transaction par laquelle Super Carnaval passe dans le giron de Métro-Richelieu 
dont le chiffre d’affaires dépassera le cap des $ 2 milliards

MICHEL VAN DE WALLE

(PC) — Métro-Richelieu acquiert 
Super Carnaval, une transaction de 
$ 135 millions bâclée en moins de 10 
jours sous le nez de la firme Stein­
berg. L’opération permet à Métro- 
Richelieu d’accéder au statut de lea­
der dans le domaine de l’alimenta­
tion au Québec, avec environ 32 % du 
marché, soit à peu de chose près la 
même part que l’autre géant, Pro­
vigo.

Concrètement, Métro-Richelieu 
devient propriétaire des 12 marchés 
Super Carnaval situés au Québec, 
deux marchés Carrousel dans la ré­
gion de Gatineau-Ottawa ainsi que 
d’un entrepôt de distribution de 
fruits et légumes à Ottawa:

L'entente, qui prendra officielle­
ment effet le 31 mai. a été annoncée 
hier à Montréal par les dirigeants de 
Métro-Richelieu et de Burnac Cor­
poration, propriétaire de La Ferme 
Carnaval. Selon le président du con­
seil de Métro-Richelieu. M. Marcel 
G uertin, cette acquisition « prouve 
l’exceptionnelle vitalité financière de 
notre entreprise ».

La nouvelle n’a pas totalement 
surpris puisque la rumeur de cette 
acquisition avait circulé il y a deux 
semaines lorsque Métro-Richelieu 
convoquait la presse pour annoncer 
l’achat des magasins André Lalonde 
Sports. La direction avait alors nié 
l’information et assurait hier que les 
pourparlers avec Burnac Corpora­
tion n’ont débuté qu’il y a dix jours.

Métro-Richelieu approvisionnait 
pour environ $ 100 millions par année 
les marchés Super Carnaval. Or, ré­
cemment, la firme Steipberg avait 
approché les dirigeants de Burnac 
Corporation, une entreprise dont le 
siège social est à Toronto, pour les 
inciter à s’approvisionner chez elle 
plutôt que chez Métro-Richelieu. Les 
discussions ont alors dévié sur des 
hypothèses de vente à Steinberg et 
c’est alors que le président de Bur­
nac, M. Joe Burnett, a communiqué 
avec les dirigeants de Métro-Riche­
lieu pour les informer de son inten­
tion de se départir de ses actifs au 
Québec. « Je lui ai alors demandé si 
nous pouvions faire une offre », a in­
diqué hier M. Jacques Maltais, pré­
sident et chef de la direction de Mé­

tro-Richelieu. Des négociations en­
tre les deux groupes se sont aussitôt 
engagées.et l’affaire a été conclue. 
Pourquoi avoir finalement préféré 
Métro-Richelieu à Steinberg? a-t-on 
demandé à M. Burnett. « Parce que 
M. Maltais est un homme plus agréa­
ble ( nicer-fellow ) », a-t-il répondu 
en souriant.

Procédant à des acquisitions en 
cascades depuis quelques semaines, 
celle annoncée hier permet à Métro- 
Richelieu de voir son chiffre d’affai­
res annuel « dépasser largement le 
cap magique des $ 2 milliards » pour 
reprendre les termes de M. Maltais. 
Avant la transaction, Métro-Riche­
lieu avait un volume annuel de ven­
tes de $ 1.7 milliard auquel s’ajoutent 
maintenant les $ 406 millions de La 
Ferme Carnaval. Ce faisant, Métro- 
Richelieu apparait dorénavant dans 
la liste des 10 plus grandes entrepri­
ses au Québec et parmi les 40 plus 
importantes au Canada.

Pour financer la transaction de 
$ 135 millions, M. Maltais n’exclut pas 
l’hypothèse d’une nouvelle émission

d’actions. Mais la décision ne sera 
prise que dans quelques mois. Entre­
temps, trois banques ont consenti un 
prêt temporaire de $ 70 millions tan­
dis que Métro-Richelieu paiera $ 32.5 
millions en actions privilégiées con­
vertibles en actions subalternes de 
catégorie A, à un prix de conversion 
de $ 13.80. Enfin, le solde, un autre 
$ 32.5 millions, sera payé au gré de 
l’acheteur: soit en espèces, soit en 3 
millions d’actions subalternes de ca­
tégorie A.

Quel que soit le mode de paiement 
retenu, les 600 marchands actionnai­
res opérant sous les bannières Métro 
ou Richelieu conserveront la majo­
rité des droits de vote, soit au-delà de 
75 %. Par ailleurs, le vendeur s’est 
engagé à ne pas augmenter sa par­
ticipation au capital-actions de Mé­
tro-Richelieu pour une période de 
cinq ans. L’entente prévoit aussi que 
Métro-Richelieu pourra approvision­
ner les futurs supermarchés que 
Burnac Corporation compte cons­
truire en Ontario. Présentement, il y 
en a quatre en construction tandis

que 10 sites potentiels sont examinés. 
Dans la province voisine, ils fonction­
neront aussi sous la bannière Super 
Carnaval.

Au Québec, les dirigeants de Mé­
tro-Richelieu ont indiqué qu’ils don­
neraient suite aux projets en cours, 
soit la réalisation de marchés Super 
Carnaval à Trois-Rivières et Saint- 
Georges-de-Beauce. Il y a également 
un projet à l’étude dans la région de 
l’Outaouais.

Quant à Burnac Corporation, l’o­
pération de vente des Super Car­
naval est accompagnée d’une autre 
transaction, portant cette fois sur les 
équipements installés dans ces su­
permarchés. Ils seront vendus à une 
tierce compagnie au prix approxi­
matif de $ 40 millions. Métro-Riche­
lieu continuera cependant de les 
louer. L’entreprise torontoise conser­
vera les 12 centres commerciaux 
dans lesquels les marchés Super Car­
naval exerçent leurs activités ainsi 
que le complexe immobilier qui 
abrite le siège social de Super Car­
naval à Ville LaSalle.

Québec réduit de 30 % les droits de coupe 
pour les manufacturiers de bois de sciage
NORMAN DELISLE

QUÉBEC (PC) — Les entreprises 
forestières du Québec vont écono­
miser cette année quelque $ 30 mil­
lions en vertu d’une réduction de 
leurs droits de coupe qui a été annon­
cée hier par le ministre des Forêts 
du Québec, M. Albert Côté.

Devant l’Association des manufac­
turiers de bois de sciage réunie en 
congrès annuel à Québec, M. Côté a 
confirmé que les entreprises ne paie­
ront celte année que 70 % des droit s 
de coupe sur le volume de bois qu’el­
les récolterbnt.

Les droits totaux pour le Québec 
auraient normalement dû rapporter 
cette année quelque $ 104 millions, en 
vertu de la nouvelle politique fores­
tière entrée en vigueur le premier 
avril 1987. Ils viennent d’être réduits 
à quelque $ 70 millions avec l’an­
nonce de M. Côté.

Les droits de coupe devaient pas­
ser en moyenne de $ 1.81 à $ 5.57 par 
mètre cube de bois abattu. « Cette 
hausse de 300 % a laissé les scieurs

de bois bouche bée », a dit le prési­
dent de l’Association des manufac­
turiers, Guildo Deschesnes pour qui 
le gouvernement devra mettre les 
papetières à contribution où réviser 
sa politique. De plus, l’Association 
rappelle au ministre que la taxe de 
15 % sur les exportations aux États- 
Unis devrait revenir entièrement à 
la forêt.

Les redevances pour les droits de 
coupe pourront être payées en ar­
gent, mais une proportion de 60 % 
ourra être payée en nature, c’est- 
-dire par la réalisation de travaux 

sylvicoles.
Le ministre a également annoncé 

la création d’un comité pour ana­
lyser les droits de coupe. Ce comité 
sera présidé par deux députés libé­
raux représentant des régions fores­
tières, Mme Madeleine Bélanger, dé­
putée de Mégantic-Compton, et M. 
Robert Therrien, député de Rous­
seau. Le comité effectuera une tour­
née du Québec pour entendre les pro­
ducteurs et devra proposer une grille 
tarifaire avant le premier décembre 
1987, a fait-savoir le ministre.

Le nouveau régime forestier en vi­
gueur depuis un mois implique des 
hausses substantielles de droits de 
coupe dont le produit servira officiel­
lement au reboisement du Québec. 
Tout en se disant d’accord avec le 
principe du reboisement, les manu­
facturiers de bois de sciage trouvent 
que les hausses de droits de coupe 
sont nettement trop élevées.

Le président de l’Association 
Guildo Deschesnes a profité du pas­
sage du ministre au congrès pour 
faire sentir une vive opposition. 
L’augmentation représente une 
hausse de 300 % et empêchera les 
producteurs québécois, dont 75 % de 
la production va à l'exportation, d’ê­
tre compétitifs à l’étranger, a signalé 
M. Deschesnes. Il a cité le cas de la 
Colombie Britannique où les droits 
de coupe sont de $ 1.20 le mètre cube 
( contre $ 5.57 au Québec ) et oÛ les 
producteurs jouissent d'escomptes 
du CN pour le transport du bois par 
train.

M. Deschesnes a également dé­
noncé le peu d’empressement des

compagnies papetières pour acheter 
les résidus de copeaux des scieries. 
Il a rappelé que les scieries avaient 
vu leur marge de profit réduite sin­
gulièrement par l'imposition depuis 
le premier janvier 1987 d’une taxe de 
15 % sur le bois d’oeuvre à la de­
mande des Américains.

Par ailleurs, le congrès de l’Asso­
ciation des manufacturiers de bois 
de sciage coincide avec la Semaine 
de l’arbre au Québec. Le président 
d’honneur de la Semaine, M. Jean 
Perron, président de Normick-Per- 
ron, a rappelé que l’objectif était de 
planter plus d’un milliard d’arbres 
d’ici quatre ans au Québec. Un arbre 
a d’ailleurs été remis à chacun des 
122 membres de l’Assemblée natio­
nale.

L’industrie forestière est un des 
moteurs essentiels de l’économie du 
Québec car elle fait vivre un Québé 
cois sur 10, a rappelé M. Perron.

Le 34e congrès de l’AMBSQ se 
poursuit jusqu’à mercredi sous le 
thème de « Le sciage : un climat à 
bâtir.

Julac a peu d’espoir 
d’empêcher la faillite

DOLBEAU (PC) — Il reste bien 
peu d’espoir de sauver la compagnie 
Julac, de Dolbeau à moins d'un revi­
rement de la situation, ce que la po­
pulation et le maire, M. Henri-Paul 
Brassard, espéraient hier avec la 
présence au Lac-Saint-Jean du mi­
nistre québécois de l’Industrie et du 
Commerce, M. Daniel Johnson. .

Le ministre n’avait pris, la veille, 
aucun engagement financier concer­
nant l'avenir de la compagnie. Tout 
au plus, a-t-il confirmé que le pre­
mier ministre Robert Bourassa 
pourrait consentir à rencontrer les 
intervenants dans ce dossier.

La demande de subvention de $ 1.5 
million, selon les commentaires du 
ministre, est assez élevée. Il faudrait 
que le milieu démontre son intérêt 
avant que le gouvernement ne s’en­
gage financièrement dans la relance 
de l’usine de fabrication de vins et 
apéritifs à base de bleuet.

« Le gouvernement veut bien par­
tager le risque avec l’entreprise, 
mais le milieu doit croire à son pro­
jet pour s’impliquer et prendre éga­
lement le risque. Dans le casdeJu- 
lac, il y a bien line demande, mais 
rien ne démontre que le milieu veut 
s’impliquer », a expliqué M. Johnson.

Dans la relance de Julac, toujours 
selon le ministre, l’implication du mi­
lieu pourrait se faire par l’entremise 
d’une société de placement ou Soc- 
crent. Le ministre n’a pas précisé de 
quel ordre devait être cette partici­
pation.

En plus de la participation du mi­
lieu, le ministre de l’Industrie et du 
Commerce a souligné l’absence du 
gouvernement fédéral dans cette af­
faire. M. Johnson voudrait bien que 
le fédéral fasse sa part pour aider 
l’entreprise Julac.

Julac a besoin de $ 1.5 million pour 
se remettre en selle ; incidemment, 
elle veut récupérer une somme de 
$ 1.5 million en taxes qu’elle aurait 
payées, soutient-elle, en trop puisque 
les cidreries du Québec ont obtenu, 
elles, des exemptions de taxes à la 
consommation. Julac n’a pas profité 
de telles exemptions.

On apprenait par ailleurs que les 
réservoirs de Julac contiennent pour 
environ $ 1.5 million de matière pre­
mière, gelée par le syndic depuis un 
an. S’il n'est pas utilisé à brève 
échéance, ce stock risque de se 
transformer en une perte totale.

Au bureau du ministre Marc-Yvan 
Côté, responsable du Saguenay- 
— Lac-Saint-Jean au sein du gouver­
nement Bourassa, l’attaché de 
presse Jean-François Normand a dé­
claré que le ministre avait piloté le 
dossier de Julac auprès de ses ho­
mologues et qu’il est prêt à le repren­
dre à la condition que certains pa­
ramètres soient modifiés et que les 
gens du miüeu s’impliquent financiè­
rement de façon plus visible.

Pour ce faire toutefois, Julac de­
vrait obtenir un nouveau délai de ses 
créanciers et modifier son approche 
de demande d'aide gouvernemen-
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Il semble que la population devra s'impliquer pour sauver l’usine de fa 
brication de vins et apéritifs à base de bleuets
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taie. La compagnie était hier en réu- Chabot Martin Paré à leur bureau de 
nion avec les comptables Raymond Chicoutimi.



6 B Le Devoir, mardi 5 mai 1987

LA VIE ECONOMIQUE

-V, v >r / //0\0'0,00060>/",0" /s'O sOoo0.0

mm

Hausse de la
productivité
américaine

WASHINGTON (AFP) - La pro­
ductivité des entreprises aux États- 
U nis a progressé de 1.7 % en rythme 
annuel au premier trimestre, après 
deux trimestres successifs de baisse, 
a indiqué hier le département du 
Travail.

Cette progression qui fait suite à 
une baisse de 1.5 % au quatrième tri­
mestre 1986, a été attribuée à une 
forte contraction des coûts sala­
riaux.

Sans tenir compte de l’inflation, le 
revenu horaire des salariés ( salai­
res et primes ) a chuté de 4.9 % 
( rythme annuel ) au premier tri­
mestre par rapport aux trois mois 
correspondants.

Avant correction de l’inflation, les 
salaires ont progressé de 0.1 % 
( rythme annuel ) soit le plus faible 
taux depuis le printemps 1949 ( plus 
0.1 % également ).’

Au premier trimestre, la produc­
tion de biens et services des entrepri­
ses non agricoles qui comptent pour 
les trois quarts de l’activité écono­
mique aux États-Unis, a progressé 
de 5.4 %, la plus forte augmentation 
en trois ans, tandis que le nombre 
d’heures travaillées a augmenté de 
3.6%.

CARTES
D’AFFAIRES

ROBIC, ROBIC
& ASSOCIÉS

Fondée en 1892 
Agents de brevets d’invention 
et de marques de commerce

1514, Docteur Pentield, 
Montréal, Canada, H3G 1X5

Tél.: (514)934-0272 
Télex: 05-268656 
Cable: MARION 

Télécopieur

DU PONT CANADA INC.

IMichel Bélanger

M. Michel Bélanger a été élu au Conseil 
d'administration de Du Pont Canada Inc.

Président du Conseil et chef de la 
direction de la Banque Nationale du 
Canada. M. Bélanger est né à Lévis, 
Québec, et il est diplômé de l'Université 
Laval et de l’Université McGill. Il a 
travaillé au ministère des Finances à 
Ottawa et a occupé successivement 
plusieurs postes dans la Fonction pu­
blique à Québec. Il a plus tard été 
président et chef de la direction de la 
Bourse de Montréal.

M. Bélanger est administrateur de 
plusieurs compagnies canadiennes et il 
est également vice-président du Conseil 
d’entreprises sur les questions d'intérêt 
national.

La classe Affaires a un sixième sens.
C’est le sens de l’horaire.

MEMBRE DE L ALLIANCE DES ASSOCIATIONS TOURISTIQUES CANADIENNES

DAF 13006

Le rythme de votre journée de 
travail n’est pas plus lent aujourd’hui, 
qu’hier. Au contraire. Les exigences 
sont grandes. Et vos horaires...disons 
athlétiques. C’est pourquoi la classe 
Affaires d’Air Canada met à son 
horaire plus de 225 vols quotidiens 
vers 28 grands centres d’affaires 
à travers le monde. De manière 
à rendre vos voyages d’af­
faires un peu plus simples, * 
quel que soit votre horaire,

en Europe, en Asie et en Amérique 
du Nord.

Le sens de l’horaire, c’est aussi 
l’engagement de tous les effectifs 

d’Air Canada à servir les gens 
d’affaires mieux que quiconque.

On s’affaire de tout coeur.

Al R CANADA

Malgré les négociations sur le libre-échange

Les Etats-Unis se font plus protectionnistes
MARYSE ROBERT
collaboration spéciale

WASHINGTON - Au moment où 
les États-Unis sont engagés dans des 
négociations de libre-échange avec 
le Canada et avec la communauté in­
ternationale dans le cadre de l’ac­
tuelle ronde de négociations du 
GATT se déroulant à Genève, la 
Chambre des représentants du Con­
grès américain a adopté, la semaine 
dernière, un ensemble de mesures à 
saveur protectionniste dans le do­
maine du commerce international. 
Affirmant qu’une telle action unila­
térale ne peut qu’encourager les re­
présailles d’autres pays, l’ambassa­
deur du Canada aux États-Unis, M. 
Allan Gotlieb, a tenté la semaine der­
nière de dissuader le Congrès d’a­
dopter de telles mesures.

Déjà identifié comme étant la plus 
importante pièce législative de l’an­
née 87, ce Trade Bill sera fusionné à 
celui qui prépare actuellement le Sé­
nat pour ensuite être présenté d’ici 
l’automne au président Reagan. Ce­
lui-ci a cependant affirmé qu’il appli­
querait son veto à toute mesure ju­
gée trop protectionniste.

Les discussions sur ce projet de loi 
se sont déroulées alors que le prési­
dent Reagan venait d’annoncer ( le 
17 avril dernier ) la mise en applica­
tion d’un tarif de 100 % sur une quin­
zaine de produits japonais. D’une 
part, les Etats-Unis a’ccusent les Ja­
ponais d’avoir violé l’accord sur les 
semi-conducteurs signé l’été dernier 
en se livrant à du dumping. D’autre 
part, les Américains soutiennent que 
le Japon ferme ses frontières aux 
produits étrangers notamment aux 
produits américains ; les États-Unis 
ont enregistré un déficit commercial 
de près de S 60 milliards US avec le 
Japon en 1986.

Prenant d’ailleurs le Japon à titre 
d’exemple, le représentant Richard 
Gephart du Missouri, l’un des candi­
dats présidentiels chez les démocra­
tes, a parrainé la proposition qui fut 
sans aucun doute la plus controver­
sée. Il s’est employé à convaincre 
ses collègues que le lourd déficit 
commercial ( $ 170 milliards US l’an 
dernier ) était dû aux barrières im­
posées par certains pays ayant en­
registre un excédent commercial 
avec les États-Unis. Adoptée avec 
une faible majorité, et ce malgré 
l’appui des industries de l’automobile 
( Ford, Chrysler ), des semi-conduc­
teurs, du textile et de l’acier, la pro­
position Gephart obligerait le prési­
dent Reagan à négocier, au cours 
des six prochains mois, la levée des 
barrières commerciales imposées 
par ces « partenaires aux pratiques 
déloyales ».

Six nations sont particulièrement 
visées. Outre le Japon, on retrouve 
Taiwan, l’Allemagne fédérale, la Co­
rée du Sud, l’Italie et le Brésil. Or, 
dans le cas où les barrières ne se­
raient pas éliminées, le président se­
rait autorisé à appliquer des sanc­
tions et barrières similaires contre 
ces pays. Ceux-ci pourraient aussi se 
voir obligés de réduire leur surplus 
commercial avec les États-Unis de 
10 % par année d’ici 1992. Le Canada 
ne serait pas globalement affecté 
par cette mesure bien qu’il se classe 
deuxième, derrière le Japon, dans la 
liste des pays affichant un excédent

commercial avec les États-Unis.

La bonne solution ?
Or, malgré la rhétorique du can­

didat Gephart.qui préféré parler de 
réciprocité plutôt que de protection­
nisme, de nombreux économistes 
s’entendent pour affirmer que sa 
proposition ne-réussira pas à réduire 
substantiellement le déficit commer­
cial américain. Le professeur Gary 
Hufbauer de ^Université George­
town à Washington estime que l’é­
limination de toutes les barrières 
commerciales ne réduirait le déficit 
que de 15 % à 20 %. Il soutient aussi 
que les deux tiers de ce déficit sont 
attribuables à la surévaluation du 
dollar américain entre 1981 et 1985 ; 
la hausse du dollar étant directe­
ment reliée, selon le professeur Huf­
bauer, à la décision conjointe du pré­
sident Reagan et du Congrès d’ac­
corder une réduction de taxe aux 
Américains sans une baisse corres­
pondante dans les dépenses de l’État.

Parmi les autres mesures impor­
tantes, le Canada s’est opposé à une 
plus grande utilisation des subven­
tions dans le domaine de l’agricul­
ture. Il a aussi exprimé de sérieuses 
réserves par rapport aux nouvelles

définitions proposées dans le cadre 
des lois anti-dumping. Adoptées uni­
latéralement, ces définitions vont à 
l’encontre des règles du GATT. Dans 
le secteur des télécommunications, 
la loi prévoit que le degré d’ouver­
ture des marchés étrangers sera me­
suré par la balance commerciale 
dans ce secteur, ce à quoi s’oppose 
formellement le Canada affirmant 
que toute mésentente devrait faire 
l’objet de discussions multilatérales.

D’autres part, les exportateurs 
américains devront faire rapport 
lorsqu’un gouvernement étranger 
leur demandera d’acheter des biens 
produits à l’extérieur des États-Unis 
afin de conclure une vente. Les re­
présailles contre un gouvernement 
étranger ayant coordonné une action 
concertée visant à rendre une de ses 
industries plus compétitives face à 
l’industrie américaine équivalente 
seront encouragées. Les agences du 
gouvernement fédéral ne pourront 
plus acheter de biens produits dans 
des pays où le gouvernement discri­
mine contre les produits américains. 
Un fonds de $ 980 millions US sera 
créé pour les travailleurs ayant 
perdu leur emploi aux mains de la 
compétition étrangère ; ils rece­
vront une formation leur permettant

de réintégrer le marché du travail. 
La loi prévoit aussi la création d’une 
nouvelle institution financière inter­
nationale ayant pour mandat d’ache­
ter à rabais les prêts que les pays du 
Tiers-Monde ont contractés auprès 
des banques commerciales et de les 
revendre sur le marché secondaire ; 
le tout dans le but de réduire le far­
deau de ces pays en espérant qu’ils 
augmenteront leurs achats de biens 
américains.

Selon les observateurs à Washing­
ton, les mesures adoptées par la 
Chambre reflètent bien le sentiment 
d’impuissance ressenti par les Amé­
ricains face à leur perte de pouvoir 
économique au plan international. 
« Il ne faut pas rêver en couleur », 
souligne l’économiste Alice Rivlin de 
l’Institution Brookings à Washington, 
« les États-Unis ne peuvent plus tou­
jours être le leader comme c’était le 
cas au lendemain de la deuxième 
guerre mondiale. Le rêve américain 
devra être modifié en conséquence ». 
Les chiffres donnent raison à Mme 
Rivlin. En 1950, les États-Unis pro­
duisaient 40 % des biens et services à 
l’échelle internationale. Fin 1980, ce 
pourcentage n’était plus que de 22 % 
alors que celui de l’Europe grimpait 
de 21 % à 30 %. L’an dernier, pour la

première fois depuis 1945, les Amé­
ricains ont vu les Allemands de 
l’Ouest et les Japonais les supplanter 
dans le domaine des exportations. Ils 
ont aussi enregistré un premier dé­
ficit commercial dans les produits de 
haute technologie, secteur jugé de 
première importance pour l’avenir 
de l’économie américaine. Enfin, le 
revenu des 500 plus grosses compa­
gnies du magazine Fortune a chuté 
de 5 % et le nombre de leurs em­
ployés de 600,000.

L’adoption de mesures protection­
nistes par le Congrès américain ne 
sera pas sans avoir un impact sur l’é­
conomie mondiale. L’histoire nous 
rappelle qu’une loi similaire — le 
Smoot-Hawley Act of 1930 — avait 
encouragé les représailles venant 
d’autres pays et précipité les États- 
Unis vers la Grande Dépression. Une 
plus grande concertation s’impose 
donc dans ce secteur. D’ailleurs, à ce 
propos, selon un rapport de l’OCDE 
préparé pour la rencontre ministé­
rielle qui se tiendra à Paris les 12 et 
13 mai prochain, les États-Unis, l’Eu­
rope et le Japon n’ont fait rien qHi 
vaille jusqu’à présent pour stimuler 
la croissance economique au plan in­
ternational.
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« Oui, j’ai mon beurre », un enjeu 
capital pour les producteurs de lait

STRATÉGIESJEAN-PIERRE NICAISE
Collaboration spéciale

Depuis LE 20 avril et jusqu’au 30 
mai se tient sur l’ensemble du Qué­
bec un important concours organisé 
par le Bureau laitier du Canada et in­
titulé : « Oui, j'ai mon beurre ».

Ce concours est doublement im­
portant. D’une part, il offre aux ache­
teurs québécois de beurre — quelle 
que soit la marque — $ 750,000 de prix 
sous forme de certificats d’épicerie; 
le grand prix représente à lui seul 
des certificats hebdomadaires de 
$ 100 durant 260 semaines. D'autre 
part, cette campagne constitue un 
enjeu particulier pour les 17,000 fer­
mes laitières du Québec, lesquelles 
produisent 48 % du lait de transfor­
mation au Canada.

Pour les agriculteurs québécois, 
l’enjeu est primordial : actuellement 
la surproduction de beurre au Ca­
nada, stockée à grand frais dans des 
entrepôts frigorifiques, atteint 9,500

tonnes alors que le marché mondial 
est déprimé. C’est la cote d’alerte : 
la limite acceptable n’est que de 7,400 
tonnes. Il y a donc un excédent de 
2,100 tonnes qu'il s’agit d’écouler sur 
le marché intérieur, faute de quoi les 
quotas seraient inexorablement di­
minués. Rappelons que la seule CEE 
est submergée actuellement d’un ex­
cédent en entrepôt de 1.5 million de 
tonnes de beurre ! De quoi tartiner 
bien des articles.

Selon M. René Bouthillier, vice- 
président principal Expansion, indus­
trie et commerce du Bureau laitier 
du Canada, « nous consommons glo­
balement moins de gras que dans le 
passé et le beurre représente à peine 
9 livres par an et par habitant, contre 
11 livres pour la margarine. Cela dit, 
avant que Terre-Neuve adhère à la

Confédération, on n'utilisait pasde 
margarine au Canada. Toutefois, le 
lobby de la margarine a entrepris de­
puis longtemps une action publici­
taire envers les médecins, alors que 
nous n’avons commencé qu’en 1978. 
Cela dit, si on se lance dans un débat 
médical on n'en sortira jamais, l'é­
tonnant étant tout de même de cons­
tater que le milieu médical est très 
mal informé, un médecin n'étant pas 
forcément un spécialiste en nutrition 
et c’est assez incroyable de voir le 
préjugé favorable qui règne en fa­
veur de la margarine ».

Depuis 1985, alors que le Bureau 
laitier répliquait à des campagnes 
très agressives de la margarine Be- 
cel, la stratégie employée pour pro­
mouvoir la consommation du beurre 
a changé. « En fait, précise M. Bou­

thillier, on a renoncé à intégrer dans 
notre publicité les données objec­
tives telles le nombre de calories et 
la quantité de vitamine A, pour pro­
jeter une image saine du beurre, un 
texte d'appoint soulignant l’aspect 
santé. Aujourd’hui, nous ax ons pensé 
que le besoin se faisait sentir d’une 
certaine activité en faveur du beurre 
au niveau du magasin. Qu'il se passe 
une action. Nous avons donc impli­
qué au maximum les détaillants dont 
le rôle est primordial puisqu’il nous 
est difficile de distribuer le matériel 
du concours à l’intérieur d’une livre 
de beurre ! Ce sont donc les caissiè­
res qui s’en chargent et en consé­
quence surveillance et implications 
sont importantes dans cette campa­
gne. »

Certes, le beurre n’est pas — et de 
loin — le principal débouché de l’in­
dustrie laitière. En fait c’est le fro­
mage. Toutefois, alors qu’il y avait 
70,000 producteurs laitiers au Ca­
nada, on n’en retrouve aujourd’hui 
que 42,000. Or, il faut 50 livres de lait 
pour produire 1 kilo de beurre. Ce 
n’est donc pas négligeable, aussi 
cette campagne est-elle articulée sur 
le plan national avec un budget de $ 3 
millions.

« Nous avons déjà tenu cette pro­
motion dans les Provinces de l’Atlan­
tique avec de très bons résultats, 
ajoute M. Bouthillier. Le 18 mai nous 
commençons en Ontario, en septem­
bre dans l’Ouest. Pendant les 6 se­
maines du concours, nous visons un 
objectif d’augmentation des ventes 
de 15 %, ce qui nous donne environ 
2 % sur l'ensemble de l’année et si 
nous y arrivons, nous serons satis­
faits. L’idéal serait d’arriver à une 
croissance de 5 %. Mais notre action 
doit se juger à long terme : placer le 
beurre par rapport à d’autres pro­
duits alimentaires dans l’inconscient 
des gens.»

Il y a certes encore beaucoup à 
faire. Ainsi, les vieilles habitudes de 
saler le beurre subsistent-elles tou­
jours : nous ne consommons qu’à 
peine 4 % de beurre doux sur les 150 
millions de livres qui entrent annuel­
lement dans les foyers canadiens.

Comme il est difficile de distribuer du matériel publicitaire à l’intérieur d’une livre de beurre, ce sont donc les 
caissières qui s’en chargent et jouent, par le fait même, un rôle primordial
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L’agence Cossette rafle le prix de l’affiche
SERGE TRUFFAUT

Pour la troisième année consécutive le sa­
voir-faire de l’agence de pubücité Cossette a été 
consacré par ses pairs nord-américains. En ef­
fet, The Institute of Outdoor Advertising vient 
de décerner le Obie de la meilleure affiche en 
Amérique du nord à Cossette pour sa réalisa­
tion « Mener la vie de chateau », pensée et. con­
çue pour le bénéfice du Club Med.

Pour M. Paul Lefebvre, associé au sein de l’a­
gence, être lauréat du Obie, « cela répond à un 
de nos objectifs qui est de produire et créer de 
la communication internationale; cela démon­
tre que nous sommes des concepteurs d’un pro­
duit international ». Pas moins de 1,100 produc­

tions différentes, présentées et défendues par 
900 agences nord-américaines participent effec­
tivement à ce concours considéré comme d’au­
tant plus prestigieux qu’il permet aux gagnants 
des diverses catégories d’obtenir leur billet 
d’entrée à une sorte de kermesse internationale 
qui se tient annuellement à Paris et qui, en fait, 
est la grande finale.

En ayant gagné une nouvelle fois, Cossette se 
trouve être la première agence de publicité au 
pays a remporté trois fois ce Obie. Antérieu­
rement, elle avait eu droit à ce trophée en verre 
pour les chaussures Blondeau en 1984 et pour les 
restaurants McDonald's en 1986. D’ailleurs Mc­
Donald’s, ou plutôt Mary lin qui vantait le fast- 
food de la chaine en question, s’était vu décerné 
le grand prix international, dans la catégorie

alimentation, lors de la grande finale parisienne 
de juin 1986.

Cette même « vie de chateau » a charmé un 
autre jury, celui de mediacom qui lui a attribué 
deux prix. Un au titre de meilleure affiche et un 
autre pour toute la campagne du Club Med. 
Dans ce cas également, l’agence Cossette a ga­
gné pour la troisième fois d’affilée.

Selon M. Lefebvre, le fait d’être publique­
ment récompensé, « permet d’ouvrir des portes 
non seulement auprès de clients potentiels mais 
également auprès d’autres agences pour d’é­
ventuelles associations dans tel ou tel pays ». 
Dans le cas du Obie et du Mediacom édition 
1987, et puisqu’il s’agit du même client, il va 
sans dire « que cela renforce nos liens d’affai­
res ».

VITTFORGE INC.
La maîtrise des aciers forgés

LA FIERTÉ DE L’EXCELLENCE
• 95% de la production exportée vers 

les É.U.
• Société publique inscrite à la 

Bourse de Montréal (VTT)

Siège Social : 1110, rue Sherbrooke ouest, bureau 2007
Montréal, Québec H3A 1G8, Tél.: (514) 849-1681

US WANTS
MALAMÉS

ON «RETROUVE 
DAMS VOTRE OUART»!

ET CHEZ VOUS. ..

Québec ss

f
Restaurant

3UUch MoucAatd

SOIRÉES MUSICALES
les samedis et dimanches 

avec

DENIS LAVERGNE
ET SES INVITÉS 
Menu spécial pour la 
FÊTE DES MÈRES 

(réservez tôt)
Dîner d'affaires à partir de 5,95’ 

Salons Privés 
(5 à 100 personnes)

881 est, de Maisonneuve 
tél.: 527-1221

Administrateurs d'Alcan

M David M. Culver, président et chef de la direction d’Alcan 
Aluminium Limitée, a le plaisir d’annoncer l’élection de 
MM. William R.C. Blundell et George Russell au Conseil 
d’administration de la Société, lors de l’assemblée générale 
annuelle et extraordinaire des actionnaires qui s'est tenue le 
23 avril 1987.

M Blundell est président du conseil et chef de la direction 
de la Compagnie Générale Électrique du Canada Limitée 
depuis 1985 II s’est joint à cette entreprise en 1949 et avait 
été nommé président et chef de l'exploitation en 1983

M Russell est chef de la direction et administrateur de 
Marley pic, au Royaume-Uni, depuis 1986 Avant d’occuper 
ce poste, il était à l’emploi de la Société Alcan depuis 1972, 
et avait accédé en 1981 au poste d'administrateur délégué 
de British Alcan Aluminium pic, principale filiale de la So­
ciété au Royaume-Uni. M. Russell est aussi vice-président 
du conseil d'administration de Channel Four Television 
Company Limited et administrateur de Northern Rock Build­
ing Society.

William R.C. Blundell George Russell, C.B.E

Début juin, la semaine de 
l'informatique et du bureau
SERGE TRUFFAUT

La Semaine des technologies de l’in­
formation qui se déroulera du 2 au 5 
juin à l’Hôtel Bonaventure proposera 
pour la première fois trois événe­
ments simultanés, soit le Salon inter­
national de l’informatique et du bu 
reau de Montréal, le Carrefour inter­
national de l’information électro­
nique et la conférence annuelle de 
l’Association canadienne de l’infor­
matique.

Environ 225 exposants répartis en 
(rois secteurs, à savoir, l’équipement 
informatique, le logiciel et l’applica­
tion de l’information électronique, 
seront présents à cet événement qui 
sera fréquenté par environ 35,000 vi­
siteurs, ce qui en fait d’ailleurs le 
deuxième en importance au Canada 
dans sa catégorie.

Selon M Guy Martin-Laval, vice- 
président d’ECM, la société qui or­
ganise cette semaine, « nous nous 
sommes assurés que les personnes 
ayant des besoins informatiques 
pour toute une gamme de fonctions 
trouvent ce qu’elles désirent lors de 
cette semaine des technologies ». 
Dans le but de répondre à des de­
mandes qui s’avéraient de plus en 
plus complexes au fil des ans, il faut 
préciser qu’en décembre dernier le 
Marché international du logiciel de 
Montréal a fusionné avec le Salon de 
l’informatique et du bureau de Mont­
réal.

Incidemment, le ministre des 
Communications du Québec, M. Ri­
chard French a mentionné que son 
gouvernement avait accepté de par­
ticiper financièrement ($ 30,000) a ce 
type d’évenement, parce qu’il réunis­
sait les trois dimensions jugées pri­
mordiales par son ministère « soit la 
technologie, l’économie et la cul­
ture ». « Nous ne voulons plus parti­
ciper, a poursuivi M. French, sur des 
événements limitées à une dimen­
sion ». À l’instar du gouvernement

provincial, le fédéral a alloué une 
somme de $30,000 pour l’organisation 
de cette semaine.

Parmi les principaux exposants, la 
liste fournie indique la presence des 
compagnies IBM, Memotec, ATT, 
Toshiba, Northern Telecomm, NCR, 
Canon, Panasonic, Apple, A ES Data, 
le ministère de l’Expansion indus­
trielle et régionale, Mitsubishi, Po­
laroid Canada et des dizaines de cet 
acabit.

À l’occasion de la tenue du Carre 
four international de l’information 
électronique, une plénière a été or­
ganisée afin que des panélistes d’Eu 
rope et d’Amérique tracent un por­
trait de l’industrie de l’information 
électronique. Parmi ces conféren 
ciers, il y aura M. Paul G.Zurkowski, 
président de l’Information Industry 
Association (IIA); Mme Martha Wii 
liams, professeur à l’Université de 
l’Illinois et Mme Brigitte de Gasti- 
nes, présidente de la société de cour­
tage en information SVP Internatio­
nal.

Lors de sa conférence annuelle, 
l’Association canadienne de l’infor­
matique, chapitre de Montréal, « per­
mettra aux participants de prendre 
connaissance de cas concrets de 
transfert d’information par voie 
électronique entre entreprises». 
Pour se faire, l’ACI a invité notam­
ment, M. Bob Farrell, directeur de 
Wessco Canada; M. Yvan Bussières, 
président de Provigo Distribution et 
M. Steve Sokolow, vice-président de 
Leviton aux États-Unis.

Par ailleurs, une série d’importan­
tes études sur diverses aspects du 
monde informatique seront rendues 
publiques à cette occasion. Parmi 
ces dernières seront présentées: 
l’Information électronique et son en­
vironnement technologique; l’Infor­
mation électronique au Québec: Pro­
fil économique de l’offre ainsi que 
l’Information électronique au Qué­
bec: Évolution et perspectives.
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QUESTIONS
AU MOMENT où les éliminatoires de la 

coupe Stanley n’en finisssent plus de finir, 
les dirigeants politiques de ce pays ont donc 
renoué avec cet autre sport national qu’est le 

débat constitutionnel. Force est de reconnaître 
que, cette fois-ci, un accord est intervenu de façon 
surprenante au Lac Meech. Le Premier ministre 
du Canada serait donc sur la voie de relever un 
des défis qu’il s’était imposés durant la campagne 
électorale de 1984 : ré insérer le Québec dans la 
famille constitutionnelle. Devant l’échéancier qui 
semble avoir été agréé lors de la réunion de la 
semaine dernière, on a presque le souffle coupé. 
Tant d’étapes à parcourir en si peu de temps !

Déjà les réactions ne manquent pas de tomber 
des diverses régions du Canada. Est-il besoin de 
préciser que les prises de position des autres 
provinces n’éclaireront pas tellement le débat qui 
doit se dérouler au Québec ? Il y aura sans doute 
plusieurs façons d’interpréter l’un ou l’autre 
aspect de l’entente conconctée au lac Meech, en 
fonction des intérêts et des stratégies de chacune 
des provinces. Le gouvernement conservateur à 
Ottawa, qui s’est sensiblement écarté d’une 
certaine conception de l’orthodoxie fédérale de­
vra, lui aussi, se livrer à des exégèses difficiles.

Au Québec, le Premier ministre, M. Robert 
Bourassa, affiche déjà une confiance qui con­
traste singulièrement avec son attitude au 
lendemain de la conférence de Victoria. Le chef 
du Parti québécois, M. Pierre-Marc Johnson, 
appelle à une mobilisation de tous les éléments 
nationalistes contre cet accord. Le fondateur du 
PQ refuse, quant à lui, de se laisser embrigader 
dans une croisière tous azimuts. En un mot, avant 
de se cristalliser, les positions se compliquent 
singulièrement.

Malheureusement, ce n’est pas à l’aide des 
textes arrêtés au lac Meech que pourront se 
préciser des positions sensées, raisonnables et 
responsables. C’est là une grave source d’inquié­
tude à la veille du débat en commission parlemen­
taire promise par le Premier ministre. Soit dit en 
passant, l’enjeu de ces discusssions en justifie, ou 
plus exactement en commande la télédiffusion.

Cette inquiétude se centre évidemment autour 
de cette notion de société distincte qui, précédent 
de taille, serait introduite dans la constitution 
pour décrire la collectivité québécoise. Inutile de 
revenir ici sur les interrogations formulées à 
chaud, samedi, quelques heures après la publica­
tion des textes adoptés par les chefs de gouver-

MAJEURES
nements du pays. Il faut tout de même reconnaî­
tre à la Commission Pépin-Robarts la paternité 
de cette formule qui hérissait littéralement les 
ténors de l’ancien gouvernement.

L’absence des textes couchés en langage juri­
dique ne facilitera pas la discussion à l’Assemblée 
nationale, mais on ne doit pas s’en tenir à la seule 
argutie juridique. Un certain nombre de questions 
politiques s'imposent logiquement lorsqu’on réflé­
chit au sens et à la portée de cet accord pour le 
cheminement du Québec au seuil de l’an 2 000.

Interrogation fondamentale : est-ce que, en 
vertu de cet accord, le Québec se trouve en 
meilleure position qu’au lendemain de la loi 
constitutionnelle de 1982 ? La question n’est pas 
une échappatoire. La référence à 1982 relève 
d’une lecture pragmatique du cheminement cons­
titutionnel. A défaut de pouvoir ré écrire 
l’histoire, l’appréciation des modifications arrê­
tées dans les collines de la Gatineau n’a de sens 
qu’en regard de la situation de fait imposée par 
l’acte de 1982. En termes plus prosaïques, il faut 
éviter de comparer un possible avec une utopie.

Sous-question logique : à l’égard de la Charte 
fédérale des droits et libertés, qui a permis de 
bousculer légalement le fragile édifice de la 
sécurité linguistique, la reconnaissance de la 
spécificité du Québec marque-t-elle un progrès ? 
Représente-t-elle un pari valable ?

De façon globale, en demeurant à l’écart de 
l’édifice constitutionnel de 1982, le Québec 
n’ancre-t-il pas chez ses partenaires l’impression, 
la conviction d’une banalisation ad infinitum d’un 
statut bancal avec lequel on peut vivre sans 
problème ? Le danger de la marginalisation ne 
doit pas être minimisé qui peut ultimement 
assimiler la réalité à un statut quasi folklorique. 
En termes simples, la logique de l’absence est-elle 
supérieure, au niveau d’un peuple, au choix 
mûrement consenti d’un pari sérieux ?

D’autres questions se grefferont inévitable­
ment autour de ce noyau central. Elles traduiront 
la complexité des choix intervenus, la semaine 
dernière. Elles imposeront aux dirigeants politi­
ques une réflexion qui se situe au dessus des riva­
lités partisanes habituelles. Trancher en quelques 
brèves semaines ce qu’un demi-siècle de débats 
constitutionnels n’a pas produit, tel est le défi à 
relever.

— PAUL-ANDRÉ COMEAU

L’impasse nippo-américaine
LA RENCONTRE, à Washington, 
entre le président Reagan et M. Na- 
kasone s’est terminée, le vendredi 
1er mai sur de bonnes paroles. Affai­
blis à l’intérieur et obsédés par des 
échéances électorales à court terme, 
ils ne pouvaient guère trouver des 
remèdes à une situation économique 
et monétaire internationale de plus 
en plus dangereuse.

Que pèsent alors les appels à une 
meilleure coordination de la gestion 
des grands pays industriels, lancés 
ces jours derniers encore par le di­
recteur générale du Fonds moné­
taire international, M. Michel Cam­
dessus ?

Contraint de hausser le ton pour 
apporter de nouveaux gages de fer­
meté à un Congrès de plus en plus 
protectionniste, le président améri­
cain a remis à des jours meilleurs la 
levée des sanctions prises à l’encon­
tre du Japon, bien que le chef du gou­
vernement nippon ait été qualifié 
d’« ami fidèle ». M. Nakasone, en dé­
pit d’une bonne volonté apparente al­
lant jusqu’à l’abandon encore discret

mais réel de l’austérité budgétaire, 
ne peut que multiplier pour l’instant 
les promesses de relance et d’ouver­
ture.

Au moins la volonté de réduire à 
nouveau les taux d’intérêt japonais 
au moment où les Américains accep­
tent de renchérir les leurs va-t-elle 
dans la bonne direction. Mais, décidé 
tardivement par les États-Unis, ce 
mouvement paraît délicat à orches­
trer par Washington étant donnés les 
risques de ralentissement prononcé 
de l’activité économique et de trou- 
vies graves sur les marchés des ca­
pitaux.

Pour le moment, le président de la 
Réserve fédérale, M. Paul Volcker, 
joue avec doigté. Tout en laissant en­
tendre qu’il est prêt à resserrer la 
politique du crédit, il permet aux 
banques d’avancer en terrain décou­
vert et de relever les taux d’intérêt 
de leurs meilleurs clients, le « prime 
rate ». C’est un signal très clair pour 
les marchés : il n’est plus question de 
laisser filer le dollar, dont le con­

trôle, ces dernières semaines, a sem­
blé échapper de plus en plus aux 
autorités monétaires.

Cette sonnette d’alarme suffira- 
t-elle ? Dans la cacophonie des me­
naces de représailles commerciales 
un scepticisme croissant se fait jour 
sur les marchés financiers.

Certes, Japonais et Européens — 
les Allemands plus que les Français 
— disposent d’une marge de manoeu­
vre suffisante pour éviter qu’une ten­
sion sur les taux d’intérêt américains 
ne se répercute chez eux. Une baisse 
des taux d’intérêt des principaux 
partenaires des États-Unis est 
même probable à court terme. À 
moins que la défiance à l’égard du 
dollar prennent des proportions in­
contrôlables, provoquant un cycle de 
hausses des prix comme des taux 
d’intérêt et des pressions protection­
nistes aux États-Unis. La croissance 
déjà faible, l’emploi et les échanges 
commerciaux mondiaux en feraient 
les frais.

— LE MONDE

L’humiliation de Gérard D.
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Gilles
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LE MINISTRE des Finances était 
prêt à démissionner, jeudi soir der­
nier, après que la station de télé 
CFCF eût dévoilé une partie subs­
tantielle des mesures fiscales qu’il 
était censé annoncer une semaine 
plus tard. Le premier ministre lui a 
plutôt suggéré de faire son discours 
du budget le soir même. Ce qui fut 
fait. MM. Robert Bourassa et Gérard 
D. Lévesque ont pris la décisioi la 
plus judicieuse qui soit, même si 1 or­
gueil du ministre en sort profondé­
ment meurtri.

La tradition parlementaire britan­
nique veut que la préparation du bud­
get fasse l’objet de la plus stricte 
confidentialité ; le ministre doit en 
quelque sorte coucher avec son do­
cument jusqu’à ce qu’il en livre la 
primeur aux parlementaires. Le se­
cret est si étanche qu’il arrive même 

ue des ministres apprennent, en 
coûtant leur collègue, le détail de 

mesures qui les concernent. Ce rituel 
veut aussi que l’opposition et la 
presse soient informés quelques heu­
res à l’avance, mais à l’occasion d’un 
huis-clos dont ils ne peuvent sortir 
que lorsque le ministre se lève à l’As­
semblée.

Ces exigences s’expliquent faci­
lement. Informés au préalable, des 
personnes ou des groupes pourraient 
tirer des avantages indus de l’une ou 
l’autre mesure budgétaire ; à l’in­
verse, les non-initiés seraient péna­
lisés et subiraient préjudice. Il est 
donc essentiel que personne ne 
jouisse d’informations privilégiées, 
ne fût-ce que de quelques heures! 
C’est pour cette raison, d’ailleurs, 

ue le budget est présenté en fin 
’après-midi ou en soirée et, surtout,

que les mesures fiscales entrent en 
vigueur sans délai, avant même 
qu elles soient adoptées par le Par­
lement.

De la sorte, tout le monde est sur 
le même pied. Et c’est exactement 
ce qui s’est produit jeudi dernier. La 
fuite journalistique, si majeure soit- 
elle, est survenue après la fermeture 
des marchés boursiers et financiers. 
Si la riposte gouvernementale n’était 
venue que le lendemain, pis encore, 
une semaine plus tard, les rumeurs 
et l’incertitude auraient été catastro­
phiques, l’impact incalculable. Ou, 
pour sauver la face, le ministre au­
rait dû modifier les mesures qui 
avaient déjà fait l’objet d'un ou de re­
portages. M. Marc Lalonde a utilisé 
ce stratagème, il y a quatre ans, à 
Ottawa, mais il ne concernait qu’une 
seule mesure. La bourde de l’ancien 
ministre fédéral avait alors coûté 
$100 millions au Trésor public. En 
raison de l’ampleur de la fuite de 
jeudi, M. Lévesque ne pouvait avoir 
recours à ce truc enfantin.

L’expérience aidant, le ministre 
québécois a pu réagir avec une ex­
trême célérité, d’autant plus facile­
ment que son précieux document en 
était à l’étape de la correction des 
épreuves d’imprimerie. En dépit 
d’un huis-clos convoqué à la hâte et 
réduit à sa plus simple expression, en 
dépit des hauts cris de l’opposition, 
M. Lévesque a pu livrer son discours 
comme s'il était au 7 mai, ou pres­
que. Il a bravement fait face à la 
tempête, dans des circonstances où 
un novice aurait été pris au dé­
pourvu.

Il n’en subsiste pas moins des 
questions importantes. La prépara­

tion d’un budget ne peut plus se faire 
en vase clos ; elle nécessite au con­
traire de multiples échanges et des 
consultations, presque permanents, 
non seulement au sein du gouver­
nement, mais avec les experts, les 
groupes et organismes concernés. 
Un budget n’est pas un exercice de 
magie, ni la pièce de résistance d’un 
grand prestidigitateur, n’en déplaise 
a M. Jacques Parizeau, qui excellait 
dans le genre théâtral. Si l’exercice 
se fait au grand jour, les risques de 
coulage augmentent d’autant.

La tradition parlementaire souffre 
donc des accrocs et en subira de plus 
importants encore, si l’on veut que le 
budget relève moins de la fiction sé­
culaire et ait plus de prise sur le con­
texte contemporain. Encore que 
cette aération doive être entourée de 
précautions élémentaires, de sorte 
que les experts et groupes mis au 
parfum ne puissent en tirer des 
avantages indus.

Furieuse, l’opposition a réclamé la 
démission de M. Lévesque. M. Pierre 
Marc Johnson a même évoqué un 
coup fumant, qui aurait visé à diver­
tir l’attention de ce qui se tramait en 
même temps au lac Meech. Cela ne 
tient pas debout, ne serait-ce qu’à 
cause des excellentes mesures — 
concernant la réduction d’impôt pour 
les familles à bas revenus, par exem­
ple, ou encore relatives à la recher­
che et au développement — que le 
gouvernement a tout intérêt à pro­
pager selon toutes les règles de l’art 
publicitaire. Et il s’y connaît en cette 
matière!

Il n’en reste pas moins que la cré­
dibilité de M. Lévesque est sérieu­
sement entachée par cet incident re­
grettable. Surtout pour ce parlemen­
taire chevronné, ce doyen respec­
tueux des traditions, le coup est dur, 
très dur. En raison de ce qu’il est et 
de ce qu’il représente à Québec, 
M. Lévesque a probablement livré 
son dernier budget. Dommage qu’il 
ait dû le faire en catastrophe. Dom­
mage enfin que le poste de lieute­
nant-gouverneur ne devienne vacant 
que dans deux ans...
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■ Oui ou non ?
t.eltre nus « péquistes ou ex- 
péquistes ».

DEPUIS la démission de M. René 
Lévesque, on voit les péquistes se 
diviser de plus en plus, en sorte 
qu'actuellement, il y a trois ou 
quatre sections d’indépendantis­
tes. C’est une aberration !

Voulons-nous, oui ou non, l’in­
dépendance ? Si oui, c’est une 
question d’union. « Cessons nos 
luttes fratricides », comme disait 
Honoré Mercier en 1885; c’est le 
résultat de cet appel qui a amené 
son parti au pouvoir.

Que ceux qui désirent l’indé­
pendance se tournent donc vers le 
chef actuel des « Québécois» 
puisqu’il veut, en définitive, 
l’indépendance, en passant par 
l’affirmation nationale.

Moi qui voulais « Être maître 
chez nous » en mai 1980, je con­
tinue à croire à l’indépendance, 
uni au chef actuel, ou à tout autre 
que le parti pourrait se donner. 
« Québécois », unissons-nous !

— HENRI GUERTIN 
Oka, le 27 avril.

■ Repousser 
la mort

FAUT-IL qu’on soit tombé bas ! 
Pour glaner quelques votes ou un 
peu de temps, on prend le risque 
d’aboutir au retour de la peine de 
mort.

Par lâcheté, pour éviter qu’on 
dise que les libéraux gracient 
mais que le PC pend mieux, on 
met le vote libre. Tout en accor­
dant la présomption du courage à 
chaque député, allez savoir com­
bien jouera le fait que les Kiwanis 
du comté sont pour ou contre, au 
moment du vote crucial ? Le prin­
cipe de la survie personnelle joue 
aussi en politique !

L'échafaud fabrique les héros 
de la délinquance qui naît. Ah 
mourir en homme ! Demandez à 
un aumônier floridien ou texan de 
raconter la tension qui naît dans 
la prison avant l’exécution; les 
murmures de haine qui vibrent 
sur les murs des couloirs quand 
vient l’heure; la rage des regards 
et la crainte des gardiens dans la 
journée qui suit.

Dans ce monde clos, il est sou­
vent plus dur de vivre. La mort y 
est un défi. Elle n’a jamais em­
pêché de « passer » au couteau un 
autre détenu qui a manqué de res­
pect au caïd qui n’a plus que sa 
gloire !

Ce qui est grave, c’est qu’au 
nom de vous ou moi, on veuille lé­
gitimer le droit de tuer : tous les 
meurtres sont interdits sauf ceux 
qui sont exécutés au nom de la loi.

Au nom de la cohérence et de 
l’universalité des droits dont on se 
targue ici, c’est proclamer impli­
citement que les flics tueurs de 
Soweto, les massacreurs de Kho-

meny, les assassins miütaires de 
Pinochet (entre autres hélas !) 
sont des innocents : ils obéissent 
à la loi (d’urgence, martiale ou 
des mesures de guerre ! ) qu’ils ne 
font qu’appliquer.

Eh oui ! Mais, dira-t-on, la So­
ciété a le droit de se défendre ! 
Société, c’est un mot qui se met 
aussi au futur. Au nom duquel on 
peut poser des bombes dans les 
synagogues, les avions d’Air 
Canada ou rue de Rennes. Après 
tout, les terroristes aveugles sont 
les bourreaux du futur, de cette 
Société pour laquelle ils crèvent.

Nul n’a le droit d’ôter la vie. Au 
nom de quoi que ce soit ! Ni de 
s’abaisser au niveau des assas­
sins, sous prétexte de rendre jus­
tice.

Je souhaite que tous les écri­
vains et en général les créateurs 
aient le courage public de pren­
dre partie contre ce qui est si con­
traire à eux-mêmes. Car après 
tout, créer, c’est repousser la 
mort.

— FRANÇOIS PIAZZA
écrivain

Montréal, le 27 avril.

■ Peuple sucré
ALAIN MORISOD et son groupe 
Sweet People terminent une tour­
née québécoise, étape d’un grand 
périple occidental. Sa musique en 
est une de propagande.

Propagande infantilisante : une 
musique simple toujours pareille 
dans ses harmoniques et ses li­
gnes mélodiques, donc sécuri­
sante, sans inattendus, n’exigeant 
aucune concentration ni aucune 
imagination. Des romances de re­
laxation, de « moments tendres », 
qui nous invitent à prendre le 
temps de vivre l'amour un jour, 
toujours, à aimer son prochain 
comme soi-même, à espérer, à 
goûter la belle vie, le soleil, la 
lune, les étoiles, la nature — sauf 
pour une chanson qui dénonce les 
ravages des pluies acides qui 
viennent de nulle part.

On s’attend qu’un prédicateur 
vienne sur scène nous haranguer 
pour aller au ciel. Mais non. Le 
spectacle prêche le royaume de 
la vie, entre ciel et terre, avec ses 
fumées roses, ses fonds bleus ou 
verts et ses jets multicolores. Une 
musique saccharinée qui se con­
somme avec la nostalgie de l'en­
fance.

Propagande politique aussi. Là, 
c’est plus insidieux, moins appa­
rent mais tout aussi performant.

Vers la fin de la première par­
tie, on nous sert pathétiquement 
Un piano pleure sur Varsovie. La 
scène est rouge communiste et 
les instruments prennent l’appa­
rence d’armes noires et agressi­
ves. La musique pleurniche 
comme les paroles : là-bas à Var­
sovie c’est la répression; là-bas 
on ne chante plus et le piano 
pleure comme Frédéric Chopin, il 
n’y a plus d’amour, plus de liberté, 
plus de tendresse, il n’y a plus 
d’art, plus de musique, rien. 
Comme si les peuples de l’Est 
avaient cessé toute créativité mu­
sicale et poétique. Là-bas, c’est 
triste; ici, c’est la joie. Prions 
pour eux. « Aidons-les en chantant 
avec moi... »

Et pour finir le conditionne­
ment en douceur mais superbe­
ment efficace : le punch de la fin. 
Une imitatioon d’Elvis Presley. 
Sa plus belle chanson, affirme 
Morisod : American Trilogy pré­
sentée dans un feu d’artifice de lu­
mières avec, en fond de scène, la 
bannière étoilée des États-Unis. 
C’est l’apothéose. Vive la liberté 
occidentale ! Le son est à son ma­
ximum, la musique vibrante 
comme la force du rêve améri­
cain.

Et, d’un bond, tous les specta­
teurs — mes compatriotes qué­
bécois — se lèvent pour remer­
cier par cris et moultes applau­
dissements la chance inouïe qu’on 
a d’être du côté du Bien plutôt que 
du Mal.

Mine de rien la rhétorique mu­
sicale a fait son oeuvre. Les spec­
tateurs sortent souriants comme 
après une séance d’hypnotisme :
« Que c’est beau, que la vie est 
belle, qu’il fait bon de vivre ici. »

Sweet People, groupe suisse — 
pays neutre — prépare les cons­
ciences à accepter qu’Oerlikon ne 
cesse de fabriquer des armes. 
« Peuple sucré ». Trop sucré.

— JACQUES SENÉCAL
professeur de philo et d’écologie 

College de Rosemont
Montréal, le 16 avril.

■ L’écart des juges
Lettre ouverte à M Hobert Bourassa
QUÉBEC dit non à toute aide sup­
plémentaire demandée par les 
maisons d’hébergement pour 
femmes et enfants victimes de 
violence. Pourtant, cette aide ap­
paraît essentielle à la survie de 
ces maisons qui ne fonctionnent 
qu’au tiers de leurs besoins.

Que dira Québec face à la de­
mande faite par la Conférence 
des juges du Québec quant à une 
augmentation de $ 25,000 au sa­
laire annuel de $ 75,389, histoire de 
maintenir un écart raisonnable 
entre un juge provincial et un 
juge de la Cour supérieure...

Deux formes de moyens de 
pression seront proposés par la 
Conférence : l’envoi d’une péti­
tion à l’Assemblée nationale ou 
des procédures judiciaires contre 
le gouvernement. Voilà un moyen 
que seuls des juges peuvent se 
payer !

Pendant ce temps, les maisons 
d’hébergement pour femmes et 
enfants victimes de violence mè­
nent une lutte acharnée pour l’ob­
tention d’une augmentation adé­
quate. Mais, semble-t-il, les dés 
sont joués. Aucun espoir n’est per­
mis. L’argent dont dispose le gou­
vernement sera acheminé ail­
leurs. Mais où donc ?

Pour les maisons d’héberge­
ment, il n’y a plus qu’à attendre 
les bonnes graces du gouverne­
ment et à continuer à miser sur la 
charité, le bénévolat, le travail 
sous-payé des travailleuses, afin 
de pouvoir offrir aux femmes et 
enfants victimes de violence, ces 
services multiples et essentiels.

— JACINTHE TÉTRAULT
Saint-Hyacinthe, le 29 avril.
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Pour une véritable réforme fiscale
1 ) L’adoption d’une réforme simple mais fondamentale 

conduirait à l’abolition des rapports d’impôt des particuliers

Canada

1986
Déclaration et guide 
généraux d’impôt - 
résidents du 
Québec

Il serait temps que les gouvernements remplacent les rapports d'im­
pôt par des méthodes de perception plus moderne et plus efficace

■

RODRIGUE TREMBLAY

L'auteur est professeur au 
département des sciences 
économiques de l’Université de 
Montréal

DANS quelques semaines, le 
gouvernement fédéral fera 
connaître ses projets de ré­

forme fiscale. Le régime fiscal ca­
nadien est devenu graduellement 
un fouillis à la suite des additions 
qui ont été faites d'année en année, 
avec des abris fiscaux de plus en 
plus nombreux et compliqués, cré­
dits d’impôt, exemptions, déduc­
tions, désindexation, impôt mini­
mal, etc.

Le système actuel se caracté­
rise donc par sa complexité, son 
inéquité et par les distorsions qu’il 
impose à l’économie. Et à l’inté­
rieur de ce système, c’est l’impôt 
sur le revenu des particuliers qui 
se distingue par sa grande corn 
plexité et par les lourds coûts di­
rects et indirects qu’il impose aux 
contribuables.

Le danger
des réformes partielles
À cause de centaines et de cen­

taines de dispositions particuliè­
res, une majorité grandissante de 
contribuables en est acculée au­
jourd’hui à se tourner vers des con­
seillers fiscaux afin de passer à 
travers leurs rapports d’impôt an­
nuels. La situation est encore plus 
critique au Québec puisque les 
contribuables ont l’unique privi­
lège de devoir se retrouver dans 
deux rapports d’impôt distincts, 
lesquels tendent de plus en plus à 
différer l’un de l’autre avec les an­
nées.

L'expérience des États-Unis est 
révélatrice à cet égard. Même si le 
régime fiscal est considérable­
ment plus simple qu’au Canada, il 
en coûte néanmoins aux contribua­
bles pour rencontrer les exigences 
de l’impôt sur le revenu, de 5 % à 
7 % des revenus du système fiscal 
combiné du gouvernement central 
et des États. Si on retenait la borne 
inférieure de ces estimés pour le 
Canada, on en déduirait que les 
coûts supportés par les contribua­
bles pour vaincre la complexité du 
système fiscal sont d’un ordre mi­
nimal d’environ $ 3 milliards an­
nuellement.

Dans son discours du budget du 
18 février dernier, le ministre des

Finances a déjà indiqué que la ré­
forme fiscale envisagée devrait 
comporter une baisse des taux 
d’imposition pour les particuliers 
comme pour les entreprises, moins 
de palliers d’imposition, moins 
d'échappatoires fiscaux et un élar­
gissement de la taxe de vente fé­
dérale pour qu’elle s’applique à la 
fois aux produits et aux services.

Le principal danger qui guette le 
présent gouvernement est de faire 
une réforme fiscale partielle et de 
répéter ainsi l’erreur commise par 
le ministre des Finances libéral, 
M. Allan MacEachen dans son bud­
get de novembre 1981. Grâce à une 
multitude de petites réformettes, il 
réussit à s’aliéner les habitués des 
échappatoires fiscaux, tout en ne 
suscitant point chez la population 
dans son ensemble le sentiment 
d’une amélioration importante. En 
moins d’un mois, le gouvernement 
du temps plia sous les critiques en 
modifiant et en reportant à plus 
tard un grand nombre des refor­
mes proposées.

11 est possible que l’on assiste à

un scénario semblable dans quel­
ques semaines. Le recours déjà an­
noncé à la technique des crédits 
d’impôt, en remplacement de plu­
sieurs déductions et exemptions, et 
malgré une réduction dans les taux 
d’imposition, risque de laisser les 
rapports d’impôt tout aussi compli­
qués que maintenant, et même da­
vantage pour les contribuables à 
bas revenus soudainement obligés 
de fournir des rapports même s’ils 
ne doivent aucun impôt. Il y a ris­
que alors que le contribuable 
moyen ne voit guère dans la ré­
forme une amélioration tangible.

Par contre, alors que seulement 
75,000 manufacturiers collectent 
présentement la taxe de vente fé­
dérale, rélargissement de cette 
dernière en une taxe sur le chiffre 
d’affaires net (TCA), ou taxe sur 
les opérations commerciales 
(TOC), frappant à la fois les pro­
duits et les services, signifiera 
qu’au-delà d’un million d’entrepri­
ses, surtout petites, devront collec­
ter la nouvelle taxe. Il est à prévoir 
que ces entrepreneurs ne verront

pas d'un bon oeil d'être transfor­
més en percepteurs de taxes, avec 
toute la paperasserie bureaucra­
tique que cela comporte. Il est 
alors à craindre que les inconvé­
nients de la réforme apparaissent 
supérieurs aux bénéfices escomp­
tés.

Les rapports d’impôt 
sont un anachronisme
Les citoyens acceptent volon­

tiers de payer taxes et impôts afin 
de financer les services publics 
dont ils sont distributaires. Ce con­
tre quoi ils en ont, c'est la 
complexité d'un système de per­
ception qui leur rend la vie difficile 
et introduit des biais inutiles dans 
leurs choix économiques. Il serait 
temps que les gouvernements s’a­
daptent à l’ère technologique et 
remplace les rapports d’impôts 
personnalisés par des méthodes de 
perception plus modernes et plus 
efficaces. Un gouvernement peut 
aussi bien réaliser des objectifs so­
ciaux, tels la répartition des re­
venus et l’équité fiscale, tout en re­
courant à des méthodes de taxer et 
de collecter ses revenus d une fa­
çon plus efficace et moins coû­
teuse pour les contribuables. [...]

Si le Canada choisissait de re­
courir un peu moins à l’impôt sur 
le revenu des particuliers et un peu 
plus à une taxe générale à la con­
sommation, il faudrait éviter de 
créer le pire de deux inondes, soit 
un système de collecte coûteux et 
embarrassant pour les entreprises 
et un système compliqué de rap­
ports d’impôt pour les particuliers.

Il n’y a pas de raison irréfutable 
pour que les taxes et impôts ne 
soient pas perçus totalement à la 
source, avec les moyens technolo­
giques existants. Il suffirait de 
remplacer l’impôt sur les revenus 
personnels (d’emploi) par une taxe 
générale à la consommation et de 
faire en sorte que l’impôt sur les 
revenus d’intérêts et de dividendes 
remplace l’impôt sur les gains de 
capital et soit perçu à la source.

L’adoption d’une réforme simple 
mais fondamentale rendrait les 
rapports d’impôt des particuliers 
caducs et conduirait a leur aboli­
tion. Nul n’est besoin de recourir 
au référendum pour savoir si les 
contribuables seraient d’accord, 
même si certains spécialistes des 
échappatoires fiscales regrette­
raient sans doute le bon vieux 
temps.

(À suivre)

Montréal
LIBRE
OPINION
JEAN RANCOURT

L’auteur est designer

NOTRE nouvelle administration 
municipale s’est installée à 
l’Hôtel de Ville. Un nouveau se­

crétaire général, un changement de 
bureau pour le maire, l’élimination 
de la taxe d’eau et l’envoi de comptes 
de taxe ... contestés, un party tup- 
perware le 8 mars et pour clore ces 
premiers cent jours, un grand prix 
qui se cherche un gagnant.

Nos nouveaux élus, et Dieu sait 
qu’ils sont nombreux, ont prêché la 
collaboration des citoyens pour faire 
de celte ville une cité nouvelle. Pour 
ce faire, il importe que tous et cha­
cun contribuent à dresser cet aide 
mémoire qui facilitera le grand mé­
nage du printemps auquel nous som­
mes en mesure de nous attendre de 
cette équipe dynamique.

Et ainsi que le veut le dicton, si 
chacun balaie le devant de son bai- 
con, la ville sera propre ..

Parcs, jardins ou enclos ?
Sous l’intendance du directeur ad­

joint des travaux publics, et selon 
une tendance urbanistique que pra­
tiquait déjà le baron Haussmann, 
Montréal se « verdise » et se « fieu- 
rise ». Chaque année, l’été venu, le di­
recteur du Jardin botanique de 
Montréal distribue sur le territoire 
de la ville des milliers de plants qui 
iront orner les différentes corbeilles, 
les terre-pleins et les maxi-boîtes à 
fleurs que sont devenus nos parcs et 
nos places.

Il appert que l’administration mu­
nicipale s’apprête à transformer le 
stationnement du square Berri- 
Sainte-Catherine-Maisonneuve-Saint 
-Hubert en un parc. Nous applaudis­
sons tous à cette initiative qui fera 
oublier l’aventure Drapeau-Léves- 
que-Sofati. Encore faut-il rappeler à 
nos élus qu’il leur incombe de veiller 
à ce que ce nouvel espace vert ne 
soit pas aussi mal conçu que le fu­
rent les plus récentes réalisations de 
la ville en ces domaines : les parcs 
Viger et le nouveau square Victoria.

Les parcs Viger, espèces de super­
terre-pleins entre les voies auto-rou­
tières Viger et Saint-Antoine, furent 
payés par le ministère québécois des 
Transports en compensation du ra­
vage de l’autoroute Ville-Marie. Des­
sinés par trois artistes connus, Char­
les Daudelin, Claude Théberge et Pe­
ter Gnass, la supervision de la plani­
fication était sous la responsabilité 
de la Ville de Montréal.

Ces trois parcs sont trois grosses

doit redevenir une belle ville
Et cela n’empêche pas la créativité.

Le nouveau square Victoria sem­
ble voué au même type d’aména­
gement : dénivellation entre le parc 
et la rue, installation de boites- 
à-fleurs géantes, accès pour handi­
capés réduits à leur plus simple ex­
pression, utilisation de matériaux ef- 
fritables, multiplication des clôtures 
et des barrières et fontaines. La sta­
tue de Victoria et la « bouche de mé­
tro » art nouveau, données par la 
ville de Paris, ne sont en rien valori­
sées et peu a été fait pour intégrer 
d’une façon quelconque l’édifice du 
ministère des Transports et la sculp­
ture de Roussil. Dans ce cas, il n’est 
peut-être pas trop tard pour apporter 
les correctifs necessaires.

Et que dire des éclairages choisis 
pour chacun d’eux. Les luminaires 
des parcs Viger ne s’accordent en 
rien avec les aménagements pro­
posés par les artistes ; chaque parc 
utilise un mobilier urbain différent 
(bancs, poubelles, abreuvoir, etc.). 
Les sphères jaunes installées sur les 
trois sites ne réussissent pas à uni­
fier le concept et s’accordent mal à 
la_modernité des lieux qui auraient 
dû utiliser des éclairages intégrés. 
Pour sa part, le square Victoria af­
fiche pas moins de huit types de lu­
minaires différents, allant de l’or au 
noir (structure) de l’incandescent 
aux vapeurs de mercure (technique) 
du bleuté au jaune (verre de couver­
ture).

Une patinoire 
au centre-ville
Enfin, si le square Berri-Sainte-Ca- 

therine doit voir le jour, qu’on l’a­
ménage sobrement. Verdure, circu­
lation facile, espaces ludiques, mobi­
lier ocnfortable, présence d'oeuvre 
d’art sont des garanties de succès 
des futurs aménagements. Ce serait 
aussi l’occasion de doter le centre- 
ville de Montréal de sa véritable pa­
tinoire urbaine comme on en trouve 
à l’Hôtel de Ville de Toronto ou au 
Rockfeller Centre à New York. Et 
surtout pas de sommes faramineu­
ses consacrées à des fontaines ne 
fonctionnant que trois mois par an­
née. L’énergie électrique ou éolienne 
devrait être mise â à profit pour des 
créations environnementales asso­
ciées à la fréquentation du parc pen­
dant les quatre saisons.

Montréal doit redevenir une belle 
ville. Une ville vivante attirante, at­
trayante pour tous et surtout les in­
tervenants économiques qui aspirent 
à une qualité de vie supérieure. Pour 
ce, elle doit être différente. On doit 
pouvoir y trouver un bel environ­
nement. Architectes, urbanistes, de­
signers et tous les créateurs de­
vraient être convoqués à nouveau à 
un événement majeur de revitalisa­
tion urbaine d’un concept similaire à 
celui de la Biennale des Arts de la 
rue.

square Victoria : « Il n’est peut 
correctifs nécessaires »
boîles-à-fleürs de béton, piqués de 
clôtures avec des accès limités aux 
extrémités, dénivelés par rapport à 
la rue. Les constructions y sont si 
nombreuses qu’il est impossible de 
trouver un espace suffisamment 
grand pour jouer au ballon ou se lan­
cer la balle. La végétation est limitée 
aux murs de ciment et, si un lierre 
s’étire un peu trop, on le coupera ; 
les surfaces gazonnées représentent 
certainement moins de 30 % de l’en­
semble.

Mal planifiés, ces parcs sont dan­
gereux à plusieurs points de vue et 
spécialement pour les enfants. Chez 
Daudelin, malgré l’intérêt de la co­
lonnade, sa grosse cuiller déversant 
des milliers de gallons d’eau, selon 
des périodes de sept minutes, a dû 
être entourée d’une clôture de verre 
et d’acier pour éviter la noyade des 
enfants. Les bassins fonctionnent 
mal, le mur d'eau manque d’intérêt 
et la place peu utilisée.

Le parc de Théberge présente une 
sculpture dangereuse ; d’accès fa­
cile, les jeunes grimpent sur les 
monolythes de plus de 10 pieds, sau­
tant de l’un à l’autre et risquent de 
tomber entre ces blocs d’aggloméré 
de granite et de se blesser grave­
ment dans ces mâchoires à crocs 
acérés.

-être pas trop tard pour apporter les

Enfin le parc dessiné par Gnass 
pour les entants, malgré qu’ils soient 
peu nombreux dans ce quartier et 
qu’il leur faille traverser des voies 
auto-routières pour y accéder, ne 
saurait résister a une vérification de 
l’Office des normes du ministère fé­
déral de la Consommation et des 
Corporations. Les matériaux et les 
formes utilisés sont dangereux et 
inadéquats aux fonctions identifiées 
pour ces espaces. Le fibro-ciment, 
utilisé abondamment, est dur et ru­
gueux pour les genoux découverts 
des bambins. Plusieurs éléments ac­
créditent nos réserves sur la qualité 
de ce parc : un trou béant, creux de 
trois pieds et de diamètre équivalent, 
souvent plein d’eau ; la décomposi­
tion de demi-sphères impossibles à 
enjamber pour un enfant sans glis­
ser ; la résille de câbles d’acier hé­
rissée de tiges métalliques ; le tour­
niquet implanté sur une surface dure 
et dangereuse dans sa construction 
même, etc. Et que dire des sphères- 
poubelles permettant la mixture des 
déchets et des eaux de pluie ?

Les artistes ne sont pas les seuls à 
blâmer dans ces dossiers ; l'adminis­
tration municipale se devrait d’être 
plus vigilante et se soucier avant 
tout des besoins des utilisateurs, du 
confort et de la sécurité de ceux-ci.

Le Québec, 
société distincte
LIBRE
OPINION
ANDRÉ PATRY

UN SOCIOLOGUE allemand, 
Fernand Tônnies (1855-1936), a 
apporté au sujet des notions de 

communauté et de société des pré­
cisions devenues classiques. Selon 
Tônnies, les groupements humains 
se répartissent essentiellement en 
deux catégories. D’une part, il y a 
ceux qui naissent naturellement et 
dont les membres convergent spon­
tanément vers des fins communes : 
c’est le cas de la famille, du clan, de 
la tribu, de la nation. Ces groupe­
ments, qui s’appuient sur la volonté 
instinctive de leurs membres, for­
ment des communautés (en alle­
mand, Gemeinschaft). D’autre part, 
il y a ceux qui naissent de façon arti 
ficielle, dont les membres s’asso­
cient pour la défense d’intérêts par­
ticuliers moyennant l’observance de 
règles communément acceptées. 
Ces groupements, qui proviennent de 
la volonté réflexive de leurs mem­
bres, constituent des sociétés (en al­
lemand, Gesellschaft).

Un modèle exclusif
Le fondement de la communauté 

est d’ordre culturel, et c’est la nation 
qui en est de nos jours la forme la 
plus achevée. Le fondement de la so­
ciété est d’ordre politique, et c’est 
l’État qui en est aujourd’hui la forme 
la plus parfaite. L’État peut coïn­
cider avec la nation ; il peut aussi, 
avec le temps, engendrer la nation. 
La nation, pour sa part, peut ne pas 
coïncider avec l’État ou ne pas cons- 
tituer un État ou même être par­
tagée entre deux ou plusieurs États 
capables de la maintenir divisée. On 
a, dans ce dernier cas, l’exemple des 
Kurdes.

C’est d’abord parce qu’il renferme 
sur son territoire une communauté 
réunissant plus de 80 % de sa popu­
lation que l’Etat du Québec offre aux 
Canadiens l’image d'une société dis­
tincte. C’est là une réalité qui saute 
aux yeux, même si dans le reste du 
Canada on refuse généralement d’en 
tirer toutes les conséquences sur le 
plan politique. Mais il faut aussi re­
connaître que les Québécois eux-mê­
mes n’ont pas toujours su défendre 
clairement, d’une manière irréfuta­
ble, le caractère propre de leur so­
ciété.

Ils ont souvent apporté pêle-mêle, 
à l’appui de leurs revendications, des 
arguments d’un poids très inégal, qui 
ne mettaient pas suffisamment en 
relief la raison la plus profonde et la 
moins discutable du caractère par­
ticulier de leur société tout entière, 
le signe de sa spécificité, le fonde 
ment de sa personnalité distincte, sa­
voir son organisation et son fonction­
nement à partir d’un système de va­
leurs différentes, exprimées par un 
ensemble de principes et de lois dont 
elle offre en terre canadienne un mo­
dèle exclusif.

À l'exception de la brève période 
s’étendant de la Proclamation royale 
de 1763 à l'Acte de Québec de 1774, la

société québécoise a été régie, en ce 
qui a trait à la propriété et aux droits 
civils, par un ensemble de lois re­
montant à la Coutume de Paris et re­
flétant une conception de la famille 
et du régime des biens inspirés du 
droit romain et du droit féodal.

Au 19e siècle, le caractère parti­
culier de la législation québécoise a 
donné lieu, sur le plan juridique, à 
trois événements qui en illustrent 
bien la réalité : en 1859, sous le ré­
gime de l’Union, lors de la refonte 
des lois du Canada, on a jugé néces­
saire d’effectuer une refonte dis­
tincte des lois publiques et générales 
en vigueur exclusivement au Bas-Ca­
nada ; en 1866, on a promulgué au 
Québec un code civil adapté du code 
de Napoléon ; en 1867, dans l'Acte de 
l’Amérique du Nord britannique, on a 
affranchi le Québec du pouvoir con­
féré au Parlement fédéral de pren­
dre, avec le consentement des inté­
ressés, des mesures visant à l'unifor­
misation de toutes les lois relatives à 
la propriété et aux droits civils en 
Ontario, en Nouvelle-Écosse et au 
Nouveau-Brunswick (art. 94).

En somme, depuis l’Acte de Qué­
bec de 1774 et en dépit des divers ré­
gimes constitutionnels qui se sont 
succédé au Canada, la société qué­
bécoise a toujours été habilitée à 
concevoir ses propres institutions et 
à adopter ses propres lois dans la 
plupart des domaines constituant ce 
qu’on appelle habituellement le droit 
privé. Celte législation, cela va sans 
dire, s’est toujours appliquée à tous 
les Québécois (à l’exception des abo­
rigènes soumis au droit coutumier et 
au droit fédéral). Elle a façonné leur 
mode de vie et elle continue de régir 
une part essentielle de leur organi­
sation sociale, perpétuant ainsi 
l'existence au Canada et en Amé­
rique du Nord d’une société distincte 
dont les assises remontent à l’aube 
du 17e siècle. C’est précisément à 
cette société, aujourd’hui formée de 
francophones et de non francopho­
nes également soumis au même sys­
tème de valeurs, que le Canada vient 
de reconnaître officiellement un ca­
ractère distinctif.

Une possibilité réelle
d'initiative et de décision
Reste à savoir ce que signifiera en 

pratique cette reconnaissance. Le li­
bellé de la disposition const it ut ton­
nelle qui la sanctionnera détermi­
nera largement l’aptitude de cette 
disposition à atténuer les restrictions 
que l’Acte de 1982 impose au dévelop­
pement de la communauté franco­
phone dont les institutions québécoi­
ses sont l’instrument politique et cul­
turel par excellence.

On devine que les tribunaux au­
ront ici un rôle essentiel à jouer et 
quïls verront s’étendre de la sorte le 
champ déjà excessif, à mes yeux, de 
leur action législative. Mais l’article 
3 de la dernière partie de la déclara­
tion du lac Meach, qui confie au gou­
vernement du Québec le rôle de pro­
téger et de promouvoir le caractère 
distinct de la société québécoise, 
laisse entrevoir la possibilité d’initia­
tives et de décisions dont on aurait 
sans doute tort de sous-estimer l’im­
portance.

Les fossoyeurs 
d’une nation divisée
LIBRE
OPINION
EDMOND ROBILLARD, o.p.

Lettre ouverte au mouvement laïc

LE MOUVEMENT, laïc a chez 
nous une longue tradition. N’ou­
blions pas que nous ne sommes 

pas issus que d’une épopée mystique. 
Nos bourgeois des années 1700 sub­
irent l’influence des libertins et des 
philosophes. Voltaire entra très tôt 
dans nos bibliothèques. [...] Papi­
neau était entouré d’esprits forts ; 
lui-même voulut en 1832 imposer au 
Québec l’école neutre, avant que 
l’idée en fût encore venue en France. 
[-■.)

Il fallut néanmoins le sommeil de 
l’Église et le coup de la Révolution 
tranquille pour que l’entreprise laï­
que réussît... à moitié d’ailleurs, car 
avec des fils de Normands deux et 
deux ne font jamais tout à fait qua­
tre !

Du point où nous en sommes, ce­
pendant, nous pouvons tout de même 
comparer les progrès escomptés de 
cette laïcisation aux résultats obte­
nus ; nous demander quels effets 
spectaculaires la laïcisation a pro­
duits ? Supprimer le christianisme 
est facile, le remplacer est autre 
chose.

N’exagérons rien. Nos religieux, 
religieuses, nos prêtres enseignants 
n’étaient pas des anges. Ils avaient 
comme tous les professeurs, (j’en 
fus), leurs lubies, leurs entêtements, 
leurs limites. Mais le corps profes­
soral actuel, par la grâce de sa laï­
cité, a-t-il été libéré de toutes ces dé­
ficiences ? Une voix intérieure, à 
l’occasion de la confession, de la 
communion, rappelait jadis aux pro­
fesseurs leurs obligations, leurs de­
voirs d’État, le compte qu’ils au­
raient à rendre à Dieu de leurs négli­
gences ou transgressions. Mais au­
jourd’hui ?... Les examens de con­
science syndicaux portent-ils sur au­
tre chose que la permanence et les 
augmentations de salaire ?

Et la qualité de l’enseignement ? 
Certes, on était peu avant-gardiste.

en général. Mais, n’étant pas riche, 
on préférait ne pas faire payer à la 
jeunesse le prix de réformes dé jà 
trouvées inefficaces ailleurs. Nos Jé­
suites, nos Frères des Écoles chré­
tiennes, etc., avaient des collèges, 
des écoles en Allemagne, en Angle­
terre, aux États-Unis, et nous fai­
saient bénéficier gratuitement de cet 
acquis.

Écrivait-on, à Sainte Marie, un 
plus mauvais français que dans nos 
cégeps actuels ? |...]

Mais laissons cela et posons la 
vraie question. Qu’est-ce que l’ensei­
gnement laïc donne de plus que l’en­
seignement confessionnel, hormis la 
satisfaction d’avoir réglé ses comp­
tes à l’Église ? Est-ce l'enseigne­
ment laïc qui garde nos enfants du 
suicide, de la drogue, de la prostitu­
tion ? qui leur donne le goût de 
mieux être et de mieux faire, l’espé­
rance, la foi en quelque chose, 
l’amour de Quelqu’un digne de leur 
amour ?... L’enseignement laïc 
donne-t-il rien de plus au plan cultu­
rel que l’enseignement confession­
nel ? Et, pour le reste, l’essentiel, 
comme raison de vivre, ne donne-t-il 
pas infiniment moins ?

Croit-on que le seul culte du pro­
grès, de l’humanisme, va défendre 
nos jeunes contre la tentation de vo­
mir finalement ce même progrès, ce 
même humanisme qui leur prépare 
un monde sans âme, dans lequel tout 
est mépris de la personne, violence 
et cruauté ?

Croit-on que les maths, les cours 
de sexe et la fécondation in vitro 
vont inspirer à nos jeunes l’envie de 
fonder de foyers stables, responsa­
bles et heureux, seule condition de 
notre survivance ?

Messieurs du mouvement laïc, je 
vous admirerais de relever et criti­
quer les tares de l’enseignement con­
fessionnel. Mais quand vous n’as­
pirez qu'à supprimer cet enseigne­
ment, sans avoir rien à offrir de 
meilleur ou d’équivalent, je vous ac­
cuse de n’être chez nous, comme 
vous l’avez été ailleurs, que les fos­
soyeurs d’une nation divisée et ren­
due suicidaire. Vous êtes de ceux à 
qui on ne peut même pas dire qu’ils 
ne savent pas ce qu’ils font, car « si 
vous étiez aveugles, vous n’auriez 
pas de péché».
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L’Opus Dei au Canada, « oeuvrede Dieu » et de discrétion
MARIE LAURIER

NDLR. Avant la polémique suscitée par le projet de loi sur VOpus Del, LE 
DEVOIR avait confié à la responsable du secteur religieux, Mme Marie Lau­
rier, un projet de reportage sur cette oeuvre au Canada. Sans être une répli­
que de VOpus Dei aux allégations de ses opposants, les propos alors recueillis 
donnent les vues de membres de cet institut sur les buts et la vie de VOpus 
Dei. LE DEVOIR en publie aujourd’hui l’essentiel.
Dans la communauté de la rue monde. Nous contribuons à favoriser
Plantagenet, à Montréal, où logent 
cinq membres masculins de l’Opus 
Dei, il y a une chapelle, dans laquelle 
on célèbre la messe chaque matin, et 
une salle de conférence ou de ren­
contre. D’autres résidences sembla­
bles existent à Montréal, avenues 
des Pins et du Musée, pour les hom­
mes; et les femmes disposent de 
maisons d’accueil sur Redpath Cres­
cent et boulevard Rosemont. Il y en 
a également dans d’autres centres 
névralgiques : Valleyfield, Québec et 
Toronto.

Pour Richard Brisebois, courtier 
en valeurs immobilières, rien en ap­
parence ne distingue un membre de 
l’Opus Dei d’un autre catholique pra­
tiquant. « Mes amis savent que je 
suis OD, mais je suis aussi un athlète, 
un maniaque du jazz, un concertiste 
en guitare, un sprinter. Je ne me pro­
mène pas avec une pancarte OD. » 
Mais il vit pleinement son titre de nu­
méraire au sein de la communauté 
masculine de la rue Plantagenet et 
en consacrant son temps übre à l’in­
formation.

l’esprit de prière, la fréquentation 
des sacrements, la dévotion à la 
Sainte-Vierge. Tout cela se fait à l’in­
térieur de notre travail régulier, sans 
ostentation, par l’exemplarité de nos 
vies, que nous soyons dans un milieu 
politique, social, culturel ou sportif. 
Notre idéal est d’y participer à part 
entière. »

« Vous voyez, nous ne faisons rien 
d’extraordinaire, commente-t-il. 
Mais nous savons au moins que nous 
pouvons aspirer accéder à la sain­
teté. Pour ma part, je crois en la di­
rection spirituelle, en une Église ga­
rante de valeurs sûres et immuables. 
Cela est réconfortant de penser que 
l’Opus Dei peut nous les rappeler. »

Richard Brisebois est numéraire : 
il estime avoir une disposition inté­
rieure pour la chasteté, la pauvreté 
et l’obéissance. Il nous explique ainsi 
son cheminement: « J’ai senti un ap­
pel, celui du célibat apostolique. 
C’est Dieu qui me voit comme nu­
méraire et qui me donne ma place et 
le sens de mon engagement dans la 
société. »

Rompu aux objections rituelles 
sur le côté secret, voire clandestin 
du mouvement, Richard Brisebois 
souligne que toutes les autorités pon­
tificales ont approuvé l’Opus Dei, 
que sa structure juridique d’Église 
en fait une personne publique et que 
le pape Jean-Paul II en a fait une 
prelature personnelle en 1982.

« En un sens notre fondateur José 
Maria Escriva de Balaguer fut un 
des précurseurs du Concile Vatican 
II, ce grand forum qui a fait un appel 
à la sainteté et à l’amour positif du

Près de 60 ans après sa fondation 
en Espagne sous le régime fran­
quiste en 1928 et en dépit de ses ef­
forts de transparence, l’Opus Dei 
(Oeuvre de Dieu) baigne toujours 
non pas dans le mystère, mais dans 
la plus totale discrétion.

Selon les statistiques récentes, l’O- 
pus Dei est présent dans plus de 80 
pays et 500 diocèses et compte 74,000 
membres, prêtres et laïcs. Au Ca­
nada, on dénombre 600 membres 
dont 300 à Montréal recrutés en ma­
jorité chez les universitaires et les

notables, et bien que la liste des 
membres demeure secrète, on ac­
cueille, assure-t-on, des adhérents is­
sus de toutes les couches sociales, 
sans distinction de fortune ou d'in­
fluence, seule la prédisposition à la 
sanctification et a la ferme volonté 
de suivre l’enseignement de l’Église 
faisant foi de son engagement.

C’est ainsi que les groupes de ren­
contre et les retraites réunissent des 
professionnels, des gens d’affaires, 
des ouvriers ou des manoeuvres, 
tous appelés à la sanctification dans 
leur travail et devant chercher à le 
« surnaturaliser » en se demandant : 
où est Dieu dans cette activité?

« Personne n’est plus catholique 
qu’un autre », soutient l’abbé Gre­
gory Haddock, vicaire régional de 
l’Opus Dei au Canada, au cours de 
l’entrevue qu’il nous accorde dans la 
maison de la rue Plantagenet.

Né à New York, physicien de for­
mation, l’abbé Haddock a été or­
donné prêtre en 1965 et il fut aumô­
nier de divers centres de l’Opus Dei 
aux États-Unis avant de s’établir au 
Canada en 1981 où il fut attaché à To­
ronto au Centre culturel Ullerston 
dont les activités spirituelles sont 
confiées à la prélature Opus Dei.

Nommé vicaire régional de l’Opus 
Dei au Canada en janvier 1986 par 
Mgr Alvaro del Portillo, prélat de la 
prélature de la Sainte-Croix et Opus 
Dei, l’abbé Haddock succédait en 
janvier 1986 à l’abbé Joseph L. Soria 
qui occupait ce poste depuis 1976.

Depuis son arrivée à Montréal en 
janvier 1986, l'abbé Haddok s’est mis 
a l'étude du français et il a rencontré 
tous les membres de l’Opus Dei. Il 
espère recevoir Mgr del Portillo qui 
est déjà venu au Canada en 1983 et 
qu’il connaît bien pour l’avoir côtoyé 
à Rome pendant deux ans.

En vertu de son statut de préla­
ture personnelle, l’Opus Dei relève 
directement de Rome et non de l’au­
torité épiscopale diocésaine. La co­

habitation avec les autres congréga­
tions se fait harmonieusement, mais 
les contacts restent plutôt rares.

« J’ai simplement donné la permis­
sion à l’Opus Dei de venir s’établir 
dans le diocèse et depuis les mem­
bres agissent selon leur constitution 
en toute autonomie », rappelle le car­
dinal Paul-Émile Léger, pour qui 
cette institution « fait des choses in­
téressantes et positives».

Mgr Robert Lebel, évêque de Val­
leyfield, a des relations cordiales et 
polies mais peu suivies avec les 
membres de l’Opus Dei qui habitent 
et dirigent la maison de retraite de 
Beaujeu, à Côteau-du-lac.

« Je vais manger là une fois par 
année et cela ne va pas plus loin. Je 
les invite à nos cérémonies religieu­
ses et leur fait parvenir notre do­
cumentation diocésaine. »

Là comme ailleurs, le mot d’ordre 
semble être la discrétion.

Pour Mgr Norbert Lacoste, direc­
teur de l’Oeuvre des vocations, mem­
bres élu de la Commission des écoles 
catholiques de Montréal (CÉCM), et 
étroitement associé à l’Opus Dei, il 
s’agit d’un mouvement d’animation 
spirituelle coparable au Tiers-Ordre.

« Je connais bien l’Opus Dei pour 
en être un prêtre diocésain et, 
comme les autres, je vais y puiser un 
ressourcement pour ma vie inté­
rieure personnelle. »

Pionnière de l’Opus Dei à Mont­
réal, Denyse Larrivée y a été sensi­
bilisée dès 1957, au moment où le car­
dinal Léger, alors archevêque de 
Montréal, permettait son installation 
dans le diocèse. « Il s’agit pour moi 
d’un engagement spirituel et person­
nel, dit-elle. Après avoir entendu par­
ler de l’OD, j’ai voulu me renseigner 
davantage sur ce mouvement, j’ai 
voyagé en Europe et en Amérique la­
tine et partout j’ai rencontré des fil­
les joyeuses, très ouvertes, sereines, 
remplies de qualités humaines. Cela 
m’a frappée. Étant moi-même à la 
recherche d’une vie spirituelle incar­

née dans le quotidien et voulant ai­
der le plus grand nombre possible de 
gens à vivre leur foi, l’OD me four­
nissait cette occasion d’accéder à la 
sainteté et à l’apostolat.»

Pour Denyse Larrivée qui a fait le 
voeu de célibat, son implication dans 
l’OD est une vocation, « un appel de 
Dieu ». « Pour moi, c’est un enga­
gement personnel et une adhésion 
constante à l’enseignement de 
l’Église et ses activités, un genre de 
formation permanente. »

Elle a connu le fondateur et fait 
sienne ses idées sur les laïcs et la 
sanctification personnelle. Il s’agit 
d’une philosophie de la vie qui lui a 
apporté « l’amour de la liberté et du 
sens des responsabiütés. »

« Personne ne me dicte quoi faire, 
mais je sais par ailleurs où puiser le 
ressourcement pour suivre ma vo­
cation, qui est très exigente mais 
combien réconfortante. »

Cette idée de sanctification per 
sonnelle dans le milieu de travail, le 
docteur N. L... en parle avec beau­
coup d’enthousiasme.

« Je suis fier d’appartenir à l’Opus 
Dei qui est le fondement même de 
ma vie professionnelle et spiri­
tuelle », assure ce médecin de 34 ans, 
marié et père de six enfants dont la 
photo trône dans son bureau de Ville 
Saint-Laurent.

Entré en contact avec l’OD à Sher­
brooke en 1974 par l’entremise d’un 
prêtre espagnol, le père Josef Escri- 
bano, ce fut chez lui « le coup de fou­
dre » : « J’avais fait mes études au 
Collège Brébeuf, sans jamais m’at­
tarder sur les problèmes de la foi. 
L’Opus Dei a été pour moi une véri­
table révélation, je dirais même une 
révolution intérieure où j’ai fait la 
découverte de ma voie. Mon appar­
tenance à ce mouvement est une 
question de foi et de culture. » Sa 
femme est également membre de 
l’OD et c’est lui qui garde la nichée 
quand elle va à sa réunion hebdo­
madaire, « le partage des tâches

étant encore plus essentiel dans une 
famille aussi nombreuse», com­
mente-t-il çn riant.

« Mais ma femme et moi vivons 
notre foi chacun pour nous. Il faut 
avoir participé à un cercle d’étude 
pour admettre et comprendre cette 
ségrégation des sexes dans l’OD. Il 
est important que les hommes et les 
femmes soient séparés, car nous n’a­
vons pas nécessairement les mêmes 
intérêts et les mêmes références de 
cheminement spirituel. La confiance 
mutuelle s’établit plus facilement 
quand les échanges se font entre des 
personnes du meme sexe et je vous 
assure que cela n’a rien de discrimi­
natoire. »

Pour rien au monde, le Dr N.L. ne 
manquerait la réunion de son cercle 
d’étude le mercredi, non plus que sa 
retraite annuelle. À ses yeux cette 
discipline est non seulement une obli­
gation mais « un besoin ». « Les oc­
casions de se recueillir sont si rares 
que ces quelques jours de répit sont 
un véritable cadeau du ciel. Et vous 
savez, faire silence pendant quelques 
jours n’a jamais fait mourir per­
sonne ...»

En ce qui a trait à la réputation de 
société secrète, intégriste ou de 
droite que l’on reproche à satiété à 
l’Opus Dei, le docteur n’y croit pas du 
tout. Bien au contraire: « Toutes ces 
balivernes me font bien rire, nous 
fait-il remarquer. En fait il n’y a pas 
de gens plus de gauche que nous, car 
il n’est guère à la mode de vivre sa 
foi et d’etre altruiste. Notre fonda­
teur était un homme ouvert, géné­
reux et avant-gardiste, et il a fait en 
un sens une révolution en redonnant 
à la religion la place qui lui revient 
dans la conduite de la vie. »

Selon lui, il est tout aussi faux de 
prétendre que l’OD est élitiste et ré­
servé aux gens d’influence et de dé­
cision dans les différents milieux. Le 
Dr N.L. souligne que son cercle d’é­
tude comprend deux médecins, un 
avocat, un chômeur, un étudiant, un 
chimiste et un ... journaliste.
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mites au pouvoir de dépenser du 
Parlement fédéral : « il y a le régime 
fiscal, ou des paiements directs aux 
individus ou aux institutions » ; (en 
1978, le gouvernement fédéral avait 
soulevé de vives protestations dans 
la province en envoyant directement 
aux Québécois un chèque représen­
tant le remboursement d'une taxe de 
vente sur les vêtements et les chaus­
sures).

Les interprétations données au Ca­
nada anglais de la portée de l’accord 
du lac Meech different ainsi beau­
coup. dans le ton sinon dans la lettre, 
de celle qui en est donnée au Québec. 
Il se confirme en fait que les deman­
des du Québec ont été agréées en au­
tant qu’on les offrait aussi aux autres 
provinces. Ces questions devront 
etre clarifiées avant la conférence 
constitutionnelle du 29 mai puisque le 
premier ministre a promis hier qu’il 
y aura un débat aux Communes 
avant l’adoption formelle des propo­
sitions du lac Meech.

Au chapitre de l’immigration, le 
ministre Benoit Bouchard a laissé 
entendre qu’au moins la Colombie- 
Britannique et 1 Alberta « sont sus­
ceptibles de se manifester elles aussi 
à court terme : il y a des réalités dif­
férentes dans ces provinces aussi », 
d’expliquer le ministre.

En fait, selon le ministre Lowell 
Murray, la seule chose qui soit assu­
rée, et sur laquelle il a beaucoup in­
sisté au Canada anglais, c’est que 
l’accord du lac Meech « assène un 
bon coup au séparatisme et donne un 
fameux coup de main au fédéralisme 
dans cette province ( de Québec ) ». 
C’est un peu la même interprétation 
qu'en a donné le premier ministre 
hier, celui-ci rappellant aux Com­
munes que « l’accord du lac Meech 
n’a rien à voir avec l'avenir mais il 
vise surtout à régler le problème 

osé par la non-adhésion du Québec
la Constitution de 1982».
Quant à la signification de la re­

connaissance du caractère distinct 
de la société québécoise, le sénateur 
Lowell Murray insiste sur la protec­
tion des anglophones du Québec mais 
précise que, dans les autres provin­
ces, les francophones sont soumis au 
bon vouloir des législatures provin­
ciales. Lorsqu'on lui a demandé si le 
député Léo Piquette pourrait utiliser 
le français à la législature de l’Al­
berta, le sénateur Murray a immé­
diatement protesté : « oh non, il ap­
partiendra a l'Alberta de décider ».

La révélation la plus surprenante 
du ministre des Relations fédérales- 
provinciales porte sur le Sénat. C’est 
la première fois qu’un membre du 
gouvernement fédéral prend ainsi 
position pour l'élection des membres 
du Sénat, une proposition à laquelle 
plusieurs provinces s’opposent. La 
formule d’un Sénat élu, assorti d’une 
représentation égale des provinces, 
vient des gouvernements de l’Ouest 
et en particulier de celui de l’Alberta. 
Une majorité de provinces s’y oppo­
sent ou préfèrent, comme dans le cas 
du Québec, une conférence des pre­
miers ministres assortie de pouvoirs 
de décision.

C’est incidemment une éventualité 
qui ne plaît pas au parti libéral fé­
déral dont le chef déplorait hier l’ins­
titutionnalisation d’un « quatrième 
pouvoir au Canada », qui n'a aucune 
obligation envers la population ou 
ses élus.

Hier matin, John Turner a rencon­
tré la presse pour endosser le rap­
port d’un groupe de travail de son 
caucus sur l’enseignement post-se­
condaire. Alarmés par la baisse de 
qualité de l’enseignement universi­
taire et professionnel, et les détour­
nements de fonds fédéraux auxquels 
certaines provinces se livrent, les Li­

béraux veulent un renforcement des 
pouvoirs du gouvernement central 
dans le domaine de l’enseignement 
post-secondaire. Sur cette question, 
le chef conservateur semble d’ac­
cord avec son homologue fédéral.

Mais c’est encore là une proposi­
tion qui heurte de plein front une 
vieille revendication du Québec et de 
plusieurs autres provinces, soucieu­
ses d’éviter toute ingérence d’Ot­
tawa dans le domaine de l’éducation. 
Les provinces proposent plutôt que 
la tâche de déterminer des objectifs 
nationaux pour l’enseignement post­
secondaire soit confiée à la Confé­
rence des dix ministres provinciaux 
de l’éducation. Mais, selon les propos 
tenus hier à Ottawa, Conservateurs 
et Libéraux fédéraux semblent dé­
cidés à réintroduire un projet ca­
ressé du temps de Pierre Trudeau et 
de son Secrétaire d’État de l’époque, 
Serge Joval.

Les discussions ont continué hier à 
travers le pays sur la portée réelle 
de l’accord du lac Meech. Alors que 
MM. Mulroney et Bourassa ont eu un 
entretien téléphonique en fin de se­
maine, M.Turner a pour sa part con­
sulté les trois premiers ministres li­
béraux de l'Ontario, du Québec et de 
l'île du Prince-Edouard, et il envi 
sage de faire de même avec MM. 
Pierre Trudeau et Jean Chrétien.

+ Impossible
M. Rémillard qui précise qu’autour 
de la table de négociation on a dis­
cuté des choix philosophiques qui 
soustendaient les amendements con­
stitutionnels acceptés.

Pour le Québec, ce nouveau fédé­
ralisme se traduit d’abord par la re­
connaissance du Québec comme so­
ciété distincte et la reconnaissance 
explicite à l'Assemblée nationale et 
au gouvernement québécois d’un 
rôle de protecteur et de promoteur 
de ce caractère distinct.

Cette reconnaissance est primor­
diale, assure le ministre qui soutient 
que dans la négociation le premier 
ministre Bourassa a pesé et mesuré 
chaque mot. A ceux qui prétendent 
qu’il s’agit d’un gain sans valeur puis­
que ce sont les tribunaux qui l'inter­
préteront, il rétorque qu'il était im­
possible d’aller plus loin. On peut 
donner des balises comme dans le 
cas présent en disant que les tribu­
naux devront interpréter la constitu­
tion en tenant compte que le Québec 
forme une société distincte. On ne 
peut pas leur dire comment la consti­
tution devra être interprétée, dit-il.

Ce nouveau fédéralisme se traduit 
également, note M. Rémillard par la 
possibilité qu'aura le Québec de se 
retirer des nouveaux programmes 
conjoints fédéraux et de créer ses 
propres programmes. Il v a plus de 
25 ans que le Québec réclamait ce 
pouvoir, rappelle-t-il, ajoutant que 
lorsque le droit de retrait sera 
exercé, une compensation financière 
sera accordée.

Cette compensation qui devra être 
en relation avec ce que recevront les 
autres provinces participant au pro­
gramme dont le Québec se retire 
sera conditionnelle à la mise sur pied 
par le Québec de son propre pro­
gramme. Celui-ci devra correspon­
dre à des objectifs nationaux, mais 
sans avoir à respecter des critères 
définis par le gouvernement fédéral.

Les gains faits au chapitre de l’im- 
migratio, de la Cour suprême et de la 
formule d’amendement vont aussi 
dans le sens d’un fédéralisme décen­
tralisé et asymétrique. En matière 
d’immigration, le Québec ppurra sé­
lectionner ses immigrants et avoir la 
garantie d’une part de 30% d’immi­
grants. A la cour suprême, il aura le 
pouvoir de proposer les candidats 
pour les trois postes de juges de droit 
civil. Pour la formule d’amende­
ment, il aura le pouvoir d’opter pour 
le retrait, avec pleine compensation 
financière, chaque fois qu’il s’oo«o- 
sera à un amendement réduisant ses 
compétences.

Avant que le Québec ne puisse bé­
néficier de ces amendements consti­

tutionnels, il pourra s’écouler encore 
trois ans. C’est le délai qui est ac­
cordé aux législatures provinciales 
et au parlement fédéral pour qu’ils 
approuvent une résolution constitu­
tionnelle amendant la constitution.

Cette résolution, elle sera mise au 
point par les premiers ministres lors 
de leur conférence prévue pour le 
début juin. Cette résolution sera la 
mise en forme juridique du texte de 
l’entente de jeudi dernier, ceci dans 
une version française et anglaise.

La rédaction de ce texte commen­
cera au cours des prochains jours. 
Les sous-ministres responsables des 
affaires constitutionnelles dans cha­
que gouvernement doivent mettre au 
point le processus qui leur permettra 
de faire ce travail qui leur a été con­
fié par le premier ministre Mulro­
ney.

+ La représentation
définit comme étant des pornogra­
phies, seront passibles de la même 
peine si le matériel présente des scè­
nes de violence extrême.

Les pornographes seront passibles 
d'une peine maximum de cinq ans si 
le matériel pornographique présente 
des scènes dégradantes, des compor­
tements sexuels violents, de la bes­
tialité, de l'inceste ou de la nécrophi­
lie.

Finalement, ils seront passibles de 
deux ans d’emprisonnement si le ma­
tériel présente des relations sexuel­
les vaginales, anales ou orales.

Il sera possible aux accusés de se 
défendre en invoquant la valeur ar­
tistique du matériel ou son but édu­
catif, scientifique ou médical. Ils ne 
pourront cependant utiliser cette dé­
fense si le matériel mettait en scène 
des mineurs ou présentait des scènes 
de violence extrême.

La possession de matériel porno­
graphique ne sera pas illégale, sauf 
lorsqu'il s’agit de pornographie utili­
sant des mineurs.

La présentation de spectacles por­
nographiques sera interdite, et les 
responsables de ce type de représen­
tations seront punis de la meme fa­
çon que les pornographes.

Finalement, le ministre Hnatys- 
hyn a ajouté un article qui interdira 
toute propagande haineuse basée sur 
le sexe.

Les critiques des partis de l’oppo­
sition ont été unanimes à approuver 
la sévérité du projet de loi en ce qui 
concerne le matériel pornographi­
que violent ou mettant en scène des 
mineurs.

+ Universités
prend davantage sur place », estime 
M. Luc Duhamel qui s’est envolé 
pour l’Union soviétique il y a quel­
ques jours avec près de 50 étudiants. 
M Duhamel enseigne « Le système 
politique en URSS » depuis 10 ans à 
l’Université de Montréal et il dis­
cerne « une tendance à ne pas vou­
loir se contenter des livres ». « Ce 
type de cours se développera », pré- 
dit-il.

En offrant le cours sur place, à un 
« prix imbattable », l’Université de 
Montréal emboîte le pas sur l’UQAM 
qui est allée étudier les Soviétiques 
l’an dernier, en plein Tchernobyl. 
« Un a eu une extraordinaire leçon 
sur la désinformation», rapporte 
l’ex-directeur du module de sciences 
politiques à l’UQAM, M. Maurice 
Couture. « J’ai appris la tragédie par 
ma femme, au téléphone, trois jours 
après l’accident».

Le groupe de l’UQAM qui quitte en 
juillet suit, pour les déplacements 
entre les villes, l’itinéraire de l’a­
gence touristique soviétique. La ma­
jorité des visites prévues au pro­
gramme officiel sont remplacées 
par des conférences ou visites de tra­
vail, à un rythme qui dépend des con­
tacts que le professeur responsable a 
pris au préalable.

Les « cours-voyages » n’ont en fait 
rien à voir avec les stages à l’étran­
ger, particulièrement développés 
aux Etats-Unis.

Plusieurs universités américaines 
peuvent se payer des campus outre­
mer ou conclure des ententes avec 
des établissements d’autres pays 
comme viennent de le faire les uni­
versités John Hopkins et celle de 
Nanking en Chine. « Nous n’avons 
pas d’équivalent ici », concède le di­
recteur-général de la Conférence des 
recteurs et principaux des univer­
sités du Québec, M. Richard Pérusse.

Certains départements d’histoire 
de l’art ou de langues offent depuis 
longtemps des séjours à l’étranger 
mais ce qui est nouveau c’est que la 
science politique s’en mêle et que 
tous les départements prennnent le 
chemin de l’Est. Ce qui est nouveau 
aussi, c’est la courte durée des sta­
ges.

Ceci dit, ceux qui croient à cette 
formule sont les premiers à admet­
tre ses écueils.

À l’UQAM, l’organisateur du pre­
mier voyage du module de sciences 
politiques en Union soviétique, M. 
Couture, ne doute pas un instant de 
sa pertinence.

Mais cette année, des« précau­
tions » ont été prises pour rehausser 
le sérieux du voyage.

D’abord, les étudiants devront 
mieux se préparer et mieux définir 
leur thème de travail. « Il n’est plus 
question de sujets au choix. Plus 
question non plus de thèmes très vas­
tes comme le syndicalisme en Polo­
gne », explique M. Couture en faisant 
référence à un autre voyage en Eu­
rope de l’Est.

Autre changement, le prochain 
voyage de l’UQAM en Union sovié­
tique n’est pas accessible aux con­
joints. Ces derniers ont en effet été 
jugés coupables du désintérêt des 
étudiants.

L’UQAM espère que les étudiants 
seront moins nombreux à abandon­
ner le cours à leur retour, abandon 
qui leur permet d’économiser $50 
puisqu’alors ils ne s’inscrivent pas au 
cours. Ceux-là se fichent des trois cr 
dits.

Le voyage donnera des crédits aux 
étudiants, pour peu qu’ils complètent 
le travail exigé au terme du voyage.

Le module de sciences politiques 
de l’UQAM a tenté cette année d’or­
ganiser un cours-voyage à Cuba 
mais elle ne s’est pas entendue avec 
l’organisme volontaire qui devait 
s’occuper du programme à la Ha­
vane, Carrefour Québec-Cuba.

« Ça restera marginal car nous ne 
voulons pas que cela devienne la 
marque de formation de nos étu­
diants», commente M. Couture.

Ces cours ne sont jamais obligatoi­
res car ils coûtent de l’argent.

« Les étudiants aiment ça », dit 
pour sa part M. Andrew Gollmir de 
Concordia, qui part le 22 mai pour la 
Hongrie, pour deux semaines. Des 
étudiants de Calgary, Toronto, Van­
couver et Ottawa se joignent au 
groupe de Montréal, avec entente 
pour le transfert des crédits (et 
$990). M Gollmir enseigne Le sys­
tème politique en Europe de l’Est 
aux étudiants de premier cycle. Il a 
beaucoup d’amis hongrois et c’est au 
cours d’un de ses nombreux séjours 
là-bas que l’idée lui est venue. Il a 
prévu des cours le matin, à l’Univer­
sité technique de Budapest, avec « un 
professeur hongrois et des experts ».

À Concordia aussi, l’on a corrigé le 
tir, à la lumière d’expériences pas­
sées. Ainsi, plutôt que de leur faire 
voir deux ou trois pays en un temps 
record, M. Gollmir et son groupe 
passeront la majeure partie de leur 
séjour à Budapest A son avis, le 
voyage en Union soviétique que l’U­
niversité avait organisé l’an dernier 
comportait trop de déplacements et 
pas assez d’heures de cours.

« Nous aurons nos heures de cours. 
C’est nécessaire sinon ce n’est pas un 
vrai cours universitaire. Je ne suis 
pas un agent de voyage », dit-il.

A l’Université de Montréal, M. Du­
hamel a donné quatre exposés avant 
de partir pour l’Umon soviétique et, 
là-bas, il s’est battu avec les auto­
rités soviétiques pour avoir un local 
à sa disposition dans chacune des 
trois villes qu’il visite, Moscou, Le­
ningrad et Tallin. M. Duhamel a éla­

boré un programme de rencontres 
avec des députés, des représentants 
de la section des femmes du Parti 
communiste, de visites d’usines et de 
coopératives agricoles. L’Ermitage 
et le Bolchoï sont aussi à l’horaire.

M. Duhamel a les meilleurs prix 
en ville, moins de $600. Il a aussi la 
plus grosse classe, avec près de 50 
étudiants.

+ Un vent
rière des consoles informatiques, 
deux journalistes revoient chaque 
article pour s’assurer de la qualité de 
la langue. Après deux mois d’existen­
ce, Diari vend aujourd’hui environ
35.000 copies et compte en vendre
60.000 d’ici la fin de l’année. Un autre 
quotidien barcelonais, la Vanguardia 
(en espagnol) en vend plus de 200,000 
dans toute la péninsule ibérique.

Le lancement même de Diari de 
Barcelona témoigne de la vitalité du 
catalan. Bien que financé en partie 
par l’administration de la ville de 
Barcelone, le quotidien n’a pas été 
lancé par un groupe de nationalistes 
catalans mais bien par un groupe de 
presse castillan. « Au cours des pro­
chaines années, le marché catalan 
sera de plus en plus important », in­
dique M. Pernau i Riu. « Mes deux 
enfants étudient le catalan à l’école. 
La prochaine génération de lecteurs 
voudra lire aussi bien en catalan 
qu’en castillan ». Le càtalan est au­
jourd’hui enseigné dans près de la 
moitié des écoles primaires de Cata­
logne.

Le lancment de Diari de Barce­
lona a aussi piqué au vif seul autre 
quotidien entièrement catalan de la 
capitale AVUI (nouvelle) qui a lancé 
au printemps un « Nouvel Avui ». 
« Le journal était ennuyeux », con­
vient son nouveau directeur, M. San­
tiago Ramontol. Sans concurrence, il 
s’était ankylosé. Il manquait de con­
tenu. Il s’était aussi aliéné des mil­
liers de lecteurs en ne laissant pas 
s’exprimer toutes les tendances po­
litiques, surtout celles de la gau­
che??. »

AVUI se veut aujourd’hui un jour­
nal indépendant et plus informatif. 
Diari, de son côté, ne cache pas ses 
sympathies pour la gauche mais se 
veut, lui aussi, indépendant.

Selon Josep Castollet, directeur de 
la maison d’édition catalane, Édition 
62, il est « beaucoup trop tôt pour 
être certain du futur du catalan ». 
Certes, dit-il, l’élite catalane a tou­
jours été à l’avant-garde du nationa­
lisme — contrairement au pays Bas­
que par exemple ou le mouvement 
nationaliste, surtout porté par les 
paysans et les ouvriers, s’est ex­
primé par la violence plus que par 
une résistance culturelle. Mais l’at­
traction du castillan demeure très 
forte. « Nous avons notre autonomie, 
mais nous ne savons pas encore jus­
qu’où elle va », explique M. Victor 
Pou, responsable des relations avec 
la Communauté économmique eu­
ropéenne.

Selon Miquel Strubell, l’un des 
porte-parole du bureau catalan de 
normalisation de la langue, cinq mil­
lions de personnes parlent aujour­
d’hui couramment le catalan (sur 37 
millions d’Espagnols). Un autre mil­
lion l’utilisent moins fréquemment. 
L’objectif de la Generalitat — le par­
lement autonome de la Catalogne — 
est le bilinguisme total.

Tous les partis ont d’ailleurs tra­
vaillé à la préparation de la la loi dé­
finissant pour la première fois les 
droits linguistiques des Catalans, 
adoptée à l’unanimité en 1983.

La normalisation ne va pas sans 
mal. Bon nombre de fonctionnaires 
ne parlent encore qu'un catalan boi­
teux. Près de la moitié des ensei­
gnants, d’origine castillane parlent 
encore très mal le catalan.

Dans cette Catalogne dont la ri­
chesse arrive deuxième derrière 
celle de Madrid, parler le catalan est 
de plus en plus vu comme une condi­
tion de succès et d’ascension sociale.

Mais rien n’est encore tout à fait 
gagné pour les Catalans. Certes les 
formules d’impôt venues de Madrid

sont aujourd’hui bilingues. Mais la 
majorité des 11,000 taxi jaunes et 
noirs de Barcelone affichent tou­
jours le signe « libre » plutôt que 
« lliure », l’équivalent catalan. Bon 
nombre de Catalans continuent « in­
consciemment », affirme un rapport 
du bureau de normalisation, de s’a­
dresser en castillan aux policiers et 
aux fonctionnaires. Le « tôt en ca- 
tala » (tout en catalan) n’est pas 
pour demain. Mais le terrain perdu 
sous Franco a été regagné.

+ Les É.-U.
lèvres. Nous soutenons vraiment 
cette idée ».

Selon ce responsable, les sondages 
montrent que les Américains croient 
que leur gouvernement tente d’ob­
tenir le renversement du régime san- 
diniste par des moyens militaires et 
« l’idée qu’ils se font de notre poli 
tique doit être changée ».

Le président Reagan a une nou­
velle fois exprimé dimanche son sou­
tien aux Contras en affirmant que la 
suppression de l’aide militaire amé­
ricaine en leur faveur offrirait à 
l'URSS « l’une de ses plus grandes 
victoires en politique étrangère de­
puis la Seconde Guerre mondiale».

Mais il aussi mis l’accent sur la re­
cherche d’une solution négociée au 
Nicaragua en insistant sur la néces­
sité de parvenir à des élections libres 
dans ce pays, notamment grâce aux 
pressions exercées par les insurgés 
antisandinistes.

Selon les observateurs, M. Rea­
gan, sans annoncer de changement 
fondamental de politique dans ce dis­
cours, s’est quand même rapproché 
davantage du point de vue du Con­
grès qui souhaite pousser pacifique­
ment Managua à la table des négo­
ciations. Le président va chercher 
bientôt à obtenir d’un Congrès très 
réticent, dominé par les démocrates, 
une aide de $105 millions US en fa­
veur des Contras.

« La pression exercée par les Con­
tras est seulement un élément de la 
pression pour que le gouvernement 
nicaraguayen se conduise bien et 
s'engage à des élections libres », a in­
diqué le responsable américain. Par 
le passé, a-t-il rappelé, le président 
Reagan laissait entendre que si Ma­
nagua refusait les réformes, les Con­
tras devraient l’emporter. La presse 
américaine avait interprété cela 
comme un appel au renversement du 
régime sandiniste, a-t-il dit.

Le président Reagan a tenté d’ex­
pliquer dimanche aux Américains 
qu’il avait une approche en trois 
points pour régler le problème de l’A­
mérique centrale : une solution di­
plomatique pour restaurer la démo­
cratie au Nicaragua, la poursuite de 
l’aide aux Contras jusqu’à la victoire 
de la démocratie à Managua et une 
aide économique pour la région.

Faisant allusion au plan de paix du 
Costa Rica, il a souligné qu’il était 
« essentiel que tout cessez-le-feu soit 
négocié avec l’ensemble de l’opposi­
tion » nicaraguayenne.

Selon les milieux politiques, l’Iran- 
gate et la mort la semaine dernière 
d’un Américain pro-sandiniste au Ni­
caragua, ont renforcé les pressions 
contre l’octroi d'une nouvelle aide 
par le Congrès aux contras et la 
Maison-Blanche s’efforce de mettre 
au point une nouvelle position plus 
acceptable par les parlementaires.
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Tout en demeurant au CNA

André Brassard prend 
congé de mise en scène
THEATRE
ROBERT LÉVESQUE

Le rapport Hendry, qui recom­
mande l’abandon des produc­
tions maison à la section théâtre 
du Centre national des arts (Ot­
tawa), aurait-il de l’effet sur An­
dré Brassard avant même d’être 
accepté et appliqué par le gou­
vernement ? On pourrait le 
croire alors que, ce matin à Ot­
tawa, le metteur en scène, qui 
est directeur de \ÿ. section du 
théâtre français au CNA depuis 
quatre ans, annonce à la presse 
le contenu de la saison 87-88 dans 
laquelle on ne trouvera aucune 
mise en scène signée par lui.

André Brassard aurait décidé, 
tout en restant à son poste au 
CNA, de faire le point, et le plein, 
en se donnant congé de mise en 
scène pour toute une saison, du 
moins au CNA. Peut-être diri- 
gera-t-il une production dans un 
autre théâtre ? On parle d'une 
pièce de Michel-Marc Bouchard 
qu’il mettra en scène à l'Atelier, 
le banc d’essai du CNA sur King 
Edward Street.

Les productions théâtrales 
francophones présentées au 
CNA dans la saison 87-88 seront 
pour la plupart (quatre sur six) 
des spectacles produits à Mont­
réal ou Québec et invités à Ot­
tawa, sauf dans le cas d’/î propos 
de la demoiselle qui pleurait, une 
pièce d’André Jean créée par le 
théâtre Repère en 1985 et reprise 
au Trident l’an dernier, que 
René-Richard Cyr mettra en 
scène à Ottawa avec Rita Lafon­
taine, et Les Archanges, de Da­
rio Ko, mise en scène d’André 
Montmorency. Ce Dario Ko fera 
partie de la saison de la Nouvelle 
Compagnie théâtrale à Mont­
réal, mais sans être une copro­
duction.

Pour le reste, la saison du 
CNA sera faite des invitations 
suivantes : Le Bourgeois gentil­
homme du Trident, joué par An­
dré Montmorency; Le Temps 
d'une vie, de Roland Lepage, la 
méga-coproduction qui implique 
le TPQ, le Trident, la Compagnie 
Jean-Duceppe et le CNA; Le 
Journal d'Adrien Môle, 13 
ans.. .3/4, une comédie musicale 
britannique mise en scène par 
Rémy Girard pour la NCT, et La 
Passion de Narcisse Mondoux, 
de Gratien Gélinas, produit par 
le Rideau-Vert.

Rappelons que les auteurs du
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André Brassard.

rapport Hendry recommandent 
au gouvernement fédéral de 
mettre un terme aux produc­
tions théâtrales au CNA, le cen­
tre culturel canadien devant se 
contenter d’inviter des specta­
cles produits ailleurs afin de di­
minuer les charges financières 
du CNA. Lors du dépôt de ce rap­
port, le 16 septembre dernier, 
André Brassard s’était dit « in­
sulté » par la philosophie sous-ja­
cente qui veut que le directeur 
du théâtre français au CNA ne 
signe plus de mise en scène et ne 
soit qu’un gérant de salle.

★
lin colloque annulé au FTA.

Pour des raisons budgétaires, la 
direction du Festival de théâtre 
des Amériques annule le col­
loque de trois jours qui devait 
réunir, à Montréal, des spécialis­
tes venus discuter de l’Amérique 
amérindienne, l’Amérique des 
colons et l’Amérique des immi­
grants. Ce colloque, intitulé 
« Comment penser l’Amérique 
d’aujourd’hui », aurait pu consti­
tuer l’un des temps forts du FTA 
au plan de la réflexion politique. 
Rappelons que le FTA a lieu du 
26 mai au 9 juin.

★
Quartette de Ron fard. Jean- 

Pierre Ronfard a écrit un spec­
tacle pour les finissants du Con­
servatoire d’art dramatique de 
Québec, Quartette, qu’il met en

Suite à la page 13

Le 5e Printemps 
électroacoustique de Montréal

Bach et clavecin 
aller-retour
CAROL BERGERON

* Le Printemps électroacoustique 
1987 de Montréal. Concert de 
clavecin : Bernard Bonnier, Je me 
rappelle cette soirée-là chez les Bach 
(on avait beaucoup bu). Sylvain 
Barette (clavecin); Mauricio Kagel, 
Recitativarie, Catherine Perrin 
(claveciniste chantante); Michelangelo 
Rossi, Toccata n°7. Joël Thitfault 
(clavecin); Alain Savouret, L ’Arbre et 
caetera, pour bande seule, extrait; 
Myke Roy, Yal Pers 19K2 SNNOA 
V2V1 n"3, Yves-G Préfontaine,
J Thiffault et Jacques Drouin 
(clavecins); Micheline Coulombe- 
Saint-Marcoux, Miroirs. Virienne 
Spiteri (clavecin); Antonio Soler, 
Sonate en si mineur, J. Thiffault 
(clavecin); Pierre Desrochers, Cinéma- 
vérité. C. Perrin, V Spiteri, S. Barrette, 
J Drouin, J. Thiffault et Y.-G. 
Préfontaine (clavecins); John Cage 
HPSCHD, Y.-G. Préfontaine, V. Spiteri, 
S Barrette et J. Thiffault (clavecins). 
Une coproduction de l'Association 
pour la création et la recherche 
électroacoustiques du Québec 
(ACREQ) et de Radio-Canada; ce 
concert sera diffusé le 19 juillet dans 
ie cadre de l’émission Musiques 
actuelles à CBF-FM. Le dimanche 3 
mai au complexe Desjardins.

Une régie sonore imposante, un 
plateau étoilé de six clavecins, des 
microphones, des haut-parleurs, des 
commentateurs pour Radio-Canada 
qui diffusera l’événement, 10 com­
positeurs, six clavecinistes et des 
mètres de ruban magnétique : 
l’ACREQ lançait, dimanche soir, la 
cinquième édition de son « Prin­
temps électroacoustique de Mont­
réal ». Ajoutons que, se déroulant 
dans cette « fosse aux lions » du com­
plexe Desjardins, la soirée était of­
ferte en pâture à l’« ardeur de sa­
voir » des badauds qui fréquentent 
ces lieux. Un petit nombre d’amis et 
d’inconditionnels avaient aussi 
trouvé moyen d’être là, malgré l’ab­
sence des transports en commun. 
L’an dernier, ce concert d’ouverture 
avait attiré plus de 1,000 personnes.

Postmoderne : voilà le mot qui me 
vient immédiatement à l’esprit. Non 
seulement les pièces des Québécois 
Bonnier et Desrochers (emprunts à 
Bach), de l’Argentin Kagel (em­
prunts à Chopin et à Bach), de 
l’Américain Cage (emprunts divers) 
le sont-elles dans leurs structures, 
mais l’idée même du programme en 
est le reflet. Le clavecin n’appar­
tient-il pas d’abord à une époque ré­

volue, l’époque baroque ? Michelan 
gelo Rossi, né à Rome en 1600, An­
tonio Soler, musicien catalan ( 1629 
1783), et le Français Claude Balbas- 
tre (1727-1799) sont incontestable­
ment des compositeurs du passé 
qu’on a sciemment placés aux côtés 
de leurs héritiers d’aujourd’hui.

À part L'Arbre et caetera (pour 
bande de quatre pistes), du Français 
Alain Savouret, dont le propos mu­
sical n’avait apparemment rien à 
voir avec celui de la soirée, et dont 
on a entendu qu’un très court extrait, 
les autres pièces contemporaines uti­
lisaient toutes le clavecin. Cela nous 
a permis d’entendre six clavecinistes 
dont l’intérêt momentané pour la 
musique contemporaine ne semblait 
pas les avoir intimidés. Même si l’on 
a pu remarquer l’exceptionnelle 
prestation d’une Catherine Perrin, 
chantant et jouant à la fois une oeu­
vre de « théâtre instrumental » de 
Mauricio Kagel, le travail des autres, 
notamment celui de Vivienne Spiteri 
(dans Miroirs pour clavecin et 
bande, de Coulombe-Saint-Marcoux), 
n’en a pas été pour autant inférieur.

Le clavecin, dans la musique con­
temporaine et chez les éleclroacous- 
ticiens, a-t il été mis en pièces ? Non, 
personne n’a succombé au désir pué­
ril de le maltraiter. Cela ne signifie 
pas pour autant qu’on n’ait entendu 
que des chefs-d’oeuvre. Mettons à 
part les oeuvres de Kagel et de Cou- 
lombe-Saint-Marcoulx : sans doute 
la plus intéressante par l’originalité 
de la démarche qu’elle emprunte, 
Recitativarie forge un interprète 
nouveau genre, mais ce « théâtre ins­
trumental » utilise, hélas ! l’alle­
mand, et pour ceux qui ne le com­
prennent pas . . . Miroirs (oeuvre 
mixte pour bande et clavecin) reste 
une oeuvre aussi réussie que sévère 
et exige une attention que les cir­
constances particulières du concert 
ne nous permettaient pas d’avoir.

De l’humour absurde de John 
Cage au répétitif adroit du Québé­
cois Myke Roy, il y a précisément le 
lien de l’humour. D’ailleurs, cette fa­
çon de sourire des choses sérieuses a 
servi de trame à tout le programme. 
La mise en scène et les propos radio­
phoniques avaient été conçus le sou­
rire au lèvre. Pour y résister, il fal­
lait avoir l’âme bien chagrine. Bon­
nier et Desrochers (deux Québé­
cois), avec humour, peut-être, mais 
avec complaisance (notamment 
dans le cas du premier), leurs com­
positions nous ramenaient encore 
une fois à Bach. Question de mode, 
sans doute.

Les câblodistributeurs
se penchent sur leur avenir à Montréal
■ Le CRTC étudiera 36 demandes de nouveaux services câblés
PAUL CAUCHON

l’as moins de 36 groupes projettent 
d’offrir aux téléspectateurs cana­
diens de nouveaux services sur le câ­
ble : le Conseil de la radiodiffusion et 
des télécommunications du Canada 
(CRTC) rendait publique, hier, la 
liste des propositions qui seront étu­
diées cet été en audiences publiques.

Kt le président du CRTC, André 
Bureau, profitait hier de l'ouverture 
du 30e congrès de l’Association ca­
nadienne de télévision par câble 
( ACTC), au Palais des congrès de 
Montréal, pour soumettre aux câblo- 
distributeurs plusieurs mises en 
garde, à la veille d’un bouleverse­
ment majeur du paysage télévisuel 
canadien.

L’ACTC, qui regroupe 530 mem­
bres à l'échelle du pays et qui sert 
plus de cinq milllons d’abonnés, a 
d'ailleurs placé son congrès sous le 
thème des technologies d’avant- 
garde, et débattra jusqu'à demain 
des différentes manières de gérer 
ces nouveaux services.

Dans son discours d’ouverture, 
hier matin, M. Bureau a d’emblée 
souligné que la « répartition des 
coûts (de ces nouveaux services) re­
vêt une importance cruciale».

Car la présence de nouveaux ser­
vices généraux sur le câble soulève 
une foule de questions : Comment en 
calculer le coût ? Quelle sera la part 
de la publicité et la part des revenus 
du tarif d’abonnement ? Si le tarif 
mensuel de base augmente, sera-t-il

possible au téléspectateur de résiher 
un abonnement ou d’obtenir une ré­
duction s’il ne veut pas d’un service 
donné ? À l’aide de quels critères le 
CRTC pourrait-il exiger d’un télédis­
tributeur qu’il accorde la priorité sur 
ses ondes à tel service plutôt qu’à tel 
.autre ?

Comme on peut voir, les problè­
mes ne manquent pas, et André Bu­
reau a averti l’industrie qu’elle devra 
considérer les préoccupations de plu­
sieurs consommateurs qui ne dési­
rent ni recevoir ni payer pour des 
services supplémentaires.

Autre question majeure : certains 
projets soumis prévoient des ser­
vices auxquels participe le télédistri­
buteur lui-même. Cela devrait-il être 
permis ? Comment garantir l’étan­
chéité entre les fonctions de distri­
bution et de programmation ?

M. Bureau a rappelé hier que le 
CRTC continue de considérer (et de 
réglementer) l’industrie du câble 
comme faisant partie intégrante du 
système de radiodiffusion canadien, 
et non comme de simples transpor­
teurs de signaux.

Et il semble acquis que tous les re­
quérants devront respecter les mê­
mes conditions en matière de con­
tenu canadien que celles qui s'appli­
quent aux télédiffuseurs convention­
nels.

Les 36 demandes présentées hier 
devront être étayées dans les semai­
nes qui viennent. Pour plusieurs d’en­
tre elles, on ne possède qu’un nom et 
une adresse, la confidentialité des 
dossiers étant de mise jusqu’aux au-

André Bureau, président du 
CRTC.
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diences publiques.
Parmi ces demandes, le commis­

saire de l’Office national du film, 
François Marcerola, présente un 
projet de service national public, 
sans but lucratif et d’intérêt général, 
bilingue et accessible à tous sur le 
service de base du câble, alors que le 
vice-président de Radio-Canada,

Franklin Delaney, présente la de­
mande pour le service TV-5.

La Société Radio-Canada de­
mande aussi de diffuser 24 heures 
par jour en langue anglaise de l’in­
formation et des nouvelles natio­
nales sur le service de base.

CHUM et Musique-Plus, les ca­
naux payants de vidéo-clips el de 
musique, espèrent obtenir un permis 
général afin d’être accessibles à tous 
sur le service de base du câble.

L’ex-ministre Francis Fox pilote 
son projet de « Télé-Jeunesse Ca­
nada », qui consiste en un canal bilin­
gue pour jeunes — pas moins de sept 
demandes concernent, d’ailleurs, des 
canaux axés sur la « famille et la jeu­
nesse », dont Premier Choix/TVEC, 
qui veut fournir un service familial 
en français, sur une base discrétion­
naire. Vidéotron veut renouveler le 
permis de son canal « Télé-Jeunes ».

Trois demandes concernent des 
canaux sportifs, dont le canal payant 
TSN qui veut devenir accessible à 
tous, en plus de demander un permis 
pour créer un service d’émissions 
sportives en français au Québec.

Un groupe de Toronto veut créer 
un « canal de voyages » ; un autre, un 
canal ethnique, multilingue et mul­
ticulturel basé dans la Ville-Reine. 
On retrouve aussi des services de 
« Télé-Achats », un « Canal-Santé > 
(présenté par Gaston Parent, de 
Montréal) et un groupe de Colombie- 
Britannique qui veut offrir un canal 
spécialisé dans les marchés bour­
siers.

« Alcatra » 
pour
T« Espirito 
Santo »

Les Portugais fêteront le 
« Santo Cristo » le diman­
che 17 mai. Au « tour du 
monde dans votre as­
siette », l’« alcatra » (servi 
ci-contre sous des feuilles 
de chou) illustre aujour­
d'hui la cuisine des Açores, 
d’où sont originaires 70 
pour cent des Portugais 
québécois. Page 12

EN BREF...
■ La Magnétothèque donne des prix

( LE DEVOIR) — Roger Lehoux, de Québec, s’est vu attribuer hier le 
prix Raymond-Charette pour le dévouement qu’il a apporté à la Magné­
tothèque, organisme qui prête des livres-cassettes aux personnes aveu 
gles. Cinq prix « Méritas » ont été de même attribués a des bénévoles 
qui se sont consacrés à cette cause. Il s’agit de Sylvie de la Rochelle, 
Jean-Luc Delisle et Gilles Hébert, tous trois de BellCanada, ainsi que 
de Pierre Després, de la société Esso, et de Jacques Fortin.

■ Un record chez Jean Cournoyer
Ce matin à 7 h 30, l’équipe des Matins de Jean Cournoyer, à CKVL, re­

cevra un certificat de la maison Guiness confirmant ie « record mon­
dial de la chanson contenant le plus de couplets ». 11 s’agit de la chanson 
Un jour à la fois, qui compte 729 couplets. La chanson qui détenait pré­
cédemment le record en contenait 65. Ce sont les auditeurs des Matins 
de Jean Cournoyer qui sont auteurs de ces centaines de couplets ajou 
tés à la chanson d’André Breton, membre de l’équipe. Cette chanson a 
fait l’objet d’un livre publié chez Québécor.

■ 20 jours de gastronomie « abordable »
Dès aujourd’hui et jusqu’au 23 mai, les consommateurs peuvent se 

procurer grat uitement dans les 357 succursales de la Société des alcools 
(SAQ) trois fascicules différents identifiés « Vins et envolées culinai­
res ». Produits avec l’Institut de tourisme et d’hôtellerie (ITI1Q), dans

I
le cadre de la promotion « les 20 jours de la gastronomie abordable », 
les trois fascicules présentent respectivement 10 recettes différentes. 
Chacune de ces brochures aborde un volet particulier : volailles, vian­
des rouges, poissons et fruits de mer. Les « 20 jours de la gastronomie 
abordable » visent également à informer les consommateurs que plus 
de 300 marques d’appellation contrôlée sont vendues à moins de $ 10 
dans les succursales de la SAQ.

■ Billy Joel fera une tournée soviétique
MOSCOU (Reuter) — Le chanteur pop américain Billy Joel donnera 

six concerts en Union soviétique cet été, rapportait hier la Pravda. Le 
quotidien du PCUS indique que Joel se produira trois fois à Moscou et 
trois fois à Leningrad, mais ne précise pas à quelles dates.

■ Le rat qui aimait les montres
PÉKIN (Reuter) — Un employé d’un magasin de la province de 

Shanxi, dans le centre de la Chine, a failli être victime d’une terrible in­
justice, rapportait hier Le Quotidien de la Chine. Après la disparition de 
27 montres, la police est venue enquêter. Une longue investigation a 
amené les enquêteurs à la conclusion que l’employé était le seul cou­
pable possible. Heureusement pour l’infortuné garçon, la boutique a dé­
ménagé peu après et découvert le trou où un rat avait entreposé son 
stock de montres.

■ Pékin autorise les boîtes de nuit...
PÉKIN (Reuter) — La municipalité de Pékin a autorisé les établis 

sements de danse dans la capitale chinoise, à condition qu’ils ne soient 
pas trop sombres, qu’on n’y serve pas d’alcool et que l’orchestre con­
naisse au moins deux morceaux. L’agence de presse officielle chinoise 
publiait hier les décrets pris par la municipalité et qui sont entrés en vi 
gueur le 1er mai. Ils régissent les activités de danse dans les hôtels, les 
restaurants et les fêtes privées. La salle de danse doit avoir une lumière 
d’au moins cinq watts par mètre carré, l’orchestre doit avoir au moins 
quatre musiciens qui doivent être habillés du même costume et qui doi­
vent connaître au moins deux morceaux. La façon de danser n’est su­
jette à aucun règlement, ajoute l’agence.

■ Mort du traducteur de Gombrowicz
PA RIS ( AFP) — L’écrivain et traducteur polonais Constantin Je- 

lenski, qui avait été notamment l’un des introducteurs en France de 
l’oeuvre de Witold Gombrowicz, est mort hier à Paris à l’âge de 65 ans 
a-t-on appris auprès de ses proches. Né en 1922 à Varsovie, Constantin 
Jelenski, qui avait notamment traduit Eerdydurke et Transatlantique 
de Gombrowicz, était l’un des principaux animateurs de la revue polo­
naise Kultura, qui paraît à Paris. Il était l’auteur d’une anthologie de la 
Poésie polonaise qui fait autorité, parue en 1963 aux éditions du Seuil, et 
rééditée depuis par L’Âge d’homme. Compagnon du peintre Léonor 
Fini deptiis de longues années, il avait consacré à celle-ci un livre paru 
en 1968. 1

■ Aimez-vous le « provincial Elvis » ?
MEMPHIS, Tennessee (AFP) — Une vente aux enchères de meubles 

ayant appartenu à Elvis Presley n’a pas attiré les foules, ce week-end à 
Memphis (Tennessee), et certains se sont déclarés déçus par le goût du 
King, décédé en 1977. « Je suis atterrée. C’est tout juste bon pour la pou­
belle. Je n’arrive pas à croire que j’ai conduit des centaines de kilomè­
tres pour ça », a déclaré une femme de l’assistance. Une soixantaine de 
meubles criards et encombrants venant de la maison qu’occupait Elvis 
Presley à Beverly Hills, en Californie, ont été mis aux enchères devant 
une quarantaine d’acheteurs potentiels. Le propriétaire de trois « mu­
sées Elvis », Jimmy Velvet, a acquis 50 pièces à lui seul. « Ces choses ne 
peuvent servir qu’à meubler les musées, personne n’a de place pour el­
les dans sa maison », a expliqué M. Velvet, qui a notamment acheté une 
table de salle à manger et neuf chaises de couleur orange pour $ 3,600. 
Un commissaire-priseur qui a participé à la vente et à qui l’on deman­
dait de qualifier le style du mobilier a répondu : « Du provincial Elvis, 
je suppose. »

“Je déteste devoir apporter mon sac 
d’exercice de la maison”

C lie/ Gynifech, vous n'aurez qu'à vous présenter en tenue de ville, sans plus. Tout, du 
nécessaire dexcercice. aux produits de soins personnels, vous sera lournT '

1 ini. les vêtements détrempés a rapporter a la maison. Seule votre présence est requise.
C'est la participation rendue facile !

I ou s rêvez d'être en forme, mais trop d'excuses vous en empêchent?
Passez à I action, visitez-nous! Vous aider sera pour nous un honneur.

| Approuvé par l’Association Canadienne des Sciences du Sport

Gyrrtlëch
(514)281-9747
1050 ouest. Sherbrooke 

3e étage. Montréal, Qué.

Excuse No.

3 i
d une sérié de cinq excuses 
parfaites pour ne pas faire 

d'exercice physique
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L’ALIMENTATION
LE TOUR DU MONDE DANS VOTRE ASSIETTE

Une virée aux Açores, 
sous le soleil du Portugal

Chaque année, en mai, la communauté açorienne du Québec promène 
dans les rues le « Santo Cristo ».

FRANÇOISE LAFLEUR
collaboration spéciale

Les Portugais aiment fêter. Et 
d’innombrables fêtes ont lieu, à lon­
gueur d’année au Portugal, pour

Portions : environ 4 personnes.

Ingrédients :

— 11/2 kilo de surlonge de boeuf 
(environ 3 livres);
— 3 oignons moyens;
— 6 tranches de lard fumé;
— 1/2 saucisson portugais ( chou- 
riço) — le saucisson est facultatif ;
— 3/4 litre de vin blanc;
— 100 grammes de beurre;
— 2 feuilles de laurier;
— poivre noir frais moulu;
— 6 clous de girofle;
— sel.

Ustensile requis :

Un contenant ou une cocotte de 
terre cuite. Si l’on cuit le plat d'al- 
catra dans une cocotte emaillée 
ou autre casserole, il perdra son 
goût typique et sera, par consé­
quent, un plat moins açorien...

Si l’on veut tenter l’expérience à 
la manière des habitants des îles 
Açores, on peut se procurer une 
cocotte de terre cuite à la bou­
tique « Flor Do Lar », au 3979, bou-

commémorer le plus souvent des 
personnages bibliques ou légendai­
res. Au Québec, les Portugais célè­
brent chaque année, en mai, la fête 
du « Santo Cristo». Cette fête re­
monte au XVIe siècle : deux nonnes 
étaient allées à Rome demander la

levard Saint-Laurent, à Montréal; 
tél. : 843-8909.

Avant de cuisiner le premier 
plat dans la cocotte de terre cuite, 
on la traitera à l’eau bouillante : 
remplir la terrine d’eau bouillante, 
y mettre des oignons en morceaux 
et laisser sur le feu pendant 1/2 
heure. Ce traitement permettra 
d’éviter que le plat d'alcatra ait un 
goût trop prononcé de terre cuite.

Préparation :

— Couper les oignons en rondelles 
et les placer au fond du plat.
— Couper le lard et le saucisson 
en rondelles et les placer sur les 
oignons.
— Ajouter le sel, le poivre et les 
clous de girofle.
— Placer la viande coupée en gros 
morceaux dans le plat et arroser 
la viande avec le vin.
— Bien tourner et retourner les 
morceaux de boeuf dans le plat 
afin que la viande s’imprègne des 
épices.
— Étendre le beurre sur la viande.
— Mettre au four pendant 3/4 
d’heure; couvrir la terrine pour 
éviter que le vin ne s’évapore ; si

permissjon au pape d’ouvrir un cou­
vent à Sâo Miguel, la plus grande des 
Açores. Les deux soeurs, qui revin­
rent avec la permission de cons­
truire le couvent, en rapportèrent 
également un cadeau du pape : une 
statue du « Senhor Santo Cristo».

la terrine n’a pas de couvercle, uti­
liser du papier d’aluminium. Après 
3/4 d’heure de cuisson, on peut dé­
couvrir le plat. Cuire à 350° F.
— Sortir le plat du four, tourner la 
viande, l’arroser avec le jus de 
cuisson. Au besoin, on ajoute quel­
ques épices au goût et l’on arrose 
à nouveau de vin blanc.
— Remettre au four durant en­
viron 1 heure ou jusqu’à ce que le 
boeuf soit tendre.

Ce plat sera meilleur si on le 
prépare la veille. Aux Açores, lors­
qu’on le sort du four, on enlève le 
papier d’aluminium et on place 
sur le dessus des feuilles de chou. 
On le laisse ainsi reposer au four 
jusqu’au lendemain. On dit qu’il 
est ainsi à son meilleur.

* Tante Gertrude est une vieille dame 
des Açores, et l'alcatra est une recette 
typique de ces îles situées à l'est du 
Portugal. Aux Açores, chaque village, 
chaque maison a sa propre variante 
d'alcatra.

Sources :
— M. Tadeu I. Rocha, La Maison des 
Açores du Québec.
— Mme Joaquina Peres, Centre por­
tugais de référence et de promotion 
sociale.

La communauté portugaise du 
Québec, composée à environ 70 % de 
gens originaires des Açores, com­
mémorera l’événement le dimanche 
17 mai : on organise alors dans les 
rues une procession du « Santo 
Cristo ». Mais une autre fête, celle de 
l’« Espirito Santo » ou Saint-Esprit, 
est tout aussi célébrée dans chaque 
foyer açorien en rappel du jour de la 
Pentecôte. « L’Esprit saint descendit 
sous forme de colombe » et les Por­
tugais fêtent l’« Espirito Santo », le 
7e dimanche après Pâques, par un ri­
tuel culinaire bien précis et un menu 
spécial où le pain, la viande et le vin 
forment en quelque sorte une sainte 
trinité.

Le jour de la Pentecôte, la « soupe 
de l’Esprit saint » préside au menu. 
Vient ensuite un pot-au-feu et un rôti 
d’« alcatra » ou boeuf accompagné 
de vin rouge même s’il est cuit au vin 
blanc. Au Portugal, on fait fi de la rè­
gle d’usage qui veut que l’on boive du 
vin blanc avec les poissons et les co­
quillages. Et, si l’on mange du boeuf 
au vin blanc, on boit du vin rouge 
pour accompagner des plats de mo­
rue grillée, pochée, frite ou séchée. 
Pour la fête de l’« Espirito Santo », 
on ajoute sur la table un pain dont la 
pâte a été largement pétrie et légè­
rement sucrée, la « massa sovada », 
et l’on fait un dessert composé de riz 
au lait aromatisé de cannelle.

Au Portugal, le pain est fondamen­
tal et beaucoup de plats sont cuisinés 
à l’huile d’olive. Parmi les plats tra­
ditionnels, mentionnons la « caldo 
verde » ou potage vert, les « bolhinos 
de bacalhau » ou croquettes de mo­
rue, le « chouriço » ou saucisson, les 
moules à la « portuguêsa », et les sar­
dines grillées. Pain et sardines sont 
choses communes dans les villages 
de pêcheurs tout le long du littoral. 
Et les Portugais aiment le vin. Mais 
les célèbres vins de Porto et de Ma­
dère sont principalement exportés 
chez les Anglais qui les prisent. Si, au 
Portugal, on prend du vin à chaque 
repas, on se fait un honneur de boire 
du vin maison et très rares sont les 
foyers portugais où l’on n’en fabrique 
point.

« Barriga vazia nô da alegria » : 
qui a faim ne peut être heureux, dit 
le proverbe, et « si nous prenons de la 
sardine, il nous faut du vin », disent 
les Portugais. Mais un autre pro­
verbe dit : « Vinho que faite, pâo que 
sobeje » — le vin peut toujours man­
quer, mais qu’il y ait du pain en quan­
tité i Un plat de riz et de viande avec 
une salade verte, arrosé de vin rouge 
ou blanc, suivi de fromages de bre­
bis, de fruits et de noix, constituera 
un bon repas à la manière portu­

gaise. Les cuisiniers portugais sont 
passés maîtres dans l’art des mélan­
ges, réussissant des juxtapositions 
étranges de saveurs mais fines au 
goût : morue et coriandre, boeuf et 
clou de girofle, alliage de porc et de 
palourdes...

Le « porco com amêijoas à alen- 
tejana », ou porc à la Alentejo, est un 
plat mijoté qui se compose de chair 
de porcelet, tendre et sucrée, ma- 
rinee dans du vin avec du laurier, du 
poivre, du paprika et de l’ail, et de 
parlourdes au goût piquant de la 
côte. Le tout est cuit avec des poi­
vrons, des tomates, des oignons et 
saupoudré de coriandre fraîche. On 
le présente avec des rondelles de ci­
tron que l’on presse dans son as­
siette. On dit que les Portugais se 
sont surpassés en inventant ce plat 
qui ne contient pas un, mais deux ali­
ments interdits par la loi coranique 
et la loi mosaïque (porc et mollus­

que), et l’on raconte que ce plat at­
trayant a peut-être converti davan­
tage de gens à la foi chrétienne que 
l’Inquisition !

Nous vous suggérons aujourd’hui 
un plat typiquement açorien : un rôti 
de boeuf cuit dans une cocotte de 
terre cuite. On peut l’accompagner 
d’un riz au beurre et d’une salade 
verte. Le « Bairrada », vin rouge por­
tugais que l’on trouve à bon marché 
à la Société des alcools, complète 
bien le repas. Pour digérer le tout à 
l’aide d’un verre ou deux de « Mara- 
cuja » ou liqueur au fruit de la pas­
sion, il faut faire un détour aux 
États-Unis ou s’envoler directement 
au Portugal, car cette liqueur n’est 
pas importée au Québec ni ailleurs 
au Canada ... ou alors espérer être 
invité dans une « casa portuguêsa » 
du Québec où l’on pourra y goûter 
tout en savourant un morceau de 
« massa sovada »...

Mon jardin devient Oxygène

« A Icatra » ou rôti de boeuf 
à la mode de tante Gertrude *

Un nouveau magazine québécois, 
Oxgène, vient d’être lancé. Au dire 
de ses responsables, « Oxygène fera 
la pluie et le beau temps de tous les 
gourmets de la nature » et « sera une 
bouffée d’au- frais dans le monde des 
périodiques ». Le magazine aborde 
tous les aspects du plaisir de vivre en 
relation avec la nature. On y traite 
tant du plein air et de l’écologie que 
de l’aménagement paysager et de 
cuisine-santé.

Dans le premier numéro, vendu 
dans les kiosques au coût de $ 2.95, un 
dossier sert de guide pratique à tous 
ceux qui veulent en savoir davantage 
sur les légumes à feuilles venant di­
rectement du potager. Épinards et 
endives peuvent se cultiver dans le 
jardin ... Et pourquoi pas de la ro­
quette, de la bette à carde, du cres­
son, de la mâche ou doucette et de la 
moutarde de Chine frisée ? ... Or 
nous conseille sur ces feuilles de lai­
tues moins connues, sur la manière 
de les cultiver, de les conserver et de 
les apprêter. « Il n’en tient qu’à vous 
d’orchestrer les saveurs en solos, 
duos, quatuors ou autres combinai­
sons possibles», disent les auteurs.

Dans le numéro de juin, on trou­
vera des propositions pour le panier 
à pique-nique, 10 manières d’apprê­
ter les haricots et des conseils sur la 
production des arbres fruitiers, en 
plus d’un article sur la baleine bleue, 
un mini-guide sur quelques parcs à 
découvrir et bien d’autres choses... 
Bricolage, jardinage, loisirs, sports, 
cuisine : tout ce qui intéresse les 
« gens actifs qui aiment la nature, 
qu’ils soient citadins, banlieusards ou 
propriétaires de chalet».

Oxygène est publié par la Compa­
gnie de publication rurale, une entre­
prise qui édite depuis déjà 70 ans Le 
Bulletin des agriculteurs. C’est, en 
fait, la publication semestrielle Mon 
jardin qui se transforme et donne 
naissance à Oxygène. Le nouveau 
magazine paraîtra six fois l’an. Si 
vous cultivez des azalées, si vous fai­
tes des rocailles, si vous aimez obser­
ver les oiseaux, si vous êtes un ama­
teur de canot-camping ou de randon­
née pédestre, si vous aimez la cui­
sine-santé et si vous vous souciez 
d’environnement... ça peut vous in­
téresser.

— FRANÇOISE LAFLEUR

RECTIFICATIF 
Cuisine du Japon
et voix d’Égypte

Nous nous excusons auprès de nos 
lecteurs pour l’erreur qui s’est glis­
sée, la semaine dernière, au sujet du 
numéro de téléphone de l’École de 
cuisine japonaise où s’inscrire pour 
suivre des cours. Le bon numéro est 
le suivant : 842-9672. La date d’ins­
cription est fixée à demain, 6 mai, de 
14 h à 18 h, au 331, rue Èmery, à 
Montréal. ★

À propos de la recette de « ba- 
boussa » ou douceur à l’eau de rose, 
donnée à nos lecteurs dans le cadre 
de la chronique « Le tour du monde 
dans votre assiette » (cuisine égyp­
tienne, édition du mardi 21 avril), 
nous désirons signaler que Mme Na- 
gat Derbala, qui nous avait donné 
cette recette, est animatrice de 
rémission télévisée La Voix des 
Égyptiens au Canada, et non pas La 
Voix d’Égypte comme nous l’avions 
mentionné. La Voix d’Égypte est une 
émission de télévision différente de 
celle animée par Mme Derbala.

* Id
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OURS
DE LA GASTRONOMIE

ABORDABLE“
vins

m m d’appellation
contrôlée

Quantité limitée

Durant “Les 20 jours de la gastronomie abordable”, 
la Société des alcools du Québec vous invite à découvrir tout 
un choix de mets et de vins exquis... à bons prix.

Venez vous procurer gratuitement nos brochures- 
recettes portant successivement sur les Volailles, les Viandes 
rouges, les Poissons et Fruits de mer. Vous y trouverez en 
tout trente recettes savoureuses et peu coûteuses à réaliser 
préparées par l'Institut de tourisme et d’hôtellerie du Qué­
bec, ainsi que plusieurs suggestions de vins appropriés, 
pour les accompagner.

I-a Société des alcools du Québec vous propose 
plus de trois cents vins d'appellation contrôlée à 
moins de 10 $. Venez les découvrir!

En collaboration avec l'Institut de tourisme et d'hôtellerie du Québec

Société 
des alcools 
du Québec
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Les cendres 
d’Orson Welles 
reposeront en Espagne

Photo AP
Dernière photo connue d’Orson Welles, prise le 3 octobre 1985, une se­
maine avant sa mort.

M AI) RI D ( AFP ) - U n an et demi 
après sa mort, à Hollywood, le grand 
cinéaste américain Orson Welles, 
que les toreros appelaient respec­
tueusement « Don Orzon ». revient en 
Espagne. Beatriz Welles, la fille du 
cinéaste, est arrivée hier à Madrid 
avec les cendres de son père qu'elle 
inhumera dans une propriété appar­
tenant au torero Antonio Ordonez.

Dans des déclarations à la presse, 
la fille d'Orson Welles a affirmé que 
son père pensait que l’Espagne était 
le meilleur pays du monde. « C’est ici 
qu’il a voulu reposer pour toujours », 
a-t-elle poursuivi.

Des cendres seront enterrées le 7 
mai, au cours d’une cérémonie stric­
tement privée, dans la propriété et 
maison natale d’Antonio Ordonez, à 
Campillo de Antequera, à 6 km de 
Ronda (Andalousie, sud de l’Espa­
gne), l'un des hauts lieux de la tau­
romachie espagnole.

Antonio Ordoiiez, surnommé « le 
maître de Ronda », et Orson Welles 
étaient étroitement liés. Le cinéaste, 
grand aficionado et grand amoureux 
de l’Espagne, avait suivi plusieurs 
fois le torero dans ses tournées.

Cette inhumation, conformément 
aux dernières volontés du cinéaste, 
est un « orgueil pour l’Espagne », a

Quatre associations jugent 
« anti-démocratique » le comité 
de Lise Bacon sur le statut de l’artiste
ROLLANDE PARENT
de la Presse canadienne

La formation récente d’un comité 
consultatif sur la situation des créa­
teurs et artistes québécois par le mi­
nistre des Affaires culturelles, Lise 
Bacon, fait figure d’initiative anti-dé­
mocratique aux yeux de quatre as­
sociations professionnelles de ce mi­
lieu.

Pin conférence de presse, hier, 
l’Union des artistes (UdA), la Guilde 
des musiciens, la Société des au­
teurs, recherchistes, documentalis­
tes et compositeurs (Sardec) et le 
Syndicat des techniciens du cinéma 
du Québec ont décrié d’une même 
voix le geste de Mme Bacon et dé­
savoué les membres du comité en 
cause.

« Ce comité est composé d’indi­
vidus qui ne peuvent qu’exprimer 
leur point de vue personnel et qui ne 
sont mandatés par aucune associa­
tion représentative, a fait valoir 
Serge Turgeon, président de l’UdA.

« Cette décision du ministère cons­
titue, en effet, la négation du carac­
tère représentatif de nos associa­
tions qui, devons-nous le rappeler, 
sont les seuls groupes mandatés 
comme porte-parole des auteurs, des 
artisans et des artistes-interprètes 
dans ce dossier», a-t-il ajoute.

Le 23 avril, Mme Bacon mandatait 
sept personnes pour lui conseiller les 
mesures susceptibles d’améliorer le 
statut socio-économique et juridique 
des artistes professionnels.

Sous la présidence du romancier 
Louis Caron étaient nommés la joail- 
lière Madeleine Dansereau, l’actrice 
et dramaturge Marie Laberge, la 
chorégraphe Jeanne Renaud, le 
sculpteur Yves Trudeau, le compo­
siteur François Dompierre et Fau­
teur-parolier Luc Plamondon.

Les associations professionnelles 
considèrent avoir fait tous leurs de­
voirs au cours des dernières années 
et que le temps est venu de leur ac­
corder un bulletin. Le dernier exer­
cice ayant été leur participation à 
une commission parlementaire sur 
le statut de l’artiste, en mai 1986, sou­
ligne Jean-Pierre Plante, président 
de la Sardec.

Les porte-parole des quatre grou­
pes professionnels se demandent ce 
qu’aurait pensé le premier ministre 
Bourassa si son homologue Brian 
Mulroney avait décidé de l’écarter et 
de conclure les accords constitution­
nels avec quelques Québécois de son 
choix qu’il aurait convoqués à cette 
fin. À leurs yeux, le geste du ministre 
Bacon s’inspire de la même logique.

Au-delà de cette manifestation de 
mépris, les associations profession­
nelles se demandent si Mme Bacon

n’a pas trouvé là un autre moyen de 
gagner du temps, de noyer le pois­
son, de retarder des réformes una- 
niment réclamées au cours des der­
nières années pour améliorer le sort 
de l’artiste.

Rejoint par téléphone, Marie La­
berge, un des membres du comité, 
s’est dit surprise du désaveu. « Je ne 
sais pas ce que je vais faire. Je dois y 
réfléchir », a dit celle qui est mem­
bre de l’Union des artistes et de la 
Sardec, entre autres.

De son côté, le président du comi­
té, Louis Caron, également membre 
de l’UdA et de la Sardec, a indiqué 
que la question sera nécessairement 
à l’ordre du jour de la deuxième réu­
nion du comité, demain.

Comme il y aura des fonctionnai­
res du ministère des Affaires cultu­
relles, M. Caron en profitera pour ob­
tenir des « garanties » sur le mandat 
confié. L’écrivain travaille actuel­
lement à la rédaction d’un ouvrage 
pour souligner le 50e anniversaire de 
l’Union des artistes.

souligné Ordonez, l’un des grands to­
reros classiques, à présent retiré.

Le coup de foudre d'Orson Welles 
pour ce pays a commencé, comme il 
l’a lui même raconté, en 1931, alors 
que. très jeune encore, il effectuait 
un premier voyage en Andalousie.

Welles a toujours eu à coeur de 
bien distinguer son attrait pour l’Es­
pagne de celui d'un autre Américain, 
qui avait également l’« Espagne au 
coeur », et qui était également un 
ami intime d’Ordonez : Ernest He­
mingway.

« Il y a toujours eu quelque chose 
de louche dans la passion de Heming­
way (pour l’Espagne). Moi je n’ai ja­
mais été un touriste ici », a déclaré, 
un jour, Orson Welles.

Le réalisateur de Citizen Kane ve­
nait vivre en Espagne aussi souvent 
qu'il le pouvait, fasciné par l’atmos­
phère chaude et rouge de l'arène en 
fin d’après-midi et les discussions in­
terminables avec les toreros dans le 
callejon (le couloir qui court en bas 
des gradins) ou devant un verre de 
rioja.

« Le courant entre lui et moi est 
tout de suite passé. C’était un 
homme humain et simple », a confié 
Ordonez.

Beaucoup d'Espagnols se souvien­
nent de ce personnage énorme, tru­
culent, joufflu, tétant son éternel ci­
gare, parlant un espagnol de torero 
et d’ivrogne, et que certains appe­
laient le « grandullon » (le « grand 
échalas»),

« Il faisait tout plus que les autres. 
Il mangeait plus, il buvait plus, il 
riait plus fort. Sur le plateau, il pou­
vait ingurgiter deux bouteilles de 
whisky pur, mais sans s’enivrer », se 
souvient, vraisemblablement non 
sans exagération, son ami Juan Es- 
telrich, qui a participé au tournage 
de Falstaff, réalisé dans les plaines 
d’Avila sous le ciel intensément bleu 
de Soria.

Autre témoignage de l'intêrét ja­
mais démenti d’Orson Welles pour la 
culture espagnole : il avait réalisé un 
Don Quichotte, resté inachevé faute 
de moyens financiers.

Welles avait projeté le « chevalier 
à la triste figure » de Cervantes dans 
le monde moderne, où il le faisait lut­
ter contre des excavatrices et char­
ger, au dos de sa Rocinante, contre 
un écran de cinéma, qui montrait les 
mésaventures d’une jeune femme 
maltraitée par des malfaiteurs.

L’un des protagonistes espagnols 
de la réalisation de Falstaff, Juan 
Cobos, assure que, malgré cette 
extrapolation, le Don Quichotte de 
Welles est resté assez fidèle au texte 
original. « Don Orzon », que les Es­
pagnols imaginent pourtant plus vo­
lontiers devant un cochon de lait rôti 
de Ségovie qu’enfermé dans une bi­
bliothèque, avait lu le livre une ving­
taine de fois.

THÉÂTRE
Suite de la page 11

scène rue Saint-Stanislas, dans le 
Vieux-Québec. Les représenta­
tions auront lieu du 9 au 16 mai à 
20 h 30. Ce nouveau Ronfard se 
place sous le signe du question­
nement : peut-on fabriquer une 
soirée de théâtre en s’affranchis­
sant des règles de la narration li­
néaire ? peut-on traiter la ma­
tière théâtrale comme les mu­
siciens traitent la matière mu­
sicale ? On se procure des lais­
sez-passer au Conservatoire (31, 
rue du Mont-Carmel) ou au théâ­
tre (13, rue Saint-Stanislas).

★
Marie Laberge chez Duceppe.

Dans la programmation de la 
Compagnie Jean-Duceppe pour 
la saison 87-88, on remarque la 
création d’une nouvelle pièce de 
Marie Laberge, Oublier, que l’au­

teur mettra en scène elle-même. 
Elle dirigera les comédiennes 
Rita Lafontaine, Louise Turcot, 
Paule Baillargeon et Hélène 
Mercier.

★
The Sagouine. Au Centaur, la 

comédienne canadienne Joan 
Orenstein s’attaquera, la saison 
prochaine, au monologue de La 
Sagouine. Viola Léger, la créa­
trice du rôle, a déjà joué en an­
glais ce personnage inventé par 
Antonine Maillet, mais c’est la 
première fois qu’une comé­
dienne canadienne-anglaise joue 
la Sagouine.

*
Le théâtre amateur à Sher­

brooke. Du 15 au 18 mai. l’Asso­
ciation québécoise du théâtre 
amateur tient un festival au 
campus de l’Université de Sher­
brooke, où l’on pourra voir huit 
spectacles produits par des trou­
pes étudiantes ou amateurs. On 
se renseigne au (514) 843-6146.

— Robert Lévesque

CHARLOTTE GAINSBOURG,m,iii,urNICOLE GARCIA °
SAMI FREY espoir féminin ot gagnante d'un ««CESAR» 

nous revient avec: son nouveau triomphe:
Deux etres déchirés 

entre le pouvoir de l'amour 
et l’amour du pouvoir

ST-DENIS STE CATHERINE 288-2115

2330. AUT OES LAURENTIDES 688 3684
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EN PREMIÈRE 
CE SOIR À QUÉBEC

UN FILM DE 
JACQUES GODBOUT

UNE PRODUCTION DE L’OFFICE 
NATIONAL DU FILM DU CANADA

LE TERRORISME ICI... 
HIER ET MAINTENANT

LE JOURNAL LE DEVOIR ET L ONF 
PROPOSENT UN DÉBAT SUR 

LE TERRORISME APRÈS 
LA PROJECTION DU FILM.

à 21 H 15 
AU CINÉMA LE CLAP

2360, CHEMIN STE-FOY
ANIMATEUR DU DÉBAT:

FLORIAN SAUVAGEAU, JOURNALISTE

PARTICIPANTS:

----------- PAUL-ANDRÉ COMEAU ----------
RÉDACTEUR EN CHEF DU JOURNAL LE DEVOIR

---------------  JANINE KRIEBER ---------------
CHERCHEUR EN SCIENCE POLITIQUE

--------------  LAURENT LAPLANTE--------------
JOURNALISTE A LA SOCIÉTÉ RADIO CANADA

AUTRES PROJECTIONS

À OTTAWA, LE 6 MAI, À 19H30,
À L’UNIVERSITE D’OTTAWA (AVEC DEBAT)

À QUÉBEC, DU 11 AU 15 MAI,
AU CINÉMA LE CLAP (SANS DÉBAT)

À MONTRÉAL, CE SOIR, À 19H30 
ET 21 H, AU CINÉMA LE MILIEU,

ET LES 13, 14, 16, 17, 23 ET 24 MAI, 
AU CINÉMA ONF 

(SANS DÉBAT)

Office National
national du film Film Board 
du Canada of Canada LE DEVOIR

i

2312
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Raffi Armenian (à droite), chef de l'orchestre du Conservatoire de mu­
sique de Montréal, dirigera les 90 jeunes musiciens en tournée québé­
coise.

Un piano Fazioli pour 
la chapelle du Bon-Pasteur

(LE DEVOIR^ - La Ville de 
Montréal s'apprête à acquérir un 
piano Fazioli pour la chapelle du 
Bon-Pasteur, qui sera inaugurée le 18 
juin.

Cet instrument a mérité les éloges 
de pianistes de réputation internatio­
nale tant par sa sonorité exception­
nelle que par le soin apporté à sa fa­
brication. Un tel piano, acheté au 
coût de $ 82,000, permettra à la cha­
pelle du Bon-Pasteur de remplir plei­
nement sa vocation de centre de dif­

fusion culturelle dédié à la musique 
et ajoutera au prestige et à la noto­
riété de Montréal sur le plan musi­
cal.

La remarquable qualité d’un piano 
Fazioli dans un lieu où des efforts 
particuliers ont été consentis sur le 
plan acoustique devrait contribuer à 
faire de la chapelle du Bon-Pasteur 
un lieu d’excellence, capable de sa­
tisfaire aux besoins du milieu mu­
sical montréalais.

Les pianos Fazioli sont reconnus

VERONIQUE ROBERT
collaboration spéciale

Pour la seconde année consécu­
tive, Bell Canada parraine une tour­
née de l’Orchestre du Conservatoire 
de musique de Montréal. Du 7 au 18 
juin, les 90 jeunes musiciens dirigés 
par le directeur de l’Orchestre sym­
phonique de Conservatoire de Mont­
réal, Raffi Armenian, donneront sept 
concerts gratuits dans diverses égli­
ses et cathédrales du Québec.

L’an dernier, Bell avait versé 
$ 225,000 à l’institution d’enseigne­
ment à cet effet. Cette année, la con­
tribution de la société s’élève à 
$ 300,000, comprenant une bourse de 
$ 1,000 à chaque étudiant. Le reste de 
cette somme servira à défrayer les 
coûts de promotion, de transport et 
d’hébergement.

Les 90 musiciens ont été recrutés 
dans toutes les écoles de musique ap-

pour exercer un attrait particulier 
sur les pianistes. Ces instruments, fa­
briqués en Italie au rythme de qua­
tre par mois seulement, sont conçus 
selon des techniques scientifiques de 
pointe dans les domaines de la phy­
sique, de l’acoustique et du traite­
ment des matériaux. Ils offrent une 
résonance toute particulière et leur 
sonorité remarquable, encore inéga­
lée, est due à la qualité de leur table 
d’harmonie confectionnée avec le 
bois utilisé naguère par Stradivarius 
dans la fabrication de ses violons.

partenant au réseau du Conserva­
toire de la province de Québec. Les 
concerts auront lieu à Trois-Riviè­
res, Québec, Chicoutimi, Montréal et 
Sherbrooke. L’orchestre se produira 
également au Centre national des 
arts, à Ottawa. Au programme : Le 
Carnaval romain, de Berlioz; Mou­
vement symphonique II, de Roger 
Matton, Les Préludes, de Franz 
Liszt, Roméo et Juliette, de Tchai­
kovski, et La Valse, de Ravel.

Comme ce fut le cas Tannée der­
nière, la tournée sera couronnée par 
l’enregistrement d’un disque. Lise 
Bacon, ministre des Affaires cultu­
relles, qui participait à la conférence 
de presse donnée au Conservatoire 
de Montréal hier matin, a souligné 
que le disque réalisé en 1986 a mérité 
cinq « clés de sol» (la note maxi­
male) à l’émission radiophonique de 
Radio-Canada Chronique du disque. 
Mme Bacon a également rappelé 
que cette tournée avait attiré 10,000 
auditeurs et suscité beaucoup d’en­
thousiasme.

La conférence de presse réunis­
sait Léonce Montambault, président 
et chef de la direction de Bell Ca­
nada, André Chapleau, directeur de 
l’information, ainsi que Pierre Thi­
bault et Albert Grenier, respective­
ment directeur général des Conser­
vatoires de la province et directeur 
du Conservatoire de musique de 
Montréal. Un représentant des mem­
bres de l’orchestre, Luc Chaput, a re­
mercié les commanditaires au nom 
des musiciens du Conservatoire. 
L’événement a débuté de manière

sympathique par l’exécution du Trio 
n ° 2 en si bémol majeur, de Franz 
Schubert, exécuté fort joliment par 
trois soeurs, étudiantes au Conser­
vatoire, âgées de 15, 16 et 18 ans.

Cette commandite représente l’ap­
port le plus substantiel de Bell Ca­
nada dans le domaine culturel. 
Claude Beauregard, vice-président

adjoint aux affaires publiques, sou­
ligne que ce projet offre la particu­
larité d’être une initiative de Bell Ca­
nada, née en 1984 du désir « d’alléger 
le taux de chômage estival chez les 
jeunes, de favoriser l’éapnouisse- 
ment de la relève musicale ainsi que 
de familiariser le grand public au ré­
pertoire classique».
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Bell Canada commandite
une seconde tournée de l’Orchestre du conservatoire
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CINEMA
ASTRE I: (327-5001) — Secret of my success 

sem. 7 h 15, 9 h 20
ASTRE II: — 37.2 le matin sem 7 h, 9 h 10 
ASTRE lit: — The allnighter sem 7 h 30, 9 h

20
ASTRE IV: — Blind date sem. 7 h 10, 9 h

BERRI I: (288-2115) - la Storia 2 h, 5 h 30. 8 h 
30

BERRI II: — Le nom de la rose 1 h 30, 4 h 7
h, 9 h 30

BERRI III: L'état de grâce 1 h 10, 3 h 10, 5 h
10. 7 h 10, 9 h 10

BERRI IV: — Charlotte for ever 1 h 15, 3 h
15, 5 h 15. 7 h 15, 9 h 15

BERRI V: — Mémoire du Texas 7 h 25, 9 h 
35— Le jeune magicien 1 h 10, 3 h 10, 5 h 
10

BONAVENTURE I: (861-2725)-Malone tous 
les jours 7 h 15, 9 h 15 

BONAVENTURE II: — Assault tous les jours 
8 h 15

BROSSARD I: (465-5906) — Blind date tous les 
jours 7 h 15, 9 h 15

BROSSARD II: (465-5906) - Sans pitié tous 
les jours 7 h, 9 h

BROSSARD III: Secret of my success tous 
les lours 7 h 15, 9 h 30

CINÉMA CAPITOL: (849-0041)- La couleur 
de l’argent 12 h 20, 2 h 40, 5 h, 7 h 20, 9 h 
40

CARREFOUR LAVAL 1: L'état de grâce tous 
les jours 7 h 1C, 9 h 10

CARREFOUR LAVAL 2: 37.2 le matin tous 
les jours 7 h 10, 9 h 35 

CARREFOUR LAVAL 3: The allnighter tous 
les jours 7 h 20, 9 h 25

CARREFOUR LAVAL 4: Extrême préjudice
tous les |ours 7 h 15, 9 h 20

CARREFOUR LAVAL 5: Blind date tous les
jours 7 h, 9 h 10

CARREFOUR LAVAL 6: Secret of my suc­
cess tous les lours 7 h 05. 9 h 30

CINÉMA CHATEAUGUAY I: (698-0141) - Le 
bras de fer lun, au jeu. 7 h 30, 9 h 15 

CINÉMA CHATEAUGUAY II: - Sans pitié
‘un au ieu 7 h 30, 9 h 15

CINÉMA V: 5560 ouest Sherbrooke (489-5559)—
Something wild! h — Nineteen nineteen 7 
h 15— Waiting tor the moon 9 h 30

CINÉMA DE PARIS:(875-1882) — The allnigh­
ter 1 h 30, 3 h 30. 5 h 30. 7 h 30, 9 h 30

CINÉMA DU VILLAGE: 1220, Ste-Calherineest 
(523-3239)— Games 1 h, 2 h 40, 4 h 20, 6 h 
7 h 40, 9 h 20

CINÉMATHÈQUE QUÉBÉCOISE: (842-9768)— 
Tous le chemins mènent i Rome 18 h 
35— Le voleur de bicyclette 20 h 35

CINÉPLEX I: (849-4518) - Radio days 1 h 30, 
3 h 30, 5 h 30. 7 h 30. 9 h 30 

CINÉPLEX II: — Caravaggio 1 h 15, 3 h 15, 5
h 15, 7 h 15, 9h 15

CINÉPLEX III: — Black widow 1 h 20. 3 h 20,
5 h 20, 7 h 20, 9 h 20

CINÉPLEX IV: — Hannah and her sisters 1
h, 3 h 05, 5 h 10, 7 h 20, 9 h 30

CINÉPLEX V: — 84 charing cross road 1 h.
3 h. 5 h, 7 h, 9 h

CINÉPLEX VI: — Gothic 1 h 30, 3 h 30, 5 h
30, 7 h 30, 9 h 30

CINÉPLEX VII: — Decline of the American 
Empire 1 h, 3 h, 5 h, 7 h 05. 9 h 10 

CINÉPLEX VIII: — Room with a view 2 h, 4 h
20, 7 h, 9 h 20

CINÉPLEX IX: - Twist and shout 1 h 10, 3 h
10, 5 h 10, 7h 10, 9 h 10

CINÉMA MONTRÉAL I: (521-7870) - Le jeune 
magicien tous les jours 12 h, 1 h 50, 3 h 
40— Angel heart 5 h 30. 7 h 35. 9 h 40 

CINÉMA MONTRÉAL II: - 37.2 le matin 
tous les jours 12 h 30, 2 h 40, 4 h 50 7 h 
05, 9 h 20

COMPLEXE DESJARDINS l:(288-3141)- 
Chambre avec vue 12 h,2h154h35.7

h, 9 h 20
COMPLEXE DESJARDINS II: - Platoon 12

h 15, 2 h 35. 5 h, 7 h 25, 9 h 45
COMPLEXE DESJARDINS III: - Mission 12

h 05. 2 h 25, 4 h 45, 7 h 05, 9 h 25
COMPLEXE DESJARDINS IV: - Le déclin 

de l’empire américain lun au jeu. 12 h, 2 
h 15, 4 h 30, 7 h 10, 9 h 30

COMPLEXE GUY-FAVREAU/ O.N.F.: 200
ouest Boul Dorchester, Mtl (283-8229)— Doctor 
Lawyer, Indian chief 7 h — Dr lawyer, In­
dian chief Long Lance 9 h.

CONSERVATOIRE D'ART CINÉMATOGRA­
PHIQUE: (848-3878)- Macbeth 19 h — 
Thone of blood 21 h «

CRÉMAZIE: (388-4210) - Platoon tous les 
jours 7 h, 9 h

DAUPHIN I: (721-6060) — Angel heart tous les 
jours 7 h 05, 9 h 25

DAUPHIN II: Que la fête commence tous les 
jours 7 h 10, 9 h 30

DORVAL I: (631-8587) - Police academy 4 
tous les jours 7 h 30. 9 h 30 

DORVAL II: Raising Arizona tous les jours 7 
h 15, 9 h 15

DORVAL III: Project X tous les jours 7 h. 9 h 
20

DORVAL IV: Lethal weapon tous les jours 7 
h 05, 9 h 20

DÉCARIE I: (341-3190) — Secret of my suc­
cess tous les jours 7 h, 9 h 15 

DÉCARIE II: — Blind date tous les jours 7 h 
20, 9 h 40

ÉLYSÉE I: (842-6053) — Blue velvet tous les 
jours 7 h 15, 9 h 35

ÉLYSÉE II: — Le 6e jour tous les jours 7 h 
10, 9 h 20

FAIRVIEW I: (697-8095) - Children of a lesser 
god tous les jours 7 h, 9 h 15 

FAIRVIEW II: - The arlstocats sem 7 h 
10— Burglar 9 h 15

FAUBOURG STE-CATHERINE 1:- Angel 
Heart 12 h 45, 3 h, 5 h 15, 7 h 30. 10 h 

FAUBOURG STE-CATHERINE 2: - Secret 
of my success 12 h 30, 2 h 45. 5 h, 7 h 15, 
9 h 30

FAUBOURG STE-CATHERINE 3: - Extrême 
préjudice 1 h, 3 h 15, 5 h 30, 7 h 45, 10 h 

FAUBOURG STE-CATHERINE 4: - Kangou-
rou 1 h , 3 h, 5 h. 7 h. 9 h,

GREENFIELD I: (671*6129) —My demon lover
tous les jours 6 h 15, 8 h 05. 9 h 50

GREENFIELD 2: — Low blow tous les jours 6 
h, 7 h 45, 9 h 30

GREENFIELD 3: — Screen fesltous les jours
6 h 05. 7 h 50, 9 h 35

IMPÉRIAL: (288-7102) - Project X 12 h 30, 2 h 
45, 5 h, 7 h 10, 9 h 20

JEAN-TALON:(725-7000) - Le bras de 1er
tous les jours 7 h, 9 h 15

KENT l:(489-9707) — My demon lover tous les 
jours 6 h, 7 h 50, 9 h 40 

KENT II: Outrageous fortune tous les lours 7 
h 15. 9 h 15

LE LAURIER: 5117 ave du Parc (495-4231)-
Compte sur mol 7 h 30— Thérèse 9 h 30.

L'AUTRE CINÉMA:(722-1451) - Golden eigh­
ties 7 h— Bach et Bottine 7 h 15 —La 
terreIaune9 h 15— Mammame 9 h 30 (5
au 7 mai)

LAVAL l:(688-7776) — Project X tous les jours
7 h 05, 9 h 25

LAVAL II:— Police academy 4 tous les jours 
6 h. 7 h 55. 9 h 55

LAVAL III. — Screen (««tous les jours 7 h 
20. 9 h 20

LAVAL IV:— My demon lover tous les jours
8 h, 9 h 50

LAVAL V:— Low blow tous les jours 7 h 10,
9 h 05

LAVAL-ODÉON l:(687-5207)- Antartlca 7 h
15, 9 h 20

LAVAL-ODÉON II:— Le mal par le mal 7 h
30, 9 h 35

LAVAL 2000 1: (687-5207)- Le bras de 1er
tous les jours 7 h, 9 h

LAVAL 2000 2: Platoon tous les jours 7 h 15, 
9 h 30.

LOEW S l:(861 -7437) - Lethal Weapon 12 h
30, 2 h 40, 4 h 50, 7 h 05, 9 h 20 

LOEW'S II:— Low blow 1 h 30. 3 h 20, 5 h 
15, 7 h 10. 9 h 05

LOEW'S III:— My demon lover 1 h 25, 3 h
20, 5 h 15, 7 h 15, 9 h 15

LOEW'S IV:- Screen testl h 10, 3 h 20. 5 h
20. 7 h 20, 9 h 20

LOEW’S V:— Mannequin 1 h 30, 3 h 30, 5 h
30, 7 h 30, 9 h 30

OUIMETOSCOPE:(525-8600) - Anuta et Hom­
mage à Norman McLaren lun. au sam 7 h
30, 10 h.— dim. 2 h 30, 5 h, 7 h 30. 10 h — 
Mon beau village lun. au sam 7 h, 9 h — 
dim 1 h, 3 h. 5 h, 7 h, 9 h — Solarbables 7

h 30— Chambre avec vue 9 h 30

PALACE l:(866-6991) — The mission 12 h 15, 
2 h 30, 4 h 45, 7 h, 9 h 15 

PALACE II:— Police Academy 4 12 h 20, 2 h 
10, 4 h, 5 h 50, 7 h 40, 9 h 30 

PALACE III:- Quiet cool 1 h 20, 3 h 20, 5 h 
20, 7 h 20, 9 h 20

PALACE IV:- Burglar 1 h 15, 3 h 20, 5 h 25, 
7 h 30, 9 h 35

PALACE V:— The arlstocats tous les jours 
12 h 30, 2 h 10, 3 h 50, 5 h 30— Captive 
tous les jours 7 h 30, 9 h 30 

PALACE VI:— Crocodile Dundee 1 h 25, 3 h
25, 5 h 25, 7 h 30. 9 h 35

PARADIS I: — Bras de 1er sem. 7 h 10, 9 h 
PARADIS II:— Sans pitié lun. au jeu 9 h 

10— Le mal par le mal lun. au jeu. 7 h 10 
PARADIS III:- Platoon sem 7 h 10, 9 h 25
CINÉMA PARALLÈLE: (843-6001)—

PARISIEN l:(866-3856) — Crimes du coeur 1 
h. 3 h, 5 h. 7 h 05. 9 h 10 

PARISIEN II:— Manon des sources 12 h 05,
2 h 20, 4 h 40, 7 h, 9 h 20

PARISIEN III:— Descente aux enfers 1 h, 2 h
45, 4 h 30, 6 h 15, 8 h, 9 h 45 

PARISIEN IV:— Les enfants du silence tous 
les jours 12 h 15, 2 h 30, 4 h 45, 7 h, 9 h 15 

PARISIEN V:— Les arlstochats tous les 
jours 12 h 30, 2 h 10. 3 h 50, 5 h 30— 
Coup double tous les jours 7 h 30, 9 h 30

PLACE LONGUEUIL l:(679-7451 ) — Le bras de
fer lun. au jeu. 7 h, 9 h.

PLACE LONGUEUIL II:- Platoon tous les 
jours 7 h, 9 h 15

PLACE ALEXIS NIHON l:(935-4246) - Platoon 
1 h, 4 h, 7 h, 9 h 30

PLACE ALEXIS NIHON II:- Malone 1 h 15,
3h15, 5h15,7h15, 9h15 

PLACE ALEXIS NIHON III:- The allnighter
1 h 30, 3 h 30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 40

PLACE DU CANADA:(861 -4595) - Blind date
lun. mar. 7 h 15, 9 h 15— mer. 9 h 30— 
jeu. 7 h 15, 9 h 15

PLACE DU PARC I: 844-9470)— Ran tous les 
jours 7 h

PLACE DU PARC II: Waterwalkertous les

jours 7 h 30, 9 h 30
PLACE DU PARC III: Children of a Lesser

God tous les jours 7 h 15, 9 h 30

SAINT-DENIS ll:(845-3222) -Le bras de fer 1
h 15, 3 h 15, 5 h 15. 7. h 15. 9 h 15

SAINT-DENIS III:— la veuve noire 1 h, 3 h, 5
h. 7 h, 9 h.

VERSAILLES l:(353-7880) - My demon lover
tous les jours 7 h 20, 9 h 30

VERSAILLES II:— Police academy 4 tous les 
jours 6 h 05, 8 h 05, 9 h 55 

VERSAILLES III:— Protect X tous les jours 7 
h 10, 9 h 20

VERSAILLES IV:— Low blow tous les jours 6 
h 05, 7 h 50, 9 h 40

VERSAILLES V:- L’entant sacré du Tibet
tous les jours 6 h 10, 8 h, 9 h 50

VERSAILLES VI:— Crocodile dundee tous 
les jours 7 h 30, 9 h 35

LE/THE CINEMA:(931-2477) - Tin Men tous 
les jours 7 h 25, 9 h 35

YORK:(937-8978)—fla/s/ng Arizona 12 h 15, 2 
h 05, 3 h 55, 5 h 55, 7 h 50, 9 h 45 '

SUR SCENE
L'AIR DU TEMPS 191 ouest St-Paul Montréal (842- 

2003)— Jazz tous les soirs, de 22h à 02h 30 — 
. Jean-Pierre Zanella Quartet ■ 4 au 6 mai— . Le 
groupe Midi » avec Daniel Desaulniers. clavier, Louis 
Leblond, guitare. Pierre Hébert, basse, et Mario 
Blouin, batterie, du 7 au 12 mai

AQUARIUM DE MONTRÉAL: La Ronde, Ile Ste- 
Hélène (872-4656)— Ouvert tous les |0urs de 10h, à 
17h

BAR JAZZ 2080: 2080 rue Clark. Mtl (285-0007)— 
Bill Coon, guitariste, mar à 21 h — Michael Gauthier, 
guitariste de jazz, mer à 21 h.

BAR THÉÂTRE AU MICRO: 321 Place Jacques- 
Cartier, Vieux-Montréal— Spectacle de Michel La- 
fleur, chansonnier, du 17 avril au 10 mai, les ven. et 
sam à 21 h , les dim, 15h el20h

BIDDLE'S JAZZ AND RIBS: 2060 rue Aylmer, 
Montréal (842-8656)— Les lundis, sessions d'impro­
visation à 19h — Le Quatuor de Johnny Scott et 
Geoffrey Lapp, en permanence, dim. et lun 19h à 
24h . mar 20h. à 01 h , mer, au ven. 17h à 22h — Le 
Trio de Charlie Biddle, en permanence du mer. au 
sam à compter de 22h — Invité: Kevin Dean, trom­
pettiste, le 6 mai

LE BIJOU: 300 rue Lemoyne, Vieux-Montréal (288- 
5508)— Trois tables de blackjack en opération du 
lun au ven de 17h à la fermeture, et le samedi de 
20h à 03h — La chanteuse Palsy Gallant interprète 
des succès de soul, R 4 B. et du palmarès, du mer 
au sam 2 spectacles par soir, du 6 au 30 mai à 
compter de 21h 30

BISTRO D'AUTREFOIS: 1229 St-Huberl, Mil (842- 
2808)— La Boite à Lily: Jusqu'à 22h souper en mu­
sique avec Marie-Perle Quintin

CAFÉ CAMPUS: 3315 chemin Reine-Marie, Mont­
réal (735-1259)— Mardi Rétro, le 5 mai

CAFÉ DE LA PLACE: Place des arts (842-2112) — 
• Sarah el le cri de la langouste • adaptation de 
Georges Wilson, de la pièce de John Murrell, m. en 
s Michéle Magny, du 8 avril au 23 mai, du mar. au 
sam à 20h

CAFÉ THÉLÊME: 311 est Ontario, Montréal (845- 
7932)— Jazz les vendredis et samedis à 21h 30

CAFÉ TIMÉNÉS: 4857 ave du Parc, Montréal (272- 
1734)— Tête-à-tète. du lun au ven à 18h — Cinéma 
du mardi à 21 h.

LA CAGE AUX SPORTS: 2250 rue Guy, Montréal 
(931-8588)— Billy Georgette, pianiste de Honky 
Tonk, en permanence, à compter de 17h.

CEGEP EDOUARD-MONTPETIT: Longueuil 
(655-0440)— Le Théâtre lyrique de Boucherville pré­
sente • La vie parisienne > de Jacques Offenbach, 
les 8 et 9 mai

CHAPELLE LOYOLA: Université Concordia, 7141 
ouest Sherbrooke, Montréal— Récital de piano, Pa­
mela Korman, élève de Phil Cohen, oeuvres de Scar­

latti, Lizst, Scriabin et Ravel, le 5 mai â 20h.

CLUB BALATTOU: 4372 St-Laurent, Mtl (845- 
5447)— Tous les lundis el mardis soirs, Boubacar 
Diabaté, cora, a 22h.

CLUB G.M.: 22 rue St-Paul, Vieux Montréal (861- 
8143)— Live Jazz du lun. au ven. de 17h à 21 h — 
Happy hours de 17h. à 21h.

CLUB MILES: 1200 Bishop (861-4656)— Tous les 
soirs l'Ensemble Elder Léger, à 17h.30

CONSERVATOIRE DE MUSIQUE DE 
MONTRÉAL: 100 est Notre-Dame. Montréal (873- 
4031)— Salle Gabriel Cusson: Examens de flûte, de 
9h à 13h., et de 15h.15 à 18h 30 le 5 mai

ÉGLISE QUEEN MARY ROAD: Angle Queen 
Mary Road et Finchley, Montréal— Récital d'orgue 
de Massimo Rossi, oeuvres de Frescobaldi, Rossi, 
Salvatore el Torelli, le 5 mai à 20h.

ESPACE LIBRE: 1945 rue Fullum, Montréal (521 - 
4191 )— • Hamlet machine • de Heiner Mueller, m. 
en s Gilles Maheu. production de Carbone 14. du 6 
au 28 mai, du lun. au sam à 21h.

HÔTEL LE CHATEAU CHAMPLAIN: Le Caf- 
Conc'. 1 Place Du Canada, Montréal (878-9000 

poste 206)— . Fête des lètes • spectacle conçu par 
Leonard Miller et George Reich, mettant en vedette 
Tracey Brian, chanteuse et actrice, ainsi que The 
Trotter Brothers, duo de marionnettistes, lun. au ven 
21 h et 23h. sam 20h.30,22h.30 el 00b.30

LE GRAND HOTEL: 777 Université, Montréal (879- 
1370)— Chez Antoine: les pianistes Christiane Côté 
et Roland Devèzedu lun. au ven. 17h. à 01 h . le sam 
de 20h. à 01 h.— Bar tour de ville: Pam Henry Quar­
tet, du mar. au dim.de2lh. à02h.

HABITAT SAINT-CAMILLE: 11025 Alfred, Mont 
réal-Nord— Concert de l'École Joseph-François Per­
reault Orchestre a cordes, dir. Renée Beaumier, 
Choeur Lionel Daunais, dir, Gérald MacLeay. le 5 
mai à 20h

HÔTEL MERIDIEN: 4 complexe Desjardins, Mtl 
(285-1450)— Bar du Foyer Deux pianistes sont en 
vedette, Tibor Ceasar. du lun. au ven de 17h a 
20h — Fred Naylor, du mar au sam de 20h. a 24h.

HOTEL REINE ELIZABETH: 900 ouest Dorches­
ter Montréal (861-3511)— ■ French Can-Can • co­
médie musicale sur le Moulin Rouge

L'INTRO: 911 est Jean-Talon, Montréal (277-3009)— 
Imago présente • Jacques and his Master • de Milan 
Kundera, du 16 avril au 10 mai

LA CROISETTE: 1201 o Dorchester (878-2000)— 
Jacques Ouellette, pianiste, du dim au ven I8h a 
23h.

LE PUZZLES: Hôtel du Parc, Montréal— ■ Anglo • 
comédie musicale, du mer. au dim. â 20h 30

L'ESKABEL: 1237 Sanguinet, Montréal— « L'inqui­
siteur incandescent • avec Claude Gai, du 8 au 24

mai, du mar. au dim. â 20h.30

LA LICORNE: 2075 St-Laurent, Montréal (843- 
4166)— « Le Night Cap bar • de Marie Laberge, m. 
en s. Daniel Simard, du 3 avril au 9 mai, du mar. au 
sam 20h 30

L’ENTRE-TEMPS: Centre Sheraton, 1201 ouest 
Dorchester, Montréal (878-2000)— Discothèque, du 
mer. au sam. à compter de 21 h

LE POINT DE VUE: 1201 ouest Dorchester (878- 
2000)— Suzanne Berlhiaume, harpiste, du lun. au 
dim.

L'IMPROMPTU: 1201 0. Dorchester (878-2000)— 
Gérard Lambed, pianiste-animateur, du lun. au sam. 
de21h. à02h.

MAISON DES ARTS DE LAVAL: 1395 ouest 
boul. de la Concorde, Laval— Lecture publique 
d'une pièce de Sylvie Madore ■ La femme alumi­
nium ., lue et interprétée par le Théâtre Acte 3, les 
5-6 mai à 19h.

MAISON DE LA CULTURE CÔTE-DES-NEI- 
GES: 5290 chemin Côte-des-Neiges, Montréal (872- 
6889)— . Platero et moi • opéra pour narrateur et 
guitare de Mario Castelnuovo-Tedesco, le 5 mai à 
20h.

MAISON DE LA CULTURE MARIE UGUAY:
6052 Boul. Monk, Montréal (872-2044)— Concert 
voix el flûte. Nicole et André-Gilles Duchemin, le 5 
mai à 20h 30

MAISON-THÉÂTRE: 255 est Ontario, Montréal 
(288-7211)— . Bouches décousues . de Jasmine 
Dubé, du 2 au 17 mai. les sam dim. 15h„ le 6 mai 
10h. et 13h.30, le 7 mai à 10h„ le 13 mai à 10h„ le 14 
mai à 13h 30

PAVILLON MONT-ROYAL: 256 ouest Mont- 
Royal, Montréal— Dans le cadre de l'exposition des 
étudiants en arts visuels de l’université de Montréal. 
■ Video Home Sweet Home System ■ performance 
de Nicolas Grivet, le 5 mai à 20h.

PLANÉTARIUM DOW: 1000 ouest St-Jacques, 
Montréal (872-4530)— ■ Le ciel ce soir. spectacle 
gratuit, les lundis, français, 20h 30, anglais 19h 30— 
« Au-deia de la quatrième dimension > du 2 avril au 
21 juin— Spectacles français: mar au.ven. 13h.30, 
20h 30. sam. 14h 15, 16h 30, 20h.30. dim. 13h . 
15h 30,16h 30, 20h 30— Spectacles anglais: mar. au 
ven. 12h.30,19h 30, sam. 13h . 15h 30.19h.30. dim 
14h 15.19h 30

RESTAURANT LA BODEGA: 3456 ave du Parc. 
Montréal (277-8320)— Le Théâtre de la Nouvelle 
Lune présente • La poche parmentier • de Georges 
Pérec, du 29 avril au 24 mai. du mer au dim. a 20h

RESTAURANT LA FORGE: 8375 Christophe-Co­
lomb, Montréal (727-3729)— Soupers-dansanl avec 
Jean-Marc Tardif, pianiste chanteur, du jeu. au dim 
de 19h à 24h

RESTAURANT LES SERRES: 300 rue Lemoyne, 
Vieux Montréal (288-5508)— Alexander Kornik, vio­
loniste tzigane, les jeu ven. sam de 19h 30 à 23h

RISING SUN: 286 ouest Ste-Calherine. Montréal

(861 -0657)— Nuit de reggae, avec DJ Byron, le 5 mai

SALLE FRED BARRY: 4353 est Ste-Catherine, 
Montréal (253-8974)— « Air céleste » de Martine 
landriault, m. en s. Jean-Luc Bastien, du 15 avril au 
9 mai, du mar. au dim. à 20h.30— « Overground » 
d'Alice Ronfard et Pierre Moreau, m. en s. André 
Naud, du 14 mai au 7 juin

SALLE WILFRID-PELLETIER: PDA (842-2112)—
OSM Concert Air Canada: Charles Dutoit, chef d'or­
chestre, Glenn Dicterow, violoniste, et Robert Crow­
ley, clarinettiste, les 5-6 mai à 20h.

THÉÂTRE ARLEQUIN: 1004 ouest Ste-Catherine, 
Montréal (288-4262)— Spectacle Broue du 29 avril 
au 24 mai

THÉÂTRE CENTAUR: 453 St-François-Xavier, 
Montréal (288-3161)— t The faith healer » de Brian 
Friel, du 7 avril au 24 mai

THÉÂTRE FÉLIX LECLERC: 1450 est Ste-Cathe- 
rine, Montréal (523-1705)— « Jammée • de Pierre- 
André Fournier et Suzanne Beaucaire, m. en s. 
Pierre-André Fournier, le 5 mai à 20h 30

THÉÂTRE MAISONNEUVE: PDA (842-2112)- * 
Margie Gillis, danseuse et chorégraphe, 5 au 10 mai 
a 20h 30

THÉÂTRE DU NOUVEAU MONDE: 84 ouest 
Ste-Catherine, Monfréal (861-0563)—. ■ Les deux ju­
meaux vénitiens • de Carlo Goldoni, traduction et 
adaptation Olivier Reichenbach. m. en s. Guillermo 
de Andréa, du 21 avril au 16 mai, du mar. au ven. 
20h.,sam. 16h. et 21h.

THÉÂTRE DENISE PELLETIER: 4353 est Ste- 
Catherine. Montréal (253-8974)— ■ Florence— ou 
La pùreté tragique du Québec des années 60 • de 
Marcel Dubé. m en s. Lorraine Pintal, les ven. et 
sam à 20h .30, du 28 mars au 9 mai

THÉÂTRE PORT-ROYAL: PDA (842-2112)— La 
compagnie Jean Duceppe présente • Le printemps, 
Monsieur Deslauriers ■ de René-Daniel Dubois, m. 
en s. Daniel Roussel, jusqu'au 16 mai, sem. 20h„ 
sam. 17h. e121h.

THÉÂTRE DE QUAT'SOUS: 100 est ave des
Pins, Montréal (845-7277)— . Pour en finir une fois 
pour toutes avec Carmen . texte et m. en s de Ro- * 
bert Lepage, du 21 avril au 17 mai, du mar. au sam î 
20h 30. dim 15h.

THEATRE DU RIDEAU VERT: 4664 St-Denis, 
Montréal (844-1793)— • Le vrai monde • de Michel 
Tremblay, m en s André Brassard, du 15 avril au 16 
mai, du mar au ven. 20h., sam 17h. et 21 h., dim.
15h

THÉÂTRE DU PIGEONNIER: 138 Wellington 
nord. Sherbrooke (564-2060)— . Coeur de mai- 
tresse . production du T P S é Sherbrooke, m. en s.
Denis Gagné, du 29 avril au 23 mai. du mer., au sam. 
à 20h.30

CENTRE NATIONAL DES ARTS: Ottawa- 
Salle Théâtre « Company < de Stephen Sondheim, 
m en s. Bill Glassco et Kelly Robinson, du 23 avril au 
9 mai- Salle Studio:. Pinok et Matho . les 7-8-9 
mai â 20h.

I
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PRENEZ AVIS que MICHEL PRAIRIE 
TRANSPORT. 6776 Christophe Co­
lomb, Montréal, s'adresse à la Com­
mission des Transports du Québec 
pour obtenir le permis à contrat (ar­
ticle 47 O.G.C.) suivant:
TRANSPORT - LONGUES DISTANCES 

-RAYON-CONTRAT 
des magasins et entrepôts de la com­
pagnie BRAULT ET MARTINEAU INC . 
situés dans la région métropolitaine de 
Montréal, à tous les points situés dans 
la province de Québec, pour livraison 
de marchandises (meubles et acces­
soires) appartenant ou destinées à 
BRAULT ET MARTINEAU INC . et pour 
le compte de cette dernière, avec re­
tour de marchandises avariées ou re­
fusées.
Toute personne qui veut présenter une 
opposition à cette demande, a cinq (5) 
jours après la deuxième publication du 
présent avis pour ce faire 
Première publication: 5 mai 1987 
Deuxième publication: 6 ami 1987

ANDRÉ NOREAU, avocat 

JODOIN S NOREAU, avocats 
55 ouest, St-Paul 

Montréal, Québec.

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-04-001675-876

COUR SUPÉRIEURE
LOUISE GIRARD,

Demanderesse
vs

JUANFUENTES,
Détendeur

et
DIRECTEUR DE LA PROTECTION DE 
LA JEUNESSE,

Mis-en-cause 
PAR ORDRE DE U COUR 

Le détendeur JUAN FUENTES, est re­
quis de comparaître au greffe de cette 
cour dans le délai de trente jours de la 
présenle publication. Une copie de l'a­
vis de déchéance d'autorité parentale 
a été laissée à la direction générale 
des Greffes, au Palais de Justice de 
Montréal. 1 est Notre-Dame, à son in­
tention.
À défaut par le défendeur de compa­
raître dans ledit délai, un jugement par 
défaut sera alors prononcé contre lui.

Montréal, le 30 avril 1987 
MICHEL MARTIN, PA. 

Mes TALBOT 6 CLÉMENT-TALBOT, 
Avocats 
1255 Laird,
Ville Mont-Roval.

APPEL D'OFFRES:
a) Amélioration de l'éclairage de 

trois (3) courts de tennis.

b) Peinture des murs extérieurs de 
l'Hôtel de Ville, de la Salle du 
Conseil et de la Bibliothèque.

Des soumissions cachetées dans 
des.enveloppes adressées et four­
nies à celte tin et portant une des 
mentions ci-haut, seront reçues jus­
qu'à midi (12h) mardi le 19 mai 1987, 
au bureau du directeur général. 
Chaque soumission devra être faite 
sur des formulaires officiels fournis 
par la Ville. Les soumissionnaires 
pourront se procurer ces formulaires 
ainsi que le cahier des charges et les 
enveloppes de retour, au bureau de 
l'ingénieur municipal au 1311 av. St- 
Viateur, Outremont.

L'ouverture des soumissions aura 
lieu le même jour à 14 heures à la 
Salle du Conseil sise au 530 av. Da- 
vaar. Outremonl. L'ouverture des 
soumissions relatives aux travaux 
d’électricité et de peinture laites sur 
des formules du B.S.D.Q. se tiendra 
au bureau du B.S.D û. le mardi 19 
mai vers 10 hrs.

La Ville ne s'engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumis­
sions reçues.

Jocelyne Perreault
Greffier

Avis est par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 22 avril. 
1987 à LA BANQUE TORONTO-DO­
MINION de toutes dettes, présentes ou 
futures, payables à LES ENTREPRIS-' 
DES ROBIN BURNS LTEE/ROBIN 
BURNS ENTERPRISES LTD a été en­
registré au bureau d enregistrement de 
Montréal. Québec le vingt-quatrième 
jour d'avril 1987. sous le numéro 
3858631

Ce vingt-huitième jour d'avril, 1987
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS EST par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 16 jan­
vier 1985 à LA BANQUE TORONTO- 
DOMINION de toutes dettes, présentes 
ou futures, payables à 132865 CA­
NADA INC a été enregistré au bureau 
d'enregistrement de la division d'en­
registrement de Montréal, le 23e jour 
de janvier 1985, sous le numéro 
3550606

Ce 28e jour d'avril, 1987.
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE IBERVILLE 
NO: 755-02-000268-876

COUR PROVINCIALE
COMMISSION DES NORMES 
DU TRAVAIL,

Partie demanderesse 
VS

KOTTON MODE (K M.) INC.,
Partie défenderesse 

La défenderesse, Kotton Mode (K M ) 
Inc., d’adresse inconnue esf par la 
présente requise de conparaitre dans 
un délai de trente jours à compter de 
la présente insertion.
Une copie du bref d'assignation, dé­
claration et avis selon l’art 119a 
C.P C. a été laissée à la direction gé­
nérale des Greffes au Palais de Justice 
de St-Jean à leur intention.
Faute par la défenderesse de compa­
raître dans ce délai, Statuer sur la de­
mande, prononcer jugement par dé­
faut avec les mêmes conséquences ju­
ridiques qu'à la suite d'un débat con­
tradictoire.

St-Jean, ce 30 avril, 1987 
JACQUES BEAUCHAMPS. 

Protonotaire-Adjoint 
Me Johanne Ouellet 
Mes Parent 8 ass 
2, Complexe Desjardins,
24ème étage 
Montréal.

PRENEZ AVIS que le requérant. Ro­
bert Bélanger, sis au 110 route Sau- 
vageau, St-Casimir, Oc., détenteur du 
permis Q506351-001 pour la région 03. 
s adresse à la Commission des Trans 
ports du Québec afin de transférer le­
dit permis en faveur de Léo Dussault 
Transport Inc., sis au 139 St-Jules, 
Dannaconna. Oc , région 03, le tout 
conformément aux dispositions de l'ar­
ticle 85 à l effet que la décision soit 
executoire immédiatement 
Tout intéressé peut porter opposition 
dans les cinq jours qui suivent le deux­
ième parution en s'adressant à la 
Commission des Transports du Qué­
bec. 585 boul Charest est Quebec 
Oc G1K7W5 
1ère parution 4 mai 1987 
2ème parution 5 mai 1987

AVIS EST DONNÉ à la Commission 
des Transports du Québec, que Mon­
sieur Fernand Lussier a acquis la tota­
lité des actions détenues par MM 
Jean-Paul Barré et Pierre-Paul Las- 
sonde au sein de la compagnie Trans­
port F. Lussier Inc. détentrice du per­
mis M-300213 et en demande le main­
tien

Liste d ’actionnaires 
avant la transaction:

Fernand Lussier: 99 actions ordinai­
res
Jean-Paul Barré: 42 actions ordinai­
res
Pierre-Paul Lassonde 42 actions 
ordi-naires
Micheline Lussier: 1 action ordinaire 

Liste d’actionnaires 
après la transaction 

Fernand Lussier: 183 actions ordinai­
res
Micheline Lussier: 1 action ordinaire 

Le requérant demande également à la 
Commission des Transports du Qué­
bec de décréter suivant l'article 85 des 
Règles de pratique que la décision de­
vienne exécutoire à la date où elle sera 
rendue.
Toute personne désirant s'opposer ou 
intervenir à la présente demande doit 
s'adresser à la Commission des Trans­
ports du Québec, au 505 est, rue Sher­
brooke, à Montréal, dans les cinq jours 
qui suivent la deuxième parution de 
cet avis.
1ère parution: 4 mai 1987 
2ième parution: 5 mai 1987 
CORBEIL GROLEAU 4 DUFRESNE 
Procureurs de la requérante

COMMUNAUTE 
URBAINE 
DE MONTREAL

APPEL
D’OFFRES

ACHAT D’HUILE 
A CHAUFFAGE ET 
D’HUILE LOURDE
Contrat 87-012-DG
ACHAT DE FOURNITURES 
DE BUREAU
Contrat 87-013-DG
Toute soumission doit, pour être validement 
reçue, se trouver physiquement, sous pli ca­
cheté, au Secrétariat de la Communauté, 2, 
Complexe Desjardins, 21e étage, Montréal, 
avant 12h00 le 19 mai 1987 pour y être ouverte 
à 12h00 le même jour.
On obtiendra sans frais les documents de sou­
mission à la Section des achats, 30, avenue 
Manseau, Outremont (téléphone: 280-3761 ).
Les soumissions, pour être valides, devront 
être accompagnées d'un cautionnement de 
soumission ou d'un chèque visé équivalent à 
5% du montant total de la soumission.

Le secrétaire, 
Suzanne Jalbert
Montréal, Québec 
Le 5 mai 1987

Hydro-Québec

APPEL D'OFFRES
pour 10 h 30 heure de Montréal

HSG.77227.A 
le mardi 26 mai 1987

CENTRE ADMINISTRATIF ET 
DE SERVICES 

MONT-CARMEL 
Comté de Saint-Maurice

TRAVAUX DE 
MODIFICATIONS AU 

BÂTIMENT ET AU SYSTÈME 
DE CLIMATISATION

GDN.70087.A 
le mardi 26 mal 1967

Région Laurentldes

CONSTRUCTION DE 
CANALISATIONS 

SOUTERRAINE^ ET DE 
PUITS D'ACCÈS A DIVERS 
ENDROiïS DU SECTEUR 

HULL

GDN.70080.A 
le mardi 26 mai 1987

Région Laurentides

CONSTRUCTION DE 
CANALISATIONS 

SOUTERRAINES ET DE PUfTS 
D'ACCÈS DANS LES 

SECTEURS LAVAL ET 
MILLE-ILES

Admissibilité: 
Principale place d'affaires 

au Québec

Admissibilité: 
Principale place d'affaires 

au Québec

Admissibilité: 
Principale place d'affaires 

au Québec

Garantie de soumission: 
30000$

Garantie de soumission:
100 000$

Garantie de soumission:
50 000$

Prix du document: 25 $ Prix du document: 25 $ Prix du document: 25$

GDN.70072.A 
le mardi 26 mai 1987

FSR.76274.A 
le mardi 26 mai 1987

FLR.76273.A 
le mardi 26 mai 1987

Région Laurentidee Région Montmorency

CONSTRUCTION DE 
CANALISATIONS 

SOUTERRAINES ET DE
PUITS D'ACCÈS À DIVERS 
ENDROITS DE LA RÉGION 
EXCLUANT LE SECTEUR 

HULL

Baie d'Hudson, Baie d'Ungava 
et Basse Côte-Noid

SERVICES, SUR DEMANDE,
DE MAIN-D'OEUVRE 
SPÉCIALISÉE POUR 

DIVERS TRAVAUX DE 
CONSTRUCTION ET DE 

MODIFICATIONS DE 
CENTRALES DIESEL

CONSTRUCTION SUR 
PYLÔNES D'ACIER D'UNE 
LIGNE DOUBLE TERNE A

161 kV POUR 
L’ALIMENTATION DE 

CASCADES INC. 
(PORT-CARTIER)

Admissibilité:
Principale place d'affaires 

au Québec

Admissibilité:
Principale place d'affaires 

au Québec

Admissibilité: 
Principale place d'affaires 

au Québec

Garantie de soumission: 
80000$

Garantie de soumission:
100 000$

Garantie de soumission:
15 000$

Prix du document: 25$ Prix du document: 25$ Prix du document: 25 $

Les conditions de chacun des appels d'offres sont précisées dans un document qui 
peut être consulté ou obtenu du lundi au vendredi de8h30à12h30 et13h30 à 
16 h OO à l'endroit suivant:

HYDRO-QUÉBEC 
GROUPE EXPLOITATION 

Direction Approvisionnement de l'exploitation 
Service Achats, Contrats et Surplus d'actif 

8181 av. de l'Esplanade,
3e étage

Montréal (Québec)
H2P 2R5

Pour renseignements: (514) 383-2500
Si le document n'est pas gratuit, le montant de 25 $ est NON REMBOURSABLE et 
doit être payé sous forme de chèque visé ou de mandat à l'ordre d'Hydro-Québec.
La garantie de soumission devra être sous forme de chèque visé ou de caution­
nement fourni par une compagnie d'assurance.
Seules les personnes physiques ou morales qui ont obtenu le document d'appel 
d'offres directement du bureau mentionné plus haut sont admises à soumissionner.
Hydro-Québec se réserve le droit de rejeter toute soumission.

Le chef de service,
Achats, Contrats et Surplus d'actif 

René Cantin

AVIS et donne que Marcel C Belan­
ger, Mont-Laurier, comté tabeiie, dé­
tenteur du permis M-504191-001, ré­
gion 07, s adressera à la Commission 
des Transports du Quebec dans le but 
d'obtenir l autorisation de transférer 
son permis en faveur des Entreprises 
Alcide Vaillant Construction Inc , Ayl­
mer comté Gatineau, region 07, con­
formément aux dispositions de l'article 
30 du réglement sur les règles de pra­
tique et régie interne de la C T Q Tout 
intéresse peut introduire une opposi­
tion ou une intervention dans les cinq 
jours qui suivent la deuxième parution 
dans ce journal 
1ère parution 4 mai 1987 
2ème parution 5 mai 1987

AVIS EST par les présentes, donné 
que Ville d'Anjou, en vertu de la reso­
lution portant le numéro 87-174, s'a­
dressera à la présente ou prochaine 
session comme requérante à l Assem­
blée Nationale pour taire amender sa 
charte par projet de loi privée afin 
d’accorder au president des sceances 
du Conseil Municipal de la Ville, un 
vote prépondérant en cas d égalité des 
von au moment de tout vote 
Donne à Ville d'Anjou, ce 16 avril 1987 
ROBERT MENARO Greffier 
Ville d'Anjou 
Hôtel de Ville
7701. boul Louis-H Lafontaine 
Ville d'Anjou, Québec 
H1K4B6.

AVIS K PRESENTATION D'UN 
PROJET DE LOI D'tNTÉRÉT PRIVE. 

ROMA GARDENS INC
PRENEZ AVIS que Eliasz Kotler 
homme d affaires entend s adresser a 
la Législature de la province de Que­
bec pour y proposer un projet de loi 
d'intérêt prive demandant la reprise 
d existence de la compagnie Roma 
Gardens Inc
Toute personne qui a des motifs d'in­
tervenir sur ce projet de toi d'interét 
prive doit en informer le directeur de la 
Législation de r Assemblée Nationale 
OuQueOec
Montréal, le 8 avril 1987

Les procureurs. 
MENDELSOHN ROSENTZVEIG 

SHACTER

appel d’offres
Gouvernement 
du Québec

Ministère des Transports
VENTE PAR SOUMISSION PUBLIQUE

Le ministère des Transports offre en vente par soumission publique l'immeuble sui­
vant:
DOSSIER: 9-75-00925-9/9-83-00691-7
Un terrain vacant portant le numéro de lot P-24 A du cadastre officiel du Canton d'A- 
bercrombie situé dans la municipalité de Saint-Hippolyte et ayant une superficie de 
17 503 pieds carrés
La valeur estimée est à quatre mille dollars (4 OOO.OOS)
Conditions particulières: Il existe un droit de passage entre les 2 lots P-24 A qui relie le 
lot P-24 A situé au nord et le Boulevard Lac Bleu sis au sud
Toute soumission pour être valide doit être présentée sur le formulaire de soumission 
inclus dans les documents de soumission.
Le Ministère des Transports se réserve le droit d'annuler cet appel d'offres en tout 
temps avant l’adjudication et ne s'engage à accepter ni la plus haute ni aucune des 
soumissions reçues
Personnes désirant soumissionner: Toute personne désirant soumissionner doit ob­
tenir les documents de soumission en s'adressant au ministère des Transports, Ser­
vice des expropriations, 85, rue de Martigny Ouest, bureau 3.14, Saint-Jérôme (Qué­
bec) J7Y 3R8, tél.: (514) 436-8366, en précisant le numéro de dossier mentionné ci- 
dessus.
Clôture des soumissions: À 11:00 heures, le 09 juin 1987, au Service des expropria­
tions, 85 rue de Martigny Ouest, bureau 3.14, Saint-Jérôme, où se tiendra l'assemblée 
publique d'ouverture des soumissions.
Le Sous-ministre 
Pierre Michaud, Ing

Québec s
Société 
immobilière 
du Québec Appel d’offres

Entretien équipement de transport vertical
DOSSIER No: 606-60-24
1, rue Notre-Dame est 
Montréal, QC
Sont admis à soumissionner ceux qui ont leur principale place d'affaires dans la Pro­
vince de Québec et qui auront réquisitionné les plans et devis en leur nom 
Les documents de soumission peuvent être obtenus à compter du 5 mai 1987 par re­
mise d'un montant non remboursable de 5,00 $ ou d'un chèque fait à l'ordre de la So­
ciété Immobilière du Québec.
La vente des documents ainsi que la réception des soumissions seront faites à l'a­
dresse suivante: Société Immobilière du Québec, Service des opérations contractuel­
les, Édifice «La Laurentienne., 475 rue St-Amable, 5e étage, Québec, G1R 4X9 Tél • 
(418) 643-6622.
Les plans et devis sont également disponibles pour consultation, au 190 est bout. Cré- 
mazie, 1er étage, Montréal, d'où ils pourront être commandés. Les documents seront 
alors expédiés à l'acheteur à partir du bureau de vente de Québec 
Les soumissions devront été valides pour une période de quarante-cinq (45) jours et 
été accompagnées d'un cautionnement de soumission ou d'un chèque visé à l'ordre 
de la Société immobilière du Québec au montant de 12 000,00 $
La Société se réserve le droit de n'accepter aucune soumission, même la plus basse 
Date et heure limites de réception des soumissions:
Le mercredi 20 mai 1987 
à 15 heures 
Jean-Guy Rlvest 
Vice-président
Opérations Immobilières ouest

Rénovations à Montréal
Rénovations à l’édifice Ernest Cormier 
100 est, rue Notre-Dame,
Montréal, QC, Cté St-Louis
DOSSIER NO: 606-10-54(213) — Gypse, enduits et plafonds 
Cautionnement: 35 000$

DOSSIER NO: 606-10-54(215) — Revêtement de sol durs 
Cautionnement 13 000,00$
Sont admis à soumissionner les entrepreneurs spécialisés détenant la licence appro­
priée en vertu de la Loi sur la qualification professionnetie des entrepreneurs de cons­
truction, qui ont leur principale place d'affaires dans la Province de Québec et qui au­
ront réquisitionné les plans et devis en leur nom.
Les documents de soumission peuvent être obtenus à compter du 5 mai 1987 par re­
mise d'un montant non remboursable de 30,00 $ par dossier ou d'un chèque fait à l'or­
dre de la Société Immobilière du Québec.
La vente des documents ainsi que la réception des soumissions seront faites à l'a­
dresse suivante: Service des opérations contractuelles. Edifice «La Laurentienne», 475 
rue St-Amable, 5e étage, Québec, G1R 4X9 Tél : (418) 643-6622,
Les plans et devis sont également disponibles pour consultation, au 190 est boul. Cré- 
mazie, 1er étage, Montréal, d'ou ils pourront être commandés. Les documents seront 
alors expédiés à l'acheteur à partir du bureau de vente de Québec 
Les plans et devis sont également en montre à l'Association de la Construction de* 
Québec, à l'Association de la Construction de Montréal ainsi qu'à la Fédération des 
Constructeurs du Québec (région Montréal).
Les soumissions devront être accompagnées d’une garantie de soumission à l'ordre 
de ta Société immobilière du Québec au montant stipulé et être valable pour une pé­
riode de 45 jours
La Société se réserve le droit de n'accepter aucune soumission, même la plus basse
Date et heure limites de réception des soumissions:
Le mercredi 27 mai 1987 
à 15 heures
Guy Vachon, ing.
Vice-président
construction et aménagement

Modifications à Québec
DOSSIER NO: 303-20-585
Modification au finis de tapis et trappes de caniveaux 
Edifice «H» et «J»
875 Grande-Allée Est 
Cté Jean-Talon, QC
Les travaux portent principalement sur de l’architecture.
Sont admis à soumissionner les entrepreneurs généraux détenant la licence appro­
priée en vertu de la Loi sur la qualification professionnelle des entrepreneurs de cons­
truction, qui ont leur principale place d’affaires dans la Province de Québec et qui au­
ront réquisitionné les plans et devis à leur nom
Les documents de soumission peuvent été obtenus à compter du 5 mai 1987 par re­
mise d'un montant non remboursable de 10,00 $ ou d'un chèque tait à l'ordre de la So­
ciété immobilière du Québec
La vente des documents ainsi que la réception des soumissions seront faites à l'a­
dresse suivante Service des opérations contractuelles, Edifice «La Laurentienne» 475 
rue St-Amable, 5e étage, Québec G1R 4X9 Tél : (418) 643-6622 
Les plans et devis sont également disponibles pour consultation, au 190 est boul. Cré- 
mazie, 1er étage, Montréal, d'où ils pourront être commandés Les documents seront 
alors expédiés à l'acheteur à partir du bureau de vente de Québec 
Les plans et devis sont également en montre à l'Association de la Construction de 
Québec ainsi qu'à l'Association de la Construction de Montréal 
Les soumissions devront être accompagnées d'une garantie de soumission à l'ordre 
de la Sodiété immobilière du Québec au montant de 70 000,00 $
La Société se réserve le droit de n'accepter aucune soumission, même la plus basse 
Date et heure limites de réception des soumissions:
Le mercredi 20 mai 1987 
à 15 heures 
Guy Vachon, Ing.
Vice-président
construction et aménagement

Voir aussi en page 4

I* Travaux publics 
Canada

Public Work- 
Canada

APPEL D’OFFRES
LES SOUMISSIONS CACHETÉES, visant les entreprises ou services 
énumérés ci-après, adressées, au Chef, politique et administration 
des marchés, Travaux publics, Canada, Région de la Capitale natio­
nale, Place du Portage, Phase IV, 140, promenade du Portage, Hull, 
Québec, (adresse postale) OTTAWA (Ontario) K1A 0M3 seront re­
çues jusqu'à 15:00, à la date limite déterminée. On peut se procurer 
les documents de soumission par l'entremise du bureau de distri­
bution des plans à l'adresse cl-dessus, (téléphone 997-5667) sur 
versement du dépôt exigible.

SERVICE
No.: 7010-012/4 — Nettoyage de l'intérieur, Immeuble K.W. Neatby 
et l'annexe No 20, K.W. Neatby Headerhouse No 21 et Services de 
laboratoire No 22, Ferme expérimentale centrale, Ottawa Ontario 
(Superficie approx. 30,188m’.
Les soumissionnaires sont priés de noter qu'il est possible que les 
dispositions du Programme de contrats fédéraux visant l'équité en 
matière d'emploi s'appliquent.
Date limite: le mardi, 26 mal 1987 
Dépôt: $50.00

INSTRUCTIONS
Le dépôt afférent aux plans et devis doit être établi à l’ordre du Re­
ceveur général du Canada. Il sera remboursé sur retour des docu­
ments en bon état dans le mois qui suivra le jour de l'ouverture des 
soumissions.
Le Ministère ne s'engage à accepter ni la plus basse ni aucune des 
soumissions.

Canada
appel d’offres

Gouvernement 
du Québec
Les ministères se réservent le droit de refuser 
toutes les soumissions présentées, même la plus basse.

Ministère de l’Agriculture, des 
Pêcheries et de l’Alimentation

Projet no 1421(0-1 )-53-878 — Travaux à prix tortaitaire — Exécution de travaux de drainage dans la rivière 
des Hurons, en les municipalités du village de Sainte-Madeleine, des paroisses de La Présentation, de Saint- 
Charles et de Samte-Marie-Madeleine, M R C. La Vallée-du-Richelieu et Les Maskoutams et C E Verchères 

Garantie de soumission: cautionnement de soumission: 5 200.00 $ ou chèque visé 2 600,00 $

Projet no 1(1)-54-878 — Travaux à prix tortaitaire — Exécution de travaux de drainage dans les branches 1 et 
2 du ruisseau Massé, en les municipalités des villes de Boucherville et de Saint-Hubert. MRC Laiemmerais et 
Champlain et C E. Bertrand et Vachon

Garantie de soumission: cautionnement de soumission 3 800,00 S ou chèque visé 1 900,00 $

Projet no 1(5)-55-878 — Travaux à prix forfaitaire — Exécution de travaux de drainage dans les branches 8 à 
10 et 14 du ruisseau Massé, en les municipalités des Villes de Saint-Hubert, de Carignan et de Samt-Bruno-de- 
Montarville, MRC Champlain et la Vallée-du-Richelieu, et C E. Vachon et Chambly 

Garantie de soumission: cautionnement de soumission: 6100,00 S ou chèque visé: 3 050,00 $

Sont admis à soumissionner les entrepreneurs ayant leur principale place d'affaires dans la région de Mont­
réal-Sud, soit dans les circonscriptions électorales suivantes Beauharnois, Brome-Missisquoi, Châteauguay, 
Huntingdon, Iberville, Richelieu, Shetlord, Saint-Hyacinthe, Saint-Jean, Vaudreuil-Soulanges, Verchères, Ber­
trand, Chambly, Laporte, Laprairie, Marie-Victorin, Taillon et Vachon qui détiennent la licence appropriée en 
vertu de la Loi sur la qualification professionnelle des entrepreneurs de construction du Québec et qui auront 
réquisitionné les plans et devis à leur nom.

L'endroit où l'on peut obtenir les documents et les renseignements nécessaires à la préparation des soumis­
sions Direction des services administratifs et techniques, ministère de l'Agriculture, des Pêcheries et de l'Ali­
mentation, Édifice le .200», 1er étage, 200A, chemin Ste-Foy, Québec, G1R 4X6, téléphone 643-2450 

Un versement de 10,00 $ en espèces, chèque visé ou mandat, non remboursable, à l'ordre du Ministre des Fi­
nances est requis pour obtenir ies documents nécessaires à la préparation de la soumission d'un projet 

Clôture de l'appel d'ottres et ouverture des soumissions: 14 h 30, bureau de la Direction, 200A. chemin Ste- 
Foy, 1er étage, Québec,

Jeudi, le 21 mai 1987 
Ghislain Leblond 
Sous-ministre

Pro|et no 9574(2)-56-878 — Travaux à prix tortaitaire — Exécution de travaux de drainage dans les branches 
27 et 28 de la Décharge des Vingt du Rang Fleury Nord-Est, en la municipalité de la paroisse Saint-Bernard- 
partie-sud, M R C Les Maskoutains et C E. Richelieu.
Garantie de soumission: cautionnement de soumission 900,00 $ ou chèque visé: 450,00 $

Projet no 13853-57-878 — Travaux à prix tortaitaire — Exécution de travaux de drainage dans le cours d'eau 
Joseph Landry, en la municipalité de la paroisse de Saint-Patrice-de-Sherrington, MRC Les Jardms-de-Na- 
piervrlle et C E Huntingdon.
Garantie de soumission: cautionnement de soumission: 1 600,00 $ ou chèque visé 800,00 $

Pro|et no 1156{3)-58-878 — Travaux à prix tortaitaire — Exécution de travaux de drainage dans les branches 3 
et 4 du Ruisseau Beloeil, en la municipalité de la ville de Sainte-Julie. M R C Lajemmerais, et C E Bertrand 
Garantie de soumission: cautionnement de soumission: 1 300,00 $ ou chèque visé: 650.00 $

Projet no 3661-59-878 — Travaux à prix forfaitaire — Exécution de travaux de drainage dans les branches 1 et 
2 du cours d’eau Coderre, en la municipalité de Saint-Amable, MRC Laiemmerais et C E Bertrand 
Garantie de soumission: cautionnement de soumission 1 800,00 $ ou chèque visé 900,00 S 

Sont admis à soumissionner les entrepreneurs ayant leur principale place d’affaires dans la région de Mont­
réal-Sud, soit dans les circonscriptions électorales suivantes: Beauharnois, Brome-Missisquoi, Châteauguay, 
Huntingdon, Iberville, Richelieu, Shefford, Saint-Hyacinthe, Saint-Jean, Vaudreuil-Soulanges, Verchères, Ber­
trand, Chambly, Laporte, Laprairie, Marie-Victorin, Taillon, et Vachon, qui détiennent la licence appropriée en 
vertu de la Loi sur la qualification professionnelle des entrepreneurs de construction du Québec et qui auront 
réquisitionné les plans et devis à leur nom

L'endroit ou l'on peut obtenir les documents et les renseignements nécessaires à la préparation des soumis­
sions Direction des services administratifs et techniques,'ministère de l'Agriculture, des Pêcheries et de l'Ali- 
mentation, Édifice le .200», 1er étage, 200A, chemin Ste-Foy. Québec, GIR 4X6, téléphone 643-2450 

Un versement de 5,00 $ en espèces, chèque visé ou jiandat, non remboursable, à l'ordre du Ministre des Fi­
nances est requis pour obtenir les documents nécessaires à la préparation de la soumission d'un projet 
Clôture de l'appel d’ottres et ouverture des soumissions: 14 h 30, bureau de la Direction, 200A. chemin Ste- 
Foy, 1er étage, Québec 

Jeudi, le 21 mai 1987 
Ghislain Leblond 
Sous-ministre

Projet no 3948-60-878 — Travaux à prix unitaires — Exécution de travaux de drainage dans les branches 3, 
3A 3B, 5, Behsle-Bouvrette et Visentin de la rivière Chicot, en les municipalités des villes de Mirabel et de 
Saint-Eustache, M.R.C, Mirabel et Deux-Montagnes et C E. Argenteuil et Deux-Montagnes.

Garantie de soumission: cautionnement de soumission 7 200.00 $ ou chèque visé. 3 600,00 S 

Sont admis à soumissionner les entrepreneurs ayant leur principale place d'affaires dans les régions de Hull et 
de Montréal-Nord, soit dans les circonscriptions électorales suivantes: Argenteuil, Gatineau, Chapleau. Hull, 
Papineau, Pontiac, Berthier, Deux-Montagnes, Joliette, L'Assomption, Labette, Prévost, Terrebonne, Groulx et 
Rousseau, qui détiennent la licence appropriée en vertu de la Loi sur la qualitication professionnelle des entre­
preneurs de construction du Québec et qui auront réquisitionné les plans et devis a leur nom 

L'endroit ou l'on peut obtenir les documents et les renseignements nécessaires à la préparation de la soumis­
sion Direction des services administratifs et techniques, ministère de l'Agriculture, des Pêcheries et de l'Ali- 
menlation, Édifice le .200», 1er étage. 200A, chemin Ste-Foy, Québec, G1R 4X6, téléphone 643-2450 

Un versement de 5,00 $ en espèces, chèque visé ou mandat, non remboursable, à l'ordre du Ministre des Fi­
nances est requis pour obtenir les documents nécessaires à la préparation de la soumission 
Clôture de l'appel d'ottres et ouverture des soumissions: 14 h 30, bureau de la Direction, 200A, chemin Ste- 
Foy, 1er étage, Québec 

Jeudi, le 21 mai 1987 
Ghislain Leblond 
Sous-mlnistre

Projet no 10475-61-878 — Travaux à prix unitaires — Exécution de travaux de drainage dans le cours dêau 
Allard-Rochon et branche Rochon-Gariépy, en la municipalité de la paroisse Samt-Roch-de-l'Achigan, M.R.C 
Montcalm et C E Rousseau.

Garantie de soumission: cautionnement de soumission: 9 000,00 $ ou chèque visé. 4 500,00 S 

Projet no 99-62-878 — Travaux à prix unitaires — Exécution de travaux de drainage dans la branche Ouimet- 
Chayer du cours-d'eau Desrochers, en la municipalité de la paroisse de Samt-Roch-de-l'Achigan, M.R.C Mont­
calm et CE. Rousseau.

Garantie de soumission: cautionnement de soumission: 1 700.00 $ ou chèque visé: 850,00 $

Projet no 15149-63-878 — Travaux à prix unitaires — Exécution de travaux de drainage dans le cour d'eau 
Lauzon et branche 1, en les municipalités de la ville de Saint-Eustache et de la paroisse de Saint-Joseph-du- 
Lac, M R.C Deux-Montagnes, et C E Deux-Montagnes.

Garantie do soumission: cautionnement de soumission: 2 900,00 S ou chèque visé: 1 450,00 $.

Sont admis à soumissionner les entrepreneurs ayant leur principale place d'affaires dans la région de Mont­
réal-Nord, soit dans les circonscriptions électorales suivantes Berthier, Deux-Montagnes, Joliette, L'Assomp­
tion, Labelle, Prévost, Terrebonne, Groulx et Rousseau, qui détiennent la licence appropriée en vertu de la Loi 
sur la qualification professionnelle des entrepreneurs de construction du Québec et qui auront réquisitionné 
les plans et devis à leur nom.

L endroit où l ’on peut obtenir les documents et les renseignements nécessaires à la préparation des soumis­
sions Direction des services administratifs et techniques, ministère de l'Agriculture, des Pêcheries et de l'Ali­
mentation, Édifice le .200», 1er étage. 200A, chemin Ste-Foy, Québec, G1R 4X6, téléphone 643-2450 

Un versement de 5.00 $ en espèces, chèque visé ou mandat, non remboursable, à l'ordre du Ministre des Fi­
nances est requis pour obtenir les documents nécessaires à la préparation de la soumission d'un projet 
Clôture de l'appel d'otlrei et ouverture dee soumissions: 14 h 30, bureau de la Direction, 200A. chemin Ste- 
Foy, 1er étage, Québec 

Jeudi, le 21 mai 1987 
Ghislain Leblond 
Sous-mlnlstre

Québec
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Montréal, mardi 5 mai 1987

MONTREAL
Mines et forêts soutiennent le tout
MONTREAL (PC). Le bon comportement des valeurs minières et forestiè­

res a soutenu le marché, lundi à la Bourse de Montréal. L’indice général a ter­
miné la journée en hausse de 2.91 points, à 1840.61. J„e volume des échanges a 
gonfé, atteignant 9.411,521 actions contre 8,295,660 vendredi dernier. Le groupe 
des forestières a fait un bond de 41.27 à 3279.30 et celui des minières a enregis­
tré un gain de 33.79 à 1667.33. Par contre, le secteur des bancaires a fait une 
chute de 14.74 à 1613.26 et celui des industrielles a fléchi de 13.08 à 1440.19. Le ti­
tre Bell Canada Developments, en baisse de 5 cents à $4.05 s’est traité à 929,156 
exemplaires. Brunswick Mining and Smelting a monté de 1-4 à $16 et 50,200 ac­
tions ont circulé dans le marché.
Par ailleurs, Métro-Richelieu A a gagné 1-2 à $12 3-4, Banque nationale 3-8 à 
$15, Power 3-8 à $18, Bell 1-4 à $41 3-8, Cascades 1-4 à $13 et Oshawa 1-8 à $20. 
Donohue a perdu 1-4 à $33 1-4 alors que Banque de commerce était inchangé à 
$21 3-8.
Sur 650 titres mis en jeu 246 étaient gagnants, 238 perdants et 166 stables.
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TORONTO
Le marché se redresse

TORONTO (PC). Le marché des valeurs s’est bien redressé, hier, à la 
Bourse de Toronto, l’indice composé clôturant la séance sur un gain de 21.78 à 
3730.31. Environ 23.56 millions d’actions ont été brassées comparativemnt à 
27.73 millions vendredi dernier.
Dans les industrielles, Falconbridge a gagné 1-8 à $20 5-8; MacMillan Bloedel 1 
1-8 à $26 1-8; Alcan 11-2 à $39; Toronto Sun 1-4 à $37 3-4, et BP Canada 2 à $45 
Imperial Oil A perdu 1-2 à $63 1-2; Bow Valley Industries 1-8 à $17 5«8; Noranda 
Inc. 1-4 à $27 5-8; Canadian Pacific Ltd 1-8 à $23 3-4, et Bank of Nova Scotia 1-4 
à $18._Dans les mines, Viceroy Resources a gagné 11-2 à $22 1-8; Ego Resour­
ces 15 cents à $2.45, et Scintilore 23 cents à $2.10. Joutel Resources a cédé sept 
cents à 70 cents et LAC Minerais 1-4 à $46. Dans les pétroles, Canada North­
west gagne 1-4 à $18 1-4, Inverness Petroleum 1-8 à $5 1-8, et Saskatchewan Oil 
à $7 5-8. C.alvc-ston abandonne 1-2 à $6 l-4*et Ocelot Industries B 3-8 à $6 1-8. 
fi.984-mb.
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Le dollar déstabilise
N EW YORK (AFP). L'indice Dow Jones des valeurs industrielles a clôturé 

à 2,286.22 en hausse de 5.83 points lundi à Wall Street, au terme d’une séance 
marquée par des fluctuations erratiques dans les deux sens et très calme. 
Quelque 140 millions d’actions ont changé de maias. Le nombre des baisses a 
dépassé celui des hausses: 821 contre 752. 398 titres ont été inchangés. Les in­
vestisseurs, incertains de l’évolution du dollar et des taux d’intérêt qui mon­
tent et baissent d’un jour à l’autre, ont ralenti leurs opérations en attendant de 
voir dans quelle direction s’orienteront les offres trimestrielles que le Trésor 
américain doit effectuer cette semaine à partir de mardi, ont indiqué les ana­
lyst es.Selon les firmes de courtage, l’étude mensuelle des agents d’achat, si­
gnalant une progression modérée de la croissance économique en avril, a en­
couragé une demande sélective.
Amoco a progressé de 2 3-8 à 84 3-4; Gillette a gagné 2 1-4 à 58 1-4; IBM est 
monté de 2 3-8 à 162 7-8. TRW a cédé 1 1-2 à 100 5-8; CBS a perdu 11-2 à 161 1-2; 
Texas Instruments est tombé de 1 1-4 à 188 3-4.
Du côté des canadiennes, Alcan a gagné 1 3-8 à $43 1-2; Dome Mines 5-8 à $16 
1-4 ; Inco 1-4 à $16 3-4; Seagram 1-4 à $70 7-8, et Varity 1-8 à $2 1-4. BCE a cédé 
1-8 à $30 3-4; Canadian Pacific 1-4 à $17 5-8, et McIntyre Mines 1-8 à $31.
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DEVISES
Voici les taux des devises étrangères tels que tournis hier matin par la Banque 

Nationale Les cotes sont en monnaie canadienne et varient d une banque à l'autre.

Afrique du Sud Rand 0.6732
Afrique franco Franc CFA 0.004515
Allemagne-Ouest Mark 0.7541
Antilles Angl Dollar 0.4977
Australie Dollar 0 9451
Autriche Schilling 0.10729
Bahamas Dollar 1.3410
Belgique Franc 003633
Danemark Couronne 0.2004
Espagne Peseta 0010741
États-Unis Dollar 1.3410
Finlande Mark 0,3093
France Franc 0.2257
Grèce Drachme 0.010153
Hollande Florin 0.6684
Hong Kong Dollar 0.1719

Inde Roupie 0.1068
Israel Sheqels 08475
Italie Lire* 0 001056
Jamaïque Dollar 02485
Japon Yen 0 009614
Liban Livre 0.01124
Mexique Peso 0.001148
Norvège Couronne 0.2014
Nouv -Zélande Dollar 0,7735
Portugal Escudo 0009726
Royaume-Uni Sterling 2.2482
Suède Couronne 02154
Suisse Franc 0 9212
Tunisie Dinar 1.6222
Vénézuela Bolivar 005782

LE DOLLAR 
CANADIEN

. L'OR 
A LONDRES

L'ARGENT
AU CANADA AU CANADA

Pargesa, une filiale de Power, se 
taille une place au soleil en Europe

M. Paul Desmarais junior et deux administrateurs de Montréal Trustco 
discutent des politiques d’investissement lors d’une réunion du conseil.

JEAN CHARTIER
La société européenne Pargesa est 
devenue un holding avec des ramifi­
cations financières extrêmement 
étendues et puissantes en Suisse, en 
Belgique, en Angleterre et au Lu­
xembourg de telle sorte que ses ac­
tifs sont en voie de dépasser en im­
portance les actifs proprement ca­
nadiens de la Corporation financière 
Power.

C’est ce qui ressort d’un exposé 
que le président de la Corporation fi­
nancière Power, M. Paul Desmarais 
jr, a brossé devant l’assemblée an­
nuelle des actionnaires hier après- 
midi. Le fils du président du conseil 
de Power Corp a fait ressortir l’am­
pleur de la participation européenne 
du holding financier de Power Corp.

La restructuration de la Corpora­
tion financière Power a été menée à 
vive allure depuis deux ans et tous 
ses filiales sont maintenant cotées en 
bourse, ce qui a enrichi la société 
mère financière de nouvelles entrées 
de fonds considérables.

M. Desmarais jr a expliqué aux 
actionnaires que, depuis mai 1986, de 
nombreux gestes ont été accompli 
pour ouvrir aux marchés de capitaux 
toutes les instances de la CFP. La 
Corporation financière Power aura 
donc profité de la poussée boursière 
pour se gorger de capital.

Il y a d’abord eu Great West Li- 
feco qui a été constituée en mai 1986 
pour prendre en change les partici­
pations du groupe dans la Great 
West Assurance. L’émission de 10 
millions d’actions dans le public a 
fourni $ 197 millions dans les coffres 
de la Corporation financière Power, 
ne lui enlevant néanmoins que 14 % 
de la totalité des actions. La CFP dé­
tient 86 % de GWL et est susceptible 
de procéder à nouveau prochaine­
ment à une autre émission de la 
même espèce.

Fin mai 1986 également, Montreal 
Trustco a acheté le Crédit Foncier 
pour un prix net de $ 130 millions et

les deux sociétés ont été fusionné le 
1er janvier dernier. Montréal 
Trustco a aussi acquis le ftortefeuille 
des prêts hypothécaires résidentiels 
de la Banque d’Amérique du Canada 
et certains établissements du Ca­
nada Trust. La Corporation finan­
cière Power a pour sa part accru de 
$ 66 millions sa participation dans 
Montréal Trustco lors d’une nouvelle 
émission d’actions portant sa parti­
cipation de 55 à 60%.

Fin octobre, la Corporation finan­
cière Power a procédé à un place­
ment privé de $ 100 millions d’actions

privilégiées. Puis, le Groupe Inves­
tors a été créé et la CFP a cédé 13 % 
des actions au public pour $ 54 mil­
lions.

La filiale financière du groupe Po­
wer a investi à ce moment $ 138 mil­
lions dans Pargesa pour y détenir 
17 % des actions votantes du holding 
européen, avec cette nouvelle acqui­
sition de 128,000 actions nominatives 
et de 62,000 actions au porteur.

En 1986, la Corporation financière 
Power a obtenu un bénéfice net pro­
venant de l'exploitation à hauteur de 
$ 132 millions et un bénéfice net total

provenant de l'exploitation et des 
postes extraordinaires de $ 305 mil­
lions. Au premier trimestre de 1987, 
le bénéfice net d'exploitation fut de 
$ 41 millions et le bénéfice net après 
postes extraordinaires de $ 93 mil­
lions.

La « réorganisation » financière se 
poursuit en 1987 puisqu'en janvier La 
Corporation financière Power a émis 
120 millions FS d’obligations venant 
à échéance dans 10 ans et rempla­
çant une dette antérieure. En fé­
vrier, elle a cédé à nouveau un bloc 
de 14% des actions d'Investors 
Group au public, pour $ 92 millions 
cette fois.ee qui fut 33 % plus cher 
que deux mois plus tôt. Great West 
Lifeco n’est pas encore revenu sur le 
marché, mais parions que cela ne 
saurait tarder.Ce nouveau reclas­
sement d’Investors Group a fourni 
$ 68 millions net à la Corporation fi­
nancière Power, mentionne le rap­
port annuel.

Toutes ces opérations financières 
ont permis plusieurs relèvements du 
dividende de la compagnie. Il est 
passé de 40 cents par action à la fin 
de 1985, à 50 cents en avril 1986, puis à 
54 cents en février 1987 et il atteindra 
60 cents dès juillet.

L’actif de la Great West Lifeco dé­
passe les $ 12 milliards et celui de 
Montreal Trustco les $ 7 milliards. 
Le jeune Paul Desmarais a précisé 
que la compagnie accroîtra mainte­
nant sa participation aux États-Unis. 
Dans les années 70, le père avait déjà 
mentionné cette intention.

Les filiales européennes de Par­
gesa ont déjà des actifs de $ 11.2 mil­
liards pour la Banque internationale 
à Luxembourg, $ 5.1 milliuards pour 
Paribas Suisse, $ 2.8 milliards par le 
groupe Bruxelles Lambert. La so­
ciété Pargesa est en bonne position 
pour la privatisation de la Banque 
nationale de Paris, l’une des plus 
grandes banques mondiales, car ses 
dirigeants dirigeait la BN P avant sa 
nationalisation par le gouvernement 
Maurois.

Corporation Financière Power

86'

Great-West Lifeco Inc.

71,8 1 60,5' 17,7'

Groupe Investors Inc. Montréal Trustco Inc. Pargesa Holding S. A.

97,4 '

La Great West, 
compagnie d’assurancevie

Les filiales de la Corporation financière Power sont devenues compagnies publiques au cours de 1986. Une deuxième cession d'ac­
tions du Groupe Investors par la Corporation Financière Power au tout début de 1987 a réduit à 71 % son bloc de contrôle dans celle- 
ci. Le contrôle de Groupe Investors était au même niveau que celui de Great West Lifeco à la fin de 1986 soit à 86 %

Les trois associés seront égaux

Power accroît sa part dans Pargesa
JEAN CHARTIER

La Corporation financière Power ne va pas 
prendre le contrôle de Pargesa mais sa parti­
cipation égalera en importance celle des deux 
autres blocs de contrôle sous peu, en l’occu­
rence celle du groupe Albert frères de Belgique 
et celle de la compagnie internationale de par­
ticipation du Luxembourg.

C’est ce qu’a fait savoir M. Paul Desmarais jr 
lors de la conférence de presse qui a suivi ras­
semblée annuelle. Les trois groupes détiennent 
conjointement 70 % des droits de vote dans la 
compagnie Pargesa. Celle-ci est dirigée par 
MM. Pierre'Moussa et Gérard Eskenazi, ex- 
PDG de la BNP et son adjoint.

La Corporation financière Power détient pré­
sentement $ 250 millions en liquidités, mais 80 % 
de ce montant sera tout probablement investi 
aux États-Unis, a précisé M. Desmarais.

On peut donc en déduire ceci : il est possible 
qu’un bloc de $ 50 millions soit à nouveau investi 
dans Pargesa par la Corporation financière Po­
wer en 1987 à la suite d'une acquisition en 
France dans le contexte des privatisations, par 
exemple après acquisition d'une des grandes

banques.
La Corporation financière Power a compta­

bilisé pour la première fois en 1986 sa partici­
pation dans Pargesa, à la suite d'un nouvel in­
vestissement de $ 138 millions. Cette société eu­
ropéenne a obtenu un bénéfice net de $ 125 mil­
lions. Pargesa contrôle la Banque Paribas 
Suisse conjointement avec la banque française 
récemment privatisée Paribas, par l'intermé­
diaire de la société financière Paribas Suisse, a 
dit M. Desmarais jr. Le bénéfice net de celle-ci 
fût de $63 millions.

Fin second lieu, Pargesa a une participation 
de 28 % dans le groupe Bruxelles Lambert, et 
celui-ci détient 13 % des actions votantes de la 
Banque Bruxelles Lambert, dont l’actif se chif­
fre à $ 52 milliards. Son bénéfice net atteignit 
$ 122 millions, le Groupe BL a touché un béné­
fice net de $ 222 millions avec des participations 
dans les secteurs de l'énergie, des communica­
tions, de l’agro-alimentaire.

Parfinance a aussi été créé par Pargesa et le 
Groupe Bruxelles Lambert en 1986, à raison de 
25.5 % chacun, et ce pour prendre des partici­
pations dans des sociétés privatisées en France. 
Parfinance détient déjà une participation de

53 % dans la Banque de gestion privée SIB qui 
détient à son tour 20 % du Groupe Schneider.

Parfinance détient aussi 8 % de la sixième 
chaîne de télévision française nommée société 
Métropole TV et donc le Groupe Bruxellles 
Lambert détient 25%.

Fin quatrième lieu, la Banque Internationale 
à Luxembourg détient 50 succursales dans le 
Grand Duché et a de multiples activités inter­
nationales. Pargesa d.tient aussi une participa­
tion de 39 %-dans Henry Ansbacher Holdings 
qui finance les entreprises à Londres et offre 
des services de courtage maritime.

Finalement, Lambert Brussels Associates est 
contrôlée à 25 % par Pargesa et à 57 % par le 
Groupe Bruxelles Lambert. Cette compagnie 
détient 18 % de Drexel Burnham Lambert, une 
compagnie privée qui ne publie pas ses résul­
tats financiers mais qui détient un capital de 
$ 1.9 milliards US aux États-Unis.

La-corporation financière Power est donc do­
tée maintenant d’une place de tout premier 
plan en Flurope et nul doute que le holding dans 
lequel elle a investi va se complex considé­
rablement à nouveau en 1987, noi ...ment en 
France.

Les Japonais 
investissent 
la bourse

La firme de courtage japonaire 
Daiwa Securities a acquis un siège 
en Bourse de Toronto en vue de la 
déréglementation des marchés fi­
nanciers susceptible de survenir dès 
la fin juin. Le prix payé fut de 
$361,000

Il s’agit d’un des cinq sièges of­
ferts par la Bourse de Toronto à ce 
prix. La firme Daiwa est la deu­
xième plus grande firme de courtage 
à Tokyo. La maison Nikko Securities 
envisage aussi l’acquisition d’un 
siège, a fait savoir le président de la 
filiale canadienne à Toronto, M. Ta- 
dashi Suzuki. Les investisseurs ja­
ponais sont devenus très actifs sur 
les marchés financiers canadiens, 
particulièrement depuis le début de 
l’année.

Photo CP
M Hajimu Watanabe, directeur général du bureau canadien de Daiwa, a mentionné que le montant de 
$ 361,000 que la firme a dû débourser pour son siège, constitue un record.
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tlos Yk w 8000 5 4 : 5 + 2
Audrey R 5600 345 340 345 + 10
Augmilto 0 26940 235 226 226 - 4
Augmito w 14648 67 63 67 - 1
Aur Res 0 39137 Sll’s 11’: 1134 + '4
Avmda 0 jRfion 63 60 60
BCED 52581 415 400 410 + 5
BCED A 400 $6 . 6 4 614 — 's
BCED 94 4200 $10 2 10 10' 8 ♦ S
BCED 1 p 11100 $263 s 26 4 26 3b
BCED w 15000 200 196 197 - 3
BCED C 1 7900 S24 24's 24':
BC Rail p 3500 S27 2634 263. - 1 s
BC Sugor 800 $26 3 25's 26'8 + J8
B Corp p 3100 $J0" J0 4 303b + 18
BGR A 12925 SI 33 s 127 s 13*8 + *3
BGR 2 w 11900 430 415 430 + 10
BU Ent 1300 S10 10 10 - 4
B11 En» w 1700 265 260 260 -15
BMB Comp 1000 150 150 150
BMO II p 1300 $227 s 227 s 227s
BP Canada 5220 $45 43 45 + 2
BYG 0 4700 195 190 195
Bachelor 8.300 400 390 390 -10
Banister C 5250 $11 . 10*8 10*8- 3.
Bk Alberta 1020 S7 678 7
Bank BC 52136 69 67 68 ♦ 1
Bk BC 228 1460 $22 4 22'4 22'4
Bk BC 222 300 $22 22 22
Bank Mtl 142283 $34*s 34'4 34' 4 - ':
Bk Mil 25( 9900 $26': 263s 26*8 - :
Bk Mtl 3p 845 $26 4 26's 26'4 - 3s
Bk Mil w 33200 $573 5': 5*8- '8
Bank N S 308172 $183s 177b 18 - '4
Bk N S lp 400 $24 24 24’:
Barons Oïl 2200 350 350 350
Barmcor f 2700 $7': 73s 738 + 4
Barmgtn 0 10000 75 70 70
Baton 2200 $11': 11' : 11':
Battle MA (12400 $51'. 47': 5034 + 3':
Bav Mills 500 $8 8' 8':
Beau CA 0 62550 105 95 95 - 5
Beouheld 0 12000 183 175 180 + 2
Beaver R 0 25640 400 385 400 ♦ 5
Becker B 1 100 $43 43 43
Belkm inc f 100 S207s 207s 207 s
Bell 1 94 p 3150 $25': 25'4 25' : + ’ s
BCE I2J924 S413b 41' s 413b ♦ 4
BCE 196 P 100 $49’ 4 49'4 49'4 - '4
BCE 2 70 p 2100 $41 3b 41 ' s 41'4

Vent»»
Beimorol o 193798 
Belmoral w 9875 
Beverly 0 14600
Biltrite Ngt 200 
Biltrite w 2200 
Biotech 6300
Bi Hawk o 47400 
Blackdom o 9900 
Block wod 2000 
Bombdr A 320 
Bombdr B f 3900 
Bmbdr 1 p 500 
Bow Voly 571901 
B V 2025 100
B V 1875 100
Bow Vlv 205 400 
Bow Valv w 2600 
Bow Vly R 732 
Brknl dr fo 5000 
Bralorne 1800 
Brolor 8.75 3550
Bramalea 9000 
Brmptn A f 1400 
Brscade P 1181 
Brascan A 30360 
Brscn 8 . 100
Brascan F p 2400 
Brk water o 62400 
Brik Brw o 3000 
BCFP 17304
BC Res 163727 
BC Res p 898 
BC Phone 12840 
BCPh 4’4 p 100 
BCPh 5.15 100
BCPh 53. p 120 
BCP 7.04 p 500 
BCP 11.24 p 500 
Br Tel ods 200 
Broulon 16040 
Bruncor 4611
Brunswk 60200

C D
CAE 26010 S11 1034 11 +
CB Pok 4800 S207s 2078 207s
CB Pak w 2000 $8'; 8 : 8' :
CCL B f 4415 $137s 1334 133.
CDC Lite 19700 $25*8 25 4 253» +
CFCF f 500 $17 17 17 _ 38
CIL 6100 S287s 28J4 2834 _ l4
CM NT Eq ul 1000 $9 : 93b 93b _
CM Prêt p 4200 S1378 13;8 1378
CSA A t 7250 SIP: 113b ll3»
Cableshr a 3500 S8's 7j. 8'g + 38
Lableshr B 1000 $8'9 8's 8' _ *8
Cabre 3800 425 415 425 + 20
Cad Frv 11136 $34 : 34 34'4 _
Cad Frv A 5850 S10 97s 10 +
Cad Frv 2 4850 $1034 10*8 1034 +
Calgary 1 200 $27 27 27
Carnbior 36205 $30 293b 30 + 34
Cambior w 31900 S20's 194 20'8 + 34
Combridg 9150 $263 9 26 26'4 _ l4
Comb 1 3350 $313 30J4 31
Cornndx 0 41000 78 70 78 + 8
Camp RL 75612 $41 38*s 41 + 23ï
Comp Res 13320 305 300 300
Camp R w 21000 54 50 50 _ 2
omp Soup 950 S20 193 4 20 + i4
Compeau » 103300 $36 35 : 3578 + i4
Campeau B 1900 $22’: 22'4 22’:
Compeau D 3650 $23 23 23
Cm D w 2000 15 15 15 _ 2
Camreco 0 16000 75 71 75
Conacord 0 39600 150 145 150
Cancrd w 1600 76 76 76 — 2
CCem ex p 13819 $15 : 15-4 153s
CDC « 49441 $11 4 1034 11 _ i4
CDC pr B 835 $115': 115-4 115’- _ 34
CDC 1980 16670 $18'9 18 18
CDC 1983 3550 S27 2634 2634
Can Lease 550 $8Js 83s 83» _
Can Mall 600 $21 34 21': 21': +
C Nor West 43774 $18': 18 18'4
CNor Wst i 1223 $25' : 25': 25': + i4
CNor Wst 107 155 155 155 _ 5
C Pockrs 13850 SI7' : 17 4 17' 2
CS Pete 1 1000 S5 5 5
Can Trust 600 $6/ 66’: 67 _
C Trsco C 2900 $213s 2114 213b + i4
C Trsco G 450 $237 a 23*8 23*8
C Tung w 1400 275 265 265 + 5
Conodex 0 300 105 105 105
C Arrow 0 5500 81 77 77 _ 4
C Energy 2000 410 410 410
CForms A » 6( 1 39C 390 390 5
C Formst B 100 400 400 400 0
CGE 23348 $21 2034 2034 _ 34
Cdn Gvpsm 74105 $27': 26 : 27'8 + *8
C Home 0 2070 S127 9 12': 12'? + 11
Cl Bk Com 66610 $211 ? 21 21'4
CIBC 3 p 64000 $100's 99's 997s _ l4
CIBC w A 8100 $8*s 8 4 8>4 _ l4
Cibc w B 10250 400 390 395 _ 5
Cdn Jorex 1800 240 230 235 + 0
C L'icort 0 35000 65 60 65 + 4
C Monoir 800 400 1 i

C Marconi 1200 S19' : 193b 193s _ i4
Cdn Not Res 7000 25 23': 25 + 1 :

Hovt lot fern Ch.
S7-U 7'4 7': ♦ 1 :
S57e 5*8 5*8 — i4

189 181 181 - 9
S73» 7H 7*8 — i4
90 90 90

360 350 360 + 5
135 115 133 + 21
$153b 15 15' 8 — i4
$1334 1234 13': + 1
$26’4 26’4 26'4 — ' 8
S26*s 26 26 — 1 :
$25 25 25 — '4
$18 17': 17*8 — ’8
$37’: 37': 37':
$37 37 37 + 1*8
$243 4 2434 24*4 — 1 2
210 210 210
128 120 120 - 5
77 77 77 + 2

160 155 160
$5': 5*8 5*8

$24 2334 23*4 — 1 g
$14': 14' 4 14": + *8
$40': 40': 40': + "«
$34': 34 34': + 1 8
$25's 25’8 25"8
$253 4 2534 25*4
Sll's 1078 IP 8 + *8
139 135 135 ♦ 5
S1838 18 183»
134 117 134 + 17
$243s 24'4 24'4 — *8
$28'4 28's 28's — '8
$57': 57': 57": + 1":
$64': 64’: 64': - 2
$69 69 69 - 1
$22 22 22
$29* s 29*8 29*8 + '8
$66 66 66 + 3'2
310 300 300 -10
$187s 18*s 187s ♦ ' 8
$16 15’2 15*.

FONDS COMMUNS 
DE PLACEMENTS

MEMBERS 
AGF Group
Amer Grth 845
Cdn Gos Enr 962
Cdn SecGth 10.09
Cdn Trusld 4 70
Corp Inv 12.77
Crp Inv Stk 10.35
Global 1069
GreenL (Cdn 6.56
GreenLine(US)5.78
Grth Eqtv 12 31
HiTech 14 64
Jopan 24 08

11MMF 6 96 10 00
Optn Eqtv 4 48
Ptd Inc 10 31
Special 15.58
AIC Advont 11.69

ALL-CANADIAN
Compound 17.32
Dividend 1363
Natural Res 6.75
Revenue Gth 3 62
Univest 7 25

Allied Coptl Mgmt
nConadion 6.07
nDividend 4 94
nlncome 5 49
nlnternt l Cdn 7.63
nlnterntl US 5.67
viiMMF (6 89)
A M D

500

Am Bl Chip 11.86
CD Bl Chip 11 89
ividend 9 91
Fix Inc 9 88
MMF 692 10.00
US MMF 6 09 1.00
Resc Can 13 23
Assoc. Inv. 7.40

Bolton Trembloy
(Cda Cum 1681
> Intern tl 8 32
vMnv Fd 706 1 00
Ptd Income 10.97

vPld Rsces 13.41
.Taurus
Colvin Bullock

6 02

•dCiF
American

794
9 16

Dividend 10 63
Growth 2 80
income 7 70

Canada Trust
.11CTNAF 29 94
viiEquitv 59 48
vnlncome 0 52
CGF Group
internotn 1 9 52
Fund 4000 7.08
Venture Fnd 423

Chou Assoc Mgt
.Associates 25.27
,RRSP
Confed Group

11 05

Dolph Eqty 9 73
vDolph Mtge 5.11
CT Invest Counsel
Everest Bn 9 70
Ev Spec Eq 1335

nEv Sh Trm6 91 10 05
Cundill Group
Securitv 1482
Value 1283

Desiardms Group
vnActions 20.15
.nHvpo 4 48
vnlntern II 20 79
vnOblig 4 83
vnEquihbre 10.57
Dynomic Group
vnAII Dvn IV 507
ynDvnAmCdn 9 39
vnDvAm US 7.04
vnDvCdn 14 78
vnD Div 43?
vnDvn Income 5 56
vnDynPrec Me 1.52
vnMgd P folio 6.71
vnSav gs <6 50) 1000
Eaton Group
vVikmg Cdn 16 48
y Viking Com 1404
vViking Div 7 73
.Viking Gth 18 29
vVikmg Inc 4 16

W MMF 6.72 10.00 
E 8 P Mon (7 04)1 00

vnFirst CdnM 11*47
First City Funds
Growth 5.41
income 4 80

/Real 553
Fonds SNF
vQuebecoise 11.40
vEquilibree 11.67
Future Fund Shares
nFood Fund 6.68
nGolden Fund 9.15
nLife Fund 662
nSilver Fund 6 85
nTechno Fund 5 32
nValue Fund 6.30
Galcor Group
vMortgqge 1022
vRealtv Gwth 11 34
Global Strategy
Corp Shores 18.86

yFund Units 17 56
Amercas Cdn 10.64
Europe Cdn 1071
Fr Est Cdn 11 16

Guaranty Trust Gr
vnlnv Equity 6 48
ynlnv Income 4 99
vnMorfgoge 1065
vnProp Fnd oi on
Guardian Group
Canada 705
Enterprise 1.46
Grth Fnd 21.56
North Amer 604
Ptd Div (7.601 9.63
StMny (7.19) 10.06
World Eqtv 507

Gdn AmerSec USF
Airlines 8 72
Cash (5 78) 9.67
Electronic 1? 48
Fullv Mgd 1047
Hlth Core 8 91
Insurance 9 07
Litesivie 10.09

HUME GR
nHume Fnd 14 35
nHume RRSP 1374
Investors Group
y Bond 4 32
vCdn Equity 692
vDividend 9 29
vGiobol 5 96
vGrowth 10.33
y intern tl 14 97
yjopn J tor 1 14 93
vMMF (6.60) 1 00
yMtge 504
vMutuol 8 98
vProv Stk 12 79
vReol Prop 525
yRetiremnt 23.71
vSummo 5 27
Heword Gr
y JH FdLtd 9.06
y JHAmer Cdn 828
y JH Amer US 6 18
vnLotus Fund 12.83
MER Group
vEquitv 1609
yGrowth 12 BS
ynMMF (5.15) 10 00
Montreal Trus Gr
ynDividend 10.07
vnEqtv 29 88
ynlncome 8 34
ynlnternotl 31 04
vnMtge 10 17
Morgan Trust
vDividend 584
yGrowth 1336
ylncome 11.73
y Resource 8 l?
vWorldwide 1684
vMult OPP Fd 35)
Mutual Group
Amerifund 11.71
Diversitd 25 12.36
Diversitd 40 13.33
Diversitd 55 1361
Dividend 10 26
Equitund 14.79

nMMF (5 96) 1 00
MYW Inv Funds
Cdn Growth 1030

vOne DecisnFd 11.53 
Ont Teachers Gr. 
vnAggressive 12.71 
ynBalanced 1141 
vnDiversifd 12.50 
vnFixVal 6.90 10.00 
vnMtge 11 55
yOptiml Cdn 7.75 
Pagebrook RF 9 20 

Principal Group 
vBond 318
yCdn Mutl 6.93 
yCollective 20 39
yEquitv 7.17
yGrowth 8 96
y Venture 11.86 
yWorld inc 9.72 
Prudential Group 
Dividend 5 18
Growth 10.09
income 5 19

nMMF 7.21 10.00
yPtnm Hlth Sci 15.67
Rabin Budden Gr.
ynCapital Fd 8 65 
ynlncome Fd 5 76 
Realgrowth Fds 
vAchve Inc. 9,98 
yA Trend (US) 6.56 
vCdn Equity 18.05 
yRen Con B + B 5.02 
Royal Trust Gr 
ynAmerican 23.76 
ynBonds 9 18
ynCanodian 35.75 
ynEnergy 7.85
yGovt Bond In 9.20 
ynJopanese 24 17 
ynMortgage 10 58 
ynPreterred 9 98 
ynAdv Inc 9 93 
ynAdv Bal 10.39 
ynAdv.-Gwth 10.77 
Roytund Group 
nEauity 22.66
nBond Fund 5 18 
nMMF (6.60) 10.00 
Saxon Group 
nBalanced 10.95 
ynSmall Cap 12.47 
nStock 10 64
nWorld Gwth 12.95 
ceptre Funds 
ynolanced 1182 
ynCop Protect 10 86 
ynEquity 12 29
ynlnt I 12 29
Scotia Funds 

Income 9 74
Stock and Bond 9 94 

Sentinel
Cda Bond 9 48 
Cdo Equity 12 23 

yGlobal 10 18
MMF (7.13) 1000

vSterling Mtge 5.14 
vTDGrnL Mtge 10 68 
Templeton Grp 
Temp Gr Cdn 19 37 
Temp Gr USF 14 38 
Temp Cdn 6 35 

Trimark Group 
Trimark 13 39 

Trimark Cdn 11.63 
20-20 Group Fin 
yCdn ConvDeb 10.23 
vCdn ConvPtd 10 43 
ySunset 12 84
yUnivAve Gth 14 04 
Waltaine Funds 
ynBaionced 10.52 
nPId Inc 961 
nConv Ped 9 98 
Wolwyn Group 
xdnBond 10 16 
nCdn Equity 12.02 
nlnterntl US 8 84 
nlnternotl Cd 1183 
nMMF (--) 1000
xdnPreterred 1065 
nOption 10 14
nVenture 1241 
NON MEMBERS 

vnAltamiro 6 31 
ynC-Anaes 11 36 
Capital Gwth 9 73 

ynCapstone 701

Co-op Trust Group
ynGrowth 15.12
ynlncome 9.61
CSA MGMT Gr.
Goldfund 8.17
Goldtrust 9.60

vDisc RRSP 89.28
Dixon, Krog Gr
D K Ent. 18.00
D K Amn 24.38
Heritoge 4.93

vDomequity 11.80
vEthical Gwth 5.57
vFiscon Fd 9.78
vGyro Equity 14.60
vHarvard 13.43
Industrial Gr.
CS Mgt (6.53) 10.00
Indust Am 8.66
Indus Div 11.53
Indust Eq 22.15
Indust Global 668
Indust Gwth 1496
Indust Inc 996
Indust Pens 6.28
Mock Eq 2.69
Mack Mtge 1.18

• Mar Equity 8 20
Marlboro 8.55

Md M9mt Fd
ynCMAIF 27.88
vnMD Grth 17.02
vnPerpetl Gr 11.15
vnPerp Gr. 1 9.33
nNotrusco 831
NW Group
vConodn 9 90
vEquitv 14 06
vNW Trust Eq 21.39
Pacific Group
vGrowth 7 90
vRet ol 5 18
yUS Growth 5 41
PHN Group
Bond 9 12
Canadian 19.79
Div Inc 14.54
Fund 28 40
Pooled 46 48
RRSP 56 18
Vintage Fd 12.56
MMF 660 10.00

PMF Mgt Ltd.
vnPension 9 93
ynXonadu Fd 8.62
Prêt et Revenu Gr
vAmerican 30 67
yCanadion 11 71
yFonds H 5 28
yRetroite 20 54
Sogit Group
vCam Gth 8 36
y Int 1 Enr 3 37
vint 1 Inc 6.53
vTrons A 8 17
vTrons B 88 56
yTrons C 1555
vSvnchrovest 788
Timvest Funds
American 587
Bond 10.15
Diverstd 5,69
Growth 9 83
Income 1060

vMMF 7 65 10 00
vTrodex 8 46
Trust Generol
ynAction 27.24
vnAction Am 16 34
vnHvpo 10.97
vnObl'9 10.14
United Group
Accum 11 58
Accum R 11.71
American 7 26
Mortgage 5.15
Security 4 43
Venture 11.64
Venture Ret 14 06

Universal Group
Americon 10 90
Equity 11 13
Global 593
Income 507
Japan 12.29
Resource 7 58
Westrn Grth 4 31

v»*n»» HM* to torn O»
C Nth Star 590 450 440 450 + 10
C Ocdentai 49525 $35 34 : 34*4
CP Ltd 308056 $24 23*» 23*.- 8
Cdn Roxy 29711 Sll 1078 11
Concom 0 1800 $16 . 16 16'»
C Soooner Z466 56 56 56
Cdn Tire 3642 $42 41': 41*4 - '4
CTire A f 51658 $15 14*4 147» ♦ 8
CUtil A f 10025 $20 19*4 20 - '4
C Util B 2300 $20 19*. 197» — '■»
CUtil 2nd H50100 $22': 22": 22':
CUtil 2nd 1 800 $26*. 26*. 26*4
CUtil 2nd 400 $257» 257» 257» — *8
CUtil 2nd L 1200 $26:. 26'. 26’4- u
CUtil A w 650 490 490 490 -22
CUtil B w Z124 480 470 480
Cdn Wstgr z25 380 380 380
C Worldwid 4150 325 320 325 + 5
CWorld A p 500 $17'j 17': 17’:- "4
CWorld 1 P 2637 $9'. 9'8 9>4 ♦ 8
Cnomax 0 64164 $13*» 12*4 13*» ♦ *»
Conam A f 1000 $13 12*4 12*.- '»
Conbra 200 $8*. 8*. 8*4 ♦ *t
CanCaptl 8844 $8'8 v% 8 - '»
Confr Cp Ip 4000 $25 25 25
Contor 9100 $31'. 30*. 31 - '4
Confor pr 5000 $23’. 23 23' b
Conhorn 0 9088 485 445 450 - 0
Conr'-. A w 300 210 210 210
Canterro 1575 $6*4 6*8 6*4
Cara 202 $12*4 12*4 12*4 + *»
Cara A t 1900 $12 : 12*» 12': ’a
Coreno 480 $32 32 32 -
Carl OK 839 $18*8 18'4 18*» ♦ '4
Carl A p 886 $32 31*8 32 ♦ 1
Carl B p 624 $38 4 38'8 38'4 ♦ 5'4
Carlyle 0 4302 13 13 13 ♦ 1
Carma A 63350 13 12 13 ♦ 1
Carohan 0 11350 190 180 181 - 9
Corpito C 2100 $7*4 7*4 7*4
Cascades 6250 $13 127e 13 + 'e
Cassiar 29055 245 235 235 ♦ 5
Leianese 1421 $21*8 21'4 21': ♦ 1 §
Cntrl Cap 79050 $17': 17'8 17*» ♦ 'e
Cnt Cap At 75618 $17': 167» 17'/: ♦ V:
CFund A f 24400 $10 9*8 10 ♦ *»
Cntrl Tr p 1300 $27 267» 27 + *4
Chalengr f 500 $6*4 6V: 6*- + Vs
Chalngr A 250 $6’: 6': 6V:
Chancelor 0 z300 28 28 28
Charon 100 $7*4 7*. 7*4
Chateau A z50 $12 12 12
Chauvco A 3300 $6*4 6': 6*4
Chiefton 3300 $14 137» 137»
Chieftain C 400 $45': 45'4 45',4 -
Chiefton w 300 $13': 13'-: 13V: - V:
Chrysler 1641 $54 52': 54 ♦ 1*4
CHUM B f 800 $15"4 15'/4 15' 4
Cimaron 0 600 $67» 6*4 67'» ♦ Ve
Cineplex 31380 $19*4 19'8 19*8- 1/4
Cinram 1500 $24*» 24" 8 24Ve - Ve
Cinram w 350 $14'4 141. 14'.4
Circo Crft 2450 $8'4 8 8 - '4
Clav Mil A 14100 $7>: 6*8 67» - 1/4
Clay Mil w 74025 235 145 218 +73
Clift 0 4000 100 100 100 + 1
Co Steel < 6300 $14': 14'4 14' 4 - V4
Cobi Food 13000 190 180 190 + 5
Cogesco 0 14513 80 79 80
Cogsco B w 11000 5 5 5
Cognos 2805 $23': 23 23V: ♦ *8
Coho A 12250 160 155 160
Coin Lake O36300 295 280 288 ♦ 1
Colonial 0 7500 40 40 40
Colony P 0 18400 210 205 210 ♦ 5
Colrav R 0 9000 70 70 70 + 1
Colmbi C 9000 345 340 340 - 5
Comaplex 11900 395 370 370 5
Cominco 30131 $167b 16*8 16*8
Cominco D 2200 $26*. 26*8 26*4 — *8
Compu H 0 24050 116 105 116 6
Computlog 2700 $67e 6*8 6*4
Cmp Inov 12001 325 315 325 + 0
Comstate 0 6500 85 80 80 — 0
Comtech 1500 405 400 400 — 5
Comterm 5500 120 118 118 — 5
Coniagas 0 2300 $7V. 67» 7'/e
Con Bath A 22416 $18*- 18V: 18V: — 4
Con Bath 700 $21 20*. 21 + V.
Cons Bath I 720 $24*8 24*8 24*8
C Brinco Ao 1500 465 455 465 + 0
C HCl B 200 $9*8 9*8 9*8 —J/:

5C Norex 3425 455 445 455 +
Con Prof 22500 300 290 295 — 3
C TVX 0 64313 $19 16*8 18'/: ♦ 2*4
C Talcorp 6100 385 3/0 3/0 — 5
C Thomsn 0 1843 105 100 100 + 3
Consoltex 1000 $16 16 16
C Distb A 2950 $5" 2 5*8 S*s — "8
CDistb B 1 5100 $5 490 490
Cons Gas 9964 $26*8 2618 26 V4
C Gas 13V: 300 $30 "s 30'/s 30 V8
Con Pkg 1300 $25 V: 25V: 25V:
CTL Bank 4601 SI/*. l/*8 17*8
CTL Bk 4' 1060 $100 100 100 + 2’.
CTL Bk 5*. 3000 $25 25 25 V:
Contour B O14300 243 232 235
CPhrma A * 1000 $5*8 5*8 5*8 + Ve
Contrns A 2900 $8*. 8*8 8*4
Contrns A P 660 $25 25 25 — *8
Conwest A 700 $15 14*4 15
Conwsl B 3774 $147» 14*. 14*8 — *8
Cooper C 500 $57'8 5Vb 5*8
Co enerco A 2700 440 435 435
Corbv 400 $21 21 21 + V:
Corby B f 120 $19 19 19
Cor Mark 15/88 315 305 310 — 5
Cor Mrk A 700 $13 13 13
Core Mrk w12000 49 49 49 + 4
Coronet C 18150 $6 6 6
Corp Food 500 $30 30 30
C Falcon C 15587 $26'8 2578 26' 8 + *8
Coseka R 3400 94 90 90 — 5
Costain Ltd 9276 $13*. 13*8 13*4 — *8
Costain w 12000 $5'. 5Vr 5*4 + v.
Colt Bev 600 $8 7*8 8
Counsel 1550 $18*8 18"2 18*8 *8
Counsel w 500 $7 7 7 + l4
Courvan 0 8700 65 63 65 ♦ 2
Crain RL 24300 $11'. 11 11'. * i/4
Crestbrk 2500 $24': 23'8 24 V: + I*:
CLife 1 A 100 $26*. 26*. 26*4 — ".
Crownx 2010 $19*. 19*8 19*8 — V:
Crownx A f14390 $8*8 8V4 8'/4 — V.
Crownx 1 P 5050 $29 28V: 28V: — V4
Crownx 2 P 5400 $25*4 25*8 25*.
Crownx A w 2200 475 460 460 — 10
Crownx B w 7150 $151: 1SU 15'/4 — '»
Cuvier 0 61200 80 72 79 + 7
Czar Res 2500 209 205 205
DMR A » 300 $9*8 9*8 9*8 + "8
Dor Val 0 14320 $5jb 5 "4 5*8
DRG A f 1000 $20 20 20 + V:
Datotech 0 11500 51 50 51
Davidson 0 6950 $5'8 5 5' 8 + *8
Davis B f 800 420 420 420 + 5
Deiour 0 115300 41 37 41 + 3':
Denison A P24200 $7 6*8 6*4 + '4
Denison B f10600 $5*4 5*8 5*4 + 1/4
Denison p 2600 $22’: 22 22V: + V?
Denison B P 5820 $20 19*. 20
Denison w 18500 59 56 56 + 1
Denisn 86 w zlOO 4 4 4
Derlan 6700 $15 14*8 14*8
Develcon 100 3/0 3/0 370 — 5
Devtek f 1350 $11*8 11V: 11'/:
Dexleigh 0 8760 295 285 287 + 2
Dicknsn A 121356 $15'. 14*8 15'- + *8
Dicknsn B 5085 S15'/4 14*8 15 Vs + "b
Dicon Svs 500 $67e 6*8 6*8 +
Discov W 3500 195 190 195 — 0
Dotasco 38651 $25*. 25’8 25V: — '/4
Dotasco 26C 3270 $367 s 36'» 36*8 + *8
Dotor 1 p 3400 $29". 29 29’. + 14
Doman A 14312 $5*8 5V8 5*8 + /8
Doman B 4988 $5*8 5*8 5*8 + *.
Doman 2 1500 $23*8 23"'. 23'.
Dome Mine 273278 $22* 8 21 22 Vs + 1’.
Dome M gw 4800 455 440 455 + 5
Dome M sw55575 $10*4 10' 8 10*8 + *8
Dome Pete 359312 138 130 130 — 6
DPete A p 12600 $5*. 5*8 5*8 _ V:
DPete B p 650 $5'8 5 5'/« — '8
D Expl fo 287770 64 51 57 + 7
Dom Sec 300 $22*8 22'4 22*8 + "8
D Textie 1924 $20': 20 20V: ' 4
Domtar I//3Ü $417-8 41'.’4 41 7 8 + V.
Domtor B 60500 $25*8 25'. 25*8
Domtor pr 1300 $16' B 16 16 — 1/4
Dover Ind 500 $17' 8 17 17 _ *8
Drm Pete O27000 25 24 24V: + *':
Dumagmi 0 4200 $16 15*4 15*.
Dumagmi u 4300 $19 I87e 18*8
Dunde Pol O29000 13/ 130 130 — ?
une A 0 2300 65 65 65 + 10
Dunraine 0 2500 34 33 33 — 1
Du Pont A 1/80 $60 59': 59": _ V:
Duration 0 6800 204 203 203 ♦ 3
Dvlex Ltd 869 $23 23 23 + V:
Dvlex A 5750 $1578 15*8 15*8 + *8
Dynamar 17000 34 31 32
Dvnmr 105 3900 150 140 150 + 5

E F
ERG Res 1700 $7'. 7 7 _ V«
Est Bakrie 400 $14 14 14 — V»
Estmain 0 4000 120 117 117 — 3
Eaton T A 1100 $107» 10*4 107b + *8
Echo Bay 72630 $57': 55 57*8 + 2*8
Echo 1988 w 100 $6*. 6*4 6*.
Echo 1989 w z30 $6': 6V: 6V:
Ego Res 0 326750 255 231 245 + 15
Elcthm Y 1 2100 $/78 7V: 7V: — *8
Elite Ins 0 900 $8". 8'. 8".
Emco 1000 $14’8 14 14
Emerld Lk 13682 $11*8 11*8 11*8 1 :
Empire A 1 7450 $15 14V: 15 + V:
Encor 937434 $8J. 8*8 8*.
Encor p 19936 $1378 13*4 13*8
Energx 0 28200 118 112 117 ♦ 4
Enrpls C 1000 $14’: 14': 14V:
Enfield 25019 $11*. 11*8 11V:
Enfield 1 p 6665 $28 27": 27' 2 — >4
Enmstel A t 3400 $5's 495 5 Vs + *'8
Env Sat 0 3200 495 490 495 + 5
Env Sot w 200 260 260 260
Epic Data O 5100 $8*8 77s 8": + V:
Epitek 10000 28 28 28
Epletl D p 300 $10*8 10"? 10": — *'4
Equty Svr A74700 $I3V: 12*8 13*8 — "8
Equity Svr Pi 0450 $27*. 26'. 27 — V:
Etoc Sals 8700 $19*8 19' 8 19*8 ♦ >/4
Etoc w 15000 $10*8 10 10*8 + *8
Euro 0 9500 140 125 140 ♦ 0
Evergren 0 183501 28 25 27 + 2
Exoll 0 5825 159 155 159 . 4
Exco Tec 1000 475 465 475 ♦ 10
FCA Inti 8300 $163. 16': 16": — *'8
FPI Lid 138228 $177» 17*8 1778 + 1/4
Flcnbrdge 399165 $20*8 20'. 20*8 + "8
For West 3760 260 250 260 + 5
Fordy Res 300 $5*. 5*4 5*4 — ’4
Fed Ind A 119980 $16*8 157» 16*8 + *8
Fed ind C 7000 $29*8 29 29*8
Fed Pion 500 $13*8 13*8 13*8 —
Fin Truco 2514 $19'. 18*8 187s — ’ 4
F Trsco Ip 3664 $11 10*. 10*. _ 1 4
Finning T 14910 $I8*b 18'. 18*8
Firon 6400 180 178 180 ♦ 7
F Austrlo 5900 $11 1078 11
F Austrl w 18850 62 58 60 _ 2
F City Fm 3600 $16' 8 16 16 — 1/4
F Ctv Tr 600 $10*8 10*8 10*8 — 1 4
F Ctv Trco 10900 $9^8 9 9 — 1 4
FCtv Trco w 6600 192 190 190 — 3
F Morthn . 1500 $21*. 21*8 21*8 _ *8
F Mar 300 310 310 310
FMrcn A 2250 $9*8 9"« 9*8 ♦ *8
FTor Cop 600 $10". 10*4 10*.
Flanogon 0 MA.TiS 340 300 340 ♦ 35
Fleet Aero f 635 $13 13 13
Fleet Aro At 3032 $10 10 10
Fleet Aero 114800 $10'. 8 9*4 10 + 14
Fleet Aro w 2000 $10 9*4 9*. _ V4
Fletcher 8 P 1300 $25'? 25*8 25*: "8
Fletcher B 4200 $25': 25*8 25": ♦ "8
Fletcher L 100 450 450 450 0
Ford Cnda 1335 $193 190 193 ♦ 2
Forsyth J 500 $7*8 7*8 7*8 _ > 4
Forsyth w 750 175 170 170 _ 5
F Knox 0 6500 80 77 77 _ 4
FSesn Hi 6200 $20': 20'- 20': ♦ V:
Franco 0 109950 $11*8 10 11 +1’.
Futurték 0 91800 105 93 93 — 1

G H
GB Auto 300 $7 7 7
GTC TrCon 540 $12*. 12V: 12 V:
Golctic 0 33600 $10*8 10 10*8 ♦ *8
Galveston 15725 $6*. 6*8 6*4 _
Gandolt 200 $12' 3 12'» l?v«
Geac Comp J6000 209 195 205 4. 5
Geddes 0 10050 450 445 450 ♦ 5
Gemini F 12000 75 73 73 3
Gemini F 1000 $8 8 8

o S7050 $5". 
888 SIS’* 

S69SS122*. 
P 1700 $25': 
p 100 $26 a 

O 6000 40 
15535 180 

9 21500 $11*. 
61200 440 

o 8500 280 
460 $25 : 

2700 $9*» 
19330 S19'a 
9900 SI 71»
2000
7876

Gemini 
Gendis 
GMC
G Trustco 
Gnstr Fin 
Genus Eq 
Geo ma 
Getty R 
Getty w 
Giant Bov 
Giont Yk 
Gibraltar 
Glomis 
Gtamis w 
Glen Adn 
Glenovre 
Goldcorp f 27982 S12 
Gld Knight 064226 $15’ 
Gldn Rul o 37125 400 
Gldn Ter o 8000 
Gldn Ter w 2000 
Goldnbel o 5350 
Goldex o 3950
Goidpost o 113000 190
GO post B w 132600 52
Goldast O 2300 140
Grafton A f 50900 S161
Grandma z500 
Gronduc 
Granges 
GL Forest 
GL Nickl 0 19700 
Gt WLife 770 500 $26Yï 
Gt W Litecol8200 S18 
Grevhnd C 
Greyhnd 
Growth I

38
12
$6*8
$7'.

38
31475 $5": 
22150 S17V2 
2550 S44 

70

6800 S9’s 
650 $263. 

458C SI31» 
200 S26'8

2300 150 
2000 $24*b 

$9". 
S8I4

490 5U 4 
18": ll7» 4 

1211m 122*. 4
254 25": - 
26'» 26"»-
40 40

165 180 4
111» 111. 4

420 435 4
260 280 4
25 254 4
94 94 4

184 184 4 
164 174 4 
65 65
74 74-

114 114 
144 15*. 

385 390 4
35 38 <
12 12 
64 6V» - 
64 7’. 4

175 190 4
40 52 4

135 135 -
16 4 16'« -
38 38
5V. 5": 4

164 17 4
43*: 44 4
60 70 4
26 m 26’4-
174 18 
9 9

264 264 4 
13 134 4
26'8 26‘» 

140 140 -
244 24*:- 
94 94-
84 84 

164 164- 
54 6 

274 284 4 
470 470 -

Growth p 
Growth w 
Gty T rsco 
Guard Cap 300 
Gardn MS « 6600 
Gord PA f 28700 S17 
Gardn P w 67300 S6 
Gulf Con 15505 $28!
Gull Can lpl0332 475 
Gulfstrm 0 1851
Gunner G 014600 
HSK Mnrl O18850 
Haley 31600
Hmrsn C p 400 
Hmrsn C Bp 700 
Hamond A 160800 
Harris A f 3400 
Harris B 700 
Hartco 200
Hawker 925
Hayes D 
Hayes r 
HDS 0 
Heenon S 
Hees Inti 
Hees E p 
Hees Inti 
Helix
Hemlo Gld 
Highld 0 
Highrdg A 
Highwod c 
Hollingr I 
Home B
Hope Brok 21100 S84 84 84 ♦ 4 
Hope B w 19500 480 450 480 * 30
HBay Mn s 1409 S94 94 94 ♦ '8 
H Boy Co 1537 S254 254 254-’8 
HBC A p 7726 $194 19's 19' a — 8 
HBC Hp 4400 S234 224 224-4 
Hydro Ex olOOOO 235 230 235 ♦ 5

3000
5700
5800

6450

I J
ICG Ont 785 1100 $24 23*8 23*8 + 1 8
ISG Tec O 26840 $5*. 495 5*. 15
ITL Ind 3450 $5*8 5 5’ 8 ♦ 1 8
ITL 775 P 300 $8*. 8*. 8*4 — 1 8
ITT Can lp 1000 $2678 26 78 26*8 + *8
lean 0 37400 315 300 310 — 0
Icor 0 4800 88 85 88 + 5
Imasco 11583 $36": 36’. 36*8 — '8
Imp Metal 1000 121 121 121
Imp Oil A 222990 $64"e 63*8 63": — ' :
Inco 0 2250 275 265 2/0 — 3
inco 121802 $22': 22 22*: ♦ *8
inco 7.85 1000 $21 Vs 21'8 21 Vs
Inco 10 6460 $27'. 27*8 27 "s
indol 28100 $14V:. 14 14' . + ’ :
Inland Gos 5872 $14'. 14 14 — 11
Innopoc 43150 $10’. 10 10' 8 + *'8
Inspiratn 117 $9*8 9*8 9*8 — ' 4
Inter Cabl p 300 $9 9 9 — '.4
Inter-City 11220 $17'2 17*8 17V:
Inter C A p 100 $16'/e 16*8 16'/8
Inter C C p 5400 $33*: 33*. 33 "4 — '4
Intrmetco 16000 $10 9'? 10 V:
1 Amco A z220 82 82 82
IBM 885 $216 215’/: 216 +
1 Corona 0 22450 $47*8 47V: 47*8 + *8
1 Corona w 3800 $38'? 38*. 38 . — 1 4
Inti Lardr 9375 75 70 75
1 Pagurian 179620 335 320 330
1 Platinm 0 20660 360 345 355 — 5
Inti Pottr 3522 150 145 145 — 5
Inti Thom 22330 $15*8 15': 15*8 + "8
1 Verifoc 0 17800 124 120 123 + 5
Intpr Pipe 822 $47*8 47*8 47*8 — *8
Intrqust 0 29000 50 49 50 + 2
Inverness 107800 $5": 5 5*8 ♦ '8
Inverns 875 500 $13*8 13*. 133* + "6
Inv Grp 4400 $26’. 26 26 — >4
Iona 0 1500 320 320 320
Ipsco 870 $97s 9*. 9*.
Iron Bay T 4000 30 27 30 + 3
Irwin Toy 1440 $8'. 8*. 8' -
Irwin Toy M1530 S7V: 7 7 —
Island Tel 135 $17*i 17*. 17*4 — '4
Ivaco A f 16160 $15*8 15*8 15*4 + ' 8
Ivaco C p 300 $48 47*. 48
Ivaco 2nd 1 1150 $25 24*. 24*4 + 1 4
Ivaco 2nd 2 1750 $24*. 24'- 243 4 ♦ *4
Ivaco 2nd 3 1350 $28 27V: 27'2 — 4
Ivaco 2nd 4 2850 $33". 32*. 32*8 + '8
Ivaco w 2800 465 425 450 — 20
JDS A p 1450 $26*» 26'- 26*8 ♦ "8
JQ Res 0 42250 50 44 50 5
Jamie 0 17500 61 59 60
Jannock 8321 S423. 42'3 42*8 + "8
Janock wf 2 500 $35 35 35 + 3 4
Jean Cout t 16150 $11 10". 10*4 + 7e
Jonpol 91616 230 200 225 + 25
Journey f 1400 $8": 8’. 8*8 — '8
Joutel 0 » 596550 80 68 70 — 7

K L
Kam Kotia 21200 325 300 325 + 25
Kaufel G A 1400 510'2 10". 10*4 — '4
Koufel GB f 2800 $10 9*8 9*4
Keg Rest 3000 310 310 310 + 20
Keg A f 1700 105 105 105 — 5
Kelly DA ( 100 $60 60 60
Kelsey H 500 $18*: 18’2 18’2 — V?
Kerr Add 25962 $23*. 23V: 23*4 + >4
K Anacon 0 6100 85 84 85 + 1
Kiena Gld 6600 $21V: 20*. 21'/- + :4
LFP Hid 0 9000 315 290 290 — 0
Labalt 23735 $24 *8 24 24*» + *8
Lac Mnrls 33678 S4638 45*. 46 — 14
Lacana 48380 $19*4 18*. 19' - +
Lacana dr 72400 $17*8 17V. 17*8 + *8
Lafarge 4046 $15*: 15*: 15V:
Laidlow A 16610 $30*8 29*. 30". + 3b
Laidlw B t 81142 S2/J. 2/"8 27V: ♦ *8
Laidlaw F 60500 $55*8 55 55V: SB
Laidlow G 16800 $26 25*8 253. + *8
Laidlaw w 37800 $18*4 18*8 18*. + 34
Landmrk » 60144 120 91 120 + 27
Lanpar 200 350 350 350
Loriot OG 13000 55 53 55 + 5
Laurasia 0 17800 64 62 64 + 2
Lour Gr B 450 $15*8 15*. 153s _
Lour Gr w 500 $6*8 6*8 6*8 — 1 8
Lour Mutl P 300 $26*. 26’. 26'.
Lava Cap 0 11050 48 46 46 — 1
Lavalin 17670 $12*8 12*4 12*. — l4
Leigh Inst 6360 $5'/8 5 5 — 1/R
Leigh 1 p 4100 $27V. 26*': 27 + V:
Lenoro 0 39850 165 145 165 + 15
Levsque A f 1000 $8'/s 8*8 8' 8 + '»
Linamar 9800 $14*. 14 14 — '8
Linear T 1200 $9": 9'4 9'2 +
Loblaw Co 31425 $15*8 15 15*8 + *8
Lob Co pr 459 $31*. 31*8 31*.
Lwen Ondi 3000 $13": 13V? 13'2
Logistec A 2400 $7'2 7*8 7*8 — '4
Lonvest 5570 $24 23*2 23*k — "8
Lonvest A 5200 $24*8 24'a 24*8
Lonvest w 11200 490 480 490 + 5
Lumonics 1850 $10'8 10 10 — i4
Lynx Can 0 5000 33 33 33 + 1
Lvtton M 0 61000 37 34 35 — 2

M N

Neorctic O 2000 
Nelson M 0 37400 
Nesbitt t 3000 
Nevodo 0 27100
NB Tel 1.37 100
NB Tel 1 85 1200 
NGId Sept 010863 
N Goliath 0 25613 
N Hrdmg t 437 
N Hrdng m :75 
N Kelor 0 '4000 
N Provid O z200 
N QRagln 0 3000 
Nil COPA » 1750 
Ntld COP B 250 
Ntld LP A 1100 
Ntld Tel 725 100 
Newscop 9300 
Newscop r 91290 
Newtel Ent 892 
Nkl Rim 0 36500 
Noma A t 24450 
Noma B 930 
Nor Acme 0 1500 
Normco u 046560 
Norando 315552 
Nor 9' : z5
Nornda B p 3062 
Nornda C p 9742 
Norbosko 0 z100 
Norbeou 0 4100
Norcen 52209
Norcn ord t 26092 
Norcn 74 5280
Norcn 8 12 500
Normic A t 400
NC Oils 
NCO 3 P 
NCO 6 P 
NCO 7p

684
z29

3100
2500

Northoir 0 59908
NDynsty 0 
Nor Tel 
NTel 222 
NTel 3 p 
Northgat

4000
174200

775
3900

12350

115 113 113 - 
480 465 465 -
$15’: 154 154- 
S134 13 134 .
$16*8 16*» 16*» - 
$214 214 214 ♦ 
127 123 125 -
130 125 125 - 
S10 94 94
$94 94 94
60 56 56
18 18 18 

220 200 220 
$114 ll'i 11'» — 
$114 11» 114 
$214 214 214- 
$184 18 4 184 - 
120 115 120 «

3 11-
$18 18 18 

30 29 30 *
S18 174 17':-
$234 224 224- 
183 177 183 4
$18's 174 184 ♦ 
$277» 274 27*»- 

$1004 1004 1004 
S284 284 284 - 
$354 344 344- 

20 20 20 
38 38 38 -

$23 224 23
$214 214 214 < 
$294 294 294 y 
$264 26'8 26 4 - 
$64 64 64 -

$15 144 144 -
$244 24': 24': 
$22 214 214-
$21 21 21 
275 260 275 +
170 170 170
$554 544 55 s « 
$264 264 264 
$25 25 25
$124 124 124 +

MONTREAL

48 47 48 1 Nthgat w 7200 470 460 460 +
240 225 225 - 5 Nthlnd O 0 1100 19 19 19 ♦
185 175 175 - 5 Northstr E 4328 390 365 390 ♦
$9*. 9*8 9*4 Nthmber 0 15450 172 165 167 -

$26'2 26": 26V: Nva AltA ( 110129 $8*8 8*8 8":
$267» 26*4 26*8 ♦ ' 6 Novo C P zlO $803. 80*. 803.
$7 7 7 Nova G P 740 $25": 25 25
$8*8 8*8 8'/: ♦ '. Nova Hp 200 $24 24 24
S8‘2 8'. 8' : ♦ . Novo K p 7600 $25*': 24*. 25*» +

330 330 330 -10 Novo L P 2700 $26*. 26*. 26*.
$27': 27*: 27': Novo M p 83613 $29'. 29 29 -
$11*4 im 11V: Nova N p 500 $26*. 26*. 26*.

38 38 38 + 2 Novo 0 p 3200 $26": 26'. 26":
435 420 425 - 5 N Beouc 0 104200 59 56 56 -

93 90 93 + 3 Novomin 0 6975 $5'. 5’8 5’ 8 ♦
$347s 34': 34- : - *b Novomin u 3500 $6*. 6*8 6*8
$23*4 23*. 23*. Noverco 1056 $13*4 13*8 13*. +
$13*8 13*8 13*8 Nowsco W 17300 $16'- 15*4 16 -
410 405 405 - 5 Nu-West 14614 42 41 41
$27'4 26': 27'. ♦ l"s NuWst SP A16392 33 31": 32 -
$13*8 12*8 13"8 + ": NuWst SP B 5000 34 34 34
105 100 100 + 2 Nufort R 0 13499 38 34 34 -
$7 6*. 6*4 - '. Nuinsco 0 25650 440 425 440 +

541 40*8 40*8 — *8 Numoc 46800 $9*8 9'. 9': -
210 200 210 +15 n

OE Inc 2100 
Oak wood 771
Oakwd A t 1171 
Ookwd A p 800 
Ocelot B f 4100 
Oil Patch A 500 
Old Canada 5300 
Old Con B 600 
Omega Hyd 6200
Onex C 
ONP t

27225
30150

lyx Pete 
awica 0 

man 0 1300
169267
73400

b — 4 
2

- 5 
♦ 25

Orbit 
Oreo 0 
Orolmo 
Oshowo A ( 44237 
Osisko 0 8000
Oxt Prop 17800 
PCL ndust 400 
Poc Aqua 0 3000 
PCsor A 0 1000
Poc Not A t 2000 
POC Not A w 2350 

1 Pat Nth 6 4 250 
iPac TrOc 0 20950 
I Poc W Airln85986 
PWstrn A p 1100 
Patco Fin 1700 
Page Pet 32470 
Pagcorp A » 680 
Pgunn A f 32470 
Paloma P 4820
Pornour 12300 
Pan Amr 0 1200 
PanCon P 900
Pancontl 7900 
Pontormo 500 
Poperbd 3497 
Parmt FA «29000 
Parkland 500
Parlake 0 z235
Paiquet 
Pathfindr 
Pathnic 
Peerless 
Pegasus 
Pegasus 
Pmbrtn A f 2000 
Pembino 700
Penn Wst 0 6006 
Pennont 0 20000
PJewl A » 37300 
P Jewl w 1000
Petromet 0 15000 
Petro Sun 0 100 
Ptrotech 0 2550
Petrox 0 5000
Phomx Oil 3300
Pine Point 3149 
Pioner M 0 168145 
Place Res A 2300 
Placer 160627 
Placer 88 w35000 
Plexus 0 4800
Poco Pete 17350 
Poco Dp 5900 
Potash Co p 2600 
Powr Cor I 16950 
Pow C 2.375 z80 
Powr C Ip 1300 
Pwr Ex 0 49400 
Pwr Ex w 43000 
Pwr Ex u 800 
Powr Fin 11200 
Pwr Fin A 100 
Praxis Tec 9050
Premdor f 1570 
Princpl A f 1300
Pronto E 0 6500 
Provigo 1805 
Pure Gld 0 8120a r

$124 124 12':
300 295 300
135 135 135
$54 54 53
S64 64 64
23 23 23

220 215 215 
S94 9 9
S74 7 7

S194 194 19:
S144 14 14

40 40 40
340 335 335 
180 160 180 
$7' a 64 64 — G

157 140 140 - 5
324 274 31 ♦ 5
85 85 85 -3

$204 194 20 4 + 4 
294 29 294 +1':

200 195 200
$94 94 94 + 4

-10 
-K) 
+ 5

1

33 
$6'

$16 
410
$164 16 164
170 170 170
$314 314 314 - 4 
495 465 465 -25
S518 54 54 ♦ 4

$164 16 164 ♦ 4
$54 54 54 -4
S93. 94 94 ♦ 4
5.1 51 51

15121 43 41 43 +4
100 155 155 155 + 5

f 300 $114 114 114
600 

41018

300 285 295
140 140 140
305 295 305

70 70 70
S20 20 20
370 360 360
$25';? 25 25'.
$27 27 27
$10*. 10*:3 10*8

3231
64 64 i

154 154- 
400 410

S83. 8*.. 8*.1 — '.
$293. 28*8 29*., + 1
425 405 420 + 20
$10 10 10 — 'e
$18 18 18 — ' 8
102 102 102 - 8
35 33'; 34 - 1

S144 14
$5 5

141 8 -i 
5 •

295 295 295 
300 300 300 

18 18 18 4
12 10 12 

470 470 470 
$12 12 12 
$12 114 12 +
150 148 150 -
$46' 2 454 46' : + 
$184 174 184 + 

$5 5 5 -
$14 134 14 4
$184 184 184- 
$12 114 114 h
$18 174 18 -i
$454 45 4 454 
$494 494 494 + 
125 115 120 -
38 33 38 -
$84 84 84

$214 214 214 
S244 244 244- 
$74 64 7 4

$164 164 164- 
200 195 195 -
310 300 310 
$223« 22' 2 224 + 
108 105 105 +

Que Sturg 0 7235 $74 
Que Tel 100 $144 
Quebcor B f 600 $17 
Qubcor B w 400 390 
Q Street 5700 $64 
Queenstok 2800 210 
Quenstn 0 32850 300
Qintra B 0 3500 205 
RY II p 2875 $254 
Ram Pet 1726 370 
Rnchm A » 2820 $84 
Rnchmn p 1500 $264 
Ronger 34229 $6
Rayrock ♦ 7200 S104
Reo Gld 0 15847 110 
Redpoth 28500 $14’ 
Redstone 0 19500 80 75
ReedSt 1 Sp 1273 S354 35 
Reft Inc 900 $134 
Regionol 0 11100 450
Reitman A f 100 S244 
Remsanc 1450 $184 
Repop t 36100 SI54 
Res Coptl 14000 $16 
Res Coptl w 6560 $74
Revn Prp A z51 370

74 
144 144 
164 17

200 209 
295 295 
200 205 
254 254 

360 360 
84 84 

26 26'2
54 6 

10 104
103

MDI Mob 
MDS H /
MDS B t 
MFC 0 
MICC 
MICC A 
MICC 84 
MICC 8 1 
Vid-one 
MPG B 1 
MVP Cap O 94061 260 
MVP C w 7100 160 
Mackenzie 15350 $174 
Melon H X 27848 $204 
Mcln HY f 100 $184 
Macmilan 365779 $264 
Mcmiln 221 1900 $254
Mcmiln 8 P 1900 $254 
Mcmiln 10 p 1000 $254 
Madelin 0 38500 $64
Magna A f 18050 $294 
Magnetcs 14740 $8' : 
Maistc Con 200 235 
Maistc El 
Manitoba p 
Manville 
Manridg 0 
Mfg Life A 
M Lf Gard 
Mrtme El p 100 $27 
Mrtme Lf p 200 $254 
Maritime f 3610 $164 
Martim A p z28 $94 
Mark Res 94834 $124 
Markel F f 4450 $154 
Mark Wrk <11850 205 
Mascot G 0 24620 $22 
Mascot II w 600 $20 
Matchan 0 11000 36
Moxon A of 8500 485 
McAdam 0 9065 230
McDonld 
McFinlev 
Memotec 
Mentor 
Meridian

77195 $144 
1000 $234 

500 $204 
16987 $74
36300 $174 

1250 $334 
9600 $314 
3400 $46 
6750 170 

500 $243*

700 355 
2900 $27'. 

100 310 
70000 74 
2500 $26 
1311 $35'.

Z20 5109 
1145 $10 
1950 $224 
500 $134 

17100 360
Meston 0 f 7750 445
Meta C 
Metolore 
Mdlnd Dty 
Minrl Res 
Mirtone 
Mirtone A 
Mr Jax 
Mitel Corp 
Mitel 200 p 
Moffat 
Moli 0 
Moli A w 
Molson A f 
Molson B 
Monaco 
Moneta 0 
M Trusco 
M T rsco B 
Moore
Morden H f 
Morgan F 
Morgan 
Multi Step < 
un Fin Af 
Muncpl SL 1 
Muscocho 
Musto 0 
NSR Res 0 
Nobisco L 
Nat Bk Car 
Not Bk 7 
Nat Bk 8 
Nat Bsns 
Not Pete 0 
Not Sea

3000 81 
800 $32 

3200 $144 
11500 355 

3000 190 
f 2000 175 

6800 $144 134 134 - 
28825 $74 74 74

144 144 
23 23
204 204 
64 64

16 164
334 33V: 
314 314- 
43 43 -

160 165 +
244 244 -

250 260 +
150 160 +

17 174- 
194 204 + 
184 184 - 
254 26'a + 
254 254 
254 254 - 
254 254 +
64 64 + 

294 294 + 
8 8'h

235 235 
355 355 - 
27 274

310 310 
65 73
254 254 
344 354 
27 27
254 254 
154 16 
94 94 

124 124 
15 154 +

200 203 +
214 214 
20 20 + 
33 33

460 485 +
220 230 + 
109 109

94 94 -
224 224 - 
134 134- 

360 360 
435 435 +

80 80 - 
314 32 + 
14 14 -

345 355 
190 190 
175 175

— 4 
•14

— 4
— 4
— 3
♦ 5

♦ 2
♦ 5
— 4
♦ *8

—15
+ 8

+ 34 
— V}

$22'. 22 22'8 —
$16*8 16 16
465 450 465
154 149 154 4
$25". 25 25'4 4
$25': 25' 3 25": 4
495 485 485 4
365 345 360 ♦ 2
$15". 15’. 15'.
$243. 24*. 24*.
$31': 31'. 31'. —
$10 97-b 9*8 —
$15 147b 147» —
335 335 335
340 335 340

$9*8 9*8 9*8 —
$10 10 10 —

$6*8 6V« 6*8 4
220 215 215 —

52 49 52 ♦
$34'2 33 7e 34': ♦
$15 14 V» 15 4
$26*? 26*8 26": 4
$24*. 24*4 24*. 4
$19*8 18*t 1878 —

27 27 27
$21'. 21 21*4 4
$?03. 20 20*. 4^
$237» 23*8 237»

6604 340 
z300 49

18563 S221; 
z50 $72 

7500 80
300 450 

37925 $53.

1 Revnu B f 
Rileys D 
Rio Algom 
Rio 580 pr 
Rio Alto 0 
Robin Int 
Roddy »
Rogers B » 5900 SI83.
Rogers p 400 $304
Rolland A » 100 $164
Roman 1632 $174
Rothmon 500 $61
Roxmark 0 40500 33
Royal Bnk 37352 $344
Ry Bk 188 200 S24
Rv Bk 2.75 5030 S314
Ry Bk 1 45 7500 $184
Rv Bk E 300 $99
Ry Bk w 35700 290 
RvTrco A 5476 $344
Ry Trco A p 150 $97 
RvTrco C P 200 $27 
RvTrco G P 1100 $254
RvTrco J p 600 $234
RvTrco M p 600 $244
Rovex 89528 $64
Rovex p 1845 $9
Rovex w 14300 480

S T

134 134 
435 440
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6500 310 300

16
54 + 4 

11'/»
470 -10

9 - V(
104
8 ♦ 4

3500
63425

z50

2000
13350

135 135
315 315 
$464 45': 
$184 17V: 
355 330 
$18 174
$49' ; 49': 
$213. 21": 
$54 54
$84 8

320 310 
210 197
$22 4 22':

184 ♦
340 

18 ♦ 4
49':
21 Vj 
54
84 + ■: 

320 ♦ 20
200 -10 
224 + 11

Que Tel 
QueTel 734 
QuebecorA 
IQuebecoB 
fQueWb

IRepap 
Rio Algom 
Robin Intr 
RogersC A 
Rogr Pr A 
IRolInd A 
Ro—na.pr 1 
Ro—na pr 2 
R.Piche 
R.Piche W 
Ry Trco A 
Rovol Tr25 
Rovex Id 
Royx PrA 
Rovex.WT

S T

7177
100
200

7715
5500
1820

18130
2450
6100

594
100
900
100

1260
1200
200

8289
200

$144 14": 
$194 19': 
$174 17'? 
$17 16*8
395 390 
$144 14 
$15": 154 
$224 224 
450 440
$18*8 184 
$304 304 
$16V: 16 
$94 93«

$104 104 
280 280 

45 45
$344 34 
$234 234 
$64 6"?
$9 9

19':
174 - 4 
164 - 4 

390 -10
14 - 4
154 - "t 
224 ♦ 4 

445
184 - 1. 
304 - 4 
16 - L
94 - 

104 + '. 
280 -10 
45 -5
34 Vg — '. 
234 - 4 
64 + 4 
9 ♦ ",

480 ♦ 10

SHL Svst 
»SNC 
SR Tel 
fSI CemA 
S.T.I.
Son Fran 
Sonivon 
Sonivn Wt 
Saskoil 
SosOil 7.25 
Sotrn.Disq 
ISauveA 
SauveWo 
Sceptre 
Scot Paper 
fScott Hos 
Seabrit.A 
Seogrom 
Seors Con 
Sensormat 
Shell Can 
Shermag 
Sico 
Sbudry 
S.Lem Un 
Shasper W 
Shirmox 
ISoconovA 
SocanovW 
ISodrconA 
Sodisco 
Southom 
(Spar Aer 
Sportscn 
fSteinb A 
Slnbrg Sri 
Slelco A 
Stel 194 
Sullvn Min 
Sumobus 
SvnerA 
SvnrWa 
Taurus.A 
«Teck B 
Tek sE 
Teck.SerF 
Te—Com 
Telebec s.3 
»Tmedio A 
♦Tel M* B 
TmbcA 
Texoco 
Thomsn A 
TIE teleco 
Tor Dm Bk 
TrDm 2.37 
ITorstr B 
Torst 170

160
6750
5370

2000
1275
200

6820
7400
1850
575

1000
1010
1400
3230

21155
20000

1300
8260
1700

13548
17650
1500
100
310
7500
3950
1600
2709
5900
2600
1000
2178
437

3620
1900
3)25
1375
1000
200

12600
500

13800
5200

19950
200
400
100

17120
7095
7600
3500

10079
100
750
125

$294 294 294 ♦ "e 
$154 144 144 - 4 
$84 84 84 ♦ '»

$27". 27 27
275 265 265 -10
$84 84 84 -4
$54 5 5 - 4
80 80 80
$74 74 74 +4

$104 10 104
260 240 260 ♦ 20
280 275 275 
120 115 120
440 440 440 -5
$204 204 204 ♦ 4
$124 124 124 - 4
$94 9 9 -4

$954 944 954
$12 ll7» 12 - 4
455 450 450 + 15
$404 404 404 ♦ 4
$54 54 54

$204 20 20
$6 54 6

370 370 370 
106 
242

1t5 
250 236

$7

-24

365 365 -15380
$6*e 64 6*8 + 4
$84 74 84 ♦ '6

$234 234 234 - 4 
$22*8 22"? 22*8 + 1 s 
$54 54 54-4

$38 37V: 374 - 4
335 335 335 
$234 23*8 23*8 -4 
$25 244 25 +4
$6 54 6
$6' : 64 64 - 4
$9*b 9": 9*8

330 330 330 + 5
$7*8 7 74 +4

$35 35 35 +1
$274 274 274 ♦ 4 
$51V? 50"? 51 v?
$64 6 64

$25 25 25
$64 64 64 ♦ '8

$264 26": 264 
$84 8V: 8"?

$334 334 334 -4 
$304 304 304- '. 
395 380 390 -5 
$28"8 274 28 - 4 
$26*8 264 264 ♦ 4 
$304 304 304 - '. 
$604 60". 604 ♦ ".

W X
Water brd 
Wiox A 
West Trn 
Westm 2 12 
Weston 
(Wise A 
Wise Wt a 
Woodward

1100 $164 164 164 4
2IS4 $15*» 154 15*8 - 4
7600 $164 164 164

550 $244 234 234 - 4
?800 $38 374- 38 ♦ 4
4200 440 430 440
4700 100 90 90 -10

200 $64 64 64 -4

♦ 14 
—2
♦ 3
+ 10

♦ 30 
-1

Bachelor
Borexor
Bateman
Beoucp Rs
Beautield
Boralex C
Btsnor
Bruneau
Cc dOr
Constat
Chobelo
Chesbar
Cogesco
Cog wb
Denn Or
DnOrW
DOr Vol
Dumag
Dumog U
Dumont
DvnCo
EasternM
Eider Cl A

Essor Wt 
Ex 3D
t » 3D w
Forboro 
FarborWo 
Forbex 
Forb W 
GotntG 
Gospesie 
G Briar 
Gin Gr 
G Knight 
Gldn pond 
G Rock 
Golden rul 
Gold Tigr 
GldnStr 
Gld Tr 1 
Goldex lid 
Gordex 
Gr Coast 
Holex
JAG Mine
Jordan
LoPouse

582250 119 
53000 25
3000 70
7055 180 
9460 45

157198 70
16748 84

113393 37
1200 50 

73700 84
6000 335 

133310 80 
30000 5
40000 49
41000 13

5493 $53b

96 107
22 25
78 78

175 175 
45 45
59 65

84
330
80

5

1 13
5' 8 51» ♦ 

13065 $15'. 15*8 154 
800 $184 18". 184 

56000 29 27 27
131 131 131 «

6459 135 130
5130 68 68

28000 72 70
27500 2 1'

55 
10

24000
7000

30500

1000

177
41

130

67 
23

63361 44
17080 135 
2600 $154 154 154 

199671 14? 135 136 +4
3000 43 43 43 +4
4573 390 385 385

38000 2 7 2 7 77
19650 $5'. 54 5J. + 4 
27859 73 70 73 -1
13838 $74 6*b 74+ 4

7500 760 250 750
20 70I Of 

24000 40
19500 
13500 100

8700 38 
5000 6Lign W 

Mocamic 
MSV cl A 
MSV Wt 
Mozarin 
MzrnWb 
Mautorl 
Maul W 
Mnra Res 
Messeg 
MesgW 
Mid Conad 22979 
Misk 
MonDor

36 
100 
74 
38 

6 
25

37051 370 350 350

-I

6800 104 
34500 64
27000 7
70470 138 
29600 50

7000 61
80100 79

70 
50

44770 410 365
43255

96 
62 
6' :

130
45
61
68
16
50

100

N Pascolis
Norbeou
NA RoreM
Norwood
Normetol,
Novomm
NovaminU
Oosis Res
Oiibwav
OiibvW
Omego
Onyx Res
Ormico
O z
F'orquet
PeronG
Que Cobll
Queenstn
Rodisson
RodissWo
Rombo

4600 200 
7000 41

Robex 
Rouvn Rs 
St.Genev 
Sholia 
Sphinx A 
Sphinx Wt 
Stabell Rs 233414

37200 174 160 165
11840 25 23 25
8900 60 50 50

275 $5'. 5 5’
1000 $6'.1 63.1 6>

101733 76 68 73
15600 60 57 58
9000 7 5 7

10980 27 25 75
323000 64 49 55
42166 55 48 55
14460 30 27 28

168)74 44 39 42
22746 $5 2 495 5’

3300 41 40 40
2500 295 290 290

75900 65 64 64
4000 5 5 5

23920
130000

60
2

57 57
? 1

79627 95 89 91

50965 $54 54 54 +
11000 65 62 62
44875 345 330 335 

5500 120

Svngold
Talisman
Tondem
Tyler
Vossan
Veinor
Veinor W
Vior
Vror Wt
Wrightbr
Yorbeou
Yorb w

120 120 
40 45

430 430
45 48

215 215 
125 135

-15
♦ 3 
-20
♦ 5

3189 445 
24000 48
29620 234 
38600 140 
64998 55
27730 120 100 110 + 20
4000 30 30 30

17250 254 245 245 +5
2500 95 95 95 -5
5900 320 320 320

20250 85
5000 22

Total market: 9,386,311

Partially Paid Shares
B.crp r 1500 $114 114 114 ♦ 4
F L tee I 2500 310 300 310 + 5

INTERNATIONAL 
French companies

DIVISION US$

Stock
Lv Eou

Stock
pLotno 47

Ask
0

Ask
48

1987
High Low

0 0

1987
High Low

Precious Metol Certificates 
Certificates Oz High Low Cli 
Grdn slvr 18200 8 900 8 400 8
Grdn gld 5 462 00 462 00 46Î

Vent*» Hov+ 8e fe+m Qi.
Southom 27830 $23' : 234 234-4
SPor Aero I 4135 S223. 223» 224 - 4
Sparton 0 80000 26 22'? 26 +2
Std Modrn 2000 32 32 32 +2
S Trstco P 200 $21’: 21 : 21* a — 4
Slorrex 0 2700 $54 54 54 -4
StOtes Ex O18400 45 45 45
Sle.nbg A t 1350 $373. 37’: 37':
Stnbg 29375 100 $27*8 27*s 274
Sleico A 60310 $23 4 23*s 234- .
Steico C P 3400 $247s 243. 243. - 4
Sleico D p 100 $25*8 254 254- 4
Steico E p 700 $284 273. 273.
Sterivet 1000 $14 134 14 + 4
Stewort Ik O50807 790 250 260 + 15
Steworl w 81100 240 200 220 + 1)
Strhcono 28220 56 49 56 + 10

6795 $5*8 54 54 ♦ 4Slrothfld 
Strothn A I 2000 117 
Stroud 0 6080 80
Sud Coni 0 10000 340 
Sulivan 1400 $6
Sulptro 15500 62 
Sun ice Ltd 700 $7

117 117
80 80 

315 340 
54 6 

54 62
7

230 195 210 + 23 Sunburst 0 24200 27 27 27 + 2
S9 83 83 — 1 : Svnrgst A 700 $10 9‘ to

$20 20 20 ♦ . Svnrgst w z50 325 325 325
485 480 4M -15 Svngold 0 29500 445 430 430 -15
$12 12 12 ♦ ' 8 TIE Tel 4500 400 390 400 ♦ 5
$13' 127 13 — 1 8 Taro Ind 1050 US 135 135 ♦ 13
320 300 320 ♦ 20 Teck Cor 3210 $34 333 34’.
440 440 440 - 5 Teck B f 39690 $35 34' 35 + 1*8

Teck E 
Teck F 
Teck B 
Tecsvn t 
Tee Comm o?9780 
Tmedio A t 600 
Tembec A 3125 
Teroto 0 4000

100 $27': 27': 27':
850 $50 49 50 +

4225 S133. 134 134-

56 4 
$84 
IS

64 - 
8': - 

15
21*. 2P. — ;. Ter 0 M 0 81799 282 270 282
40': 40*8 ♦ *8 Terr omar 0 3600 120 120 120
131 : 13': ♦ 8 Terotech 0 29000 40 36 36
7*8 73. — '8 Te. Con 2700 $33’ 2 33'. 33'.
5'. 5*8 + '. Thom N A 29350 $303. 30 30
6’ : 6' : — '8 Thom N pr 440 $47 47 47

25 25 — ’ s Tiber 1000 400 400 400
20 . 20'. + '. T immeo 100 445 445 445
57 57 - 3 Tiverton 0 3000 35 35 35
22’8 22' a Tor Col 0 2800 55 51 55
12*8 12*» — ’8 Tor Dm Bk 75400 S283» 27*- 28
53. 6' 8 — '8 TD Bk 835 400 $23*8 23*» 23*»

17': 17' : TD Bk 2 375 200 $26 26 26
TD Bk D 300 $244 244 244 ♦ 4
Tor Sun 207875 $38 374 373. ♦ 4
Torstor B f 11720 $304 304 304 - 4
Torslor 170 1000 $61 60'? 60’: - ' :
Toll Eriksn 17200 $6 53. 54 + "»
Totol Pet 17400 $264 26 26
Total PA o 700 $44'4 44'j 443. - 4
Traders A t 3222 $55 54 54 - ":
Traders B z25 $694 693. 693.
Traders 5 P 100 $23 23 23 +1
Trader B p z25 $274 274 274
Trade 7 ; p 581 $46 45': 46
TrCon R A 12000 78 73 78 +3

Vent*»
TrCon R 180 550 
Trons Dom 27647 
Trns Ml 2)70 
T r Alt R PC 100
TrnAllo UA 33263 
Tr Alt 14 25 1275
T r Alt 12’: 2100
T r Alt 9 850
Tr Alt 8 40 1800
Tr Alto 7 20 700
T r Alto 7 08 300
Tr Alt w 7425
TrCan PL 110892 
TrP 2 80 P z50 
TrP 1st E 500 
TrP w 7025
Transit Fm 1000 
Trpoc Res 0 5000 
T reats 0 5200
Tree Island 2600 
Tri Line 100 
Tn Pwr 0 30500 
Tridel Ent 150
Tridont f 4200 
Trilium 0 500
Trilogy 37196 
Trilon A 36837 
Trilon Fin l 720 
Trlon Fin II 4050 
Trilon A w 7900 
Trimac 37222 
Trinity Res 2250 
Trpl Crn E 2000 
Trizec A I 1000 
Trizec B 500 
Trizec 3 P 2200 
Trizec 4p 200
Trizec 6 P 1400
Tuckohoe A 5320 
Tuckho A w 4600 
Tudor 0 57900
Turbo 102464
Tut Ent 0 6000
Twin RB f 3036 
Tyler R 0 7400

$53» 54 
100 89
$163. 164 
$254 254 
$29 283.
$26*8 26*8 
$284 284 
$267b 263. 
$27 267 8
$26 26 
$254 25 4 

$7 64
$184 184 
$344 344 
$524 524 
375 365 
$104 104 

36 36
145 136
$11 104

$6 6 
65 59

$134 134 
$94 94

325 325 
96 90

$214 204 
$234 234 
$244 244 
$17 16 V:
480 460 

58 57
90 90

$314 314 
$314 314 
$94 94 

$254 254 
$244 244 

$6 6 
250 250 
450 375

lenrv Qi.
54- 4 

95 + 7
164 ♦ ". 
254 — ". 
29 
264 
28':
264 - 4 
264 + 4 
26 
254

7 ♦ '.
184 
344 
524

370 -10 
104 - ". 
36 

136
104 - ' b 
6-4 

63
134 ♦ 4 

9 "»
325
95
21V» ♦ 4 
234
244 + 4 
164 ♦ 4 

475 ♦ 10
57 - 3
90
31 Vs - 4 
314 - 4 
94

254 ♦ 4 
244

96 
23

130 130 
135 130

U V
ULS COP p 650 $26': 
Ulster P 0 23759 274 
Ultmor pic 800 495 

A 1000 $13'?
* f 3300 $9":
) 100 $10V?
117 2100 $12'
1 f 3500 $54

2 p 800 $10
Ungsco B w 500 140 
Un Corbid 3005 $194 
U Entprise 172269 $13": 
U Gos 1438 200 $214
U Conso 9100 115
Un Corp 200 $55': 
U Keno 20424 $18
Un Reel 0 20300 205 
U Siscoe 250 340

Unicon
Unicorp
Unicorp
Unicorp
Unigsco
Unigsco

26": 26"? 
270 274 
495 495 

13V: 13": 
94 94 

10',: 10V: 
: 124 12 

54 54 
94 10 

140 140
19V: 19V: 
13'. 13'. 
214 214 

108 110 
55': 55' 2 
164 18 

200 205 
340 340

♦ 5 
- 4

- 3
♦ 14
♦ 1":

US Prc Mo 400 
US Steel Ip 6525 
Un Tire 300 
Un Tri Stor 600 
VS Serv z50 
Value Inv 2200 
Value p 700 
Value w 2500
Von Der 400
Verity C 28367
Vority w 9000
Vedron 0 25100
verstl A f 6900
Verstl Cl B 1000
Verstl 2625 1900
Verstl w 8000
V Horn At 1100 
Vicery R 0 421911 
Videotrn f 400 
Viner A f 25025 
Viner II w 1000 
Viswav MOO
Vulcon Pac 8700

W X

310 310 
$25". 25 
150 150 
260 255 
$)8"s 18 b 
$104 104 10V

f*fw Oi
310 ♦ 10
25'

150
260 ♦ 10

$26' 26' 26'.
305 >89 289 — 11
$5 5 5 > 20

290 785 285
74 73 74 4 1

435 405 415 15
72 71 71 2
61 6) 61 4 1

365 365 365
13 13 13 2

$10*8 10 103» 4 *8
$25 21*8 22 "8 4 1*2
$17*8 17V» 17*8 4 *'8

$5 480 485 10
255 255 255 ♦ IS

6
320

100 $104 104 104
5000 135 135 135 -
8500 $16': 16 16 -

23500 $16 154 16 +
1200 400 400 400

11572 $7V* 7 7
58200 $34 : 334 34’: +

125200 
2000

74 68 68 ♦ 2
65 65 65 - t

$39 39 39'. + 3.
400 38 * 400 + 15
$27' 27 27". + '.
$11*8 11 11*8 ♦ '.»
$22" 22 22'. ♦ ' 2
$167 16*» 16*4
$28 27i. 2778 — 'a

WIC B ♦
Woddv 0 
Wolrbord I 
Woiox A 
Wol Redkp 
Wolwyn 
Wordoir 
Warren 0 
Wanngton 
Weldwod 
Werner D 
Wst Frosr 
Westor A 1
Wstburne 
Wcoost T 
Wcost 84 1
Wstrn Cor usee below
Wstrn Gld 012300 $114 114 114+ 'e 
Westfield 33300 390 370 375
Westfort 0 71500 29 28 28 ♦ 1
Westlev 0 3500 85 82 85 +5
Westm in 3330 $11": 114 IT: ♦ 4
Westmin p 9350 $244 234 234- 4
Weston 475 $384 374 384 ♦ 4
Wstn p 43900 $264 264 264 ♦ 4 
Whorl 84781 $6 54 54 ♦ "a
Whorf p 2900 $244 24V: 24": - "8 
Whorl w 10300 390 380 390 10
Whim Crk 0 2900 $114 114 114-4 
Whonok A f 11754 $74 74 74
Whonok 1 p 7600 $74 74 74
Whonock w 13900 305 290 295 -10
Wilonour 0 10680 155 150 150
Wilco 0 10500 59 57 57 +1
Woodwd A 2542 $6". 6 6-4
WEgite A ♦ 5100 $10 94 10
WEqu II w 1200 192 190 192 - 3
X Col O 2000 64 64 64 -1
Xerox Con 7901 $264 264 26*»
YRI 94 900 100 100 100 + 10

Vente» Hovt lot f*+m Ch
Zovitz 1000 70 70 70

Troded With Acc. Int.
Oxf Prop d 112000 $84": 83V 2 84 - "j 
Sceptre R u 290 $284 282': 284 + 1":
Wstrn Cor u 185 $195 19? 192 - 1

Portionv Paid Shares 
B Corp r 30200 $114 11 11 - 4
Boncshr r 500 $104 104 104
British G r 7730 $22'. 214 22 - 4
Brit Air r 1850 $354 35 354 ♦ 4
Flcnbr del 3600 315 305 315 + 10
Pnvotzn r 20700 $74 74 74 
Privotzn w 45500 108 102 103 - 3
RY Fin r 100 $114 114 114 ♦ 4

Partnership Units
Lehndorff 500 $6 6 6 ♦ "b
P Storage 800 $414 414 414 ♦ 4 
Ry Lepog u 100 $18'? 18": 18V:

Resole Restricted 
Trust Units

C Income u 7500 $104 10": 10":
Clncm 86 u 11398 $10 9": 94 - 4
Clncm 87 u 300 $10 10 10 - 4
C Trust un 5000 $104 10 104
FirstPr Tr u 4500 $194 19' : 194 ♦ 4
Rnb Gold U 78800 64 61 64 +2
RT Enrgy *j 13650 $11 104 104 ♦ V8

Troded In US Funds 
Alum d pr 1300 $25 24 4 24 4
GMC 500 $904 904 904 +14
Gulf Con 3400 $21 21 21+4
IBM z26 $1624 1624 1624
McDonld 316 $804 804 804 ♦ IV»
PBech B of 1400 485 485 485
RyTrco D P 400 $26 : 26 26
St Joe Gold 500 $20 20 20 + 14
Stmbg 2875 2000 $264 264 264 -4

LE DOLLAR 
CANADIEN

TORONTO (PC’). I.e (lol­
lin’ américain a clôturé, 
hier, en hausse de 38-100 et 
colail $1.3453 contre la de­
vise canadienne, l.a livre 
sterling a gagné 1 87-100 à 
$2 2640 Par rapport à la de­
vise US, le dollar canadien 
a perdu 21-100 à $0.7433 tan­
dis que le sterling montait 
de 90-100 à $1.6830.

sis
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L’ACTUALITE BOURSIERE

OPTIONS
. ‘’P
Dcm en

Mots Pni Offre Oem Trans, cir

Abi
AbK
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Abx
Altenr
Altenr
Aitenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Altenr
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Agnico
Alcon
Alcon
Alcan
Alcon
Alcan
Alcon
Alcan
Alcan
Afcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcan
Alcan
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcan
Alcan
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcan
Alcon
Alcon
lean
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcon
Alcan
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo

Mv 35 S7%i S8''8 S7^ 
My 35 P tO 30 50
My 37'/j SSi* $55- $5'4

50 60
110 165 
$2'. SV'* 
S7^

175 195

$414

90

My 37''jp 40 
Mv 40 P 85 
My 42'/2 $2
Jn 37’/j $7
Jn 37'/îP 150 
Jn 40 $5''î SSh
Jn 40 P 245 270 360 
Jn 42' îP 365 390 
Jy 20 $10 $10'}
Jv 20 P 10 30
Jy 22'/2 $1714 $175»
Jy 22'/2P 15 40
Jy 25 $15 $IS’'2
Jy 25 P 30 55
Jy 27'/: $]S$S $161% $13 
Jv 27'/2p 25 50 70
Jv 30 $13'-2 $14 $121*
Jv 30 P 50 75 75
Jv 32'/2 $11l*$ir%$10''4 
Jv 32'/2P B5 110 105
Jy 35 $9*% $10 $9
Jv 35 P 150 175 285 
Jy 37'2 $8 $81* $8
Jy 37'/2P $2’4 $2V2 $3'2 
Jy 40 P $3'/4 $3'/2 $4 
Jv 42'/2 $51* $514 $51*
Jy 42'/2P $4'/: $414 
Jv 45 P $514 $6V4 
Oc 27'/} $14'/* $141*
Oc 27'/2P 165 190 
Oc 32'/2 $13'/4 $1314 $11 
Oc 32'/2P 215 240 290 
Oc 35 $11'% $121* $12
Oc 37'/2 $10V2$11 
Oc 37I2P 405 430 485 
Oc 40 $9'-8 $91* $8'%
Oc 40 P $5 $5’ 2 $5’/2
Oc 42'.} $8 $8’'} $71<
Oc 42''2P $6'4 $614 $6'% 
Oc 45 P $7V* $8'.8 
Jn 91* $91* $9'8 $8'8 
Jn 91*P 10 15 25
Jn 12'/8 $7'% $71* $51*
Jn 12'/8P 15 25 45
Jn 141* 465 490 $5'4
Jn 141*P 1 25 30
Jn 17'% 195 210 $2 i
Jn 17'/2P 35 55 60
Jn 20 60 80 80
Jn 20 P 145 170
Jn 23’/2 5 30 40
Jn22'2P 345 370 
Sp 12'2 $614 $7 $71*
Sp 13'/2P 1 25 60
Sp 15 455 480 $51*
Sp 15 P 20 45 35
SpU'j 270 295 260 :
Sp 17'2P 75 100 90
Sp 20 135 160 145
Sp 20 P 190 215 $2'4
SP 22' 2 60 es 85
Sp 22'''2P 360 385
De 17'/2 320 345
De 17'2P 105 
Oc 20 190
Oc 20 P 215 
De 22’2 110 
Oc 22'2P $314 
Mv 25 $14’4 $1414 $61*
Mv 25 P S 25 70
My27'2 $1114 $12'4 $111* 
Mv27'2P 5 25 130
Mv 30 $9'4 $914 $7'}
Mv 30 P 5 25 35
Mv 32'2 $7 $7’: $8'8
Mv32'2P 5 
My 35 460
My 35 P 10 
Ag 25 $15
Ag 25 P 10 
Ag27'2 $121* $13*8 360 
Ag27'2P 15 30 110
Ag 30 $101* $10'% $9
Ag 30 P 30 55 140
Ag 32'2 $8'e $8i*$11'4
Ag 32'2P 55 80 $3'2
Ag 35 $6*4 $614 $5
Ag 35 P 105 130 160 
Ag37'2 $4': $414 $6'4
Ag37'2P 180 205 135 
Ag 40 320 345 270
Ag 40 P 290 315 420 
Ag42'2P 435 460 $5'8
Ag 45 140 165 140
Ag 45 P $6 $6': $6
Nv27'2 $131*$13'% 
Nv27'2P 40 65
Nv 30 $11'/4 $11^4 405

Nv 30 60 85
Nv 32'2 $9'4 $914 $8H
Nv 32'oP 110 135 310 
Nv 35 $7'2 $8 $12
Nv 35 P 170 195 130 
Nv37'2 $6 $6'2
Nv 37'/2P 260 
Nv 40 460
Nv 40 P 370 
Nv 42'/2 $3' 2 $314 $5' 2
Nv42'2P $5 $5'2
Nv 45 270 295 $3'2
Nv 45 P $6’2 $7 
Jn 35 $41^ $5'B
Jn 35 P 45 70 95
Jn 3712P 120 145 185 
Jn 40 P 260 285 
Ag 35 $5'2 $5^4 455
Ag37'2P 210 235 $25*
Ag 40 $21* $3
Ag 40 P $3'* $3'2 
Nv 35 $61b $7 $51*
Nv 35 P 165 190
Nv 37'2 $5'8 $5'2 $4'*
Nv 37' 2P 260 285
Nv 40 P 380 415
My 25 $13'* $14'* $18
My 25 P 1 10 20
My 261* $12*4 $121* $13’2 
Mv 261*P 1 5 20
Mv 281* $10'2$10'8$13i8 
Mv 28i*P 1 10 20
My 30 P 1 10 5
My 311* J71,
Mv 311*P 1
My 33i*P 5
My 38i*P 70
Ag 25 $14't

90

190
105

25 $5
485 330 
35 25

$15'2 $71* 
35

490

$71* $6 
10 15
10 10 
80 115 

B$1S'4$1058
Ag 25 P l 20 20
Ag 261b $13'b $13'2 $11’2 5
Ag 26i*P 1 25 70 42
Ag 281* $lli:$lir8$135. 119 
Ag 28l*P 10 35 100 75
Ag 30 $10'8$10';$11’8l240
Ag 30 P 20 35 80 293
Ag 311*P 35 50 125 72
Ag 33l*P 65 90 95 95
Ag 35 $5^4 $6* B $5'b 654
Ag 35 P 105 130 290 157
Ag 36V8P 150 175 
Ag WtP 220 245 
Nv 311* $9 B $9':S10'4
Nv 31l*P 85 110 $3
Nv 331* $8 Mh $e'B
Nv 33i*P 120 145 $3
Nv 35 $6^4 $7 8 $6'*
Nv 35 P 165 190 380
Nv 361* j5Vj Sé 
Nv 36i*P 220 245

405

460

JO 10 390
JO 10 P 25 
JO 12'2 220 
Jo 12'2P 110 
JO 15 115
Jo 15 
Jy 8 
Jy 8 P 1 
Jv 9 440
Jv 9 P 1 
Jy 10 345
Jy 10 P 1 
Jv I212 150 
Jy 12'2P 45 
Jy 15 55
Jv 17'2 15
Jv 17'2P410 
Oc 9 455
Oc 9 P 5

420 
40

245 
135 
140 

$2’4 $2'2 
$5’4 $5'2 415

70

OPTIONS 
SUR L’OR

(Prix en devises américaines)

moi 370 
Aug 370p 
Moi 390 
Nov 390p 
Moi 400 
Aug 400 
Aug 400p 
Nov 400 
Moi 420 
Aug 420 
Aug 420p 
Nov 420 
Nov 420p 
Moi 440 
Moi 440p 
Aug 440 
Aug 440p 
Nov 440 
PI 460

Vd (Ovrs Movt toi r»nn
6 186 92 X 92 X 92 X

X 316 70 70 70
1 1412 72 X 71 X 71 X

IX 235 4 X 4 X 4 X
57 1145 to X to X X X

5 1911 67 X 67 X 67 X
X 1396 4 X 4 X 4 X

6 208 X X 78 X 78 X
67 3216 45 X 38 X 45 X

6 2782 S3 X 5) X 51 X
171 986 8 X 7 X 7 X

11 849 U X 62 X U X
X 444 12 X 12 X 12 X
X 3449 25 X 20 X 25 X
37 2515 3 X 3 X 3 X
24 3212 40 X 37 X 40 X
X 1X1 13 X 13 X 13 X
92 7X X X 49 90 X X

424 234$ 12 X 9 X 12 X
13 723 n X 8 X 8 X
97 2536 X X 29 X X X
X 133 23 X 22 X 23 20
X 13X 4) X 39 X 40 X
97 4033 5 X 3 20 4 X
75 3421 22 X 20 X 20 X
IS 1352 32 X 32 X 32 X

137 1061 2 X 2 X 2 X
36 396 14 X 11 K n X
42 SO 25 X 22 X 25 X

5 5X 10 X 10 X 10 X
1 IX 18 X 16 X 18 X

Totol volume 1737
Non trantigéet

ef (wn 0«te Own
360 52 102 X 107 X
360o 2324 OX X
360 37 109 X lUX
360p 696 X 1 X
370 9 I06X in X
370p 1832 1 70 2M
370p 755 OX X
370 53 99X 104 X
3X 227 89X 94 X
380p 543 1 X 2X
3X 101 82 X 67 X
380p 1743 OX 11
3K 14 98X 103 X
380P 360 2X 4X
390P 843 OX X
390 1X1 79X 84X
390p 732 2X 3X
390 6 89 X 94 X
400P 1776 OX 1 X
400p 354 6X 6X
420p 165$ X IX
440p 273 16 X XX
460p 618 21 X 24 X
480P W 18 X 22X
480p 105 26 X XX
460p 0 28 X 33X
SOOp 0 37 X 42 X
500p 0 39X 44X
SOOp 0 41 X UX
520 0 X 1 X
S20p 0 57 X 62 X
520p 0 57 X 62 X
S20p 0 57 X 62 X

Totol open interest 60570

Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
BCE
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Bomb
Be For
Be For
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor .
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BcFor
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
BC Te
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Med
Mcd
Med
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Mcd
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Brsen
Bk Ml

Oc 10 370
Oc 10 P 20 
Oc 12'2 190 
Oc 12’7P 75 
Oc 15 95
Oc 15 P 210 
Oc 17’2 30
Oc 17'2P 430 
My 35 P 1 
Mv 37'. $3J
Mv37'2P 1
My 42'2P 115 
Mv 45 5
My 45 P 365 
Ag 35 $61
Ag 35 P 10 
Ag 40 P 70 
Ag 42'2P 185 
Ag 45 40
Ag 45 P 390 
Nv 40 260
Nv 45 50
Nv 45 P4I5 
Jo 27'% 390 
Jo 27'/2P 390 
Jy 16 $9''
Jv 16 P 10 
Jy 17 P 5 
Jy 18 P 10 
Jy 19 $6''
Jy 19 P 5 
Jy 20 P 15 
Jy 22’% 415 
Jy 27'2P270 
Jy 30 P 445 
Oc 17 $9'
Oc 17 P 15 
Oc 18 $8'
Oc 18 P 20 
Oc 19 $7'/,
Oc 19 P 30 
Oc 20 $6'
Oc 20 P 50 
Oc 22’ Î $5 
Oc 22’2P 110 
Oc 25 405
Oc 25 P 215 
Oc 27'/: P 345 
Oc 30 P $5 
Jn 12’: $55^
Jn 12'/7P 10 
Jn 14 $4'.
Jn 14 P 10 
Jn 15 335
Jn 15 P 1 
Jn 16 240
Jn 16 P 5 
Jn 17 160
Jn 17 P 25 
Jn 18 90
Jn 18 P 60 
Jn 19 50
Jn 19 P 105 
Jn 20 20
Jn 20 P 180 
Jn 22'/? 1
Jn 22'2P420

Bowvy
Bowvv
Bowvy
Bowvy
Bowvy
Bowvv
Bowvv
Bowvy
Bowvy
Bowvv
Bowvv
Bowvv
Bowvy
Bowvv
Bowvv
Bowvy
Bowvv
Bowvy
Bowvy
Bowvy
Bowvy
Bowvy
Bowvy
Bowvv
Bowvy

Jn 25 
Jn 25 P $61 
Sp 10 235
Sp 10 P 5 
Sp 14 435
Sp 14 P 1 
Sp 15 365
Sp 15 P 10 
Sp 16 280
Sp 16 P 30 
Sp 17 215
Sp 17 P 60 
Sp 18 160
Sp 18 P 100 
Sp 19 110
Sp 19 P 155 
Sp 20 75
Sp 20 P215 
So 22’7 30
Sp 22'2P430
So 25
So 25 P $6 
DC 19 155
Dc 20 130
Dc 20 P 240 
DC 22'% 45
Oc 22' 2P 440 
DC 25 30
Oc 25 1 
Jo 27’7 
Jo 27’?P 90 
Jo 30 65
Ja 30 P 240 
Jv 25 320
Jv 25 P 1 
Jv 27’2P 40 
Jv 30 10
Jy 30 P205 
Oc 27'% 135 
Oc 27'/7P 70 
Oc 30 35
Oc 30 P $2'- 
Jn 15 $4'.
Jn 15 P 10 
Jn 16’4 $3
Jn 16'4P 10 
Jn 17’? $2':
Jn 17'7P 45 
Jn 19 85
Jn 19 P 95 
Jn 20 100
Jn 20 P 145 
Jn22'2 75
Jn22'7P $21. 
Jn 25 5
Jn 25 P $6 
Sp 15 $41
So 15 P 10 
Sp 16'4 $3'
Sp 16 4p 145 
Sp 17'2 $3
Sp 17’2P 70 
Sp 19 170
Sp 19 P 125 
Sp 20 /5
Sp 20 P 195 
Sp22'2 25
Sp 22’ 2P $4 
So 25 25
Sp 25 P $6'. 
Dc 19 215
Dc 19 P 175 
DC 20 140
DC 20 P 245 
Oc22’2 so 
Dc 22'2P 370 
DC 25 25
Oc 25 P $6 . 
Ja 35 P 265 
Jo 37'7 220 
JO 37'2P $4 
Jo 40 125

Oem
Op
•ft

Dam Tram1 cir
$4 460 121
40 55 45

215 210 621
IX SS 107
115 110 453
235 155 X
X X 2

4X
10 10 153

. $4 460 135
10 7 279

140 1X 363
15 15 6X

390 $2 25
8 $6^ $7‘4 5

35
95 95 216

X5 195 163
X 35 1704

4)5 $3'} 65
2X 7tO 360

75 75 923
440 $4'- 109
440 $4'} 72
415

I $10'/1 $10'/} 89
25 10 70
25 15 62
25 25 XI

J $7'.. $7'} 87
X 10 X
40 35 244
$4'/> 465 1494

295 3X IX
470 370 5

1 $9'/} $10'- 256
25 25 85

1 $8'% $9'} 70
25 X 6

. $7'% $8 163
55 85 49

> $6$* $7 3X
75 75 65
$5'(i $5'- 548

125 105 314
415 4X 794
240 ?X 154
370 4)0 221
$5':! $4'- 35

. S6 $6V*
15

1 $4’/: 
15 

360

1

$3'} 55
25 45 7

265
X

185 2X 10
X

no no 115*
85
75 $3 115

IX 90 ‘
45 40 10H

X5
25 to 250(

445 $3’/} 1
25 

. $7 
2X 3X

10
4X

25
390 360

35
XS

55 X It
240 $2’} 1
85

185 190 6C
125
135 240 6C
IX 165 17
IX no 141
240 $2

55 135 37
455 

35 
. $7 

IX 
145 135 4C

10

$61-4 $7 
165 190

65 20 60
X 25 

2X 140
568

IX 2X 1255
95 X 2
SO 40 284
$2'} 2X 2X
$4'/} $4
10

34

$3'* 340
10

X

$23'- 175 
X

3U

110 175 
IX

3

25 115 58
\90 55
X

5

. U'- $3'.1 7
25 25
$63-

X

$5
25

X

■ $33- 
IW

X

$3’- $3'; 
IX
195

1 75

IX no 5
115 $4':( 5

Jo 40 P $51-4 $6'*

$6'%
290 $2'2
$2'* 295
$4'*

150

$9&* $10'B$10>7 
1 25 55

$7'* $7'* $8
5 30 25

$41* 480 $5'7
20 45 105

$21’4 340

C D

Jv 25 
Jv 25 P 
Jy 27'7 
Jy 27'2P 
Jy 30 
Jy 30 P 
Jy 32’7 270 
Jy 32’2P 65 
Jv 35 P 165 190 150 
Jv37'2 55 60 no
Jv37’?P 330 355 255 
Jy 40 30 35 50
Jy 40 P $5’2 $6 415 
Oc 30 $514 $5'8 $10
Oc 30 P 55 60 195
Oc32'7P 120 145 80
Oc 35 P $2'* $2'2 205 
Oc37': 155 160 160 
Oc37'}P 370 295 155
Oc 40 70 75 125
Oc 40 P $5^8 $6' B $41. 
Mv 30 $4 4 $4' 2 490
My 30 P 1 10 15
Mv32’2 180 205 $2’
Mv32'7P 10 30 15
My 35 25 40 45
My 35 P 85 110 100
My 37'7 1 10 10
Mv 37'2P $3 $3 4 $3
Mv 40 151
Mv 40 P $5^s $51* $6 
Ag 35 P 175 $2 175
Ag 37' 2 SO 55 50
Ag37'}P 345 370 345 
Ag 40 10 25 10
Ag 40 P SSh $5V* $7 
Oc 32' 2 310 335 $3’
Oc32’2P 105 130 100
Oc 35 170 195 $2
Oc 35 P 205 230 210 
Oc37'7 90 no 90
Oc 37' 2P 360 385 $4
Jn 15 $3 $3'4 380
Jn 15 P 1 10 5
Jn 20 20 30 40
Jn22’2 5 10 15
Jn 22’7P $4 4 $414 $3' 
Sp 15 315 345 $5^
Sq IS P 5 20 30
So 17'7 140 165 165 
Sp17’2P 50 65 55
Sp 20 50 75 85
Sp 20 P 195 220 190
Sp 22' 7 10 30 30
Sp 22'2P $4
Oc 17'7 180
Oc 17'7P 65
DC 20 P 210
Oc 22' 2 30
Dc 22’7P $4-
Jo IS 420
Jo IS P 30
JO 17'2 240
JO i7’2P no
JO 20 ISO
Jo 20 P $2'
Jy 10 sn 
Jv 10 P 1
Jv 12'7 $5'
Jy 12’7P 1
Jv IS 320
Jv 15 P 5
Jv 17’?P 50
Jv 20 35
Jv 20 P 210
Jv 22’7 5
Jy 22’2P $4-
Oc 15 370
Oc 15 P 20
Oc 17’7 190
Oc 17’;P 75
Oc 20 70
Oc 20 P 235
Oc 22 ' 2 30
Oc 22'2P465

Op
Oern en

Option Moi$ Pni Offre Oem Trans cir

$4X4335 
205 230 
90

240 105 
55 55
$41- 340 

460 
55 
$21*

135

Jn 13 5
Jn 13 P $2 . 
Jn 14 1
Jn 14 P $3', 
Sp 9 220
Sp 9 P 15 
Sp 10 150
Sp 10 P 35 
Sp 11 105
Sp 11 P 75 
Sp 12 P 135 
Sp 13 30
Sp 13 P $2'/. 
Sp 14 20
Sp 14 P $3’. 
Oc 10 180
Dc 10 P 50 
Oc 11 130
Dc 11 P 90 
Dc 12 P 150 
Oc 13 65

175 175 X
$3
$8-, $7'» 4
10 25 70
$6 $73- 13
15 45 22
$3': $43- 215
X 45 85
X X 256
X X 765
$2’j 2X 125
X X X
$5

410 $4 IX
45 X X

215 $2 « 175
IX 115 IX
95 85 341

X5 205 27
55 90 16
$5'i $2 } 10

2)5 ?X 57
25 45 X

no IX 377
45 X 176
X 90 549
25 35 1941

IX 125 190
X X 85

, $2';1 1X X
25 X X

1 $3'^:»
245 $3$- 27

40 35 IS
175 IBS 2X
X 45 U

no ns 3X
IX IX 91
IX 175 82
55 X X

1 $2’:> $2 } 62
45

. $3’':: 2X 13
XS

75
145 IX 156
115 no 36
175 IX 102
90 55 34

Coe 
Coe 
Coe 
Coscod 
Coscod 
Cosfod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coscod 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Cdring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coi ing 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Coring 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
Cominco 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CISC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CIBC 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CMorc 
CP Ltd 
CP Ltd 
CP Ltd 
CP Ltd

Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
meod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
ineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
Cineod
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CRL
CTr 4
CTr A
CTr 4
CTr 4
CTr A
CTr 4
CTr A
CTr 4
CTr A
CTr t
CTr t
CTr i
CTr /
CTr
CTr / 
CTr i 
CTr / 
CTr t 
CTr i 
CTr t 
CTr t 
CTr / 
CTr l 
CTr / 
CTr I

Oc 13 
Dc U 
Dc 14 
Jn It 
Jn 11 
Jn 12 
Jn 13 
Jn 14 
Jn IS 
Jn 16 
Jn 16 
Jn 17 
jn 17 
Sp 11 
Sp 11 
Sp 12 
Sp 12 
Sp 14

Dc 15 
Dc 15 
Mv 10 
My 10 
My 12'

P $2'.1 $2^3i2X
45 X IX

P $3'.. $3V: 205
2X 245 $3^

P 5 25 X
P IS X 2$

K 95 IX
P no 135 155
P $2 $2'-I 2X

10 25 25
P $3 $3'/1 $3

5 25 10
P $4 $4 /> 415

2X 295 265
P 15 X 35

$2 $2'/I $2
P 35 X 45

105 125 105
P 140 IX 170
P 215 2X 2X
P IX 155 1«

115 125 125
P $2'/. $2':1 2X

$7’;i $8 4X

My 12’2P 1 
My 15 290
My 15 P 5 
My 17'2 50
My 17'%P 5 
My 20 1
My 20 P $2 
Ag 10 
Ag 10 P 
Ag 12'%
Ag 12'7P 
Ag IS 
Ag 15 P 1 
Ag 17'% 50
Ag t7'/2p SO 
Ag 20 5
Ag 20 P 
Nv 15 
Nv IS P 
Nv 17'/2 
Nv 17'/2P 50 
Nv 20 10
Nv 20 P $2 
Jn 12’% $4'/*
Jn 12’7P 1 
Jn 15 235
Jn 15 P 15 
Jn 17'2P 110 
Jn 20 10
Jn 20 P $3'* 
Sp 12'2 480 
Sp12'7P 1
Sp 15 285
Sp 15 P 40 
Sp 17'2P 130 
Sp 20 P 340 
Dc 15 310
Oc 15 P 70 
Dc 20 95
Dc 20 P $3' 2 
Jn 17‘% 365 
Jnl7'2P 1 
Jn 19 $2'*
Jn 19 P 5 
Jn 20 135
Jn 20 P 25 
Jn22’2 30
Jn 22'2P 150 
Jn 25 1
Jn 25 P 395 
Sp 19 265
Sp 19 P 25 
Sp 20 P 50 
Sp 22'2P 180 
Sp 25 20
Sp 25 P 410 
Dc 20 230
Dc 20 P 65 
Oc 22' 2P $2 
Dc 25 40
Dc 25 P $4'* 
My 18 135
My 18 P 1 
My 19 60
My 19 P 35 
Mv 20 25
My 20 P 75 
My 22’? 1
My 22'2P $3 
My 25 1
Mv 25 P $5X* 
Ag 18 $2'*
Ag 18 P 35 
Ag 19 165
Ag 19 P 100 
Ag 20 115
Ag 20 P 155 
Ag22'2 35
Ag 72’2P330 
Ag 25 20
Ag 25 P $5Xs 
Nv 19 235
Nv 19 P 135 
Nv 20 185
Nv 20 P 175 
Nv22'2 100

5 20
$5'/* $5*7 $5'i

430

5 
310 
20

50 100 
5 SO 
1 50

$2 $3
$7'/: $8 
5 25

$5'% $5'/7 $5'* 
5 10 S

$2X4 310 $2X^
1 30 10

160 100 
$2 50

5 50
$2 $3
S7\* $3X4 
25 100 
50 125

$4'/} 440 343 C Ocid Nv 27'% $7^ X'/- SO IS
5 1 3X C Ocid Nv 27’/}P 35 X 65 5

2X 255 476 C Ocid Nv X $5^ St'/ $6 15
X 15 125 C Ocid Nv X P X IX 85 5

IX 125 136 C Ocid Nv 32'/} $4'/- $4$- $2'/} 15
X X 170 C Ocid Nv 32'/}P IX IX 1K 5
$3'/ 255 85 C Ocid Nv 35 $2^ $3'/ $2’% 5
$S’/8 $6 36 C Ocid Nv 35 P $2 $2'%
10 C Ocid Nv 37'/} IX $2

X5 4X X C Ocid Nv 37’/} P $3 $3'%
65 X 55 Dfs Jn X $S$% $53/- $5$*

IX 140 55 Dts Jn X P 1 20 15 X
365 $2'/} 10 Dts Jn 22'/} 3X $3’/ 4X 51
335 445 25 Dfs Jn 22'-}P 10 X 25 143

95 Dis Jn 25 P 55 X 85 59
115 155 15 Dis Jn 27'/} 35 X 40 554
$33/- Ofs Jn 27'/}P 215 2X 155 10

390 $51* 53 Dfs Jn X 1 25 X 70
25 25 3X Dfs Jn X P 435 4X 390
$2' 3X X Dfs Sp X P 15 X
X X 44 Ofs Sp M'% 3X 365 $4'/: 28

IX $2 1X7 Dfs Sp 22'%P X 65 X X
X X 231 Dfs Sp 25 175 $2 $2 X2
45 65 70X •Dfs Sp 25 P 105 IX IX 59

175 IX 318 Dfs Sp 27'/} 70 95 IX XI
15 X 961 Dfs Sp 27'/}P 245 270 115 21

410 2X X Dfs Sp X X 45 X 45
290 $3'/} 402 Dfs Sp 30 P $4'% X5
X Dfs Dc 25 $21/ $2'/}
60 X 133 Ofs Dc 25 P 140 165 no X

XS IX 73 Dfs Dc 27'/} 115 IX 215 72
45 45 IX Ofs Oc 27'/}P 270 295 145 5

435 $3'% 1 Ofs Dc X 55 X 175 10
255 2X 5X Ofs Dc X P 4X 465
90 Dome Jo 17'/}P 170 IX 215 114
$21/ 155 15 Dome Jo X $5'/} $5'% $5’/8 IX
65 75 57 Dome Jo X P 270 2X 340 204

50

P 1

Nv 25 
Nv 25 P 
My 12'2 $11 
My 12'7P 1 
Mv 15 $8
Mv IS P 1 
My 16 $7
My 16 P 5 
My 17’7P 1
My 18 $5
My 18 P 5 
My 19 
Mv 19
My 20 $334
Mv 20 P 1 
Mv 21 $2' 2
My 21 P 5 
My 24 P 45 
Mv 25 15
Mv 27’ 2 5
Mv 27' 2P $3' 2 
Jn 21 295
Jn 21 P 5 
Jn 22 230
Jn 22 P 30 
Jn 23 145
Jn 23 P 50 
Jn 24 90
Jn 24 P too 
Jn 25 P 150 
Ag 16 $73*
Ag 16 P I 
Ag 17 $63*
Ag 17 P 1 
Ag 18 $53*
Ag 18 P 1 
Ag 19 $43*
Ag 19 P 20 
Ag 20 390
Ag 20 P 25 
Ag 21 315
Ag 21 P 35 
Ag22'7 $2'*
Ag 24 135
Ag 24 P 120 
Ag 25 P 185 
Ag 27 2P 365 
Nv 21 370
Nv 21 P 55 
Nv 22 $3
Nv 22 P 90 
Nv 23 255
Nv 23 P 135 
Nv 24 $2
Nv 24 P 150 
Nv27'2 80
Nv 27’2P370 
My 18 160
Mv 18 P 1 
My 19 P 15 
My 20 P 70 
Mv 21 10
My 21 P 155 
Mv 22 1
Mv 22 P 240 
My 23 1
Mv 23 P 340 
Jn 16 360
Jn 16 P 6 
Jn 17 285
Jn 17 P 15 
Jn 19 P 70 
Jn 20 P 135 
Jn 21 75
Jn 21 P $2 
Jn 22 45
Jn 22 P 280 
Sp 16 440
Sp 16 P so 
Sp 17 340
Sp 17 P 75 
Sp 18 305
Sp 18 P 85 
Sp 19 $2'2
Sp 19 P 120 
Sp 20 P 195 
Sp 21 155
Sp 21 P 220 
Sp 22 P 270 
Dc 18 $3X4 y*
Oc 18 P 150 175 
Oc 19 330 380
Oc 19 P $2 240 
Oc 20 280 330
Oc 20 P 240 290 

• Oc 21 230 280
Dc 21 P $23- $3’/*
My 32'? $8'* $83*
My32'7P 1 5 no 10
My 35 P 5 25 45 198
Mv 40 P 95 120 $3 113
Mv 42'2P $23- $3'* MX* 97 
My 45 15 40 M X7
My 45 P M'7 $5 $73- 40
Jn 25 $15'% $163* $15’B 37
Jn 25 P 5 IS 10 75
Jn27’2 $13’7 $14 $11 48
Jn27'}P 10 25 10 270
Jn X $11V% $11** $8'% 204 
Jn X P IS 40 IS 213
Jn 32’%P X 55 55 340
Jn 35 $71/1 $73* $5'7 M7
Jn 37'%P 140 165 190 169
Jn42’7P $33- M'4 $5 48
Jn 45 P $5i* $5'* $5’ 2 25 
Sp 27'% $14’% $143*
Sp 27' 7P 10 35 80 44
Sp X $11** $12’% $153* 40

IX 270 4
25
85
X 55 10
40 IX 157

IX 75 X
X 10 4U
$3’//i295 6
10 SS 25

: $5'a
$2'%
X 45 5
m
IX 95 23
125 105 128
IX IX 32
X 135 227

355 310 X
35 X 142
$5'i

2X
160

1

X 10
210 $3^- 10

$2 170 17
125 95 46
$33-
75 ' 125 11
$6

$11;* $11'% 5
5 35 X

M'8 $9'- 117
4 30 56

! $7'a $9'% 167
5 5 IX
5 5 IX

( $5'i!3X 115
5 40 10

! SS $3 274
5 10 195

. 3X $4 1327
5 5 767

(290 $3 5X
7 1 15

70 X 60
X 20 9437
15 X X

r $4
$3'.
25

2X 270 37
55

no 70 10
75

115 105 33
125
175 1X X

4 SO' - 175
15

1 $7' - $6^ 10
15

4 $6' - $6$* 43
20

4 $5' - 485 195
45 45 K
$4' -415 1141
X 60 319
$3’ 3 $3'} 3X
X X X

4 $2’ 3 $2'3 1140
1X no 445
145 M5 5?
210 $2'- 248
415 no
4X
X
$3' : $3 '} 10

115
$3 310 42

1X 190 15
2X 190 26
175
IX 95 213
410 495 5
185

15
35 X X
95 IX X
X 65 to

IX IX 70
25 35 235

290
25 10 235

390
410 $4 - 19
X X 2

335 2X X3
40 25 90
95 70 23

IX IX 327
95 55 664

2X IX 178
65 X lOX

3X $2 - 22
490 $5 45

75 IX 6
390 $33- 22
IX IX 9
$3’ 3 $3 987

110 45 X
} $3 XS 115

145 125 6
2X 185 10
IK IX 125
2X 165 X
3X 210 10

60 70
115 90
190 175 
$6’% $5’% 

240 
MV} 

365 220 
$23- 190 
$6'/} $7'}

Sp X P 35 
Sp 32'%P 90 
Sp 35 P 165 
Sp 37'% $6
Sp 37’ 2P $2’/2 $3 
Sp 40 P 365 M
Sp 42'% 315
Sp 45 240
Sp 45 P $6
DC 35 $8** $9'%
DC 35 P 185 210 175
Oc 37'} $7'* $7H285
Dc 37’%P 310 345 345 
Dc 40 $53* $5'%
Dc 40 " ■
Oc 43'/7

Mv 13 
Mv 13 
Mv 14 
My 14 
Mv 15 
Mv 16 
Mv 16 
My 17 
Mv 17 
Jn 12 
Jn 12 
Jn 13 
Jn 13 

n 14 
Jn 15 
Jn 16 
jn 17 
jn 17 
Jv 15 
Jv 15 
Jv 16 
Jv 16 
Jv 17 
Jv 17 
Sp 12

P 415 ttS 490 15
4X 470

P $5$* $5'/*
IBS 210 345 ns

P 1 25 X 59
95 IX 85 1041

P 5 X X X
P 40 65 X X5

5 10 5 110
P IX IX 125 171

1 10 S 814
P 2)0 235 135 5

290 31s $2'/} X
P 5 25 25 95

$2 $2’/ $2’- 632
P 10 35 35 89
P X 45 X 157
P 75 IX IX 539
P IX 16$ 85 m

15 X X 897
P ?X 245 125 X

95 IX 90 X
P 90 IIS 95 Xto X
P IX 175

35 X X 35
P 2X 755 170 3

$3’/- $3'% $3'/- 213

Op
Dam an

Option Mois Pni Offre Dam Trans or 
CTr A So 12 P S X
CTr A Sp 13 255 280 235 179
CTr A Sp 13 P 20 35 45 70
CTr A Sp 14 $2 215 $2 304
CTr A Sp 14 P 50 75 75 154
CTr A Sp 15 P 115 140 175 X
CTr A Sp 16 95 120 80 693
CTr A Sp 16 P175 $2 140 45
CTr A Sp 17 P 245 270 190 10
CTr A Dc 15 185 210 $3 33
CTr A Dc 15 P 140 165 105 84
CTr A Oc 16 140 165 ISO 43
CTr A Oc 16 P $2 $2’*
CTr A Dc 17 105 IX 210 64
CTr A Dc 17 P 255 280
C Ocid Mv 17'% $17’* $17X4 $9'% 5
C Ocid Mv 17'%P 1 25
C Ocid Mv 20 $143- $IS''4 M 10
C OcKt Mv 20 P 1 35 60 10

Ocid Mv 22'% $12'* $123- $63* 25
Ocid Mv 22'%P 
Ocid My 25
Ocid My 25 P 15

5 X 95 
$93:. $10'/* 135

35 180 
$73* $2 
X IS

M3k $S<A M’A 22

Ocid Mv 27'%
Ocid Mv 27'%P
Ocid Mv X
Ocid My X P 10 45
Ocid Mv 32'% $2'% $231.235
Ocid My 32V}P 25 60
Ocid My 35 40 90
Ocid My 35 P 50 100
Ocid My 37'% 10 SO
Ocid My 37V}p $2'% $3
Ocid Ag 22'/% $12'/* $123- $2'%
Ocid Ag 22’%P 10 40 115
Ocid Ag 25 $93^ $10'/*
Ocid Ag 25 P 2S 50
Ocid Ag 27'% $7'/4 $731> ISO
Ocid Ag 27V2P X 60 120
Ocid Ag X $5
Ocid Ag X P 40
Ocid Ag 32'% $3'% M
Ocid Ag 32’%P 80 IX
Ocid Ag 35 $2 $2V2150
Ocid Ag 35 P 125 175 $23i.
Ocid Ag 37'/} 100 ISO
Ocid Ag 37'/}P $23* $3'/*
Ocid Nv 25 $93* $10'/* $9''*
Ocid

$5'% $5 
90 95

M'/4

Option
Gulf C
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky

I J

Mois Pm 
Nv X 
Jv 8 
Jv 8 
Jv 9 
Jv 9 
Jy 10 
Jv 10 
Jy 11 
Jy 11 
Jy 12 
Jv 12 
Oc 10 
Oc 10 
Oc 11 
Oc 11 
Oc 12 
Oc 12

$3'}

Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dome
Dmlor
Dmtor
Dmlor
Dmfar
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmfar
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmfar
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmfar
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmtor
Dmlor

E F

Jo 22'% P $4 420 $5’8 50
JO 25 P $53* $53* $5'* X 

$14 $143* $15Jy 8 
Jy 8 P 1
Jv 9 
Jv 9 P 1

15 X 
$13 $133* $11'%

15 10
Jv 10 P 5 IS IS 351 
Jv 12'% $9'% $9V4 $8'/8 1477
Jy 12'/2P 15 25
Jy 15 P 20 35
Jy 25 P 410 440
Oc 10 P 5 20
Oc 12'/} $93% $10
Oc 12'/jP 15 X
Oc 15 P 60 75
Oc M P 215 235 285
Oc 22'%P 345 365 385
Oc 25 P 480 $S>/a
My X $113% $12’/* $8'
My X P 10 25 55
Mv 32'% $9’8 $938 $9'

Mv 35 
My 35 
Mv 37'% 
Mv 37’/} 
Mv 42'% 
My 45

20 686 
40 442
$5'% 40 
20 200 
$83* 336

Mv 47'%

Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Echo
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg
Folbrg

G H

Jo 50 
Jo SO I 
Jo 52’} 
Jo 52'2P 
JO 55 
Jo 55 I 
Jo 57'/} 
Jo 57'%P 
Jo 
Jo 60 P 
Jy 27'% 
Jy 27'%P 
Jy X 
Jy X I 
Jv 32'} 
Jv 32'}P 
Jv 35 
Jv 35 I 
Jv 37'% 
Jv 37'%P 
Jy 40 
Jy 40 I 
Jy 42'} 
Jv 42’}P 
Jy 45 
Jy 45 P 
Jy 47'} 
Jy 47':P 
Jy 50 
Jv M P 
Jy 52'} 
Jv 52'}P 
Jv 55 
Jv 55 P 
Jv 57'}P 
Jy 60 P 
Oc 32'} 
Oc 32'%P 
Oc 35 
Oc 35 I 
Oc 37'} 
Oc 37'}P 
Oc 40 
Oc 40 P 
Oc 42'
Oc 42'}P 
Oc 45 
Oc 45 I 
Oc 47’/} 
Oc 47’% P 
Oc SO 
Oc 50 I 
Oc 52'} 
Oc 52'% P 
Oc 55 
Oc 55 P 
Oc 57'
Oc 57'/}P 
Oc 60 
Oc 60 
My 15 P 
My 17'2P 
My X P 
My 22' 2 
My 22'2P 
Ag IS 
Ag IS P 
Ag 17’} 
Ag 17'}P 
Ag X 
Ag X P 
Ag 22'%P 
Ny 17'%P 
Nv X P 
Nv 22'} 
Nv ?2'/2P

Mv 12'/} 
My 12'%P 
My 14 
My 14 P 
My 15 
My 15 P 
Mv 16 
Mv 16 P 
My 17 
My 17 P 
My 18 
My 18 P 
Mv X 
My X P 
My 221/} 
My 22'%P 
My 25 
My 25 P 
My 27'/}P 
My X 
Mv X P 
Ag 13 
Ag 13 P 
Ag 14 
Ag 14 P 
Ag 15 
Ag 15 P 
Ag 16 
Ag 16 P 
Ag 17 
Ag 17 P 
Ag 18 
Ag II P 
Ag X 
Ag X P 
Ag 22'/} 
Ag 22'% P 
Ag 25 
Ag 25 P 
Ag 27V}P 
Ag X 
Ag X P 
Nv 22*/} 
Nv ?2V}P 
Nv 25 
Nv 25 P 
Nv 27V} 
Nv 27'%P 
Nv X

' X 25 55 X
$6$* $/'a1 $15

’ 10 25
4X 4X $31- IX

’ 10 X 75 5
’ 165 215 V5 10

65 40 IX 10X
’ 360 410 IX 64

5 X 45 X5
’ $6 $6'%! $3 5

1 10 X 45
• «1* $8"8> $6

$9$* SlOVï> XI-
■ 35 X IX 5

$7'/} so 3X 2
' X X 75 X

$5$* $6'/*iXO 42
’ IX IX
' m 2X $2'- 76

330 2X 270 ■m
■X5 355 $3 X

W5 X5 1/0 78/
' $4V- $5'/41 $5 56

85 IX IX 3K
’ U$* $6'% 3X 5

X 95 SS 55
’ U$* S9'i1

490 $51* $5'* 4
'2X 310

355 XS 4X 15
’3K 430 $4 5
’ $54* $5'8 3X 4

185 2X IK 32
> S6J.4 $7'*

IX 165 IX 36
• M'% $91% U'-

$13$* $13'/%
’ $5'/- $5'/}

$12 $12’/}
’ $6 $6'/}

$10^ $I1'4
' $7 $7'.:Î

$9'% $10
' $8^ $8'%

tt'% $7'b 10
' $9'- $91-

$29'* $xi* $171* 16
’ 1 X 50 95

$271* $27'«i$25 28
> 1 X X 35

$24'* $251* $24V, 124
- 1 X 30 60

$32'} $23 $211* IX
’ 1 X 25 48
SX's $X$iii$21 165

’ 1 X 45 36
$17$* $l8'f1 $14''8 V«

’ 5 55 X 74
$151% $15'/% $13'/% 64

’ 10 X 215 1;
$13’'- $131- $19'8 47

• 45 95 105 00
$11'-% $n$%$13 169

’ 115 165 210 IX
$9'8 $9$* SO - 99

' IX 235 235 13
$7'} $8 $101* 70

• X5 335 340 31
$6 $6'% $51- 62

»4X 435 $5 65
• $5'8 $5$% $51- 79
’ $6$8 $7’'(1 $6^- X

$25$* $26'(i
’ 5 S.S 25 112

$231* $23'1i$22i- 10
’ 10 X 35 X

$21’8 $21$% $221- 17
’ 25 75 75 31

$18'* $191* $16'} 17
’ X IX 125 40

$I6'% $171* S17'% 3
’ 90 IX

$15 $15'% $131* 30
' IK 2X $2 30

$13'* $131-$15'8 5
’ 255 XS 315 110

$11’% $12 $11 22
» $4 4X $4'- 10

$I0'8 $10$* $9$* SO
’ $41- $5'4I $5 40

$8^ $9'/41 $7 63
' $51* S6'/t1 $5$* 11

$;$* $8'«1 $6'% 25
’ $6'% $71t1 $7$* X

$6'} $7 $6'/- 46
> U- SO^i$IO$* X
' 1 5 15 87
' 1 5 5 198
’ X 40 K 235

2 10 10 nx
’ 185 210 $2 25

$5$* $6 $6 -
5 X X X

365 3X 365 XI
X 45 X SO

IX X5 185 1934
115 IX IX 22*
2X 265 2X 75

55 70 65 X
IX 165 IX 85
125 145 IX XS
2X X5

$15$» $)6'/i $11 - 14
1 IS 25 25

$14'/% $14$% $IS$t X
1 IS 35 70

$13'/i $13$* $131- 101
1 15 10 88

$12'% $I2$* $12’8 29
1 15 25 36

$11'% $11$* $7 35
1 15 75 23

$10'/i $10$* U'- 6
no 15 1
$8'/i $8$* $9$* 4
6 IS X X

$51* U'A $7'% 11
10 10 X 90
$3'/- $3'% 280 314
35 IS 35 164
25 X IX X

5 25 X 455
175 $2- IX
$15'- $1S$% $10'% 91

1 35 23
$14'* $14$* $15$* 479

5 25 89
$13'/- $)3$% $91- 61

IS 25 14
$12'/- $13$* $12'% SO

45 25 6
$11'/- $n$* $81- IX

70 25 22
$10'/« $10H $9’} 18
125 25 3
$8'/- $8$* $9$* X
10 35 X 2
$51* $6'/- U'% 16
15 X

3X X5 .$3 M
25 X X 24
X 115 90 X
75 )X 75 154
$2'/- $21* 215 10
$51- $6'/4
X 55

430 455 4X 23
55 K 90 X

355 ?» $2 1)0
135 IX IX 15
IX 155 X5 X

l-City
l-Citv
I City
l-City
I City
l-City
I City
l-Citv
l-Citv
I City
ICity
I City
I City
iCitv
l-City
l-Cily
l-City
l-Citv
ICitv
ICity
I City
l-Citv
l-Citv .
l-City
l-Citv
l-City
l-Citv
l-Cifv
I City
l-Citv
I City
I City
I City
I City
l-City
I City
I City
intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
Intcor
lOil A
lOil A
lOil A
lOil A
lOll A
lOi’ A
lOil A
lOil A
lOil A
lOil A
■Oil A
lOil A
lOil A
lOll A
lOil A
lOll A
IO<l A
lOll A
lOit A
lOil A
lOil A
lOil A
lOil A
lOil A
■Oil /
lOil A
lOil t
lOil t
lOil t
lOil t
lOil t
lOil A
lOil /
lOil A
lOil A
lOil A
lOil A
lOll A
lOtl A
lOil A
IQll A
lOll A
lOll A
lOtl A
lOtl A
■Oil A
lOll A
lOll A
lOil A
lOil A
lOll A
iOil A
lOi) A
lOil A
(Oil A
lOll A
lOil A
IO1I A
I msec
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Imsco
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok
Jonok

Jonok

Jonok
Jonok

LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
LocMn
Loidlw
LOidlw
LOidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
Loidlw
LOidlw

Op
Darn aft 

Offra Dam Trans c«f 
p $2V2 $3 $33*

$3'% $4
P 10 10

$2’% $3 290
PI 15 45

ISO 190 165
P 1 X 1

60 100 X
P 10 35 10

10 5 4
P 1 50

Jn 14 
Jn 14 
Jn IS 
Jn 15 P 1 
Jn 16 160
Jn 16 P 5 
Jn 17 P 35 
Jn 18 50
Jn 18 P 100 
Jn 19 25
Jn 19 P 135 
Jn X 10 
Jn X P2X 
Sp 14 365
Sp 14 P 1 
Sp 15 $23:i
Sp 15 P 5 
Sp 16 $2
Sp 16 P X 
Sp 17 IX 
Sp 17 P 50 
Sp 18 80
Sp 18 P 100 
Sp 19 50
Sp 19 P 170 
Sp X 25 
Sp X P 260 
Dc 16 2X 
Oc 16 P 45 
Dc 17 175
Dc 17 P 60 
Dc 18 IX 
Dc 18 p no 
Dc 19 80

340 390 
1 X 

$2'} $3 
1 25

75 323 
115 55

Dc 19 
Dc X 
Dc X

P 190 
50 75
S2\ $3'*

Mv 17'} $X'%$X3* 
My 17'/}P 1 »
My X $27i* $28'/8 
Mv X P 1 50
My 22' }P 1 50
Mv 25 $223* $23'8
My 25 P 1 50
Mv 27'} $X'6$X3* 
My 27’%P 1 50
Mv 30 $173*$18'/8
My 30 P 5 55
My32'}P 15 65
My 35 P 10 60

$213* 13
75 12

$34'b 34
140 56

My 37'}P 
Mv 
My 42'%

X 70 1 
$7'/} $8 
$53* $5'*

My 45 P 155 X5 
Ag 27'/} $213* $21'/%$: 
Ag 27'/}P 40 X 
Ag 30 $183* $19'/e $
Ag M P 70 no 1: 
Ag 32'% $17'/8$173*$ 
Ag 32''}P 75 125 2i 
Ag 35 $14'/8 $143* $
Ag 35 P 100 155 2> 

Ag 37'/} $13'% $13$ 
Ag 37’%P 140 240 
Ag 40 $11'/} $12 $
Ag 40 P 2X 3X 
Ag42'} $10'% $11 $ 
Ag 42'/} P 380 480 1 
Ag 45 P 480 $5^4 '
Ag 47'/} $8'/} $9 '
Ag 47'/}P $63* $7'% ’ 
Ag 50 $7'/* $7V4
Ag 52'% $63* $7'* :
Ag 52'%P $93* $103* ' 
Ag 55 P$113%$123* 
Nv 35 $16 $16'%
Nv 35 P 125 210 3i 
Nv 37'% $141* $14'% 
Nv37'/}P210 310 3 
Nv 40 $12'/b $123* $
Nv 40 P 270 370 
Nv 42’% $11'/} $12 $ 
Nv42’}P4X $5'*
Nv 47'/} $9'/} $10
Nv 47'/}P $73* $83* 
Nv 50 $8 $8'% :
Nv 50 P $8'8 $9'/8 
Nv 52'/} $7'/4 $73* $
Nv52'}P $9'%$10'% 
Nv 55 S6V* SI''* : 
Nv 55 P $113* $123* 
My 40 $233* $24 $;
My 40 P 20 5
Mv 42'% $21'/4$21'/}$ 
My42’2P 1 5
Mv 45 $181* $19 $
My 45 P 1 5
Mv 47'/} $16'/4 $16'% $ 
Mv 47'/7P 1 5
My 50 $133/4 $14 $
Mv 50 P 1 5
Mv 52'% $11'/* $11'/} ' 
Mv 52' }P 1 5
Mv 55 $8'% $9 $
My 55 P 1
My 57’} $63*
My 57'/} P 1
My 60 $4
My 60 P 5
My 62'} 210
Mv 62’-}P 45

$9'} 154 
40 140
$41* 250 
25 274

My 65 
Mv 70 
My 75 
My 75 
Ag 45 
Ag 45

P 175 
10 35

1 X 
P$11 $11'/}

$193* $19'% 
P 1 X 

A947'} $17'/* $17'} 
Ag47’:P 5 X
Ag 50 $14'b515'/8
Aq 50 P 15 40
Ag 52'/} $12'% $123. 
Ag 52' }P 35 60
Ag 55 $10'* $10'%
Ag 55 P 50 75
Ag 57'} $8'/* $8'%
Ag57'}P105 IX 
Ag 60 P 160 185
Ag62'} $4'* $4^4
Ag 62' }P $2 $2'*
Ag 70 185 210
Ag 75 X 115
Ag 75 P$ll $11'}
Nv 52’} $13'* $133* 
Nv 52'/}P 65 X
Nv 55 $11 $113}
Nv 55 P 100 125 
Nv 57'% $9'8 $93*
Nv 57’%P 165 IX 
Nv 60 $7'} $8
Nv 60 P 2X 255 
Nv 62'} $6 8 $63b
Nv 62''}P 270 3X

$5'} 97
45 170

$133* 509 
X 1M

2X 21 
$9'} 10

Nv 65 
Nv 65 
Nv 70 
Nv 70 
Nv 75 
Nv 75 
Jo 35

$5'* $51*
P 355 395 3

310 360 3
P $6'* $6^4 

155 180 1

K L

P$11
P 180 X5 

Jo 37'} X5 3X 
Jo 37'}P $3 $3’*
JO 40 $2 $2'*
JO 40 P $4'} $4^4 
Jy X $6'/} $7 
Jv X P 5 X
Jy32'} 4X $4'*
Jv32’}P X 45
Jv 35 P 80 100
Jv 37'}P $2 215
Jv 40 P $3^4 X5 
Oc 32'%P 80 95
Oc 35 P 140 165 
Oc37’/}P 255 280 
Oc 40 P 410 435 
Jn 25 $111* $11'*
Jn 25 P 10 25
Jn 27'% $1438 $153* 
Jn 27' :P X 25
Jn X $121* $12'% 
Jn X P 1 25
Jn 32'% $9'% $10
Jn 32'%P 1 25
jn 35 P *10 35
Jn 37'%P X 65
Jn 45 IX 195 
Jn 45 P 365 415 
Sp X $121* $12'} 
So X P 1 25
Sp 32'} $103* $10’% 
So 32'%P $10’/} $11 
Sp 35 $8'} $83*
Sp 35 P 95 IX 
Sp37'} $7'8 $7-4
Sp 37’%P 165 X5 
Sp 40 $5'} $53*
Sp 40 P 255 2X 
Sp 45 355 360

P $5 $53*
$6'8 $7

P $3'% $4
480 $5'*

P $5'% $6V}

$14 41
135 6
$10'} 94

Sp 45 
DC 40 
Oc 40 
Dc 45 
DC 45

Jn 22'% 
Jn 72’}P 
Jn 25 
Jn 25 P 
Jn 27’}P 
Jn X 
Jn X P 
Jn 32’% 
jn 32'/}P 
Jn 35 P 
Jn 45 P 
Jn 47'%P 
Sp 25 
Sp 25 P 
Sp 27' j 
So 27' }P 
So X 
So X P 
So 35 P 
Sp 37'} 
So 37'}P 
So 40 P 
So 42 }P 
Sp 45 
Sp 45 P 
Sp 47'}P 
Oc 35 
Oc 37'} 
Dc 37'}P 
Dc 40 
Dc 40 P 
Dc 42'} 
Oc 42' }P 
Oc 45 P 
Dc 47'} 
Dc 47 }P 
Jn 13 
Jn 13 P 
Jn 14 
Jn 14 P
Jn 15 
Jn IS P 
Jn 16 
Jn 16 P 
Jn 17 
Jn 17 P 
Jn 18 
Jn 18 P 
Jn 19 
Jn 19 P 
Jn X 
Jn X P 
Jn 22’} 
Jn 22'}P 
Jn 25 P 
Jn X P 
Sp 17 
Sp 17 P

$233* $24'8 
1 25

$21'/b$213* 
10 25
IS 40 

$163* $16'% 
35 60

$14'a $143* 
40 65
60 85
$3’/} $4 
$43* $5'% 

$21'% $223* 
25 X 

$19^ $X'8 
60 85

$17Vi$18'e 
X 115 
$2 2X 

$12'* $121- 
280 3X 
380 4X 
$4)4 $5'« 
$8 4 $83* 
$6 $6'} 
$73* $7'*

$153* $16'%
$14'6 $143* 
XS 435 
$12'e$133* 
$43. $S'/4 

$113* $12'% 
$6'% $63* 
$7’} $8 
$9 $9'/}
$81- $9'* 

$14 $15 
40 65

$131*$14'b 
10 X 

$123* $13'% 
15 X 

$n3%$12>% 
15 X 

$103* $111/1 
$ 25

$91*$10’8 
5 2$

$83* $9% 
5 25

$7'} $8’* 
5 25

$53* $53* 
1 ID 

45 70
2M X5 
$103* $111* 

5 25

$21'} 36 
10 192

$Xi4 156 
25 271
X 243 

$15'i 680 
70 388

$13*4 276 
70 167

110 1814 
$6'8 X

$18'} 42 
X 86

$19'} 76 
IX X
$173* 138

$11'% IX 
25 134

$12’% 171 
X 37 

$10'% 61 
X 9 
$9'* 74
85 X 

$X'/4 35 
65 10
$7’% 284 
15 77

OPTIONS
TRANS-CANADA
TRANSIGEES
Five Most Active TCO Option Classes 

Volume Op int 
Cda9 5Oct 01 3239 17779
Folconbndge 1940 19184
Conodion Pocific 1674 25994
Dome Mines Ltd 1091 232X
CdO 8 75 Dc 91 703 4087

Series Bid Ask Lost Vol Op Int

Agnico Eogie C
Ag $42'. 2X

Alcon Aluminum C 
Jn$37'} 2X

$40 165
Ag $35 P 100

$37'} 400
Nv $40 375

Alcon Old C
Mv $X U’a

$333* $5'}
$35 400
$35 P 1
$3638 240
$363* P 1
$Mi* 110

Ag$3138 $838
$331* $7'*
$3638 4X
$X3« 3X

Nv $Xi* 460
$Xi* P X5

Amer Bornck C
Mv $40 3X

$42': P 185
$45 105
$45 P 335

Jn$42'} 415
Jy $40 $63a

$45 425
Oc $35 P X5

$45 $7'6
Asomero Inc 

Jv $15 P
BC Forest Prod 

Dc $19 P
Bell CdO Enl 

Mv $35 St
$40
$40 P
$42'}

A9$37'}
$37’} P
$40
$42'}

Nv $40 P 
$42'}
$42'} p ;

Bk Novo Scotio 
Jn$17'}

$17'} P
$X P

Dc $20
Bk Of Montreal 

Ag $32'} ;
$32'} P
$35

Bombordier B 
Jo $25 $!

$25 P ; 
JyS17 V

S18 $:$x $;
$22'} P
$25
$25 P
$27'}
$X

Oc $27'} ;
$30

Bow Volley ino
Jv$t7’}

Broscon Class A
Jo $35 
Jv $35 
Oc $32'}

$35
B C Telephone 

Jv$27’}
CAE Industries 

jnSIl P
Sp$)2 
Dc $12

Compbell Rd Lk
Mv $35 $;

$37'}
$37'} P
$40
$42'}

Jn$32'} $1
$35 P
$37'}
$40
$40 P 
$42'}
$45

So $32'} $'
$35 $
$40
$42'2 P

Canadian Pocific C 
My $17'}

$22'}
$22'}
$24 
$25 

Jn$25

39$* Oat Vol 15
245 \90 15 107

39 Opt Vol 67
315 225 X 33
185 no 5 5
125 140 4 6
425 4)0 35 797
4X 3X 3 3
39 Opt vol SU

$9’- $7'- 10 245
$5'8 $51* 21 U1

425 3K 203 1107
X 15 X 409

2X 2X 1X 606
25 X 4 257

IX 115 104 295
$9 $7'8 2 692
$7Vb $7 5 470

475 425 IS 556
375 295 4 45
X5 395 10 10
3X 330 10 10

42$* Opt Vol 126
375 340 10 153
210 210 X 41
IX IX 23 117
3X 365 10 10
440 415 5 X

$7 $61. 70 1)3
4X 410 3 107
330 325 5 30

$7'} $71* X to
13'4 Opt Vol 3
2X 210 3 117
18H Opt Vol 5
X5 X5 5 5
411* Opt Vol 226

$63* $6'/* 2 36
tX 140 5 1386 

X 794 
X 2776 
X 879 
24 68
10 894 
15 2527 
10 171 
X 1997 
10 116

25 10
X 10

425 400
X 35

240 225
100 95
125 115
145 140
2X 225
18 Opt Vol 173
1’5 X 103 4023
45 40 X 218

215 -200 X 241
110 95 X 70

341* Opt Vot 2X
265 2X 2 1445

95 85 200 959
1:5 130 36 24X

35'8 Opt Vol X3
$5'} $5'} X 86

285 280
$9'* $9'}
$8'* U'4 
$6'8 $6'} 

75 45
3X 335 
165 155 
X5 IX 
115 95
310 310 
185 X5

16
10 153 
X X2 
10 504 
10 1022 
25 1954 
55 1016 
39 2179 
66 769
14 475 
20 479

I7Vb Opt Vol 10
155 140 10 24X
34>4 Opt Vol X
325 335 20 31
140 IX 15 202
3X 375 10 173
235 240 5 111
28'8 Opt Vol 5
125 105 5 )9X
10'8 Opt Vol 74

70 X X X5
70 70 31 824

no IX 23 283
41 Opt Vol 294
$6'4 $5'/} 4 28
4X 3X IS 100

45 25
195 170 
75 X 

$9'* $S 
100 X 
465 405 
3X X5 
2X 290 
2X 190 
155 150 

$10 $8 
$8'8 $6'8 
$5 470
$5 $5
23^4 Opt Vol 1674 

$6^8 $6'} S 484 
120 145 12s 177 2X5

1 15 10 30 535
X X X X5 186

125 140 100 10 396

35 X 
95 310 
53 326 
3 453

18 143 
1 111 
5 217 
5 110 

15 326
19 296
10 87 

1 133
11 66

Ag $22'} P 
$25 1
$27':

Nv $25 1
$25 P ; 

Cascades Inc 
Jn $12 1

$13 P 
$14 
$15

Sp$13 1
$13 P 
$15

Dc $13 I
$13 P 
$14 1

Cdn Imp'l Bank 
Sp$X :

$22'}
Dc $22’} 1

Cdn Tire Corp 
Mv$15
Jn$l4 1

$15 
$16

Sp $15 1
$17 

Cinepiex 
Mv $19

SX
Jn $18 ;

$18 P 
$19 
$X

Sp$x :
$22

Cominco Ltd 
jn$17'}
Sp$17'}

$X
Dc$17'}

$17'} P 
Dofosco Inc 

Jn $25
Sp $X si

Dome Mmes Ltd 
Jo $17'2 $<

$22’}
$25

JvSlO S'
$15 s:
$17'} $1
$17’} P 
$X
$X P 
$22' 2 
$22'} P 
$25

OcSIO $
$15 $
$17'} $:
$17'} P 
$X 
$22'}
$25

Domtar inc 
Mv $40

$40 P 
$42'}

Ag $40 
Nv $45

Echo Bay Mines 
Jy$57'}

$X
Falconbndge 

My $15 $
$17'}
$20

Ag $22'}
Nv $17' 2 

$20
Gulf Cda Corp 

Mv $27'}
Ag $27’}

Imosco Ltd 
Jo $35 
Jv $35 

$37’}
$40

Oc $32'} $
$35 
$37'}
$40

imperiol Oil A 
My $65

$70 P $
Ag $X $

$65
$65 P 
$70 P $

inco Ltd 
My $17'}

$17'} P 
$20 
$22’}
$22'} P 

Jn$X
Ag $20 P 

$22’ 2 P 
Inter City Gos 

JnS17
intI Corono Res 

Mv $22'} 2
$32’ 2 1
$35 1
$37' 2 1
$40 P 
$42'2 P

no IX 
110

2. 627 
IW 1215 3224
45 10 1»
70 7 101

2X 5 10
Opt Vol 199 
IX to 1152
45 X 1205
35 5 43X
35 X 5X3

IX 5 1561
100 10 1519
85 5 1326

54. 261 
52 200

2X 210
IX 115
175 IX . ...

21 <4 Opt vol 71 
2X 225 31 522

75 75 X 4252
125 no X 
IS Opt vol 

X X
IX IX
X 80 
X 35

IX 145
X X 

19H Opt Vol 
IX

91 
141 

10 1612 
5 23X 

75 2199 
26 30X 
10 1041 
15 1666 

202
95 10 55
X 35 71

225 95 825
45 2 619

IK 10 383
no X 745
215 10 341
110 X 327
Opt Vol 96

31 ...
25 XI

85
145 140
85 80

205 200 X 162
IX 170 10 X
25'} Opt Vol 131 
IX 115 121 894

U $SH 10 4
22'I Opt Vol 

X3/4 33$7
465 4X 
375 355 

121* n>}
SlVt $7'8
$51* $51*

75 75
365 375 
145 145 
2X 240 
275 2X 

I 165 160
12a* 12'/8
tt $7'8 

. X'e S6 
I 125 IX
I 4X 465
' 2B0 X5
I 260 280 .
: Opt Vol

1091 
X

. no 
92 4X 

5 325 
65 10X 
X t2X 
53 522 

118 1726 
X 619 
X 1600
12 4X 

179 1326
13 173 
X 4265

115 1423 
45 421

4 811 
12 X7 
85 871

235 200
65 65 10

IX 75 15
415 410 5
310 275 10
574* Opt vol 
$5'* 475 11

425 375 5
XM Opt Vol

$53* $51*
310 300 

' 65 55
' X 75 

460 455 
I 300 280 
: 28 Opt Vol 

IX IX IX 
215 175 5 IX

Opt Vol 141 
10 71
35 1X5 
10 2555

30 6X3 
7X 3103 
6X 1016 

10 555 
515 X76 

195

X'4
4X 4X 
2X 245
IX 120
X 40 

$51* $5'8
3X XS 
240 2X 
140 ÎX 

63'} Opt Vol 
125 IM 5

X'} X 10
X44 X34

370 X5 
3X 300 

XV* X’]
22<} Opt Vol 
$5 455

10 5
2X 225 
X 45 
80 75

295 X5 
95 85

180 170

3 2407

70 359

10 196 
10 177

X 4X 
10 9X 
5 1171 
5 143 

20 125 
10 XS

5
17'} Opt Vol 10
125 no 10 IX

: 47V* Opt Vol 119
25V8 25'} 10 X
15Vb $15 2 521
13'8 $13 3 178
10V* 10'} 9 355

I 80 35 10 X
' 100 70 5 210

$45 4
Ag $45 $9

$X P $7
$55 SS

Nv X5 10
US P SS

Jonnock
Jn $35 $7

$37 : SS
$40 3
$40 P

Lac Mmereis 
Jn$27'5 18

$35 11
$37'} 10
$37 } P 1
$40 U
XO P 1
ur 7 $7
X2'} p 2
us X
U7 } 4

Sp $32' : 15
$32'} P 1
$35 14
$40 10
X2'} $9
U7'7 $7

Dc $35 P 2
US 1G

Laidlow 6 
Jn $25 3

$27'} 1
$27'} P I
$X

Sp $19 St
$25 4
$27’} 3
$x :
$x p 3

Dc$X 3
Magna Inti Cl A 

Jn$27'} :
$X I

Sp $27'} 3
$27'/} P

Mitel Carp 
Sp U

Moore Corp Ltd 
Mv $X
Ag$X ;
Nv$32'} :

Notionol Bonk 
My $16'4 P ! 
Ag $15 

$16'4 
$17'}

Nv $15 P 
$16

Norando Inc 
My $X $:

$22’/} $i
$25
$27'} 1
$27'% P 
$X P :

Ag $25 
$25 P 
$27’} ;
$X
$x p ;
$32'}

Nv $27'}
$27'} P '
$X ;
$X P 
$32'}

Northern Tel 
My $52’/} P 

$55
$55 P 
$57'}
$57'} P ;

Jn$S2'} P '
$55 ;
$55 P ;
$57'}
$X

Jy«7'7 V
$X St
$X P
$52V} P 
$55
$57'% ;
$x

Oc $55 $;
Novo. Alto Corp 

My X 
$7 
X
$9 P

Ag X P
$9 P

Nv $7 
$10

Poc Wstrn Air 
Jo $25
Jy $25 :

$25 P 1
$27'} 1

Oc $27'} :
$X 1

Pagurian A 
Jn$l7'}
5p$15 :

$15 P
$17'% 1

Plocer Develope
JnX2'} Si

US
u7'7 :
M7I} p :
$X 1

Sp $32'} P
$37'} P
XO $f
$45 $i
M5 p :

Oc XO SI
UO P I
US u

Power Corp Cdo 
Ag $18 1

415 425 4
$10 StO 48
UV4 SI'* 5
Xv* X'l 2
$11 $11 X
XH X'} 1
42'/4 Opt vol 
U U'a 16
X'l SS'I 5

380 425 IS
100 90 15

X Opt Vol 
19'• I8V4 5
12V% 12’4 1
IOV4 $10 7

135 135 15
U'b U 8 5
lac 180 3

$7 : X^
' 300 2X 

XV* X 
I 4X 440 

16V* 1SV- 
165 155

. 14Vb U'/B 
n'4 $11 

I $9'* $9Vb 
$7V* $71%

I 3X 315 
10V- $10 

: 27*4 Opt Vol 
• X5 M5 
I 210 195 
> 155 IX 
I 105 100 
. $9'/} $9 
I 470 US 
I 335 3X 
I 2X 200 

340 J1S
3X 320

5 783 
X 83 
35 198
58 148 
X 114

1 209
1 131

W 797
X nx
10 253 
50 1004 
10 210 
10 XI 
17 5X 
10 X3 
10 68 
10 157

29'i Opt Vol 32
300 285 M 379
IX 135 6 420
395 375 3 48
no 110 3 5
7'% Opt Vol 5
65 X 5 7897

31'4 Opt Vol 45
175 IX M
290 300 5
270 2X X 126
IS Opt Vol 82
175 175 10 178

6X

100 too
m SS 
40 X 
95 95

105 90
37V* Opt Vol 

M S7'%
$5V* $5V*

275 300 
105 110
75

280 2X 
X5 370

X 307B 
13 4297
10 1127
5 128
4 1447 

SS3
X 965
11 1416
5 796 

17 1495

45 35 
245 240 
110 IX 
315

X IX 584 
X 376 
85 1073 
10 X
16 15X 
55 XX 
21 152

X X 130 4125
310 315 
175 170
2X 2X 
355 325

2 
10

no 115 5
S5Vi Opt Vol 

■■ 45

11 684
15 126

55
155 145
IX IX
X 45 

325 325 
165 IX 
325 325 
295 2X 
210 200 
135 115

$91/8 MV*
$7'% X'%

140 145 
2X 235 
395 X5 
285 2X 
195 175

X’/4 $5'%
8>% Opt Vol 
2X 2X 
155 135

25 107 
68 796 
10 IX 
13 1091 
10 155
10 32
32 141 
8 14

82 IX

X 371 
8 167

24 589
10 1135 
23 694 

106 
XI 

10 186 
X 12X

X X 116 769 
10 XI 65 40

30 30
IW X 

I 195 IX 
I 40 40
: 2S</* Opt Vol 
I 435 455 
' 740 745 

IX 135 
IX 130 
245 225
IX IX 

1S'% Opt vol
X X 

265 240 
IX 125
IX 140 

: 46'/% Opt Vol
SSV* $5'- 
X5 370 
270 2X 
325 315 
175 175 
35 X
X X

$9 M'2
$5V* $5' }
3X 315 

$9'- $9'a 
215 200 

$6'* $6V*

IX IX X 1009

25 264
X 209 
X X 
40 2219 

76 
10 15
12 731 
10 409 
32 519 
10 384
2 136 

109 
5 1810 

37 287 
52 188 
15 901 

425 
5 2M 

10 7X 
67 554
20 126 
97 1229 
X 398 
X 167 
10 437 
5 343

$X 
$22^ 

Nv $17
$18
$19

255 300 
185 200 
135 140 
X 95 
C 32H 

85 X 
115 140 

C 6

$X
Provifo Inc 

Jn $?2'%
Jv$22'%

Ranger Oil Cda 
Jy $6

$6 P 
Oc $6 

$6 P 
$7

Royal Bk Cda
Jv$32'2 

$35 
$37'}

Oc$37'}
Seagram Co 

Mv$95 
$95 P 
$100
$110 P 

Jn$X P 
$95
$95 P 

Jy $X P 
$95 
$100 
$105
$110 P 

OcSIOO P 
Sears Conoda 

Ag $12'% P 
Shell Canada A 

My $25 
$40

Silver US 
Jn $7 

$7'}
* H 

M'}
$9 
$9'}

Sp $6 
M
$9'/}

Dc S6 
$7

Spor Aerospace 
OCS2S 

Stelco A 
MvI22'2 
Ag $2$

$27'}
Nv$25 

TO Bonk 
Jn $25 P 

$X P 
Teck Corp B 

My $35 P 
Ag $40 
Nv $37'/}

Total Petroleum C 26 
Oc $25 P 

Tronsedo Pipe 
My $19

$X P 
Ag$X P 
Nv $18 

Tnlon Old 
Mv $2iv*

TSE index 
My SIX P 

$165
$185 P 
SIX
SIX P 

Jn $180 P 
$185
$185 P

C 34 
2X 300 
105 IX 
40 X 
85 110 
C 95’% 

2X 265 
185 210 
65 X

14'} $15 1 
110 IX 
3X 415 
2X 315 
IX 185

$5 $5H !
300 325 
175 200

$15 15V} :
$7 $7'/} I

C 11'% 
95 IXc 4av*

15V* 15'* 
1W 125 

C 872 
195 2X 
170 IX 
145 IX 
95 IX 
70 X 
X 75 

3X 345 
165 185 
105 IX 
335 3X 
265 X5 

C 22H 
140 165 

C 23H 
145 170
IX IX 
40 X 

165 185
c n

15 35
215 740 

C 35 
185 235 
X5 345 
425 4X

55 15 2325
35 40 2026

3X 5 X
205 X 434
145 18 167
95 8 1352

Opt vai 2S
IX IS 360
140 10 X
Oat Vol 64
X 72 3S34
35 5 474

IX 10 297
65 5 85
45 22 613

Opt Vol 619
275 9 8962
115 IS XS4
X 5X 3886

110 95 274
Opt Vol 
2X '
IX

70 10 565
U'% 10 5
no 16 76
435 5 44
315 15 X

X 4X 
40 285 

2X 10 457
IX 10 22

15'- 10 IS
$7’% X 07

Opt Vol 5
95 5 204

Opt Vol 18
15V<. 5 179
115 5 361
Opt Vol 344
210 
175

X5
74 465
55 96

10

15

IX 175 
C 18V- 

35
115 140 
IX 155 
IX 165 

C 21V% 
40 

C186S1 
35 55

375 425 
IX 185 
125 IX 
4X 475 
2X 2X 

$7 $7'/}
455 $5 
4X $5 

$6 $7
2X 275 

M'/} $9'/} 
$6'- S7'/4 
425 475 

C 104V*

X 124 
85 136 
X 4X 
10 296 
X 147 
5 199 

10 167
X 3X

Opt Vol s
IX 5 162
Opt Vol 18
170 3 484
tX 2 583
45 2 V28

170 3 91
Opt Vol 62
X 22 77

2X 40 IX
Opt Voi 52
185 10 40
X5 10 91
4X 32 X
Opt Vol 10
IX 10 X
Opt Vol 37
X 4 273

115 10 70
140 10 210
165 13 146
Opt Voi 7
25 7 21

Opt vol 309
X X 487

4X 71 204
2X 46 4X
IX 46 351

(5 1 167

SIX 
SIX 
$195 

Jv $185 
SIX 
$195

Cdo to 25 Feb 04 
Mv 107'% P 315 340
JvSnO P 535 X5

Cdo 11 75 Feb 03 C tt3V*
Mv $105 
Sp$I15

Cdo 8 75 DC 91 
jn $97 P

$98 P
$99

Cdo 9.5 Oct 01 
Mv $97'}

$97'} P 
SIX
SIX P 
102'% P 
$105 P
107'%
$110 P 

Jn $97'%
$97'} P 
SIX
SIX P
102'/}
102’/} P
$105 P

Jy$97'}
$97'} P
SIX
SIX P

SpSIX P
Dc SIX 

102'}
Cdo 9 Morn 

My $X 
$95
$95 P

Jn$92'} P
$95
$97'} P

Jy $97'% P

3 62
IS 149 
IS 193

795 8X
IX 175 

C 97'/} 
65 X 

110 135
X 55 
C 98V*

165 IX 
X 85 
45 70

165 IX 
380 4X 
615 665 

3 5
11)5 1)65 
2X 2X 
125 140 
110 130 
235 2X 
45 65

415 440 
662 665 
240 265 
165 IX 
140 165
265 2X 
315 340 
XS 230 
120 145 

C 93V* 
3X 375 
X 55 

165 IX 
125 IX 
X 115 

425 4X 
465 4X

93 117 
39 427

12 102 
25 813

399
35

X
2X 2X

185 2X 2X
140 TO 33
IX IX 2X
415 10 162

Tofol contract volume 
Totol open interest

17522
632616

Option 
Loidlw 
Loidlw 
Loidlw 
Loidlw 
Laidiw 
Loidlw 
Loidlw 
Loidlw 
Loidlw 
Loidlw 
Loidlw 
Loidlw 
Loidlw 
Loidlw

M N

. Op
Oern an

Mois Pni Offre Dem Trans cir.
Sp 18 $9Vb$10v*$))
Sp 18 P 10 25 X
Sp 19 P 5 25 70
Sp 20 $7'8 MV* M
Sp 20 P IS 40 25
Sp 22'} S5'a $6'- $6 
Sp22'}P X 45 IX 
Sp 25 P 105 130 no
Sp 27' }P 195 220 2X
Dc 25 $5'8 $5v* $5
Dc 25 P 145 170 155
Dc 27'} 405 430 $32.
Dc27'}P 235 2X 240
Oc 30 P 355 MO $31-

Mbo 96 
Mbo 96

Vbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Mbo 96
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
oore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Mogno
Mogno
Moqno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogna
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mogno
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel

My 97 
My 97 P 
Mv 98 
My 98 P 
Mv 99 
My 99 P 
MylX 
MvIX P 
MvlOl 
MylOl P 
Mvt02 
Myt02 P 
Jn 96 
Jn 96 P 
Jn 97 
Jn 97 P 
Jn 98 
n 98 P 

jn 99 
Jn 99 P 
JntX 
JnlX P 
JnlOl 
JnlOl P 
Jnl02 
Jn)02 P 
Jy 96 
Jy 96 P 
Jy 98 
Jv 98 P 
Jy 99 
Jv 99 P 
JvlX 
JylX P 
So 96 
Sp 96 P 
Sp 97 
Sp 97 P 
Sp 98 
Sp 98 P 
Sp 99 
Sp 99 P 
SplX 
SolX P 
SpIOI 
SolOl P 
SP102 
So)02 P 
Dc 96 
Dc 96 P 
DC 97 
Dc 97 P 
Dc 98 
Dc X P 
Dc 99 
Dc 99 P 
OclX 
DeIX P 
DclOl 
DclOl P 
Dc102 
Dct02 P 
My 27'} 
My 27’}P 
Mv X P 
My 32'} 
My 32'}P 
My 35 
My 35 P 
My 37'J 
My 37' }P 
Ag 27'} 
Ag 27'}P 
Ag X P 
Ag 32’: 
Ag 32':P 
Ag 35 
Ag 35 P 
Ag 37’} 
Ag 37'}P 
Nv X 
Nv X P 
Nv 32':P 
Nv 35 
Nv 35 P 
Nv 37' J 
Nv 37'}P 
Jn 22’} 
Jn 22’}P 
Jn 25 
Jn 25 P 
Jn 27’:P 
Jn X P 
Jn 32’ 3 
Jn 32’3P 
Jn 35 
Jn 35 P 
Sp 22'/} 
Sp 22’3P 
Sp 25 
So 25 P 
Sp X 
So X P 
Sp 32'} 
Sp 32’ }P 
So 35 
Sp 35 P 
Oc 27'% 
Dc 27'jp 
Dc X 
Oc X P 
Oc 32'} 
Dc 32'}P 
Oc 35 
DC 35 P

2X 255 
10 25

85 55 2

530 565 
1 25

S6'4 6X
125 IX 
170 195 
60 85

295 320

X 45 
455 4X 
170 195
$2'. $2'2

135 IX 
2X XS 
IX 125 
345 370 

75 IX 
415 440 

55 X

$6'}X5 
$2'- $2'} 
$2^4 $3 

185 210 
3X 355 
IX 175 
3X 415
IX 145 
455 480
X 115 

SX 555
75 IX 

595 6X 
55 X

4X $4 X
10 2 153
25 X 233
35 35 X13

135 140 204
10 5 991

3K 340 67
X
St'.■ 340 6

495 4K 79
45 65 24

105 )X IK
m IK 776
215 210 116
IX 90 1549
$4 U 18
SS 90 7X
St'.i $3'- 10

3K 3K 77
135 110 43
265 $2': X
IX IX 510
415 $4'}
90 70 29
Ul*390 15
$71* $7 5
25 70 10
$5 $7’- 2X
X
60 135 15

145 $2 26
to K 188

310 215
35
$5$*
$7'/* M$* 10
35
$S$* $4 % 3
60

255 $2 79
$2 1U 6

145 2X X
340
IS 11$ 10
S5$*

470
IX 95 6
3X 415 5
$2'',

2X S3'* 5
355
14$
$5$*

?X 315 35
10

IX 710 199
X 10 70
90 85 561
25 X 62

Oolton Mois Prix Offre Dem Trans
Mitel Jn 8 X 25 25
Mitel Jn e P 60 K 90
Milel Jn 9 10 15 10
Mitcl
Mitel

Jn 9 
Sp 6

P 135 
185

160
X5 $2

Mitel Sp 6 P 1 15 25
Mitel Sp 7 110 IX 1)0
Mitel Sp 7 P 30 45 35
Mitel Sp S P 75 95 90
Mitel Sp 9 25 35 40
Mitel Sp 9 P 145 170 115
Mitei Dc 7 130 IX IX
Mitel Dc 7 P 40 60 60
Mitel Dc 8 80 95 K
Mitel Dc 8 P 90 no no
Mitel Dc 9 40 SS 55
Mitel Dc 9 P 155 180 125
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco
Inco

My 15 $7 a $7'} $6V« 15
IS 20 
X 40

My 15 P 1
Mv X P 5
Mv 25 1 10
My 25 P 265 2X $3 
Jn X P 25 X 45 
Jn 22 : 115 140 
Jn22'2P 130 145 110
Jn 25 40 55 35
Jn 25 P $3 $3'4
Ag 15 $7'4 $7’j $7'
Ag 15 P 5 X 15
Ag 17': $5'a $5'2 490
Ag 17':P X 35 40
Ag X 335 3X $3 
Ag22'} 195 210 IX 
Ag 25 105 IX 85
Aq 25 P 315 340 
Nv X 410 435 335 
Nv 20 P110 135 130
Nv 22' : 2X S3 
Nv22'}P 210 235 
Nv 25 IX $2 IX 
Nv 25 P $3’} $3^4 $3'2

20
S2I4 95 
$2'2 18

Op op
en Oern en
cr Obtion Mois Prix Offre Dem Tran* nr
1181 NVO A My 10 P 145 170 175

143 Nvo A Ag 5 340 365 395 10
3725 Nvo A Ag 5 P 1 10 10 X

Nvo A Ag 6 240 $2' $2' 235
128 Nvo A Ag 6 P 5 X 10 IX
110 Nvo A Ag 7 165 m IX 5182
392 Nvo A Ag 7 P 10 25 25 116

75 Nvo A Ag 8 80 95 X 1717
240 Nvo A Ag 9 40 45 X 68X
737 Nvo A Ag 10 10 15 15 500
10 Nvo A Ag 10 P IX 175 155 5
20 Nvo A Nv 7 P 15 40
92 Nvo A Nv 8 no 135 115 1065

461 Nvo A Nv e P X 55 55 319
376 Nvo A Nv 9 80 85 80 2656
176 Nvo A Nv 9 P no IX lOU 323
70 Nvo A Nv 10 P 155 I8Ü 165 40
15 Novreo My 12'} no 135 160 86

Novreo My 1?' :P 5 25 25 10
3X Novreo My 14 5 30 95 53
213 Novreo My 14 P 30 55 X 16

Novreo Mr 15 J 5 35 368
70 Novreo My IS P 125 IX 55 26

Novreo Ag 13 135 IX 135 1024
Novreo Ag 13 P 70 45 60 10

76 Novreo Ag 14 40 65 115 19
Novreo Ag 14 P 60 85 40 X

40 Novreo Ag IS 15 40 45 7
25 Novreo Ag 15 P 140 165

Novreo Nv 13 170 175 IX 1502
125 Novreo Nv 13 P 35 60 25 X
719 Novreo Nv 14 65 W 145 34
547 Novreo Nv 14 P 80 105
457 Novreo Nv 15 30 55 X 5

Novreo Nv 15 P 160 les

Nol Bk Mv 12': $2'- SV:1 $2’/:: 134
Not Bk Mv 12'3P 10 50
Not Bk Mv 13'- 110 135 125 208
Not Bk My 13'-P 5 15 10 156
Not Bk My 15 25 45 25 1697
Not Bk My 15 P 35 60 25 216
Not Bk Mv 16'- 10 15 25 2695
Not Bk Mv 17’} 5 5 5 2126
Not Bk My 17'3P $?'- $3 $2’;' IK
Not Bk Ag 131- 170 175 $2 1296
Not Bk Ag 13'-P 5 25 IS 178
Not Bk Ag 15 P 65 85 70 209
Not Bk Ag 16'-P 175 $2 145 142
Not Bk Ag 17'3P $2 $2- IK 87
Not Bk Nv IS 160 IK 160 308
Not Bk Nv 16 P 145 170 145 136
Not Bk Nv 17 70 75 90 424
Not Bk Nv 17 P $2'- $2'3■ $2'3' X
Not Bk Nv 18 30 55 60 183
Not Bk Nv 18 P S3'* $3'j S3 85
Nrcen
Nrcen
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numac
Numoc
Numoc
Numoc
Numoc
Numac
Numoc
Numac
Numoc
Numoc
Noron
Noran
Noron
Noran
Noron
Noron
Noron
Noron
Noron
Noron
Noron
Noron
Noron
Noron
Noron
ortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nortel
Nvo A
Nvo A
Nvo A
Nvo A
Nvo A
Nvo A

Jv 14 $5 $5'4
IXJy 14 P 75 

Mv 8 140 165
Mv 8 P IX 175 
My 9 40 65
Mv 9 P 15 40
My 10 5 X
My 10 P X 75 
Mv12'} 1 15
My 12'}P $3 $3’4
Ag 8 165 IX
Ag 8 P 175 $2
Ag 9 85 110
Ag 9 P 35 60
Ag 10 45

75

My 25 P 
Mv X 
Aq 19 
Ag 19 P 
Ag X 
Ag X P 
Ag 22’}

Ag 10 P 80 105
A9l2'2 10 35
Agl2’2P 310 335 
Nv 9 115 140
Nv 9 P X 
Nv 10 70
Nv 10 P110 135 
Nv 12'} X 
Nvl2'}P3X 355 
My 17'} $10’
My 17’}P 265 
Mv X P 10 
My 22’}P 1 

5 
25 
$9 

5
U 

5
$5’

Ag 22'2P X 
Ag 27'}P ns 
A9 32’}P $5' 
Nv32'}P $5'
My X $5 
My X P 1 
My 52’} 2X 
Mv to 10 
My X P 4X 
My 62'} 1
My 62'%P $71 
Jn 52'} $4
Jn 57V}p 3X 440 
Jn X P $5'
Jv 42'% $12'
Jv 42'%P 5 
Jv 45 $10'
Jv 45 P 25 
Jy 47'%P X 
Jv 52'% $5
Jy 55 P X5 
Jv S7V}P UO 4X 
Jy X P $6 
Jv 62’% 115 
Jy 62’%P $7’
Oc X $8*
Oc X P2X 
Oc 52’% $7
Oc 52’/}P 310 
Oc 55 P $4'
Oc 571% 470 
Oc 57'/}P $5’% $6 
Oc X 365 
Oc X P $6>
Oc 62V} 290 3X 
Oc 62'/}P $IH $91% 
Mv 5 3X 
Mv 5 P 1 
My 6 P 1 
Mv 7 P 1 
My 8 P 1 
Mv 10 1

95 170 63
135
45 80 3

355
'$11 $11'% 2

IS 40 70
X 25 111
X 1 64
15 30 319
30 30 3257
$9’- $12'- 51

$ 30 31
$8'/« S8''B 103
25 25 35

I $51- $9 212
X 15 375

140 130 178
1 $5$%2K U
I $SV« $3 43

$S'% $5 79
25 X 40

3X 290 3K
35 35 731
$5$% $8 75
25 70 SO

1 $7'%
440
440

1 UV*
i$13'/%$16'* 38

X 40 23
i$in%$13'% 241

X 55 40
85 75 197
SSH $S'% 425

345 335 3K
490 Ul* U
U'% $7 46

140 IX 85
1 U$* $7V}
1 $9 $9$* 11
3X 31S 25
$7V} I9$* 37

360 '235 8
I UV.46S 52

$5V* $7 31
u ssv* 25
U 385 59

I $7$* U'% S
3X $3>/} 23

. $91%
3SS $3$* X

5 IS 60
S 10 K
5 5 XI

15 X 172
5 10 1986

O P
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01

Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03

Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04

My 90 
My X P 
My102'2 
My)05 
My107’/}P 
MyllO 
Jn105 
Jnl07’2 
Jn107'}P 
JnllO 
JnllO P 
Jv)02’} 
Jy102'}P 
JvlOS 
Jy)05 P 
Jv107''} 
Jv107'2P 
JyllO 
JyllO P 
Sp 97’% 
Sp 97'}P 
SpIX 
Spl02''} 
Sp102’2P 
SP105 
SplOS P 
Spl07'% 
Sp107’/}P 
SpIIO 
SpDO P 
DC 97'% 
Oc 97'/}P 
DclX P 
Dcl02'/}P 
Oc105 
DC105 P 
DC107'} 
Dc107'/}P 
DcllO 
DclIO P 
Myl15 
MvllS P 
MylU’/j 
Mvll7'/}P 
MvIX 
MvIX P 
Mvl22'} 
Myt22'%P 
Jnll2'% 
Jnl12'/}P 
JnllS 
JnllS P 
Jnll7’/} 
Jn117'/2p 
JnIX 
jnlX P 
Jnl22'% 
Jn122'/2P 
Jnl25 
Jnl25 P 
Jyn2'% 
Jv112'%P 
JvlIS 
JyllS P 
JvlU'/} 
Jvll7V}P 
JvlX 
JylX P 
SP112V} 
Spn2'%P 
Sp))5 P 
Sp117Vî 
Spll7'%P 
SplX 
SplX P 
Sp122'/} 
Sp122'%P 
Sp125 
SP125 P 
Dcn2V} 
Ocn2V7p 
Delis 
Dclt5 P 
Dcn7'% 
Dcn7'/2P 
DclX 
DclX P 
Dc122'% 
Dcinvjp 
Dcl25 
Dcl2S P 
MylOO 
MyIOO P 
Mv102'% 
Mv102'%P 
MvlOS 
MytOS P 
My)07V, 
MyllO 
MyllO P

75 X 125
445 470 340
X SS SS

6)5 665 565
6 25 10

865 915 $7'}
2 15

SII'/BSIIVe 
$2V4 $3 365 

210 $2'/4
170 195 240
95 IX 140

465 515 $3’%
X 75 85
$6'/} $7 $5'/4
10 X X
U^4 $9'4 $7^ 

5 25 10
$11'-%$im8X 
310 335 370
2X 285 195
365 3X 285
485 535 380

75 IX 115
$6^ $7'/4 $6
35 X 80
$9 $9'/} $10
IS X X

$n'%$11$*5X 
15 40 75
$2 $2'/4

5
)8(

$6^4 710 85
1 15

$9'-4 9X 
165 IX 
135 IX 

70 95 125
700 X5

X X 
$4^ $5 3X 

5 X X 
$7 735 5X 

1 25 X
945 980 755 

I 25 X 
$11'/% $12’/4 $12'% 
$2 $2'/4

IBS 210
IX 125 
3X 355
45 70

SIO 545
X 45

Op
Oern jn

Option Mois Prix Offre Dem Trans c 
Obd 04 Myll2'} 2 10 10 21;
Obd 04 Myl12'}P $7^4 «'4 140 10(
Obd 04 My115 1 10
Obd 04 Mv))5 P$10’}$11 430
‘‘ Jnl02'} 2X 285

Jn102'}P X 105
JnlOS 125 IX 240 28
JnlOS P 185 210 IX 122
Jnl07’} X 75 no 134
Jnl07'%P 355 3X $2'4 162 
JnllO 15 X X 76

JnllO $5'4 $5^4 215 43

Obd 
Obd 
Obd 
Obd 
Obd 
Obd 
Obd 
Obd 
Obd 
Obd 
Obd 
Obd 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04

X

10 X10 
18
40

$4'/4 70

$2'}

04 Jnll2'} 5 25
04 Jnn2'jP S7V4 tt'« $3’/4
04 JnllS 1 X X
04 JnllS P$10'}$11

Jv102'} 2X 315
Jv102'/}P 110 135
Jv10S 155 IX
JvlOS P S2'4 $2'% 155 
Jv107'% 60 105 145 X

04 Jy)07'}PX5 410 295 X
04 JyllO 40 65
04 Jy)12'j 15 40
04 Jvn2''}P $7^4
04 JyllS 3 25
04 JvDS p$io$n 

04 p102'3 $3’4 $3':
04 SP102'/}P 175 $2
04 Sp105 195 2X S2'% 4
04 Sp105 P 285 310
04 Sp107': 110 135
04 Sp107'%P $4'. $4'} 455 1
04 SpllO 60 85 135 235
04 SpIIO P $5'} $6 $5 221
04 Spin'} X 45 95 140
04 Sp112’%P $7^4 M'/4 $2’/4 40
04 Sp115 2 25 IX 112
04 SpIlS P $10'3 $11 $10$* 140
04 Oc102’} 3X 385
04 Dct02'/}P 2X 245
04 DclOS 230 255
04 DclOS P3X 355
04 Dc107'} 145 170 2X 98
“ Dcl07’}P 465 515
04 DcllO
04 DcllO P $6 $6'}
04 Oc112'} 45 70 75
04 Ocn2'}P $8'4 Mi4 
04 Dcll5 10 35 35
04 OcllS P$10'/}$n 705 
11 My 92’3 145 170
11 My 92’%P 35 X 
11 My 97'} 1 25 35
n My97'%P3X 415 140 
11 MvIX 1 15 X
n MvIX P 6X 665 315 
11 Myl02'} 1 5 34
11 Myl02'}P M3-910 4X 
11 My105 1 5 35
11 MvlOS P SIP'S $11'/} $7’-j 
n Jn92'% X5 2X
11 Jn 95 P24S 270 IX
11 Jn97'} 35
n JnlX 15
11 jmx P640

Jn102'}

170

1040
10

12
X 135 206
X X 46
$61'4 $3'% 2X 
25 70 398

11

Jn102'%P U3^ 910 8X 504
JnlOS 1 15 10 340
JnlOS P$n'/4$n'/} $73,* 72 
Jnl07’} 1 5
Jn107'}P$13$* $14 

Jy 92'% $2'/} $2
Jy92'%P1X 185 115 M
Jy 95 135 IX
Jy 95 P 285 310
Jv 97’% X 85
JvlX 25 X
JvlX P 6X 695 X5 10
Sp 92'% $3 $3'4
Sp 92'%P 235 2X
Sp 95 185 210 2X 2X
Sp 95 P 365 390
Sp97'} IX 125 175 m
Sp 97’/}P SM 565 245
SplX 55

$5'%

75

$2'% $2$* 155 8
3X 295
410 435 340 1
85 110 165 4

5K 615 $4
45 70 X5 S

7K 815 660 62
35 X no

995 $10'/4$n'/4 92
IS 40 35

$12'/4 S)2H
295 3X
3X 385
$2 $2/4

495 $X $4 X
IX 155 195 X
US $7
85 110
$8'3 885 610 2
X 75

$10V} $t0'% 7X 40 
X SS

1121* $13
$4'% 415 $5^

ISS IK
$2'/4 $2V}
X 45
K 105 IX 40

IIS IX X IN
10 X 25 206
2 X X 210

$5'A $51* S2'/7 72

............................. 145
SplX P 705 7X $3'% 

II Sp102<} 25 X 45
11 5p102'}P 910 945 315
n SplOS 10 35 X
11 SplOS p$ni*$ni-7x
n Sp107’'} 5 25
11 Sp107'%P $131* $14
n DC 92'% 3X 365
n Dc92’%P 310 335
11 Oc 95 2X 255 „
11 Oc 95 P 4X 465 270
11 Dc 97’% IX 175 195
n Dc97’/}P5X 615 3X
n DclX 95 IX IX
11 DclX P76S U SX
n Ocl02'% 5$ K IX
11 Oc102'3P 965 $10 X5
11 DclOS X 55
n DclOS P $111* $12
91 My X $7'
91 My 99 S „

My W P )X 165
MvIX

$3'/4 2X 
3

X

$71* 8X 
25 35

91 IS
Obg 91 MylX P 2X 265
Obq 91 MylOl 1 15 X
Obg 91 MylOl P 3X 365 $3
Obo 91 Mv102 3 10 25
Obq 91 My102 P 440 465 TO
Obq 91 Myl03 1 5
Obq 91 Mv103 P 540 565 155
Obq 91 Mvl04 3 6 25
Obq 91 MylW P 640 US 3X
Obq 91 Jn 96 IX 195

Jn 96 P 10 35
105 IX 

85
Jn 97 
Jn 98
Jn 99 p ITO 195 IX 
JnlX 15 3$ 175
JnlX P $2V} $21* 43 
JnlOl 5 25 IX
JnlOl P 345 3X IX 
Jn102 3 X X
JntX P 440 465 X 
Jn103 1 10 10
Jn103 P 540 565 $$'4
Jn104 1 10 X
Jnl04 P 640 US 485 
Jv 96 18$ 210
Jy 96 P 35 X

Suite à ia page 19



Le Devoir, mardi 5 mai 1987 ■ 19

OPTIONS
Suite de la page 18

Option
Obq
Obq
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91

n °"
Dern. en

Mois Prii Offre Dem. Trans, cir
Jv 97 125 150
Jv 97 P 85 110
JV 98 80 105
Jv 98 P 125 150
JV 99 45 70
Jv 99 P 190 215 135 40
JvlOO 25 50
JvlOO P 265 290
JvlOI 15 40
JvlOl P S3'/2 S3\,
Sp 96 215 240
Sp 96 P 70 95
Sp 97 160 185
Sp 97 P 115 140
Sp 98 115 140
Sp 98 P 165 190
Sp 99 80 105
Sp 99 P J2'/4 $2'/j

Obo 91 SplOO 55 80 135 80
Obq 91 SpIOO P 295 320 125 ao
Obq 91 SplOl 35 60 120 40
Obq 91 SplOl P S3 *« S4 125 100
Obq 91 SplOÎ 20 45 70 10
Obq 91 Spl02 P 455 480 160 100
Obq 91 SP103 15 40 90 1
Obq 91 SP103 P 545 570 215 72
Obq 91 Sp 104 7 25 20 116
Obq 91 SP104 P 640 665 520 40

Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Obq 91 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Placer 
Plocer 
Placer 
Placer 
Placer 
Placer

Oc 96 P 110 135 
De 97 S2 $2Ve
De 97 P 155 180
De 98 155 180
De 98 P $2 S2'/4
De 99 120 145
De 99 P 260 285
DclOO 90 115
DclOO P S3 Ve S3'/2
DclOl 65 90
DclOl P S4 U'U
Dc102 45 70 90
Dcl02 P $4*é S5 305 200
Dcl03 30 55
De 103 P 555 580
Dcl04 20 45
DclQ4 P 640 665
Jn 27'/3 S18J/4 S19'-4 S201 s 141 
Jn 27V2P 1 5 10 40
Jn 30 SI6Ve $16*4 $177b 604
Jn 30 P 1 10 10 432
Jn 32Va $13*4 S14Ve S14 247
Jn 32'/2P 1 10 20 183
Jn 35 Sll'/e $11*i S1112 426 
Jn 35 P 5 10 10 321
Jn 37'/2 S9 S9'/2 S9*b 235

_ op
. Dern en
Option Mots Pm Offre Dem Trans cir 
Plocer jn 37V3P 10 25 20 ô2
Plocer jn 40 $67i $7'* $7*ï 149
Plocer Jn 40 P 35 55 55 319
Plocer jn 42hP 80 100 90 9ô
Plocer Jn 45 P 170 195 175 88
Plocer Jn 50 P S4'/2 $4*. $5’ b 185
Plocer Sp 27V2 S19'e $19*. I20*i 19
Plocer Sp 27VaP 1 10
Plocer Sp 30 $16*. S17V4 $16' 3 496
Piocer So 30 P 3 20 25 455
Plocer Sp 32W $14*ï $147% S14 586
Plocer Sp 35 $12*9 $127% $13*s 759
Plocer Sp 35 P 35 55 40 241
Plocer sp 37V3 $10*9 $107* S12 821
Plocer Sp 40 P 125 145 115 34
Plocer Sp 42*2 $6*. S7V» $9 99
Plocer So 42VsP 185 210 170 26
Plocer Sp 47V2 440 465 490 100
Plocer Sp 47V3P 405 435 360 52
Plocer Sp 50 $3*î S3*. 365 401
Plocer Sp 50 P S5'd S6 $5*. 40
Plocer De 42' 2 $7$9 S8> 8 S81 s 43
Plocer De 42'dP 260 285 230 130
Plocer De 45 P S31-: 380 340 7
Plocer De 47V3 $5*9 $5*. $5*b 340
Placer De 47V3P 470 S5
Plocer De 50 465 490 490 49
Plocer De 50 P $5*4 $6'. $5*9 20
Pas A jn 10 S57b S6V. S7V. 28
Pag A Jn 10 P 5 25 25 8
Pog A jn 12'/2 S3V. S3'-2 390 849
Pag A jn 12V3P 5 30 40 10
Pog A jn 15 130 150 125 3588
Pog A Jn 15 P 40 65 60 118
Pag A jn m3P 190 215 S2 79
Pag A Jn 20 15 30 30 57
Pog.A Jn 20 P 410 435 245 5
Pag A Sp 12V3 385 410 S57s 32
Pog.A SP 12'/3P 20 45
Pag A Sp 17'/3p S2'/3 $2*. 265 172
Pag A SP 20 70 95 90 76
Pog.A Sp 20 P 430 455
Pog.A De 15 S3 330 S4'3 10
Pog.A De 15 P 130 155 135 10
Pog.A De 17>/2 195 205 205 97
Pog.A De 17'/3P 265 290 295 67
Pag A De 20 120 140 175 43
Pog.A De 20 P S4'/2 $4*4
Provgo Mv 20 $2*4 S3 230 76
Provgo Mv 20 P 1 20
Provgo My 22V3 60 70 65 507
Provgo Mv 22'/3P 5 30
Provgo Mv 25 1 20
Provgo Mv 25 P 220 245
Provgo Jn 17 $5Ve $5Ve $5*4 2
Provgo Jn 17 P 5 25
Provgo Jn 18 $4*4 $5*4 $5l3 4
Provgo Jn 18 P 15 25 140 10
Provgo Jn 19 390 410
Provgo Jn 19 P 10 25 100 10
Provgo Jn 20 S3 S3'. S3 127
Provgo Jn 20 P 5 30 100 10
Provgo Jn 22'/3P 50 75
Provgo Jn 25 10 30 80 112

Option
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Provgo
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Powr
Pwo
Pwo
Pwo
Pwo
Pwo
Pwo
Pwo
Pwo
Pwo
Pwa
Pwo
Pwa
Pwo
Pwa
Pwo

n °P‘
Dern en

Mois Pm Offre Dem Trans cir
Jn 25 P $2’: $2*4 
Jv 22*?P 75 100
JV 25 30 55 60 10
Jv 25 P 240 265
Sp 17 $5*4 S6 e
Sp 17 P 5 25
Sp 18 $4*4 $5

25
$4*.

Sp 18 P 25 
SP 19 $4 S4V4 S2
Sp 19 P 5 30 105
Sp 20 310 315 390
Sp 20 P 15 40 100
Sp 22* 2 140 145 175
Sp 22'3P 115 140 240
Sp 25 50
Sp 25 P S2*e S3 
De 20 370 395
De 20 P 35
De 22*2 190 215 290
De 22*2 P 140 165 115
De 25 100 125 165
De 25 P 290 315
Mv 15 290 S3
Mv 15 P 6 10
Mv 17V2 85 90
Mv 17'/2P 25 40
Mv 19 25 35 35
Mv 19 P 100 110 150

65 75

60 95

Mv 20 1
Mv 20 P 230 235 230
Mv 22*2 5 5
Mv 22*'3P S4'2 S5 S5 .
Ag 15 340 360 360
' " “ 30 35Ag 15 P 5 
Ag 16 345
Ag 16 P 30 
Ag 17 245
Ag 17 P 40 
Ag 18 P 50

S3
5

75 1017 
50 300
35 1481

600 
1887 

57 
90 
4

170 
50 

1156 
12040

Ag 19 90

Ag 20 P 260 290
Ag 22*2 P S4*e S5 
Nv 17 P 75
Nv 18 P 125
Nv 19 P 175
Nv 20 P 280
Nv 22*2 45
Nv 22*2P $4*. S5V- 
Jo 25 P 240 270
Jo 27V3 310 320
Jo 27*2P 360 385
Jv 18 S7;
Jv 18 P 1 
Jv 19 S6'
Jv 19 P 5 
Jv 20 $5*
Jv 20 P 15
Jv 22*2 $3;
Jv 22'/3P 50 
Jv 27' :P 280 
Jv 30 60
Jv 30 P 485 
Oc 19 $7'

S2'z S2 4 3591
65 75 136
60 65 931
95 95 1853

175 165 60
290 $2*4 124

: S5'«
100
150 125 90
S2'4 185 20

310 260 40
55 70 387

i S5'/4
270 280 24
320 $2*4 10
385

i S7*b $8*4 5
25

: S6*4 $7*4 7
30

i S57,s S6'j 59
35 100 5

. S4 360 313
/5 65 125

305 360 107
70 70 474
S5’a $3’4 15

t S7*S S6V3 25

Option Mois
Pwo 
Pwo 
Pwo 
Pwo 
Pwo 
Pwo 
Pwo 
Pwo 
Pwo 
Powfm 
Powfm 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin 
Powfin

Q. R

Mv

Mv

rw 0p-
Dern en

Pm Offre Dem Trans cir
19 P 10 35 40 5
20 $9*9 So*. S57ï 113
20 P 50 65 75 20
22*: 465 490 440
22*:P 100 125 120
25 S3 e S3 : 335
25 P 195 215 205
27*2 P S3 'e S3 r S3
30 P S5 S5

460 
15 

185 
25 
45 

105 
30

Oc 
Oc 
Oc 
Oc 
Oc 
Oc 
Oc 
Oc 
Oc
Mv 17*2 415 
Mv 17>2P 1
Mv 20 160

20 P 5 
- 22*2 20 

22*3P 80 
- 25 

25 I 
' 27*2 

Mv 
Ag 
Ag 
Ag 
Ag 
Ag 
Ag 
Ag 
Ag 
Ag 
Ag

296
80

1871
95
20

S5> s

170
45
40

150
10

S3’. S3*. S3*. 
1 10 20 

27*3P S51 : Sô 
17*: 440 490
17V2P 5 
20 230
20 P 35 
22*7 120 
22’2P 165 
25 35
25 P S3;.
27» 2 15
27-2P S51 :
20 S3*.
20 P 70 
22*2 160 185
22' 2P 185 210
25 75 95
25 P S3*. S4 
27' 2 40 65
27' 2P S5’ : S6

!80 265 
60 60 
45 135
90 190 
60 50
S3*. 220 
40 100
$6 310 
S3*. S3 . 
80 125 

205

205 
385 
175

Rgrs B 
Rgrs B 
Rgrs B 
Rgrs 
Rgrs 
Rgrs 
Rgrs

Rgrs
Rgrs
Rgrs
Rgrs
Rgrs
Rgrs
Rgrs

JO 17*: 340 
Jo 17*3P 135 
JO 20 230

Rgrs
Rgrs

Option
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
Rongr
RovBK
OvBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK
RovBK

Op
Dern en

Mois Pm Offre Dem Trans cir
40

120 115 
70 45
75 70

JO 7 P 120 145
Jv 5 110 135 135
Jv 5 P 10 15 10

20

JO 6 P 45 
JO 7

Jv 7
7 P 100 125 100 425

Jv 8 5 20 20
Jv 8 P S2 $2 4
Oc 5 135 160 150 26
Oc 5 P 20 25 25 36
Oc 7 P 105 125 110 ’88
Oc 8 20 40 40 175
Oc 8 P S2 $2'.
Mv 32': 185 210 255 135
Mv 32*2P 1 
Mv 35 15
Mv 35 P 75 101
Mv 37*2 1
Mv 37*2P 310 360

15

50 305
190 256

10Mv 40 
Mv 40 P $5*9 $6 
Jn 32’2 220 270 
Jn 32':P 10 
Jn 35 70

35
95 100

25 25
60

Jn 35 P 95 120
Jn 37' 2 10 30 20
Jn 37' :P 310 360
Jv 30 465 S5’s $5'
Jv 30 P 5 
Jv 32’:P 35 
Jv 35 P 135 160 130
Jv 37' :P 315 365 330
Jv 40 10
Jv 40 P $5*s $6
Oc 32 : 310 360 
Oc 32' :P 95 120
Oc 35 175
Oc 35 P 190 215 
Oc 37 :P 340 390 
Oc 40

30 30
S6*.

55 1661 
284
25 

779

S2 $2'4 
S2

612 
75 115

B Jv 15 $3*4 $4’ 4 240 10 RovBK Oc 40 P $57s $6*s
B Jy 15 P 5 25 RovTst Jn 27' $6 $7 410
B J y 17'/3 230 280 155 Rov T st Jn 274P 5 25
B Jy 17*2P 70 95 70 10 RovTst Jn 30 $4 $4 : 240
B Jv 20 105 130 115 249 Rovst Jn 30 P 5 25
B Jv 20 P 175 $2 $2 25 RovTst Jn 32' 220 270 490
B Jv 22*3 50 75 215 431 RovTsi Jn 32' P 15 40

Jv 22*'3P 360 410 RovTst Jn 35 90 100 220
B Jv 25 15 40 75 21 RovTst Jn 35 P 130 155 170
B Jv 25 P $6*8 $6** 390 RovTst Jn 37' 20 45 165
B Oc 15 $4 $44 $84 422 RovTst Jn 374 P 340 $3*4 $3*
B Oc 15 P 15 40 5 100 RovTst Jn 40 5 30 60
B Oc 17'3 290 340 290 RovTst Jn 40 P $5*4 $64
B Oc 17'/3P 120 145 RovTst Sp 27' 2 $6*4 $74
B Oc 20 $2 240 $3*4 228 RovTst Sp 27' P 10 30
B Oc 20 P $2' 280 260 30 RovTst Sp 30 430 480 $4
B Oc 22' 2 105 130 115 RovTst Sp 30 P 5 30
B Oc 224 P 360 410 $34 30 RovTst Sp 32' 310 360 $2'
B Oc 25 65 90 210 49 RovTst Sp 32' 3P 50 75
B Oc 25 P $6' e $6*8 RovTst Sp 35 170 195 $2'

JO 5 150 175 RovTst Sp 35 P 190 215 $2

. °p 
Dern en

Option Mots Pm Offre Dem Trans cir
RovTsl Sp 37»; 85 110 105 25
Rov Tsf Sp 37':P S3*. $4 „
RovTsf Sp 40 35 60
RovTsi Sp 40 P $5’* $6**
RovTsf De 32 : S3*. $4 .
RovTsf De 32 : P 105 130 125 10
RovTsf De 35 235 285
RovTsf De 35 P S2 . $2*.
RovTsf De 37 : 140 165
RovTsf De 37 :P $4 $4*2
Ro* Tsf De 40 80 105
RovTsf De 40 P $6 $6 .-

S T
seors
Seors
Seors
Seors
Seors
Seors
Sears
Seors
Seors
Seors
Sears
Seors
Sears
Seors
Seors
Sears
Seors
Seors
Seors
Seors
Seors
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell

Mv 9 
Mv 10 
Mv 10 
Mv 12 
Mv 12’ 
Mv 15 
Mv 15 
Ag 9 
Ag 9 
Ag 10 
Ag 10 
Ag 12 
Ag 15 
Ag 15 
Nv 10 
Nv 10 
Nv 12’ 
Nv 12 
Nv 15 
Nv 15 
Mv 20 
Mv 20 
Mv 22’ 
Mv 22’ 
Mv 25 
Mv 27' 
Mv 27 
Mv 30 
Mv 30 
Mv 32' 
Mv 32’ 
Mv 35 
Mv 35 
Mv 37' 
Mv 37’ 
Mv 40 
Mv 42' 
Mv 42’ 
Mv 45 
Mv 45 
Jn 37' 
Jn 37 
Jn 40 
Jn 40 
Jn 421 
Jn 42’ 
Ag 25 
Ag 25 
Ag 27'

190 
P 1 
: 5
:P 75 

1
P S3 

S3
P 1 

210 
P 10 
: 65

20 
P 310 

240 
P 20 
: 100 
:P 115 

35 
P 320 

$20** 
P 1 
: $177s 
:P 1 
P 1 

: $127s 
:P 1 

$10** 
P 1 
: S77s 
:P 1 

$5** 
P 3 

S3 
15 
75 
10 
$2

315 310 
10

215 $2
10 
10 
95 
10 
S3 .

320
10 45
$2’. 215 
20 25
80 95
30 35

335 255

210
5371

370
330

30
91
50 

1169 
224
45

S2*. 142260 
30

115 115 159 
135 120 155 
45 55 115 

345
S20’s $20 2

25
$18** $19’. 25 
25 10 195 
25 20 182 

$13** $11'. 527 
25 5 356 

$107* $8** 84 
10 10 254 
S8** $9>e 80 
25 10 51 
$57* $7'. 200 
10 50 129 
S3': S3
40 65

P $4'. 
: 390 
:P 50 

S2'« 
P 130 

: 120 
:P $2’ 2 

$16’. 
P 5 

: $13*.

75
S3*.
75

35 
$2'
30
S4*.

440
75
$2*. 265 3

155 145 64
145 165 1
$3

$16*. $7' : 20 
30 65 45

$14'. 150 2

Option
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Sheli
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Shell
Spar
Spar
Spar
Spar
Spot
Spar
Spor
Spor
Spar
Spor
Spot
Spor
Spor
Spar
Spar
Spar
Spar
Spor
Spar
StltoA
StlcoA
StlCOA
SflCOA
StlCOA
SflCOA
SflCOA
SflCOA
SflCOA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StlcoA
StICOA

Dem 5

Mots Pm Offre Dem Trans cir
C Ag 2?’ jP 5 30 8C 10
C Ag 30 $10 : $11 $14 16
C Ag 30 P 15 40 85
C Ag 32’: $8*. $9 . ST?
C Ag 32 :P 25 50 65
C Ag 35 $6’: S7 ft':
C Ag 35 P 50 75 65
C Ag 37' : $4*. $5'.485
C Ag J7> ;P 120 145 140
C Ag 40 S3 : 390 $2*. 140
C Ag 40 P S2 S2 : 185 72
C Ag 42 : S2’. S2*. S2 . 419
C Ag 42 :P S3 . S3*. S3'. 2
C Ag 45 150 175
C Ag 45 P SS SS’2
C Nv 37 2 $5*. $6 . $7 8
C Nv 37' 3P $2 $2’ : S2 11
C Nv 40 $4' : $5 S4’ : 72
C Nv 40 P $2*. S3 .
C Nv 42’ : S3’: $4
C Nv 42':P $4 $4 :
C Nv 45 $2': S3 S3 60
C Nv 45 P S5‘: $6 $5’ : 3

Nv 40
Nv 42’:
Nv 42’:P 
Nv 45 
Nv 45 P 
JO 20 440
JO 20 P 105 
JO 22 2 305 
Jo 22’:P $2 
JO 25 $2
Jo 25 P 335 
Jv 20 310
Jv 20 P 35 
Jv 22': 17$
Jv 22':P 120 
Jv 25 . 65
Jv 25 P 280 
Jv 27': 20
Jv 27’ :P S4*. $5 
Oc 20 380
Oc 20 P 75 
Oc 22' 2 240 
Oc 22' :P 175 
Oc 25 P 310

485
125 
340 
S2 . 

235 
S3*. 

340 
50 

180 
140 

75 
305 

40

410 420 
100 135 
$2*. 245 
$2 180 

360 310
Mv 17 2 $6 s S6 : $9

15
395

20
25
40

140
15

Mv 17':P 1 
Mv 20 370
Mv 20 P 5 
Mv 22':P 10 
Mv 25 25
Mv 25 P 130 
Mv 27'; 5
Mv 27'2P 380 
Ag 17'2 $6** $6
Ag 17':P 10 20
Ag 20 $4' : 470

Ag 20 20 3S
Ag 22' : $2’. $2'
Ag 22' :P 80 
Ag 25 P 195 
Ag 27':P 390 
Nv 20 480
Nv 20 P 50 
Nv 22': 295 
Nv 22':P 120 
Nv 25 P 235

10
$6
10
35
50

145
45
S3*.
S6*.
15
$4*.
25

285
105 
220 220
415 $4
$5'8 $6*. 
65

320 305 
130 105 
260 215

Dern $

Option Mots

ii

Dem Tran» ctf Option
StlcoA Nv 27 95 115 IX 69 T Bills
StICOA Nv 27' jP 405 420 $3 X T Bills
Stivev Jn 5 370 420 «1 40 T ills
Silver Jn 5 P 3 10 3 » T Bills
Silver Jn 5 $3 3X 200 199 T Bills
Silver Jn 5' jP 5 X 19 X T Bills
Silver Jn 6 7S0 330 ?X 178 T Bills
Silver Jn 6 P 5 25 X 5 T Bills
S-lver Jn 6 3 235 $2' $2 .4' T Bills
Stiver Jn 6! 3P 1 25 8 15 T Bills
Silver Jn 7 P 5 X 25 19 T Bills
Silver Jn 7* :P 10 35 X 8 T Bills
Silver Jn 8 P 25 50 75 26 T Bills
Silver Jn 8 ;P 40 65 X X T Bills
Silver Jn 9 P »0 85 T Bills
Silver Jn 9> :P 90 115 X 40 T Bills
Stiver Jn 10 35 55 55 2» T Bills
Silver Jn 10 P IX IS IX 8 T Bills
Silver Sp 5 MS 4X 360 X T Bills
Silver Sp 5 P 1 X T Bills
Silver Sp 5 3 345 M5 260 191 T Bills
Silver Sp S' 3P 1 25 13 10 T Bills
Silver Sp 6 P 5 X T Bills
Silver Sp 6 j 270 310 $24 IS T Bills
Silver Sp 6' :P 10 35 X 2 T Buis
Silver Sp 7 235 $2* 220 M7 T Bills
Silver Sp 7 P 15 35 40 X T Bills
Silver Sp 7 3 205 215 185 124 T Bills
Silver Sp 7' :P 25 X 55 6 T Bills
Silver Sp 8 P 50 7S 1 Bills
Silver Sp 8 135 m 140 173 T Bills
Sliver Sp 8' :P 70 95 T D Bk
Silver Sp 9 125 145 175 10 T D Bk
Silver Sp 9 P 95 1» T D Bk
Stiver Sp 9' :P no 135 T D Bk
Silver Sp 10 95 115 85 15 T D Bk
Silver Sp 10 P 150 175 T D Bk
Silver Dc 5 395 435 $3*4 90 T D Bk
Silver Dc 5 P 1 25 T D Bk
Silver Dc 5 360 410 $2*4 X T D Bk
Silver Dc 5' :P 5 X 29 10 T D Bk
Silver Dc 6 P 10 35 T D Bk
Silver Dc 6 3 280 3X 315 48 T D Bk
Silver Dc 6 ;P IS 40 T D Bk
Silver Dc 7 P 30 55 55 X T D Bk
Silver Dc 7 3 235 265 180 14 T D Bk
Silver Dc 7' jP 50 75 T D Bk
Silver Dc 8 215 240 $2 93 T D Bk
Silver Dc 8 P 70 95 X 3 T D Bk
Silver Dc 8 195 220 215 9 T D Bk
Silver Dc 8' :P 85 no T D Bk
Silver Dc 9 170 195 140 29 T D Bk
Silver Dc 9 P 105 IX 190 T D Bk
Silver Dc 9 155 180 2X 10 T D Bk
Silver Dc 9' jP 125 IX T D Bk
Silver Dc 10 IX IX 135 107 1 D Bk
Silver Dc 10 P >65 190 T D Bk
T Bills Mv 91 58 72 TecK B
T Bills Mv 91 P 7 T eck B
1 Bills Mv 91 12 26 Teck B
T Bills Mv 91 :P 1 11 1 eck B
T Bills Mv 92 4 8 Teck B
T Bills Mv 92 P 29 43 T eck B
T Bills Mv 92 3 7 X X Teck B

„ OPDem en 
Mots Pm Offre Dem Tran» cir

Mv 92' :P M 92
v 93 1 7 14 80

Mv 93 P 127 143 121
Jn 90 j 70 84
Jn 90 ;P 9

29Jn 91 
Jn 91 I 
Jn 91'2 
Jn 91" :P 28 
Jn 92
Jn 92 P 68

43
18

3 17
42

8
82

LES ANNONCES CLASSEES

Jn 92 13 7 33 25
Jn 92 :P 115 131 133
Jn «3 13 7 17 X
Jn «3 P 165 181 152 300
Jn 93 1 7 6 X
Jn 93 :P 214 2X 79 X
Jv «0 88 107
Jv P 10
Jv 90 47 61
Jv 90 :P 5 19
Jv 91 17 31
Jv 91 P 24 38
Jv 91 16 14
Jy 91 :P 57 71
Jv 92 11 8 11 1C
Jv 92 P « 115
Jv «2 7
Jv 9? :P 14 ’ 163
Jv 93
Jv 93 P 196 212 100
Jn X S’ .. $8 .- $7' .
Jn 20 P 1 X
Jn 22; $5 <, $5-4 $8 : 141
Jn 72 ;P 1 X X 57
Jn 25 3X 355 $5 V* 725
Jn 21' IX 155 215 1107
Jn 27’ ;P X 80 X 343
Jn X 40 X X 1080
Jn 3? 1 IS 15 444
Jn 3? :P 455 480 380 15
Sp 22' j $5'., $6 F $8 • 700
Sp 20 : :P 1 X
Sp 25 S4 U . $64 83
Sp 75 P 40 X X X
Sp 27' 2X 245 3X 797
Sp 27' :P 110 135 65 77
Sp X 125 140 145 410
Sp X P $7' .: $2*4 $7 58
Sp 32 X 65 85 154
Sp 32' :P 465 49(1 3X 52
Dc 27' 295 310 $34 14
Dc 27' :P IX 175 90 41
Dc 30 180 70S $74 53
Dc 30 P 785 310 315 13
Dc 32' 90 no 125 1
Dc 32' :P $4 .. $5
Mv 22’ SI?' «t $12*4 $15 12
Mv 77' :P 1 50 1 X
Mv 25 $9*8 $104 $12*4 4X
Mv 25 P 1 SO 15 709
Mv 77' $7'(: $7*4 $74 2424
Mv 27' ;P X 70 X 90
Mv 30 465 $5'8 $74 SI

286-1200
INDEX DES REGROUPEMENTS DES RUBRIQUES

100-199 Immobilier — Résidentiel 

200-299 Immobilier — Commercial 

300-399 Marchandises diverses 

400-499 Offres d’emploi 

500-599 Services 

600-699 Véhicules automobiles 

900-999 Avis

I Propriétés à vendre 101

FABREVILLE Canadienne au bord de 
l'eau 11 appartements et plus, sous- 
sol Uni, 2 loyers $179,000 627-5639

ILE BIZARD nouvellement construite! 
très jolie maison québécoise, 3 cham­
bres, 2!4 salles de bain, foyer de 
pierre, cuisine en pin, sous-sol semi- 
fini pour poêle Franklin, garage, rue 
calme, $168,000, Négociable, 695- 
5473,

LONGUEUIL bungalow détaché, bri­
que, 1972, près autobus, 2450 McGill, 
$119.000.00 libre juillet. 677-3994
LORRAINE cottage détaché, 4 cham­
bres à coucher, $210,000. M Trentin, 
Mme pagé, 337-4641, T rust Général 
Courtier

OUTREMONT EN HAUT
MAISON DE PRESTIGE. Idéalement si­
tuée. A être visitée Privé, 274-2838

PROPRIÉTÉ située sur les bords du Ri­
chelieu, à St-Charles sur le Richelieu 
Foyer pierres naturelles, piscine creu­
sée Val Mar. très beau terrain 17,100 
pi car Mme Vézina 584-2183

RICHELIEU 20 min de Mtl, 254 13ème 
ave, maison pierre et stuc, rénovée, 
terrain 148 X 152. taxes $1,400. prix: 
$175,000 866-8689.658-5544.

ST-BRUNO Split 10 pièces, 4 cham­
bres, loyer, endroit recherché, près 
services, 653-9923

I Propriétés à louer 105

LAVAL Ile Paton, maison de ville, 6’/j, 
bord de l'eau, garage, piscine, dénei­
gement, entretien de gazon, $685 , 
681-0935.

I Propriétés demandées 109

ARTISTE PROFESSIONNELLE désire 
louer maison détachée à Outremont 
ou adjacent, juin ou juillet. 842-4615.

■ Propriétés à revenus 
à vendre 113

ST-LÉONARD. duplex semi-détaché, 2 
X 6 pièces, s/sol fini, foyer, $215,000 
Très bien siué. 259-3425

I Propriétés à revenus 
à vendre 113

FARNHAM près Granby, 30 mm, auto­
route, Classe 31.2-12 logements et 
1-18 logements, const. 1977 Impec­
cable, Peuvent être vendus séparé­
ment Prix intéressant Pierre Voghel. 
386-0517,527-3131 Re/Max du Pla­
teau Crtr.

■ Condos à louer 121

QUEBEC condo meublé, équipé, juillet 
87 à juin 88. Central, tranquille, belle 
vue. $600 /mois, 1-418-647-3642

RUE RIVARD Condo 3Vi, tapis mur à 
mur, fixtures avec verticaux, serrures 
sécuritaires, etc 935-2604

■ Condos à vendre 122
CONDO-DOMAINE ANDRÉ GRASSEt
entrée privée, garage. M. Trentin. 337- 
4641 T rust Général Courtier.

■ Maison Mobile 124

CITATION 87, 24 à 36 pi., usagées de
14 à 36 pi. Achetons-échangeons A1, 
maison mobiles (514) 435-7766,

■ Chalets à louer 125
A L'ALPAGE, BLUE SEA LAKE

Équipé, belle plage
1-819-465-2862

LAC STE-ROSE Luxueux, tout équipé, 
bord eau, plage, pédalo fourni. 653- 
6028, 835-4136.
VAL MORIN. 2 chambres. Saison été, 
près lac. Richard Brunet, 861-2888

■ Chalets à vendre 129

LONGUEUIL longueuil 41/j, tout neuf, 
vue fleuve, passerelle métro À vendre, 
679-2138, 651-3552.

ST-GABRIEL Chalet d'été en bois na­
turel, 26 X 28, avec mezzanine, ter-rain 
50,000 pi ca. Prix: $17,000. Soir: 1-756- 
6417,

■ Terrains à vendre 149
A REPENTIGNY. Rue Du Chenal. Site 
prestigieux, vue sur le fleuve. Prêt à 
construire. $49,500.477-1371

LA METEO
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Prévision de la carte du temps à midi aujourd'hui

Situation générale l'ensem­
ble du Québec a connu, hier, 
une journée ensoleillée grâce à 
la présence d'une crête de 
haute pression; cette même 
crête maintiendra aujourd'hui 
son influence et le beau temps 
récidivera sur les régions du 
Québec Les températures se­
ront près des normales de sai­
son.

MONTRÉAL

Ensoleillé. Max.: 17. Aperçu 
pour mercredi: ensoleillé.

LEVER DU SOLEIL 5 h 37
COUCHER: 20 h 03

QUÉBEC

Abitibi-Témiscamingue: ensoleillé 
Max,, 16 Aperçu pour mercredi: en- 
nuagement.

Réservoirs Cabonga et Gouin,

secteurs Pontiac-Gatineau et Lièvre, 
ainsi que les Laurentides ensoleillé. 
Max : 16 Aperçu pour demain: beau

Otlawa-Hull, Cornwall, Trois-Riviè­
res et Drummondville: ensoleillé. 
Max 17 Aperçu pour mercredi: en­
soleillé.

Québec, Lac-Saint-Jean, Sague­
nay, La Tuque, réserve faunique des 
Laurentides, Charlevoix, Rivière-du- 
Loup: ensoleillé. Max : 16 Aperçu 
pour demain: ensoleillé également.

Estrie et Beauce: ensoleillé avec 
passages nuageux. Max.: 16. Aperçu 
pour mercredi passages nuageux

Rimouski, vallée de la Matapédia, 
Sainte-Anne-des-Monts, parc de la 
Gaspésie, Gaspé, parc Forillon, 
Baie-Comeau, Sept-lles, Basse-Côte- 
Nord, ile d'Anticosti et le secteur à 
l'ouest de Natashquan ensoleillé. 
Max 14, saut le long des côtes où 
ce serait 8 Aperçu pour demain: en­
soleillé.
Natashquan et à Test de ce secteur, 
plutôt nuageux en matinée et déga­
gement par la suite. Max 7 Vents 
du sud-ouest de 30 à 50 km-h. 
Aperçu pour mercredi: ensoleillé

LES ANNONCES CLASSÉES 
DU DEVOIR

Du lundi au vendredi de 8h30 à 16h00

Pour modifier, annuler ou placer votre 
annonce, téléphonez avant 14h30 pour 

l'édition du lendemain.

Pour placer votre annonce par la poste: 
C.P. 6033, suce. Place d’Armes, Mtl, H2Y 3S6 

NOUS ACCEPTONS

PAR TÉLÉPHONE

286-1200

I Terrains à vendre 149

LAC QUENOUILLE 1 25 heure de 
Montréal Lot 43,000 pi ca minimum, 
lacilité de services, borné, idéal pour 
2e résidence, planche à voiles, ski 
nautique, belle plage, près Ste-Agathe, 
St-Jovite, Mont-Tremblant et Mont- 
Blanc. 622-4223.
ST-ZENON Terrain à vendre bord de 
l'eau, prêta bâtir, 100 X 165,445-1726 
après 18h

I App. et log. à louer 160

AHUNTSIC Grande-Allée, rez-de- 
chaussée, 7Zi, électricité, chauffage, 
garage inclus, $900 négociable Ré­
férences 383-3516, après 17h.
C.O.N. Haut duplex, une rue du métro, 
6 pièces, cuisine rénovée, coin 
lav./séch„ propre, tranquille, électri­
que, 737-8861. 
C.D.N. Près U. de M./Hôpital Ste-Ma- 
rie. Superbe bas duplex, 8h grandes 
pièces * sous-sol aménagé + ga­
rage 277-2776 
CENTRE-VILLE, LAMBERT CLOSSE.
Près Atwater, 3'/; $425 , 4V4 $475 , 
chauffés, éclairés, eau chaude lournie, 
coin paisible, très propres. Jour: 273- 
8683, soir: 933-8080
EDOUARD MONTPETIT. Grand 4%. 
face Université de Mtl. 1er. étage 1er. 
Août 273-3437. après 15h. 737-2681

HOCHELAGA/MAISONNEUVE 6'/r, ré­
nové, chauffage électrique, entrée la­
veuse-sécheuse. près métro, 1er juin, 
1er juillet. 321-8207 
IBERVILLE près métro, 4Vi, non 
chautté. $315 00/mois Après 18h 
729-6981
LA CITÉ. Grand 37r, ensoleillé, 19e 
étage. Vue sur montagne. 1er. août. 
Sous-location 398-6642, jour.

LAPRAIRIE
LOGEMENTS NEUFS. 4V2, INSONO­
RISÉS, BÉTON: MuRS ET PLAN­
CHERS ENTRE $410. ET $460 INF 
659-2721 OU 658-3824.

MÉTRO BEAUGRAND (rue Tellier)
4’/!. Entrée lav./séch., tapis 

Libre 1er juin $385 353-0500
MÉTRO SHERBROOKE ou St-Laurent 
Sous-location 1er juillet, 3VS chauffé, 
vue sur Mont-Royal, 18e étage, pis­
cine, sauna, balcon, buanderie, élec- 
tro-ménagers. Après 18h. 273-7888
MEUBLÉS Superbes appartements et 
maisons, tout inclus. De 3 à 12 mois
TROC-VACANCES, 288-4194.

MONTRÉAL 3'/r, 4 VS, nouvel édilice, 
garage, bien situés, près du Sanc- 
tuaire, 1er juillet, Poppy 738-2421.
MONTRÉAL-NORD Duplex 5'/r, 1er 
étage, avec cour et garage. Référen­
ces requises 321-5118, après 6:00 
heures.
N.D.G. King Edward, haut duplex, 5'/i, 
éclairé, endroit tranquille, près auto­
bus 103 el toutes commodilés 2 bal­
cons, chauffé pas équipé Disponible 
1er juillet Pas d'animaux $550 Tél 
après18h 489-0730,
N.D.G., BAS DUPLEX 6)4, loyer, ter­
rain, non-chauffé. $775 10 min du 
métro. 483-2238
N.D.G., Madisson. 6; chauffé, boise­
ries 1er. juillet, $600 738-4448. se- 
maine, après 19h. 
OUTREMONT Boulevard Mont-Royal, 
duplex détaché, appartement 6'/!, lu­
xueux, 277-4606

OUTREMONT Côte Ste-Catherine près 
Laurier, côté Montagne, spacieux haut 
de duplex. 7V4 chautté, l9 salle de 
bain, garage, 2 balcons, fer juillet, 
$1.050 /mois, 279-0729

I App. et log. à louer 160
OUTREMONT 5'A rénové, non chautté 
également 5)4 chauffés. Après 17h 
272-7103.
OUTREMONT grand 5V4, oflert gratui­
tement en échange de 2 à 3 heures de 
gestion par jour Idéal pour couple 
seul, de plus de 50 ans C P. 1384, 
Succursale Desjardins, Mtl H5B1H3.
OUTREMONT, BLOOMFIELD, 7 piè­
ces, rez-de-chaussée, 3 c.c„ chauffé, 
entrée lav/séch. dans cave 24' X10' 
$825./mois, 273-2386

ROSEMONT 2e avenue, Beaubien, 6 
pièces, haut de duplex, chauffage 
électrique, laveuse/sécheuse, 
$450,00/mois. 725-8904,
ROSEMONT, PARC ANGUS, neul 
Genre cottage 6)4, luxueux, garage, 
loyer, bain tourbillon. $950 722-8239, 
323-6916
SECTEUR C.D.N. Grands 3'/!, 4)4, 
complètement rénovés, porte-patios, 
entrées lav-séc , tapis, près métro, 
centre d'achats, 340-9357.
SOUS-LOCATION Grand appartement, 
aires ouvertes, centre-ville. Juin, juillet, 
août, $500.524-8525.
ST-BRUNO: 3'/!, 4)4, $325 à $405. 
électricité non-incluse, 653-8259.
ST-LÉONARD, grand 5 VS rdc, luxueux, 
s sol, foyer, bar, garage, près toutes 
commodités, $880. Cari, 354-6240.
ST-LÉONARD 5)4. chautté. s /jeux, 
foyer, garage, près Viau et Lavoisier 
$710.323-2346

VILLE ST-LAURENT
Luxueux 2)4,3)4,4VS, Penthouses près 
centre d'achat Côte Vertu, tout équi­
pés, chauftés, piscine intérieure, 
sauna 336-6308,334-9358
VILLE ST-LAURENT 5», chautté, en­
trée lav /séch., haut de duplex, rue 
tranquille, près transport. $550 336- 
8434

I App. et log. à partager 164
AHUNTSIC 4)4 dans un haut de triplex, 
près de tous les services Libre 1er 
mai, joindre Daniel: 383-5565

IA vendre hors frontières 168

OUTREMONT 7)4. lace au parc Ken­
nedy, laveuse/sécheuse, poêle, réfri­
gérateur tournis, $985 00 Après 18h 
271-6715

LES
ANNONCES
CLASSÉES

DU
DEVOIR
286-1200

I Ordinateurs 371 ■ Ordinateurs 371

ORDINATEUR ZÉNITH
ZF-148. 640K de mémoire, 2 lecteurs 360K, 
sortie série, sortie parallèle, commutateur 
Turbo, carte graphique couleur, écran comp. 
ambre DOS 3.1 imprimante EPSON LX 86, in­
cluant cable et tracteur

SPÉCIAL! 1 759$
ORDINATEUR MICRO-POLE 

200, Boul. Brien 
REPENTIGNY — 581-1902

■ Espaces
commerciaux à louer 259

AMHERST 1,200 pi.ca , disponible im­
médiatement 521-0432

I Espaces
commerciaux à vendre 263

COMMERCE
INDUSTRIEL
Contrat clef en main. 

Production de mousse 
pour fleurs $100,000. 

Investissement minime 
Profits intéressants 

Appelez Bob,

694-0402
ou laisser message

07-05-87

I Espaces industriels à 
louer 268

LONGUEUIL, 2,800 à 32,000 pl.ca. 
Quai de chargement 

Jour: 677-4755, soir: 670-4986

I Propriétés 
commerciales 269

PRÈS D'ATWATER Bâtisse commer­
ciale, valeur $350,000.8,000 pi ca de 
surlace avec stationnement, bien 
éclairé, tout équipé. 935-4427

I Locaux à louer 275

MOTEL 7 unités. Situé à HALLAN­
DALE Avec résidence incluse, 1 mille 
de la mer, tout compris. 1 -305-456- 
3759

■ Bureaux à louer 251

A QUÉBEC
Bureaux et commerces, 1,000 à 3,500 
p.c , édilice moderne, slationnement, 
libre, 418-687-5121.418-827-5520,

A ST-HUBERT
ÉDIFICE: béton et verre, air climatisé, 
grand stationnement, arrêt d'autobus 
proximité 514-676-2991

BONI de $200,000. pour locataire pro­
fessionnel, 11,000 pi ca emplacement 
rue Masson 521-9102.651-1904, de­
mandez Johnny

BOUL ST.-JOSEPH 1500 p.c et 650 pi 
ca , métro, chautté. Sherbrooke est, 
1500 p.c 1er plancher 522-8497,
BOUL. PIE IX. 1 ou 2 bureaux. Face 
Centre d'Achats. Incluant: salle d’at­
tente, espace secrétariat. Libre 725- 
0909, 383-7640

BUREAU à sous-louer de 6 pièces. 
1.450 pi car, bail 3 ans, 1592 Jarry est, 
Montréal, 374-1011 de 8h à 16 30h
BUREAUX pour professionnels, ser­
vice, rèceptioniste Longueuil, lundi au 
vendredi 9h30 à 19h30 679-0545.

LES COURS ST-DENIS
St-Denis et de Mont-Royal, à louer, 
magasins, bureaux et salle de montre, 
édilice prestigieux, stationnement, as- 
cenceur, jusqu'à 70.000 pi ca. Pour 
Into: M Saraga au 737-8535

SOUS-LOCATION, Partie de bureau 
d'avocats, à t protessionnel compati­
ble 1350 sherbrooke ouest 281-1955. 
soir: 737-7958

ST-DENIS 7253, près métro Jean-Ta­
lon, local de prestige, idéal pour pro­
fessionnel Entre 9h et 4h au: 277- 
5659,

■ Espaces
commerciaux à louer 259

MAGASINS $ BUREAUX à louer
4321. St-Denis: 1,000 pi.ca 7300 St- 
Denis: 2,000 pi.ca. Et Dorion, 392 Boul, 
Harvard 1.000 pi ca . à côté de Jean 
Coutu et McDonald 387-6241

RIVE-SUD garage, neuf, entrepôt, 33)4 
X 50X16, $650,, 676-6837, 443-2097

I Commerces à vendre 283

BOUCHERIE - CHARCUTERIE - 
ÉPICERIE. Bon chiftre d’affaires, prix 
raisonnable. Ferais financement. Soir: 
682-7661

BOUTIQUE MANTEAUX CUIR
Tissu et pelisse Établie depuis 20 ans. 
Nouvelle décoration. Située à St-Jean 
d'Iberville $40,000., négociable 819- 
536-5095, Mme. Jeanne,

CAMPING A VENDRE
Franchise KOA, terre boisée, 118 ar­
pents, bâtisse, piscine, dépanneur, li­
cencié, propane, route 20. sortie 488, 
St-Alexandre (Rivière-du-Loup), direc­
tement du propriétaire, Roland Cou- 
lombe, 418-831-0805,418-495-2196

FOND DE COMMERCE A VENDRE
Garage débosselage et peinture. 

625-4765,688-7350
GARAGE de mécanique, tout équipé, 9 
voitures maximum, dans local neul 
Ciel en main. 676-6837,443-2097

HOCHELAGA, 8,627 pi.ca.
353-0150

PATISSERIE-CAFÉ. Excellente clien­
tèle Plus potentiel très intéressant 
$30,000 524-0839
RESTAURANT Avec bar laitier et pos­
sibilité de duplex Quartier Hochelaga- 
Maisonneuve Après 5h 521-6265. 
jour 937-3692

RESTAURANT à vendre, $20.000 
comptant, 4621 St-Jacques ouest, 933- 
4510.

■ Magasins à louer 299

OUTREMONT, Le Square Bernard, 
1217 Bernard ouest, coin Bloomfield 

271-4250, 935-3103

I Matériaux de 
construction 340

Armoires cuisine sur mesures, chêne, 
pin, mélamine, direct, manufacturier 
Gilles Richard Enr 525-9585/259-7815

I Ameublements 351
ATTENTION!!! DU CHATEAU 

FRONTENAC DE QUÉBEC ameuble­
ment de cent chambres, style FRAN­
ÇAIS PROVENCAL, aussi un grand 
choix de meubles bien sélectionnés 
d ’autres grands hôtels Appelez Issie 
932-9111 Leaco

DÉPART pour l'Europe, liquidation 
d'appartement, meubles de qualité, 
objets d'art et antiquités, 484-7539.
ENSEMBLE salle à diner, style Jacobin 
de Giberd, chêne massif, début des 
années 30.10 morçeaux, très bonne 
condition $3,200 725-5145
MOBILIER DE CHAMBRE. 7 mor­
ceaux, PACANIER $2,000 Aussi au­
tres meubles divers. 731-0672

SUPER AUBAINE marchandise pour 
Calé, importé d'Italie, comptoir avec 
frigidaire, comptoir crème glacée, ta­
ble marbre, chaises en cuir 843-3060

I Ameublements 351
MOBILIER de bureau neuf et usagé 
Meilleur prix en ville Ameublement 
Raymond Jasmin limitée. 337-1314.

I Ordinateurs 371

ACHAT — VENTE, échange d'ordina­
teurs Toutes marques 10 disquettes 

D D.S $4 49 MARCHÉ 
INTERNATIONAL DE L'ORDINATEUR. 

Tel: 521-2625
IBM COMPACTIBLE, PC-XT COM­
PLET, 640K, turbo, écran, drive, multi 
i/o garantie 1 an $899 . Micro Dif­
fusion: 844-9233.

I Instruments de 
musique 375

VIOLON PIERRE CHARETTE. Fabri­
qué en 1979, à Crémonia Italie. 773- 
3014

■ Lingerie, Fourrures 385

ROBE DE MARIÉE avec crinoline, su­
perbe création Piccone, 9 ans, valeur, 
$1,500, pour $750. 683-9095

I On demande 389
ACHAT AU COMPTANT

Meubles usagés — antiquités — mé- 
nage au complet VGC Inc. 735-4286.

I Antiquités 391
ACHETONS VOS ANTIQUITES 

Albert Antiquités 3762 St-Laurent 
845-6802.

POÊLE A BOIS, authentique, 1933 
Findlay Oval, 6 ronds, réservoir en cui­
vre, fourneau, réchaud, tonte et nickel, 
miroir, excellente condition. Valeur 
$5,000 , ottres acceptées Rendez- 
vous: 461-3794 257 Boul. Richelieu, 
St-Basile Le Grand.

■ Oeuvres d'art 395
RENÉ RICHARD 4 huiles, 1 dessin 
Prix â discuter Soir et week-end: 482- 
9465

I Animaux 397
TROIS CHEVAUX arabes, pur-sang, 
enregistrés, à vendre, jour: 1-267-9040, 
soir: 1-613-347-3401

I Hospitalier, santé, 
médical 467

PHARMACIEN(NE) demandé(e) pour 
la région des Basses Laurentides 
Contacter 514-432-4383

I Personnel de bureau 471

INFIRMIERE LICENCIEE. Bilingue 
Pour bureau Ginécologue Temps par- 
tiel 933-7471, après 5h pm.

SECRÉTAIRE
DE NOTAIRE

A LaSalle Poste permanent à temps 
plein, bilingue, non-fumeur, esprit 
d'initiative et de précision, expérience 
minimum de 3 ans dans un bureau de 
notaire. Dactylo rapide. Bon salaire 
366-2529

I Offres de service 499
RÉDACTION, traduction, service com­
plet traitement de texte, rapport, thèse, 
correction d'épreuve, etc Prix avan- 
tageux. Appelez Michèle 342-0424

I Cours 510
COURS DE TENUE DE BAR

Ddébutant le 15 mai Professeur, 
Raymonde Simard. 327-3709

I Déménagement 551
A BAS PRIX, appelez PIERRE Démé­
nagement en tous genres. Estimation 
gratuite 937-9491
DEMANDEZ LUI N'IMPORTE QUOI OU 
PRESQUE. Ne partez pas sans lui 
Fournissons boites Estimé gratuit 
766-5314

GILLES JODOIN TRANSPORT INC
déménagement de tous genres, spé­
cialité appareils électriques Assu- 
rance complète 253-4374
PETITS DÉMÉNAGEMENTS seule­
ment Bon prix, 1-439-2622

POUR DÉMÉNAGER A BAS PRIX
Appelez-nous vite 

au 769-3197

■ Entretien, réparations, 
rénovations 559

A A A BON PRIX. Vous cherchez per­
sonne pour effectuer vos travaux’ Té- 
léphonez-moi, il me fera plaisir de vous 
aider 525-9128
BAS PRIX Rénovations mtérieure/ex- 
térieure Estimation 259-8106

CANADA FLOORING
Sablage fini plastique $80 /pièce , 
Cristal $100 Aussi pose et peinture 
453-8457, 931-2456 poste 0086

I Entretien, réparations, 
rénovations 559

PEINTURE, PLOMBERIE. Gyproc. la- 
vage de tapis, maintenance générale 
Appelez Gilles, trais virés 1-431-0938

RÉPARATION: brique, ciment 
RÉNOVATION DE TOUS GENRES
LAJOIE MAINTENANCE, 642-7955

SPÉCIAL PRINTEMPS
Lavage murs et platonds 

721-2936 André

I Lavage, nettoyage 567

LE PRINTEMPS EST ARRIVE 
Spécialiste en lavage de vitres, lavage 
de murs, de plafonds, ainsi que pein­
ture Estimation gratuite 465-2592

I Santé 570

PROFESSIONNEL: Massothérapeute, 
service à domicile si nécessaire, ren- 
dez-vous demandez M. Luc 525-4841

■ Peintres, peinture 571

ATTENTION 
Le printemps arrive!!!

Prendrais contrat de peinture inté­
rieure, extérieure, petites réparations 
de tous genres 15 ans d'expérience 
Prendrais aussi contrat de mainte­
nance. Lavage murs, tapis, etc 651 - 
3477

PEINTURE intérieure et extérieure 
Très bon prix, estimation gratuite Gal- 
lardEnrg,: 622-1457.

PEINTURE intérieure et extérieure, la­
vage de murs, plâtre à bas prix, André 
522-6380, 728-8139.
PEINTURE intérieure et extérieure, ré­
paration de plâtre, estimation gratuite, 
Benoit 256-4378

I Terrassement, 
paysagiste 583

PAYSAGISTE DU QUÉBEC
Pavé uni, ciment, asphalte

324-5856
PAYSAGISTE-TERRASSEMENT 

EN BOIS
Entrepreneurs Brazeau Inc 254-8384

I Hypothèques 594

ACCEPTONS en 7 jours 1ère et 2ième 
hypothèque Caisse Populaire St-René 
de Goupil 321-2610.

1 Tenue delivre, 
déclarations d'impôt 599

SERVICE d'impôts et gestion informa­
tisé, livré en 24 heures, ouvert 7 jours 
de 9h00 à 22h00. Service à domicile 

Info: 327-5813,

I Bateaux, moteurs, 
yachts, voiliers 675

4.70 JEAN MORIN, tout équipé, remor­
que, excellent état. $3,000.1-836-7832 
ou 731-0789
PETERBOROUGH 79, 24 pi. moteur 
351 po eu., 235 c v, toit campeur neul, 
tout équipé, avec toilette, trigo, cuisi­
nière, $21,000.365-1389

I Roulottes, tentes- 
roulottes, motorisés 687

CAMPER DODGE 1977, bon état de 
fonctionnement, 2 couchettes ou plus, 
bien isolé. Meilleure offre 695-6439

I Automobiles à vendre 695

BESOIN URGENT
AUTOS-CAMIONS

De 82 à 87, Michel Trudeau Auto, 5555 
Iberville, 526-0408

BMW 635 CSt 1986,14,000 km , 5 vi­
tesses manuelle, très propre 

514-375-2609
BMW 86 625 CSI. SP, voiture unique, 
$50.200 Jour 447-1037, après 6h 
641-2647

CADILLAC 83,83,500 km., toute équi­
pée, sièges cuir Bureau 667-8792, 
soir 334-0799

CITROEN Pallas injection 70, Pallas 
manuel 68, station 70, service/pièces 
Citroën Chambly 658-3863.
CORVETTE 79, toit miroir, peinture ori­
ginale, bas millage Privé Mme 
Guyon, 389-7382,684-1022 
JETTA GL 1985, vitres électriques, toit 
ouvrant, pneus neuls, balance de ga­
rantie $8,900 383-0363,668-1596
MAZDA RX7, Turbo 1987, a/c, rouge, 
toute équipée, excellent état $24,900 
Paul. 871-3115, fin de sem 819-847- 
0657

NISSAN 300ZX 1984.50e Anniversaire, 
toute équipée, 40,000km couleur ar- 
gent, très bonne condition, t-754-2424
SCIROCO 1985, édition (Woltsburg), 
rouge, système de son, 48,000 km 
après 19h. Communiquer Allen, 625- 
1221
STELLAR GSL 1985, aut. toute équi­
pée. système stéréo cassette, AM/FM 
40,000km. $7,200 nég 389-5949
VOLVO 1984. DL, diesel, 4 portes, 5 vi 
tesses, 130,000 km, très propre 
$8,000 589-4682. 839-6550

VOLVO
Tous les modèles en inventaire, prêtes 
pour livraison Bon choix de couleurs.

JOHNSCOTTI AUTOS LTÉE 
725-9394.

I Décès 909

BOUDREAULT, Yvetteà
Montréal, le 3 mai, 1987,à 
l'âge de 65 ans, est décédée, 
Dame Yvette Labranche. 
Épouse de feu Albert Bou-

dreault. Klle laisse dans le 
deuil, ses enfants: Krancme 
(Yvon Sauvageau), Miche 
line (Léonard Jouvin). Ses 
petits enfants: Philippe, 
.lean-François, Étienne, 
Catherine et Dominique 
Ses frères et soeurs, beaux 
frères et belles soeurs, ne 
veux et nièces. Les luné 
railles auront lieu jeudi le 7 
courant.Le convoi funèbre 
partira des Salons Urgol 
Bourgie Idée. No 400,rue 
Ilenri-Bourassa-Kst, pour 
se rendre à l'église St-An- 
dré-Apotre où le service 
sera célébré à 11 heures. Kt 
de là au cimetière Noire 
Dame des Neiges,lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sonl priés d'y assister sans 
autre invitation. Kxposée 
mardi, de 10 heures ù Tl 
heures et mercredi, de 14 
heures à 22 heures.
FOURNIER, Madame 
Docteur Georgesau Ch.
Ste-Marie de Trois-Riviè­
res, le 2 mai 1087, à l'âge de 
76 ans, esl décédé Madame 
Georges Fournier née Mar­
celle Bachand, demeurant 
à Ste-Anne de la-Pérade. 
Les funérailles auront lieu 
mardi le 5 courant en 
l'église Ste-Anne-de-la-Pé- 
rade à 15:00 heures. Le 
corps est exposé au Salon 
de la Maison Roland llivon, 
255, rue Principale à Ste 
Anne-de-la-Pérade. L’in­
humation aura lieu au Ci 
metière Paroissial. Elle 
laisse dans le deuil ses en­
fants, Gilles (marié à 
Claire Demers), Claire 
(mariée à R a y m o n d 
Grandbois), ses deux petits- 
enfants Louis et François, 
ses frères et soeurs, beaux- 
frères et belles-soeurs, Be 
noît (marié à Paula 
Dawny), Gertrude (mariée 
à Marcel Paré), Louise 
(mariée à Rand Matheson), 
Monsieur André B'Ktche- 
verry, Jeanne Bachand, 
Charles Méthot

I Décès 909

Frère Louis-O.
Riverln, S.J.

A la Fraternité Val-des- 
Rapules, est décédé le 2 
mai à l'âge de 80 ans le 
Frère Louis-Ovutc Ri 
venu et de feu Anna 
bella Gagnon Axant son 
entrée dans la Compa­
gnie de Jésus, il avait 
fait ses éludes classi­
ques au Séminaire de 
Chicoutimi. Il entra 
l iiez les Jésuites en 1031 
au degré de frère coad 
juteur Toute sa vie re­
ligieuse fut consacrée 
au service de la corn 
munaulé dans les diffé­
rents offices attribués 
aux frères coadjuteurs, 
mais il lut plus parlicu 
lièrcmenl appliqué à 
l'accueil des holes de 
nos maisons de retrai­
tes fermées. -St l'on ex 
eepte quelques années 
durant lesquelles il Ira 
vailla à Boucherville, à 
Longueuil et à Saint Ré­
gis, c'est à Val Racine, 
de Chicoutimi, qu’il 
exerça son office d’ac­
cueil durant 42 ans. 
C'est dire la satisfaction 
avec laquelle il a rempli 
celle fonction II était 
reconnu pour sa cordia­
lité, son sens de Chu 
mour, son esprit de ser­
vice. Il laisse dans le 
deuil ses frères et bel­
les-soeurs: Lorenzo et 
Jean-Charles, et Mmes 
Joseph et Dominique 
Riverin, ainsi que des 
neveux et nièces. La dé- 
pouille mortelle est ex 
jiosée à la maison des 
Jésuites de Saint .lé 
rôrne (175. boul. des 
Hauteurs), où le service 
sera célébré mardi, le 5 
mai. à KlIiOO

■ ■ ■
l-fo-iŸ&XjPo&AX, -6v

LES MOTS CROISES
12 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

Horizontalement
1— Se dit d'activités 

destinées à complé­
ter la formation des 
adolescents après 
leur sortie de l'école

2— Filament composé 
de cellules. — Note 
de musique. — Mot 
désignant une per­
sonne

3— Nom des Dieux pro­
tecteurs du foyer do­
mestique chez les 
Romains. — Axe 
d'une plante qui 
porte des feuilles. — 
Cobalt.

4— Qualité de ce qui est 
étanche.

5— Personne qui excelle 
en son genre — 
Platine.

6— Molybdène — Qui 
agit par routine

7— Métal précieux — 
Augmentation pa­
thologique du taux 
d urée dans le sang

8 — Dis qu'une chose 
n'est pas vraie. — 
Volonté. Utilise

9—Adversaire. — État 
d'esprit

10— Espèce de moineau 
des champs. — Li­
thium

11— Rendu sale. — Li­
chen filamenteux.

12— Mince — Femelle 
du porc.

Verticalement
1 —De la nature du ph­

legmon
2—Famille des grami­

nacées — Objet im­
mergé et tenu à la 
surface par une 
bouée. Aluminium.

3 — Poisson — Aug­
menta de volume

4— Saillie du côté ex­
terne de la paume 
de la main — Petit 
oiseau

5— Selenium. — Tige 
métallique — A 
demi,

6— —Qui a rapport à la
théurgie.

7— Guider, — Usages.
8— Conformément à la 

loi
9— Sert à lier. — Nickel. 

— Enlever.
10— Préfixe privatif. — 

Celui qui épie. — 
Obtenu

11— Masse de pierre. — 
Tellure. — Grand ar­
bre de l'Inde.

12— Émotion — Élire de 
nouveau.
Solution d'hier

V.N.RUH

GREE.
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SPORTS

Aubut fait confiance 
à Filion et Bergeron
ANDRÉ BELLEMARE

QUÉBEC (PC) — Ceux qui s’at­
tendaient de voir des têtes sauter 
dans la direction des Nordiques se­
ront déçus.

En ce temps des évaluations du 
personnel au sein de l’organisation, 
le président Marcel Aubut a redonné 
un vote de confiance sans équivoque 
à Maurice Filion, Michel Bergeron et 
ses adjoints.

« Il s’agira en somme d’effectuer 
quelques changements dans l’orga­
nigramme, comme par exemple la 
nomination d’un adjoint au direc­
teur-gérant Maurice Filion », a expli­
qué M. Aubut.

« La belle tenue de l’équipe au 
cours des séries éliminatoires ne doit 
pas nous faire perdre de vue la sai­
son régulière difficile que nous avons 
vécue ».

« En compagnie de mes collabo­
rateurs, nous procéderons à une ré­
vision de la situation de façon à amé­
liorer les finances et s’assurer que 
nous aurons un club représentatif la 
saison prochaine ».

MM. Aubut et Filion ont rencontré 
la presse hier dans le but de dresser 
une sorte de bilan des derniers mois 
et de faire part de la ligne de con­
duite qu'on entend suivre en vue de 
la prochaine campagne.

Le président a ainsi indiqué que 
ses hommes de hockey ont reçu pour 
mission de se montrer plus alertes 
en ce qui regarde l’embauche de 
joueurs autonomeset la séance de 
repêchage des joueurs amateurs en 
juin.

Plus de joueurs
« Avec la saison désastreuse que 

vient de connaître notre club-école à 
Fredericton, nous nous sommes ren­
dus compte que nous n’avons pas été 
assez agressifs dans le passé quand 
des joueurs étaient disponibles », a-t- 
il dit.

« Nous tâcherons désormais d’em­
baucher plus de joueurs, quitte à per­
dre de l’argent et ne serait-ce que 
pour renflouer l’Express».

« Une partie du budget doit servir 
à développer des joueurs comme ja­
mais auparavant; c'est là que se 
trouvent l’avenir, la continuité et la 
source d’un club champion».

« Là-dessus, nous nous entendons 
tous», a ajouté M. Aubut.

La venue d’un adjoint au direc­
teur-gérant est devenue nécessaire à

cause de la « machine de plus en plus 
complexe » d'un club de hockey.

Thiffault-Lapointe
Pour sa part, Maurice Filion doit 

s’entretenir avec Charles Thiffault 
et Guy Lapointe, adjoints de Berge­
ron.

Thiffault doit décider s’il aban­
donne une fois pour toutes son poste 
de professeur en éducation physique 
à l’Université Laval ou s’il poursuit 
son travail d’entraîneur-adjoint.

Il a épuisé toutes les avenues lui 
permettant d’obtenir des congés 
sans solde de la maison de haut sa­
voir.

Une décision difficile pour le doc­
teur en éducation physique entre la 
sécurité d’emploi et les aléas dans le 
monde du hockey.

Quant à Lapointe, il avait signé un 
contrat d’un an qui vient bientôt à ex­
piration.

Il a déjà exprimé le souhait de re­
prendre son poste en septembre si la 
direction et lui s’entendent.

Simon Nolet, le troisième adjoint à 
l’entraîneur, écoulera une autre tran­
che de son contrat et pas de pro­
blème pour lui.
■ Le joueur suédois Tommy Albelin 
doit arriver à Québec dans deux se­
maines en compagnie de son conseil­
ler afin de négocier une entente avec 
les Nordiques. Choix de septième 
ronde au repêchage amateur de 1983, 
le hockeyeur de 22 ans serait main­
tenant disposé à poursuivre sa car­
rière au sein des Fleurdelisés. Mau­
rice Filion a reçu un rapport embal­
lant de Gilles Léger hier au sujet du 
jeune suédois. « Léger a affirmé 
qu’Albelin a été le joueur par excel­
lence lors des derniers Champion­
nats mondiaux à Vienne (où la Suède 
a été couronnée championne) », a dit 
le directeur-gérant. « Depuis le 
temps que nous l'avons repêché, il 
faut régler ce cas une fois pour tou­
tes », a-t-il ajouté. Albelin a décidé de 
venir visiter la Vieille Capitale et il 
en profitera pour parler affaires 
avec les Nordiques.
■ Le président Marcel Aubut a déjà 
entrepris les démarches afin de re­
voir tout le système d’arbitrage. Il a 
répété qu’il préconisera l’installation 
de caméras pour aider les arbitres à 
rendre des décisions serrées. « Il ne 
faut plus qu’un arbitre décide seul de 
l’issue d’un match ou de l’avenir de 
joueurs. Ça ne coûtera pas cher pour 
redonner une solide crédibilité à la

Ligue nationale », a dit celui qui étu­
die les moyens de mettre la techno­
logie au service du hockey en com­
pagnie de Bud Poile. Il semblerait 
cependant que le duo n’a pas encore 
reçu un appui enthousiaste des au­
tres.
■ John Ogrodnick a encore fait ja­
ser hier. « Il n’est pas question de l’é­
changer; John ne me l’a pas d’ail­
leurs demandé. Il représente un des 
meilleurs de l’équipe à l’attaque et 
nous voulons le garder chez les Nor­
diques », a précisé Filion. L’ailier 
gauche désirerait pousuivre sa car­
rière ailleurs, dans une ville où il se 
sentirait plus à l’aise, semble-t-il.
■ Marcel Aubut et Maurice Filion 
ont vivement réagi aux propos de 
Serge Savard voulant que les Nordi­
ques écoperaient de sanctions pour 
avoir trop critiqué les arbitres et la 
LNH lors des séries éliminatoires. 
« Qu’il se mêle donc de ses affaires, 
celui-là », ont dit les deux hommes 
des Fleurdelisés.
■ Maurice Filion a été surpris d’en­
tendre un reporter demander si Mi­
chel Bergeron reviendrait. « Pour­
quoi cette question ? Son contrat est 
encore valide; c’est curieux mais 
l’an dernier, personne ne s’est inter­
rogé là-dessus».

Photo CP
Le président des Nordiques, Me Marcel Aubut, et le directeur-gérant Maurice Filion ont tenu une conférence 
de presse, hier, pour dresser un bilan de la dernière saison et divulguer leurs projets pour la prochaine cam- ' 
pagne.

Même s’ils ont battu les Red Wings 13 fois de suite

Les Oilers prévoient une série difficile
■ «Nous donnerons tout ce que nous pourrons», dit Demers

EDMONTON (PC) - Les Red 
Wings de Detroit participent aux 
demi-finales de la coupe Stanley 
pour la première fois en 21 ans et 
malgré la fatigue et les blessures, ils 
entendent bien offrir une chaude 
lutte aux Oilers d’Edmonton.

Les Red Wings, qui sortent d’une 
guerre de sept matches face aux Ma­
ple Leafs de Toronto, affrontent une 
équipe bien reposée à compter de ce 
soir en finale de la conférence Camp­
bell.

« Nous serons compétitifs dans 
cette série, assure l’entraîneur des 
Wings, Jacques Demers, qui a sou­
mis son équipe à un exercice léger 
hier après-midi à Edmonton. Les Oi-

Après sa victoire au tournoi de Hambourg

Lendl semble prêt pour Roland-Garros
HAMBOURG, RFA (AFP) - Le 

Tchécoslovaque Ivan Lendl, numéro 
un mondial, a montré dimanche en 
remportant le tournoi de Hambourg 
sur terre battue qu’il n’était plus très 
loin de sa meilleure forme à trois se­
maines des Internationaux de 
France de Roland-Garros.

« Après ce tournoi, j’ai le senti­
ment que je suis en passe de revenir 
à mon meilleur niveau et que mon 
opération au genou gauche ne sera 
bientôt plus qu’un lointain souvenir », 
a affirmé Lendl après sa première 
victoire en Grand Prix depuis le dé­
but de l’année.

A Hambourg, le parcours vers la 
finale a pourtant été laborieux. Mais 
Lendl, à peine remis de son opéra­
tion, avait prévenu. « Je suis venu ici 
pour m’entraîner pour Roland-Gar­
ros et j’espère que je resterai le plus 
longtemps possible dans le tournoi », 
avait-il déclaré à son arrivée. En fait 
'd’entraînement », Lendl a été servi, 
poussé qu'il fut par deux fois aux 
trois sets par le Français Thierry Tu- 
lasne et le Suédois Kent Carlsson.

Plus de doute
Lendl, qui a ainsi retrouvé l’envie 

de se battre, avait en effet traversé 
une période de doute après sa défaite 
en finale du championnat ATP à Key 
Biscane en mars contre le même Mi- 
loslav Mecir. Après son opération, 
une arthroscopie au genou, le 11 
mars dernier, il était revenu début

son service demeure encore perfec- 
tible — et mentaux. « Je pensais 
avoir récupéré physiquement à 90 % 
de mon opération, mais je ne savais 
pas où j’en étais sur le plan mental, 
me voilà rassuré», a-t-il affirmé.

Lendl a pourtant reconnu être à 
court d’entraînement et estimé ne 
pas être encore « tout à fait au point 
pour défendre son titre à Roland- 
Garros ».

« Il faut que je joue des matches et 
encore des matches», a affirmé 
Lendl, qui doit disputer cette se­
maine une série de matches-exhibi- 
tions en Espagne et aux Pays-Bas, 
avant de participer aux Internatio­
naux d’Italie du 11 au 17 mai, où il dé­
fendra également son titre.

lers ont plus de talent, ils représen­
tent la meilleure équipe, mais nous 
serons là et nous donnerons tout ce 
que nous pourrons».

Ni Demers ni son opposant Glen 
Sather n’ont voulu faire de prédic­
tions. Ils laissent cela aux représen­
tants des médias.

Certains experts d’Edmonton ont 
dit que cette série était une farce et 
qu’elle serait terminée en quatre 
matches.

« Je me souviens très bien il y a 
quelques années quand nous avons 
rencontré le Canadien. Nous étions 
les négligés, a rappelé Sat her. Nous 
n’avions même pas été invités à la 
conférence de presse avant la série. 
Nous avons pourtant remporté cette 
série en trois matches d’affilée ».

Les Oilers ont battu les Red Wings 
13 fois d'affilée au cours des quatre 
dernières saisons, mais les joueurs 
des Oilers mentionnent qu’il ne faut 
pas se fier à cela et ils s’attendent à 
une série difficile.

« Ils ont une équipe disciplinée qui 
présente un jeu serré et ils excellent 
en défensive, a noté Wayne Gretzky, 
meilleur marqueur des séries. Ils es­
sayent de limiter les erreurs, de ne 
pas ouvrir le jeu. Nous devrions 
avoir des matches avec de bas poin­
tages ».

Le défenseur du Detroit, Harold 
Snepsts, mentionne que les siens sont 
confiants.

« Nous nous attendons à des mat­
ches serrés. Nous préférons des mat­
ches de 2-1 et 3-2. C’est de cette façon 
que nous avons joué cette saison. 
Nous n’avons pas été ridiculisés par 
les Oilers cette saison. Deux de leurs 
victoires ont été acquises par un seul 
but ».

Les Oilers n’ont eu besoin que de 
cinq matches pour éliminer Los An­
geles et quatre seulement pour dis­
poser de Winnipeg. Us viennent de 
bénéficier de deux semaines de va­
cances au cours du dernier mois.

Cette longue période de repos a 
permis à certains joueurs de soigner 
quelques blessures.

« Mais le repos nous inquiète un 
peu. On ne sait jamais comment on

va réagir, a dit l’adjoint de Sather, 
John Muckier. On ne sait jamais ce 
qui peut se produire, mais tout re­
vient à une question de talent. Quand 
on a une équipe talentueuse et une 
équipe qui a faim comme c’est notre 
cas, il n’y a souvent pas de pro 
blême ».

Le deuxième match sera disputé 
jeudi à Edmonton. La série se trans­
portera ensuite à Detroit pour les 
troisième et quatrième matches.

Pour demeurer compétitifs

Les Leafs devront 
acquérir du renfort

Ivan Lendl

avril au tournoi de Tokyo sur surface 
rapide. Éliminé prématurément au 
troisième tour par l’Américain Da­
vid Pâte, on commença à se poser 
des questions.

À Hambourg, Lendl — vieil ha­
bitué de la terre battue qui n’est 
pourtant pas sa surface préférée — a 
démontre qu’il était en pleine posses­
sion de ses moyens physiques — seul

HOCKEY
Ligue nationale

FINALES DE 
CONFÉRENCE

Hier
Montréal à Philadelphie

Ce soir
Detroit à Edmonton

Mercredi
Montréal à Philadelphie

Jeudi
Detroit à Edmonton

Vendredi
Philadelphie à Montréal 

Samedi
Edmonton à Detroit

Dimanche
Philadelphie à Montréal 

Lundi, 11 mai
Edmonton à Detroit

MONTRÉAL....
PHILADELPHIE

EDMONTON
DETROIT

COUPE STANLEY
Série "A”

Pi 9 P 
0 0 0
0 0 0

Série "B"
0 0 0 
0 0 0

bp bc pts 
0 0 0

LIGUE MAJEURE DU QUÉBEC 
SÉRIES ÉLIMINATOIRES 

Finale 4 de 7

Mardi
Montréal à Philadelphie’

Mercredi
Detroit à Edmonton*

Jeudi
Philadelphie à Montréal* 

Vendredi
Edmonton à Detroit*

Samedi
Montréal à Philadelphie* 

Dimanche 
Detroit à Edmonton*

( si nécessaire)

Les meneurs
(Parlies d'hier non comprises)

b a pts
Gretzky. Edm 3 18 
Messier, Edm.... 6 11
Anderson. Edm 9 7
P Stastny.Qué 6 9
Kurri, Edm 9 5
Goulet, Qué... 9 S
Naslund, Mtl ..5 9
Ogr’dnic.Qué. 9 4
Trottier. 1st 8 5
Kerr, Phi..........
Haw chuk, Win.

Lundi
Longueuil 9, Chicoutimi 2

Mercredi
Longueuil 4, Chicoutimi 3

Vendredi
Chicoutimi 5, Longueuil 4

Hier
Longueuil 6, Chicoutimi 3

(Longueuil mène 3-1)
Mardi

Chicoutimi à Longueuil
Mercredi

Longueuil à Chicoutimi*
Jeudi

Chicoutimi à Longueuil*
(* si nécessaire)

Lafontaine, Isl 
Vzerman. Det 
Nilsson, Edm..
Picard, Qué...
Eklund, Phi 
Clark. Tor .....
Smith, Mtl___  5

ALLURE DE LA SÉRIE
Pl 9 P bp bc

LONGUEUIL........... ......  4 3 1 23 13
CHICOUTIMI........... ......  4 1 3 13 23

pts
6
2

Ashton, Det
Stastny A,Qué
Propp, Phi
Robinson, Mtl 
Siltanen, Qué.
Tikkanen, Edm

BASEBALL
Ligue nationale Houston, Darwin (1-1) à 

Dimanche Philadelphie, Rawiey
Montréal 2, New York 0 p ^ m .
Cincinnati 9. Philadelphie 6 Pittsburgh, Taylor (0-0) a 

S.Francisco à Pittsburgh (remis) Show
Atlanta 5, Houston 3 1 ), 22 h us

Los Angeles à St. Louis (remis) , .
Chicago 4, San Diego 2 Ligue américaine

Hier Dimanche
Chicago 5, Los Angeles 4 Toronto 3. Texas 1 

Montréal à Atlanta Chicago 4, Baltimore 3
S Francisco à St Louis Minnesota 4, New York 3 
Pittsburgh àSan Diego Kansas City 2, Cleveland 1 

Aujourd’hui Oakland 2, Detroit 0
San Francisco, Grant (1- Californie 11. Boston 4

0) à St. Louis, Ma- Seattle 7, Milwaukee 3
thews (2-2), 13 h 35 Hier

Los Angeles, Welch (3-1) New York à Chicago 
à Chicago, Moyer (2- Toronto à Kansas City
1) , 14 h 20 Aujourd'hui

Montréal, Tibbs (1-4) à Oakland, Stewart (3-2) à
Atlanta, Mahler (2-3), Boston, Hurst (2-3), 
17 h 40 19 h 35

Cincinnati. Power (2-0) à Seattle, Moore (1-3) à De- 
New York, Fernandez troit, Morris (3-2) 
(4-1), 19 h 35 19 h 35

LIGUE NATIONALE
Section Est

g p moy. diff.
ST LOUIS 13 9 591 —
CHICAGO 14 10 583 —
NEW YORK.................... 12 11 .522 1 Va
PITTSBURGH 10 11 476 2'A
MONTRÉAL.................... 10 13 .435 3%
PHILADELPHIE 8 15 348 5 'h

Section Ouest
CINCINNATI 17 8 680
SAN FRANCISCO 16 9 640 1
HOUSTON 13 11 542 3 '/z
LOS ANGELES 13 13 500 4 Vt
ATLANTA 11 13 458 5 'h
SAN DIEGO 6 20 231 11 V,

LIGUE AMERICAINE
Section Est

MILWAUKEE 20 4 833 —
TORONTO 15 8 652 4 Va
NEW YORK 15 9 625 5
BOSTON 10 15 400 10’/ü
BALTIMORE 9 15 375 11
DETROIT 9 15 375 11
CLEVELAND 9 16 360 11'/2

Section Ouest
MINNESOTA 14 10 583 —
CALIFORNIE 14 12 538 1
KANSAS CITY 11 11 500 2
SEATTLE 13 13 500 2
OAKLAND 12 14 462 3
CHICAGO 9 12 429 3Vi
TEXAS 8 14 364 5

New York, Niekro 81-1) à 
Chicago, McKeon (0-
1) , 20 h

Baltimore, Bell (2-1) au 
Minnesota, Smithson 
(3-1), 20 h 05 

Toronto, Cerutti (1-0) à 
Kansas City. Black (0- 
0), 20 h 35

Californie, Sutton (1-3) à 
Milwaukee, Wegman 
(2-1). 20 h 35 

Cleveland, Candiotti (1-4) 
au Texas, Mason (0-
2) , 20 h 35

du
Les frappeurs

(Partie d'hier non comprise)

Brooks
Candaele
Engle
Fitz'ald
Foley
Galarraga
Johnson
Law .
Nicholls
Norman
Powell
Rames
Reed
Rivera
Stefero
Wallach
Webster
Wmgham

pb es
11 1 
74 23

ppcc moy.
0 0 091

34
27
45 11 
85 29 
15 3
83 23
28

4
41
9

30 
20
31
73 22 
86 22 
30 5

3 0 
2 1 
2 1 
8 1 

1 
0 
4 
0 
0 
0 
2 
0 
0 
1 
1 
1 
0

,311
235
222
244
342
200
278
214
000
195
556
133
150

.226
301
256
167

Buts volés: Webster 6, Foley 
3; Candaele 2; Engle, Fitzge­
rald. Law, Raines, Wallach 1

Les lanceurs

g-p ml pm rab mpm
Burke 0-0 80 3 7 338
Campbell 0-0 10 0 9 3 810
Heaton 3-1 332 18 20 4 81
McClure 1-1 10.2 8 7 6 79
McGaftigan 0-0 181 1 18 050
Parretl 0-1 4,2 2 5 3 86
Sebra 1-3 23 1 10 15 3 86
Smith 0-0 22 6 1 20 77
Sorensen M 14.1 3 4 1 88
St Claire 2-0 15.1 7 8 3 65
Tibbs 1-4 330 18 17 4 91
Youmans 1-2 252 16 19 563
Victoires préservées: McGaf- 
figan 4, St Claire 3; Burke 1.

TORONTO (PC) — Encore sous le 
choc de leur dernière défaite, les 
joueurs des Maple Leafs de Toronto 
préféraient jeter un regard vers l’a­
venir hier.

Leur saison en dents de scie a pris 
fin de façon abrupte dimanche soir, à 
l’aréna Joe Louis, où ils ont été blan­
chis 3-0 par les Red Wings de Detroit 
dans la septième et décisive rencon­
tre de la finale de la section Norris.

La défaite était d’autant plus dif­
ficile à accepter pour les joueurs et 
les entraîneurs des Maple Leafs 
qu'ils ont détenu une priorité de 3-1 
dans cette série.

Mais hier les discussions étaient 
déjà orientées sur la prochaine sai­
son.

Accueillant les journalistes dans 
son bureau pour la dernière fois de la 
saison, l’entraîneur recrue John Bro­
phy a été questionné sur les amélio­
rations qu’il entend apporter à sa for­
mation.

La réponse ne s’est pas faite atten­
dre même si le sujet est vaste. Bro- 
phy a établi deux priorités.

« Nous avons besoin d’un défen­
seur et d’un ailier droit costaud, a-t-il 
spontanément répliqué. Nous ferons 
tout notre possible pour obtenir ces 
deux joueurs ».

Comment les Maple Leafs s’y 
prendront-ils ?, c’est un mystère.

C’est le directeur général Gerry 
McNamara, et non Brophy, qui aura 
la tâche d'améliorer l’équipe pen­
dant l’été. Brophy opterait pour le

marché des transactions, de façon à 
obtenir quelques joueurs ayant déjà 
une expérience professionnelle. Les 
joueurs choisis au repêchage ama­
teur ont habituellement besoin de 
temps pour se développer, surtout 
lorsqu’il s’agit d’un défenseur. Les 
Leafs ont toutefois besoin de renfort 
s’ils veulent demeurer compétitif.

Personnel modeste
Il est difficile de croire que les 

Leafs se sont rendus si loin lorsqu’on 
jette un regard rapide sur leur ali­
gnement. L’équipe est principale­
ment composée de joueurs margi­
naux. Il n’y aura certes pas foule 
lorsque McNamara et Brophy vou­
dront effectuer une transaction.

Quelques joueurs sont déjà sur la 
corde raide à Toronto. C’est le cas de 
l’irrégulier défenseur Bob McGill. 
Les avants tchécoslovaques Miros­
lav Frycer, les frères Ihnacak — Mi­
roslav et Peter — et Gary Leeman 
pourraient également servir d’appât 
en vue d’une transaction.

Les Leafs devront également s’as­
surer de ne perdre aucun joueur- clé 
sur le marché des joueurs auto­
nomes comme ce fut le cas l’an der­
nier lorsque le défenseur Gary Ny- 
lund a accepté l’offre des Black- 
hawks de Chicago. L’avant Steve 
Thomas et le gardien Allan Bester 
ont joué leur année d’option et ils 
pourront offrir leur service à n’im­
porte quelle autre formation si les 
Leafs ne leur ont pas fait une offre 
avant le 1er juillet.

EN BREF...
■ Molitor au rancart pour 15 jours

MI LW AU K EK (AP) — Le nom de Paul Molitor, le deuxième meilleur 
frappeur de la Ligue américaine, a été placé sur la liste des joueurs bles­
sés pour une période de 15 jours, rétroactif au 30 avril, en raison d’une élon­
gation musculaire à la cuisse droite, ont annoncé les Brewers de Milwau­
kee, hier. Molitor a été examiné par le Dr Paul Jacobs. En plus de Molitor, 
le voltigeur Rob Deer soigne une blessure à l’aine. Il s’est blessé en plon­
geant pour capter une balle contre les Mariners de Seattle, vendredi. Mo- 
litor frappe pour .395 tandis que Deer a claqué neuf circuits depuis le début 
de la saison. Il occupe le deuxième rang à ce chapitre dans la Ligue amé­
ricaine.

■ Deux nouveaux Alouettes
(PC) — Les Alouettes de Montréal ont mis sous contrat, hier, le vétéran 

centre canadien Willie Thomas ainsique le secondeur américain Mike 
Larkin. Les deux joueurs participeront au camp d’entraînement qui s’a­
morcera à Montréal, le 15 mai. Thomas, 31 ans, a évolué pendant 10 saisons 
dans la Ligue canadienne. Il a porté le couleurs des Stampeders de Cal- 
gary, des Blue Bombers de Winnipeg et des Argonauts de Toronto. Larkin, 
21 ans, est un diplômé de l’Université Notre-Dame. L’an dernier, il a parti­
cipé au camp d’entraînement des Bills de Buffalo, de la Ligue nationale.

■ Victoire de McEnroe
BARCELONE, Espagne (AFP) — L’Américain John McEnroe a battu le 

Françai Henri Leconte en trois sets 6-1, 3-6 et 6-3 à l’issue du premier 
match du Tournoi international d’exhibition de Barcelone qui a commencé 
hier. Lors du premier set, Leconte qui faisait sa rentrée après avoir été 
opéré au dos en février dernier, a perdu ses trois services. Après avoir 
réussi à remonter son handicap (2-0, 2-1 ), il n’a pu éviter la victoire de 
McEnroe en 33 minutes (6-1 ). Dans le deuxième set qui a duré 45 minutes, 
l’Américain a perdu une fois son service, ce dont profitait Leconte qui rem- 
portait la manche par 6-3. Mais après avoir débuté brillamment le troi­
sième set (2-0), le Français devait s’incliner par 6-3.


